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p RESSER un citron Jusqu'au .:cslc 1 Prof iter de 

dinque minute des beau x Jours d'ê tt- ! :-l'es t-ce 
pas le plus vif désir de chacun de bien s' amuser, de 
bien tra"a11ler .. d e bien , ,. porter. Pour y réussir. 
po• do moyPn p lua .,;, ni pl u• PJ/ic11'~<' que d'avoir 
coujoura de l' 'AS PRO ' 1ou1 la main ! Prenez-en 2 
comprimes aux prcma·rs symptômrs de douleurs. 
rcbr1hté, r efroid1s,cmcnts bru,ques. n11graines, in
somnie, nen·osité. malaise~ du~ 11 lu chaleur. etc ... 
'ASPRO ' n'échoue jamai1. Il t:alme, il apaise. il 
'ou tient 'ASPRO • donne un bon sommeil dont 
on \\:veille l'esprit frais et lucide li dissipe la 
nl'nositc des journ .. es étouffantes, il arrête la dou
/('ur " " 5 minutes! I l ne ~urmcne 1>us le cœur. n'irrite 
pas l'estomac, ne crée pas d'accou tum ance. Au bureau. 
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0 Il re trouve enfin 
son somm eil ! 
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PRENEZ t\J;I;@ Finis ses maux de tête CONTRE 
NEVRALGIES 

RHUMATISMES • LUMBAGO 
NERVOSITE -1NSOMN1 ES 
RHUME DES FOINS 

• 5ouf/1ortl de '110/t"nt1 maux J, 
tilt, {01 pm ! ASPRO , <t en 
(lu<l1;uu m1nufu, le mal d\'Oll J., . 
f>a'" A/on mari tlonl rentre ottt1nl 
J, rrippt Jcua comprunù ,. onl 

"1p1Jcmtnl ,.dobli' • 
t.11ft• Leduc. 
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A insi, Io Fronce e•I redevenue tranquille et de bon 
1ena. F.11<' ne croit plus qu'il •oit néce.,aire à •on 
benheur de •e faire e•pognole el, le. Irait. apoi1és, 
rcn111e de •on accè• de fièvre révolutionnaire, elle 
fête che: die les souverain• de la nation Io rno1ns 
rfrolutronnoire du monde. Et les deux peuplo, r un 
tout '"' nerf•. en idéologie el en génbo11té senti· 
mentale, l'autre pétri de tradition el de dure t•olonté, 
fraternisent de tout leur cœur Ils te 1ont rudement 
battus, au long des siècles; pour des ra11on1 le plus 
•Oat'~nf à11na5tique.s, leurs maitres .se .sont réc1prt>-' 
quement 1n/l1gé de sanglante• el déaa.tre1ue• le· 
çon•. c· est que le. deux nations étaient seules, alors, 
don• noire Occident européen, à sentir leur app.,lil 
de pui .. ancc qui grandiuail avec leurs /ort·cs. De· 
puia, d'autre• appétit• se sont singulièrement aigui· 
1éa e t, dea dou\ côtés du channcl, les poing• •e sont 
détendus, 1<:1 mains se sont cherchées. L'Angleterre 
d'Edouard 1'11 el la France du Président /.oubel 
firent /'Entente cordiale; George V et M . Poincaré 
furent ensemble 1ur les champs de bata11/e de la 
grande ruerre; et voici le Roi George VI chn M . Al
b1:rt l.ebrun. 

Or, bren que né de la claire perception du danger 
commun, ce rapprochement ne jut pas tou:our• ce 
qu'il aurait dû et pu être. li y a IJingl·quatre ana 
tout 1u1le, l'hé .. tation d"un miniatre ,·e/lt!1ta1re per· 
mit à l'Allemagne impériale de ae cro11e 1n<11ncible 
et de déclenc-h1:r l'affreuse el criminelle mélée. Il y 
a <'1ngt an., el par une inconce•·able aberration, l<'s 
mm1.strc• v~cton·eux, 1aloux, ifnoranl• ou c.:andidt·1 
firent nactement le contraire de ce qu'il 1:ûl fa//~ 
pour rnamt~nir l'afrf!Ueur c:aincu dan3 t"impuiuance 
de mal Jam:. Puis l'Angleterre désarma, démocra· 
hquerncnl, à titre exemplaire. Wail and •ee, disait· 
elle, 1:t <"lie a, en 1:/fet, attendu trèa longlempa; mai• 
voyait.dl., bfon ? La France uoya1t mieux, étant p/ua 
proch1: du pbil montant, mais .• politique d'abord, 
elle •e li<'ra che: elle, non moina démocra1iquem1:nl, 
d Jc1 r_,p~ricnc~.s au.s.si anémiante.s que 1én4 rcu•~I 
Le L'O ... n, lui, 11dgnait, finassait el réarmai/ Str 

semGnn roulait Briand Et llitler aurgissail. A pra1 
avoir geint, supplié, réarmé, le voisin se dresse im· 
périeux, menaçant l.a leçon t!lt dure, elle est mé· 
rilée, elle était d'ailleurs fatale cl elle a été annoncée 
par beaucoup, qui n'étaient pas ministres . . '>faia en
/in. elle est a présent compri1e Et l'on respire. ,Vou• 
respirons, nou., petzt1: Bcliique, tampon hi•lorique· 
ment nécessaire, glacis 1iographique el au•si, trop 
souvent Pré-aux-Clerc1 des grands d<!chainés. 

.Ve craignons pas de laiuer entendre le bruit da 
noire souffle allégé. Sous oron1 donné, lrè• solen· 
nel/emenl, lassurance de noire neutralité plus qutt 
parfaite Qu'il noua •oil perrnia de saluer de loin le• 
deux ami.s qui se retrouvent. 

Et qu'il nous aoil permis de dire auui, toute poli
tique mise à pari, notre u1ve el déférente sympathitt 
pour les •ouverains que Pari1 acclam<' en ce moment. 
Les ra isons de cette aympathie ? Mon Dieu, elle• 
sont bien simple• el bien sentimentales : des rappro· 
chements, dei corre•pondancea , Ils sont jeunes en• 
core, comme l'est notre Roi, comme l'était la si gra• 
c"'" 'e Reine qui noua fut lra11iquemenl ravie. Ott 
même que pour notr1: Roi Albert, rien n'at1ait tout 
d'abord indiqué que le Roi George monterait un jour 
sur le trône. La ieune Reine d'Angleterre, aimable 
et sourianh comme celle qu1: nous OL'Ons perdue, 
porte ce nom d'Eli:ab1:th que nous avons appri1 à 
aimer el à L'énérer Enfin, leur royale élfralion fu i 
l'épilogue inattendu. et qu'i/1 ne aouhmtaient nul/& 
ment, d'un drame intime qur pauionna le monde. 

1 1 1 

Ladg Eli:abeth-An11:la-.\largaret Bowes·L11on -
airnplement - née à St Paul' a ll'aldenbur,en écosse, 
le 4 aoat 1900, cadette de• dix Mfant$ du Rt. Honou· 
rable Claude George, comte de Strathmode and 
Kinghorne, a épou•é en 1923 le fila cadet d" 
George V, de cmq ana plua ilgé qu'elle . . \1ariage 
d"inclination, faut-il le dire~ I.e roman s'était .!bau· 
ché au château écossai1 d1: Glamis, rune des troi1 
demeures de• comtes de Strathmore : un grand jeune 
homme athlétique, t1m1de, de parole lente el parfoia 

0 coNCOURS 1938 MARTINI & ROSSI ., 
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cmbarrouée; une jeune fille petite, 1imple, douce 
moi1 fine, t>111e, p/~ine d'esprit el de beauté Deux 
On• plu1 tard, la 1eune fille était ducheue d' Yor/t, 
baronne de Kil/arne11, comleue d'/noemu1, elc. 

V erlig1neuH 01cenaion ) Lea Strolhmore ne 1onl 
po1 de sang ro11al, 1/ eal &)roi, mois leur nob/eu: e1I 
uieille comme /'Ecoue, el le comté dont ils portent 
le nom e1I va1te comme une prot1ince Et puis. pré
c édent con1idirable, Sir John L11on n' épou1a t '/ pal, 
li 11 a cinq 1i~clu, Io princeue Jean, fille d J Ro
'f>ert li> Un autre duc d'Yorlt, frère de facque1 Il, 
n'a-t-il pa1 épou1é Anne Hyde, fille de /'hiatorien 
comte Clarendon} Et puis encore, la mère de la Heine 
Elizabeth, cella mère incomparable qui vient de di1-
paraltre et qui étaol, ont dit ses biographe•, 1., génie 
de la t:i" de famille, n'était-elle pa1 Cecilia Ca~en
di1h-Bentinclt, cou1ine du duc de Portland> Enfin, 
e•l·cs que, de aon c6té, le Roi Georg" VI lui-même 
n'est pa•, à la huitième llénéralion, le de1cendanl de 
celte belle Elionore De•m1ers. d'excellente maison, 
elle aussi, moi1 que •on flanovrien de gendre et les 
1iens traitaient dédai11neusement de petite bergère 
du Poitou? Au surplus, lei moins étonnés Jurent 
1an1 doute fo, compatriote• écoual• de la jeune 
prince.,e; Walter Scott ne nous a-t-il pas enseifné 
que toua lei Eco»a11, ju1qu' au plu1 humble, •e tien
ne ni pour OUll• bona gentil>homme1 que le Roi -
quoiqu*un peu moins riche• } 

Quoi qu'il en 1011, el ceci est plu• eoenliel que 
fou• le• arbre• 1énéalogique•, la jeune duche .. e 
d'Yorlt était Io p/ua charmante, Io plu1 • attractive • 
dea princeue1. 

' t ' 
Elle at>ait paué ion en/once ou milieu du tohu· 

bohu de UI grandi frèrcr cl de leura grande choens; 
un peu p/us cho11ée, •ans doute, parce que la der· 
nière tlenue, el die aca1I acqui• tout naturellement 
l'habitude de répandre le •ou rire et la ioie autour 
d'elle. C est ou château de Glami1 qu'elle apprit à 
marcher. Glam1a, la plu• ancienne demeure d"' /lei 
Britannique•, dan• la erande 110/lée où lea pierre• 
'croulées du château primitif 1onl encore éparaes, 
enll'e IC!3 mont• Grampians el la brnyère de Sildlawa. 
Ali hail, Maclxothl hail to thee, Thane of Glamia. 

Ainai lea aorcièrea de la bruyère flétrie 10/uaienl /e 
oompagnon de Banqua . .. Car dan• la prodilli.,uae 
'paiueur dea mura de Glami•, il y a plu1 de lé1ende1 
que dan1 tout autre château d'Eco.,e et d'Angle-
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!erre. " Dca rcoenanla el de• /ant6met, d.,, bêtes <l 
loneue1 jambe1 cl dei choses noires êui t1olenl dan• 
la nuit, déliorez-noua, Seigneur I • 'était l'implo
ration dei Ecouaia d' aulrefoia. A Gia mis, /'air es! 
aoluré de m111tère, épais de tradition el de légendes, 
que Io lumière électrique n'a pu entièrement chaucr 
encore , Lea 1ou11cnor1 historique1 n'abondent pa• 
moina : lea Stuart. Il son! éooqués à chaque pas; 
lei ~lem enta. /'épée, la montre du • roi·marlyr • y 
• ont demeuréa te/1 qu'il les laissa lora de aa /uile. li 
y a auHi le lit où dormit Walter Scott. li 11 a la 
chambre du Roi Duncan, celle du Roi Malcolm, 
celle du Prince Charle1 . .. 

La future reine d'Anllleterre pauoil l'automne de 
chaque année dana cette étonnante almo1phère, ren· 
due p/ua 1en1ible encore par la surL'iL'ance de coulu· 
mea anüque1 et jo/iea. A Io /in de chaque diner, par 
exemp/«, deux bag-pipers en /tilt el "n plaid tour
naient autour de la grande table en jouant lei aira 
noslal11iquu et un peu 1ouoage1 d'autrefois. 

,'.foos la demeure la plus aimée, le • home ch"r 
el doux, ce fut toujour• la moi1on natale, St Paul'• 
IValdenburg, dan• le Hert/ord1hire. Là, point de 
1ombre1 poerr"' : dei fleurs, de• arbre•, clea fourrés 
dessiné• jad11 pat Len6tre, lei grandea chambre• 
clairea ël' oil iailliuait le tumulte jo11eux dea dix en· 
/onla, l'odeur du tollee frai• et du thé, lea pieeona, 
le pone11 Bob1, qu'on rencontrait partout el qui pre· 
nait garde de ne pot écroaer le• petila do11llt sur lei 
marche• dei eaca/iera, les tortues errante" /ea frai•e• 
pouuanl au pied de Diane et du Di1cobole, lea ro· 
caillea, l'herbe 1i haute qu'on pout/Oot a' y cacher 
tout entier, lea poule• el lei pouHrn• à nourrir ... Un 
paradia pour enfanta. 

Etaienl·i/1 1agea. au moin•, ce1 en/ont• > Hum .. . 
La petite Elizabeth el •on frère pré/érlc Dat>id in· 
uenlaient parfois dei horreura : i/1 cachaient, par 
enmp/e, leur ballon de football devant /'auto d'un 
oi1iteur; quand /'auto démarrait, une exp/011on /•a· 
caHonle fai1ait bondir toute la ma11onnée. Ou bien 
il1 ou•·raienl tout lar1e• /es robinet• d'un palier, el 
un autre uisileur det>ait fuir deuant la cala racle. Et 
autre• crimel . Mai• ce• /ontai11es mi1c1 à port, rien, 
ni maladie 1rat>e, ni bleuure 1érieu1e, nr drame, ni 
enlèvement ne marquèrent /'enfance de l.ac/11 Eliza
beth. Même, aucune gyp1ie ne lui prédit iamaia 
qu'elle 1erail reine. 

Il y eut pourtant, un jour, une tragédie, Elizabeth 
el ion frère Dat1id al/Oient deux adorables petila co
chons tout blanc• et iÙ lea aimaient comme deux 
amour1 d'enfant. peut.'ent aimer dewc amour• de pe· 
lits cochons. Or, 1an1 qu'on leur ecît demandé leur 
auia, ni aux petit. cochon1 ni aux en/anis, le• petit. 
cochon• furent offert• en prix à uM tombola de cha
rité. Lei enfanta Jurent con1lerné1. Pui•, pour garder 
quand même leura pelita cochon•, ila oidèrenl leur 
tire-lire a/in d'acheter les billets de la tombola -
lou1 lei billet•. Hélaa / i/a ne purent en acheter que 
la moitié. Et le billet gainant lei petit1 cochon• ne 
fut pa1 parmi /ea /eura Ce fut un trèa, trè1 1ro1 cha· 
trin <l St Paul'• IYaldenburf. 

A in1i pauèrenl Ica jours el lea année a, heureux, 
ardenta, 1011eux el libre•. Lady Strathmore d1ri1eo 
eJ/e-même /'éducation de aa fille qui sui trè1 tôt • "' 
aeroir de 1e1 dix doit!• •, appnt à lire en anglai1 el 
en fronçai•, aut brodu el danser, fut initiée aux rudi· 
ment• àea beaux-aria, mu.tique, deuin, comme aux 
premlera aecrel1 de la cui1ine et, 1urlout, deoint une 
curieuae petite c dame • aachanl receooir cl intérc•• 
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«er •e• vi1:tcur1 beaucoup plu1 âgés qu'elle. On po•· 
aède, de certain• de cea vi11leurs, dea /ellre1 disant 
leur étonnement deL'anl la prüoc1té de sa politeue 
charmante el ollenliL'C Petite pour ion âge, écrit 
l'un d'eux, elle est sensible comme une harpe el 
gai~ comme un oiseau; .son occupotion principale 
eal de "' faire dea amia el die 11 réuu1I ann• effort, 
tout naturellement. 

On n'a ma/heureusement relrou~ que fort peu de 
aes lettres, d elle; quelque• bref• bille ta dont /'un 
adreué à une dame à qui elle demande la permis· 
li On d'admirer ses • obiets d'art 11. 1"1ais on a 
rnîeux : un roman qu'elle écrivit """ 1a dixième an· 
née •• Le titre en est •·asle el impreuionnanl comme 
lea moiuscu/es dont 11 e•I tracé : • The Sea ., la 
/.fer. Et uoici la traduction inté11ra/e du roman lui· 
rnéme : • Certaines gouLernanles aonl jolie• el cer· 
ta1ne1 ne /e sont pas • . C'est tout. L'auteur n'en 
écrîdl peu dauantage. 

? ' ' 

fallait faire •, répondit un aauveleur que /'on /611-
citait. 

Sans doute, pareil• éuénemenl• étaient faits pour 
tremper un caractère, mai• que deoenait /'éducation 
intellectuelle, voire mondaine de la jeune Jillû 
L'école~ Elle n'11 alla jamaia Lady Strathmore suffit, 
aOec un profeueur, <l orner une intelligence Uive el 
réceptive. Lea préaenlationa, le• bal1} Elle y songea 
en 1919, lorsque /ea demiera b/euéa eurent qui114 
Glamia. Elle llil, d Londres, dea amis el dea amie1, 
anciens el nouveaux. elle donaa. elle alla au thé.t
ire, elle fit de l'auto, du tennis, elle qui n'avait jamaia 
rien aim' tant que de 11rimper aux arbres . Et ce 
furent lei réception• dan• la maison de Bruton Street 
ef auu i d G/amis - oil L'int. un soir, an grand jeuna 
homme qu'elle aLail rencontré une première foi1, 
treize ana plua 161, qui la reconnut .ans hésitation cf 
qui était /e duc d'YorJc. 

? ? ' 
On remarqua bienlat, a Loni/res, que le duc dan

sait souvent a11ec Io mignonne Elizabeth qui était 
plus llille, plua rieuse, p/ua charm~nle que j'!maia: 
• the enchantinf fir/ », murmura1l·on. l:..t 1 on •• 
demandait si, par hasard Eh bien, oui. Le 14 1an· 
vier 1923, dano /es iardins de St Poul' s Wa/denburf, 
deux jeunes fen1 1e promenaient Io main dans la 
main· il 1'arritirent toua un ch~ne et avec un 1ou· 
rire irave, ils se parlèrent lonfuemenl._ Le 1ur/ende· 
main, le • l ourl l 1rcular • annonçait leurs /1an-

I çaf~'i6 avril ;/, apparaissaient, la main dans la 
main encore, '•ur le 1eu1/ de l'abbaye de ll'estmin• 
ster où l'arch<'véque de Canterbury L'<'na1I de l .. a 
unir Et une foule immense acclamait de tout ion 

4 août 1914. Lady Elizabeth n'oubliera jomoi1 ce cœur Io ranuonle mariü, éperdu .. de bonheur el 
quatorzièm" anniversaire de aa naiuance Il avait ., belle dan• sea /onf• •·aile• blancs. 
éM céit'bré ioyeusemenl en /ami/le autour du gâteau Glami• vit leur /une de miel et White Lodge. Pui1, 
traditionnel a~x quatorze bougie• F-:1 l.adv Stroth- Io ieune femme entra délibbémenl dan• sel " fonc
more, pour que la fête fût complète, avait conduit lion•» de princeue royale Et ce ne fui paa une 
Io ieune fille au spectacle, dans un thélitre de Lon· mince beoogne: ion courrier valait celui d'un dépor
drea. Soudain, de leur loge, elles Mtendirenl de• lemenl ministériel De fait, elle devint bientôt une 
cria, dea chanta, des acdamalrona. l.' Angleterre sorte de minislr<' dea bonne• œuores d' Angl..t<'rr<', 
uenail d .. dfrlarer Io guerre à l'Allemallne Et c'était d'Ecosse el d'Irlande Toul<'• /e1 sociétis charitable• 
la /in da la quiète, de Io charmante vie de ch6teau _ el il 11 en al - solliciloienl son _patronage; lou1 !e.' 
en ch61eau, Io fin d'un monde. Quatre dei frère• de iroupemenls féminin• la voula1enl comme pres1-
Lad11 Elizabeth re1oignirenl l'armée; l'un d'eux ne dente. Elle profeuail qu'une préS1dence ne doit Pat 
de<'Oil pas rec•enir; un autre, que /'on crut mort éga- être seu/<'m<'nl honorifique mais active . Elle li•ait 
lemenl, connut pendant deu.• ana /e1 muère• des 1 foule• /es /<!tire•, ouvrait dei ~nquêle1, _. in/orma1I, 
camp. allemands. E//e-m~me partit pour G/amis répondait : IOUL'enl oui, par/ors non Elle i:111la les 
trant/ormé par Lady Strathmore en hôpital militaire hôpitaur par douzaine•, posa quanhlé de,• premrè
EUe Il fil d'abord des chandarla pour t .. aoldats. dei rea pierre• •. accompafna aon man - l lndu1trial 
chcmi•e•. dea gants, cousant el lncolanl à iournées Prince _ dan• 1e1 /ournt!u par lea région• indu•· 
pleines . [/le vida de leurs cigarettes /es magasins du lrie//e• fi y a•'Orl, en outre, lea dei:oir• de Cour a 
uilla11c el dei environs. Les b/caséa L'inrenl nom- remplir, lea voya1e1 dan.• /e1 ~rovînces. /es ré.cep. 
breux. Noël fut fêté celte année-lél, el /es trois année• lion• un inceHant tourb1llon ou elle tenarl tou1oura 
au/van le a dans /es 1alles du t•îeux chlit~au remplies Io pr~mière place et où des ner/1, d'acier se seraient 
do lita bÎanc•. el /es armures d'acier des ancêtre• briiéi. A /a fin de juil/el, elle n en pouvait plu•; .. 
accrochaient lea lueur& dca boui:•~• balancüa aux Glamia /'accueil/il, 1ourianle mois épuisée, elle •Il 
branche• dei aapins. Le• blcués adoraient la petite repoaa deux moia . Et puis, elle recommença . 
et vive infirmière; i/s I' appelarenl 11 au nt Eli:abufj •· Voya11e• d Belgrade, en Irlande el ensurl" embar-
Son iourîre <'si un rafraichis•ement. Jisaient-1/1, quemenl à Mar1e1lle pour l'E1t A/ricam: \fombaua, 

fla admirèrent son sang-froid el sori énn1ie, un Nairobi, le Kilimania_ro, chau~. campemen!s, cha_
aoir de /916, alors que, un rncenrlîe 1'étanl déclaré au : leurs étou//anlea, plu1<1d lorrentie

1
.1L;s. r':t'"î '\.~0i"; 

ch6teau el /ei lance• des pomp1eu se trouvant trop ble1 ou pa1 de roui<'• u tout, gan a. e 1 • e 
courte• elle eui'l'idée de d1Strrbuer de• balai•, d'en 1 Monta de la l.une, Kartoum. Suez.- quatre mo11 de 
•m i 'ner un ell.?·même et Je POUHt"'r r~au cer• un t.'oconce• "~rod111~Ult!I, dures m?t• en~~·ranle.1 - i' 
oor~p!rticu/ièremenl menacé Pu11, elle di1p06a une. I dont lea v11a11es, cuits d 'fï':t'· /,'/,""renl, drl " 
trentaine d'homme• en une /on11ue chaine qui sauva populaire, d l' t!tal d .. • pic,. e ca . age •... h 
dea /lamme• lei tableaux el lei objets Io p/u1 pré- Il y eut un aulr<' 1rond L':'ya11e Celui-Id, la ,duc eu• 
cieux. • C'eat /a petite lad11 qui nou• a dit cc qu'il d'Yor4: ne /'entreprit qu d conlre-cœur. C ed que, 
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doru 1' entrt!lemt,., le 26 avril 1926, était née la pdite 
princl!ue Elr:abeth, le premier enfant, qu'il fallut 
quiller alors qu'rl n'avait pas encore eu •a première 
dent, ni /ail ion premier pas, ni dit son premier mot. 
trois événement• meroeilleux que lei mère• Ruettent 
avec unt an1oi•se ral)ie. Grandeura ci aeruiturea prJ'n· 
cière1 : la jeune maman ne devait a11i.ter d aucun de 
Ce• enchantements. Le duc d' Y orlt devait aller înau
gurt'r le parlement auatralien; I' A uatralie eat refretté 
/' abscnct! de la ducheue; la lendre,.e maternelle 
céda le PO• ou derJOir. Le voyage dura 1ix moisi 

On dt' vine que le té/éfrophe, avu el ion• Jil1, relia 
ioru inle,...uplion la nursery d la maman; dei photo• 
arri1'0icnl par foui les bateaux. ,\fais .. Sentir la pre
mière dent qui durcit la fencfoe, fendre lei brai au 
premier Pa• •·acillanl ... Drame, Eh bien, la jeune 
maman fut admirable. Le drame ne put être perçu 
Par personne. Lo duche .. e d'Yorlt fut plu1 brillante, 
plu1 eniouü, plu1 sponl.anée, semblo·l·il, que jamaia. 
Elle coulait faire plai•ir. Elle ne manqua aucune 
1û1ile, le mêlant aux Joule• qui /'acclamaient, ac 
dépen1ant trop : pour que chacun pût bien la voir, 
elle refusait, malgré le soleil torride, de bais•er le 
bord de ion chapeau (et la mode des bords retrou1-
1é1 fit /urcur en Australie); elle serrait toulea Ica 
main1 qui ae lt'ndaient, répondait d chacun, riait aux 
tn/anl1; elle •' épuiaa ; il fallut créer 1ur place une 
moruère d'étiquette qui la prolégeût, Un menu trait 
encore: un 1oir, d un grand bal ol/iciel el chomam!, 
elle darua tout d'abord avec le 1ou1:erneur fénéral 
de l'Au•lralie, aelon /'usa11e, ensuite auec le premier 
tn1ni.Jtre et, "" troi1ième lieu, avec un jeune homme 
inconnu forl modestement vétu et qui 1emblait un 
Peu dépa11sé Jona ce monde brillant. Qui était ce 
danseur~ Un ancien héte de Glamis, un bl<'ué de la 
1ucrre qu'elle avait reconnu dans la foule et qu'elle 
avait fait prendre che: lui en i;oiture 

Lu Âu•tralien1 •avaient quel aacri/ice la ducheue 
avaient consenti pour ne pas les dfrevoir A uuf, 1011-

que le navire Renown quitta fos me" du Sud pour 
l' A nrlet~rre, il t'mportait trois tonne• de joue ta el 
vinllt P<'rroquet• l'it•onts of/erls, a l'intention de la 
• bab11·PrinccSJ » par le• villes, lei ••illo1e1 et lei 
particulie11. l.e Renown emportait auui un papa 
et u,,e moman. ocJiJ~s ... 

Et la t•ie reprit, touiour1 active, dan• la rrande 
maroon /om1l1ale de Piccadil/y. De• œu.-re• en aanl 
1orhe1 de toutu pièce1, qui inslruiaent lei mère•, 
qui .do.nnent la aanté aux enfant•, proitts, plan• et 
dev11 etant étudiés par la princière • patrone e. Il JI 
eut 1urtout celle t'asle entrepriJe dei•ant laqu<'lle tout 
le mande at•ait toujou11 reculé, la guerre au:c taudi1 : 
le résultat fut la trana/ormation de tout un quartier 
de Londres, hid~u<, pouilleux, meurtrier aujourd'hui 
a~r.i, ll<'r~oj/anl, li 11 eut un t:oyage en' /\'orvèrc, lu 
t:~•.•te Je l l:.xpositian de Vincenne•, celle de l'Expo-
1il1on de Bruxelles. li y Otl<ril eu Io naiuance cl Gia
'!''" en 1930, Je la princeue .\farfaret·Hos<', qui eal 
1 en/ont 1a~e par e<cellence - tondu que •a fronde 
•œur f;li:abeth • e•t une réplique, en plu• df en· 
Core, 11 pos.,ble, de cc qu'était la jeune l.adu Eliza· 
bd/, d St Paul .. Waldcnburg . 

Et pu11, un deuil c~ef, la mort de Georfe I', qui 
adorait la duel.eue d } orlt et qui a••ait, pour elle, 
tron1/ormé une partie du porc de H'mJ1or en un 
adorable jardin fleuri. 

Vint le bref r~grie d'Edouard Vil/, moint Je deu:c 
a1u: PU'• l'abdication . Le /2 décembre /9J7 E/i:a· 
beth était rerne d'Angleterre. ' 

- Je /011 lea t•œux les plus ardent• pou1 que ~ous 
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ne aoyez iamai• appeU1 cl monter 1ur le Iréne, auait 
dit Lady Strathmore d 1es enfant. lors de leur ma
riolle. 

Et loraque le 1orl en ellt décidé autrement : 
- Inclinons-nous, dit·elle; 1oucz heureux, comme 

le Jurent le roi Georfe el la reino Morv. • God blca 
J/OU »/ 

Q ue le vœu de Io m4re tant oimée, aujourd'hui di .. 
parue, elle au11/, 1oit entendu. 

du Tour de France 

Depuis troia tem4ine1, ~1ona:eur, vous et vos col· 
lèiU.,. dé.organiee:t notre exietcnce. ~ous avona 
ceaaé d'attendre, chaque aoir, le journal ou la 1adio 
pou1 connaitre Ica nouvellea d'E•P•itle, le cou111 du 
blé à Winnipeg et la cotation de la Gencral Motora à 
Wall Street. Une .eule queation noiu préoccupe 1 

quelle eat la place dea Bclaca da na le Tour de 
France? 

C'est devenu une obseHion. Nous en rêvons la 
nuit, nous y pcnaons le jour. L'atlat ne quitte plua 
notre table de travail et noua réapprenons la géo111a· 
phie de la France, que noua aviona réoubliéc depuia 
l'an dernier. Le nom de Coaamat noua fait frémir 
et celui de Banali ralentit noe pulaations . 

Est-ce à dire que cc Tour de France enthousiasme 
en nous le cycliste ou intérc-.c le technicien? ;-., ullc· 
ment. !'.ous ne fûm.,. jamaie un fervent de la pédale 
et, pou1 apprécier le Tour, il faudrait le compren• 

AU CIRQUE ROY AL 
A BRUXl!:LLl!:S 

le 30 JUILLET, à 20 heures, 
T 1 R AGE de la 

7ME TRANCHE 1938 
01" LA 

LOTERIE COLONIALE 
ORA.~ co:-;CERT VOCAL ft l!IO!;TRIJM.ENTAL 

SC.ENES DE FOLKLORE co:-;ooLAlS 
T01'(8()LA ORATL'ITE 

L E TIRAGE SERA FILME 
Du carte• d·c-• •1"1><"'""' d~ '"'" ftk sont 

dllrr:riu gra:tuU•rrk"'•t par la Lott'T'i«: 
58, nenue de la Town crOr. 66, l Bruxellu. 
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dre : or, noua avouon.a k compre ndre peu. Avec eea 
vétérana qualifiés cadeu, .u coureur• nommés do
mcatiques, sea montai"e• muéca en juiies de paix, 
le tout enrubanné d'un atyle aportil empreint d'un 
pur hermétisme, le Tour noua apparaît comme un 
mouvant rébua dont la clé aerait à jamais perdue. 
, Serait-ce alors le chauviniame qui parle en noua? 
Allona donc! Rôen ne aeralt moina conforme au ata
tut international de notre paya, et ai noua noua indi
enâmea l'an dernier de voir la conduite de Ctt:noble 
gui fut faite awr équipiera belgea à Bordeawr (lea 
françaï. i&norent la aéographie, comme chacun 
Nit), c'est précisément parce que notre neuttalité 
11oua rend particulièrement ob;ectifa. 

:-loua, chauviru, granda d.ieuxl Certea non ... Mai. 
n oua donnenona n'importe quoi pour voir paner ka 
Belge.! 

V•rs. Vervaecke, Sylv~re !\1aea Noua ne 
lc:s avone iamaia vus. ~1aa c'eat comme ai nous rou
hona à leure côtés. Pour eux, noe pied• freinent 

!' ncon1ciernment lorsque noua Ica voyone déirringoler 
e col d'Aubisque. Nous avoru chaud à leur place 
d"n• la Crau et nous leur prêterions noe jambes -
Ili elles pouvaient leur être d'aucune utilité - pour 
monter à l'assaut du Tourmalet. Quand il aagit 
d'une étape en plat. noua aouhaitons qu'elle se 
déroule sur une route aussi mal pavée que pouible 
et, de préférence, sous l'averae . .achant qu'en ce 
cas noa compatriotes se sentiront chez eux 

Jamaia on ne vantera auffisamment le aénie de 
l'homme qui créa le Tour de France '\on parce qu'il 
> i&iina de l'araent; non parce qu'il révéla dea cham
p lona; non parce qu'il donna le jour à un fleuve de 
réclame qui, pendant un moia, débordant la France, 
déferle 1ur le monde entier, confondant dans un 
m~me tourbillon publicitaire dea apéritifs et des 
rouca dentées, dea ci.rages qui-vont vite et dea cycles 
qui·vont-aeuls; mais parce que dea aena rangés, des 
~rea de famille placides que noue aommea, il a au 
faire des eepèces de fanatiquee avides de records et 
a11oifféa de gloire. 

La aloire .. On la voyait, jadia, caaquée de fer, 
1:1alopant, bannière au vent, sur un destrier fougueux. 
ifout change et. aujourd'hui, lea cavalieu même• 
90nt motorisés. Il faut pourtant quelque chose qui -
earu trop le. faire réfléchir, car la fatiiiue gâterait 
kur pl,.i.ïr - verse quelque hétoi•me au ccrur des 
citadin•. De.granges, le père du Tour , ut k dernier 
dea fabr1cant1 de gloire. 

Ah! ai nous avioru un poète! Certe•. on trouve de 
faible. traces de lyrisme olorime dan• lu vers 
aonnus r 

Courbé• sur leur guidon, •On• regarder ailleurt, 
Il• Joncent, ma .. acranf bo11aux el dérailleur•, 

maïa !'Homère du Tour est encore à ttouver. et, en 
t'attendant, c'est à De.grange• que doit alkr notre 
i"'atitude. 

De.grange• nous a révélé• à noua-mêmea. En ce 
t.empe de prose envahù.aante, il noua a rappe~ qu'il 
exiirte autre chose que lea affairea, la politique, les 
di.coure et lea barbouilleur•. En lieant toua lea joura 
voe nome, Sylvère Maea, Vervaecke, Viuers, noua 
a vona ~vu k visage de la patrie. 

La Yiaa~ de la pat.rie... Oei>uia troia aemaines 
c'ut, qu'on le veuiHe ou non, deux jambes poiluea, 
une paire de fC$11CS pWa.antee ee ~menant au-d«Jus 
d'une aelle, un maillot macu~ de boue. un viaage 
conàecté par l'effort. Et - ne nu pul - c'eot 
.anevnifi9ue, 

Le. souverain• britanniques à Paria 
Noua vivons au tempo cle la pollt!QW! à grand spectacle. 

IDtler a n-çu aon oom1><re Mu...ol!nl à Berlin. CeluJ-cl a 
rendu sa pollt.cae à Rome a"ec te rot comme seoond. et ca 
furent des !~lœ mA1r11lflqoe1. La France. recevant le rot et 
la reine d'An11leterre, se dev.m de !aire aussi bien. sinon 
mieux. M Albert Lebrun ne ~ut s'habiller tn dompte,ir, 
comme le Duce; U n'a pas Ir> ptttort.WI usez atttntue• 
pour se montrer le tonie nu Il ne porte pas la cuquette 
de chauffeur, ru la m,'Ch" artiste 5011! lai,uelle le FUllier 
ô:.=mule ta couronne lmptrtlllo. n do:t se cont.e::iter du 
démocratJque habU noir. un1totme °"" pn!:;ldent.& de répu
blique, de. homm" du monde et des mal:.re. d1'6ttl :.ia.s 
~mère le modeste :J Lebrun. U y a\-a>t 1·snnee !ru>ça~. 
U ; avalt Pl.N; Parla et oon dkor im~r:at qu·aue\IM d~ 
coratlon ne pU\"l•nt !t alltmer. Pans et son peuple Un
mense. t.errlb~ les Jou~ d·émei;t.e, magruhquement cordlal 
lei; joors ~ jole tt d'amo•ir, Paris qui 1 l'm.sunct de l'Cllh~ 
uque popula1re, Paru qui •:t accl•-r commt aucun peu-
ple ne sait acclamer • 

A Berlin. la foule e•t mieux dlsc.pl:nee, et à Rome, clont 
le peuple lut Jadis 11 1ent1ment spontané. on marche au paa 
de l'oie à l'instar. A l'ati$. la musi.e populaire au cœur 
Innombrable exprlme une rorte d'unanimisme souvent epn~ 
mère. mals qui a l'air de sortlr du t~lond de l'lme natio
nale. 

Ceux d'entre nous qui "'' souv1t1Ulent de la réeept!on du 
Ro! Albert et de la Re~ ElU!a~ !la nôtre>, au l•ndema•n 
<le l'arml$t1ce et qul ont ""'1sté a l'arrivée dts ,,,.,.eratn.a 
bntanniques ont tttrou\·< ~.ins leur mémoire l<s plia emou
vanu souvenus. O.. qutUe f~rveur notre roi et notre reine 
n·e1a1enHl.I pu mlour~ 7 ceux~ ne porten~ pu la ~m• 
auréole. 1·1ureol<! de ta >1ctoltt. t'surêcle de l'advenite \'Bin
e-Je. 1'1Uttole de 1'1mlté d~ mauvala jeun_ mais lis \ncarn ·nt 
l'amitié anrlaJac, p.rante ~ la pal.z de l'OCCld•n:. Et I• 
Parlslens d• tous les Denis paon11l•nt leo acclamer pour del 
raisons àJ\tnCS. En criant c V1v. le Roi 1 •. lt'$ S!mpathl
sant.s de I' c Action lrançals« • acdam•lent le pnncipe, l• 
bons ~publlcalJU lk nauon ami•, lts 1 front populaire • 
l'anlltotallt&rlsme britannique. et les mtdlnettes la Jeunes.>41 
et l'amour 

Du nouveau pour lea SOURDS ! 
n existe actuelltment dts m1crophoues de 35 gr. tplta 

lé11ers qu·un bracelet.montre> lia sont lnhrumem plia pull
sanu que Jamais. rendant Ira oons par conduction OSHUM 
ou par l'oreU:e D•m. brochure c 8 •. Cie se:io-Amèncaln• 
de l'Acousllcon. 35. boUI B.scholfllhoun. Brux. Tel 17 5144 

lA toilette de Paria 
QU&nd Pui. fait tol:ett~ pour recevoir des hôtel qu'il 

veut honortt, u fait penM'r * une crande dame qui • m 
end1.IXlanchée pour laJrt comm~ tout le monde qoand c' .. t 
dlmancht. Parla .., p.<seralt ttts bien d·ometntntl Mai. 
quoi... Qu'aurali..on dU apt'M tca dkorations, d't.lllowa 
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rèusies dCI Rome et de Berlm? Il !allalt ftJre comme lœ 
aullœ. 

Alon Parla a·est encombr6 de pylones, d'k\l.'80M. de mita 
&an1 compter lt.a drapeaux et les tentures. On a beaucoup 
crltlqu6 crtte d<'corallon qui n'est sans doute paa d'Un Sollt 
11èl sur, mala ce fut aomptueux. p.1. brlll&nC.. et cela eont.rl· 
bU&lt l !"air de !ete quJ, malgré le m~u.e dtplolement 
de torcea mU!talres. donnait à la visite des SouvenLIN brt· 
tannlqQf3, !"allure d '\:ne grande cérlomonle p&elllque et 
conllantc. 

Ausal bien &i la décoration de Pari. twt extttmement 
ll1ncn exc~h ement moderne. le gouvemt!IILllt de la !Upu
bllqoo &\-ait tplement fait appel au ~ A Veraalllee. Il 
ava!t moblllsé lombre de Low.s XIV ec.. au Quai d"OB&J, le 
lit de Sapol~a !pu celul de Samte-Htlme, t\ldemrncntl. 
Coucher dan. le Ut de l"E:mpereurl Qutlle revaDChe pour le 
descendant de Ocor&es fil! Ma'-! quelle prC"U•e aUS61 qu·au 
buut d'un certain temp& l"HISUllre peut cesoer de dl\~r les 
peuples et que. pour des nat.lons ch 11l.séea, U n·en pu de 
ranc 'nr~ ~temell"ll 

Chez Netta Duchateau 

Z3, ntt dt la Madeleine, les plus Jolla cadeaux. 

Les merveilles du quai d'Orsay 

Le moins qu'on puliae d.re des •P~nta du qua. 
d Orsay pl'Qo.rfa à l'occa&!on de .a naile dee aouverains 
b:.t&nnJ4utS. est quits rtal!sent ta perfec:lon du lu•e et du 
1oct le plus anr 

Q.:e a.lit londtt ou non. l"e>a:uatlon t. UD million &J 

molno de la pctll< ~ qui orne la chambre rikrvee 
au roi O<OJ'ie Vl cela. somme toUte, no.a unporte u•N 
P<U C11r. comme le dWùt M'5t.ral dana une boutade de 
haut atylc. l'al"8<"Dt •st à la ponte de toat le monde. L'll
l111tre po~:e d• c Mlret.:e • e: du c Rhône• mttnd.alt sl
emller, q1ren matltn d"œuues d'art 1et un almp:e meuble 
peut Nre la pl'ls authenllq~e des œuVtts d'art! la beau\<! 
eeule oompte. 

La petit.. lampe QUI repose &ut le bureau du Roi est en 
or me&lt. Encore une foi&, qu'importe? Elle va~ aurtout 
par l"lmll<'CcalJUlté de 5"S l'.gne.s 

Paria déda!Jne le c lr.olOS38.I • pour !alrt' aux IOllvtrauu 
de la Orand .... Bretagne et de n:mp~ une rtcepuon diane 
<les lradlt ons !l'a!IÇ&1$e$ de la plu.s b<'le êpoque. 

Bijouterie J l;LIE:\ L ITS 
ltuta ée artue:t!~mem. ~L rut a f'tl ·rs 
Att(mtion : At.: XU~lERO 51 

Et la chambre de la Reine 

Noua n avons 11"'6 eu :1ndJscrê'.lon de ffi:heroher •, 
durant lrur bref aéjOur par.s,en. Jeun MaJrstes brl!an· 
nlquee ont falt ch•mbro à part trap;>e:orw q~ qul\lld 1._. 
v.nrcnt l Paris. :~ tur et la tzar.ne que tant d'lnfortunH 
attmdàlent. co~chè ... nt dal.1$ le même Ut comme un bon 
cuuple OOUJ'iOO\&) 

Tou)oun rat-li que 1" chamDrc de la reine, av.-: i.on 
klalrat• a t<!nu• et - renturea d'un vert ulleul tvoque 
le c!N:or d•a plus channana contes de !te 

sur 1~ mun. de rav~n~ tab:esux de Oreuze d~ 
B®ct: •r de Lancre: 

Quant à la <harnbre du rol elle est presque unk;u=ent 
dkortt de 1113r'.nu, q 1 •Itnbolbent la Yle de navlaatetr 
du monaniu<' • 

Q-.and nous roua cl!som que l •dm.nlstrat:on du prde
meubie aa•!Onll :a~ 1~1 ... 

<..: L,\ l.: ~ r. :\, depu'-' l&GJ 
w R<-;.:ic des Bu:IU".S LUXDlBOl:ROl!:OlS.E:.3 

ll eat bon de aavoir 

Qu'au Zoute, nie LlnJu Hold dt le meCJeur. D .. t 
ouvert toute I'~ alnal que a.:in restaurant à la car'.e 
renomm~. Orientation 811<1. Oara.10 TH 81BiS 13 Jlineal. 

Lea poupéef dea petitea princeaaea 

Oe don de deux petit.a poupêel aux deux petites prmc..,. 
..,. eet un coup de mal:ni de la haute couture française. 
Une aouecnptlon, qui ne :ai.a pas d'ltre frwdueQISt', ava1\ 
tt.é orcanaée dan& ce blrt. Mala les grands coutur.era 
ent.end:ttnt prendre !OUI lee lra:a t. leur cllarge et eurent 
le Joli fe'le (&"'8te d'A".ltant p:ua )<lll que :es temps IOn~ 
ton du..""SI de Yeraer :es •1llllll<a r«:ll<U:1ee • dee œ:..~ 
de .olldarlté oumtrc. 

E: cependant. t.:a ~t deux cbtt~·œuvn. de troua
seaux admirablement 'ana et qui ont tt.ë exposb. tou'ours 
au ben~ des ba!Ulü œ~•M. Lea ro~ de ces po~ 
pnnc.ère.s atteJc;nent aux p!ua haut& aommeu d• !'éléganc• 
et de la !anta;.sle \e&tlm.rntairt-a. i;::1.,. coru;\11ueron~ à 
Londres, la meilleure publlclte peur lea c frt\'0!1tés > qui 
font Vl\'l'e des centaines de nu •. ers d•: personnes. 

Pu béte du tout, oetta 1n1t1at1ve ... 

Peur vœ voyagH et croiaières 

vers Norv!ge. Su~e. Canada. Am~~que, con.su!'.ez !"A. \L. 
DE KEYSER THORNTON. s A SheU Bulld.ni. 53, Canter, 
ateen. Bruxelles. - Ttl. : 12 28 70 • 12 U 71. 

Zénith franco-anglais 

L amltl<i ~ au Unlth. Cela ne s•e-.ait euere vu dsna 
lblS:.o!re des deux peuplea. La Rtlne-lm~ratr.ce ..,t eros
"*ISe. ce qw n·est pG.S, a prtorl. un cai• de !rancophil.e. 
Ce Roi-Empereur n'a Jana.a ~journ.t longt<mll6 à. Par..s 
parce qu·u a consacrl fort peu de aon tempo. à la vie de 
plal.W', et que. b;en à tort, lea IW:.O M \'l•nnent à Par.a 
que pour s'amuser Lea pila partalena d•~ rois r=nt Lé<> 
pcld II et Edouard VU. Leopold II d~Jeunalt au Jockey 
Club. aujourd'hui cllSpnru Edouard Vll prennll ses repas. 
au Café AnglalS, au cabinet pnrtlcull<'r Mnomme le Grand 
Seize. Il é!Ait famlUtr de toute une bcmd~ de mondain.a 
d13tlngués. les du Lau. Pourtales, Oanay, BreteUil. Il en
trulnaJt et se la ssall ent111lnu Qutlqu~fo13 11 eut de ton
rues con•er.allon.s a•..: Oambettll. « qui ne manquait pa.a 
~ pi;tore.sque. 

Le prince demandait pour~uol le mlnlstère tcartalt d, .. 
a11a1res l'a,,.,ocratle rrançalMl Camber.ta rêpond:C· · c MatJ 
monseigne'.lr, il n)· a pli:s d"nrl!t-0er111le en France. D 
n')' a que des c dll"6 • qUI ne CQDdul.5ent ace""" armee, 
des marquis qui ne aont pttpceb à la dHense d'aucune 
marche d'1 pays. • 

Le Roi cont:nualt c Mettona q~• fa! '"<>ulu parler do 
nobles • 

Et Gsml:le:ta repood.alt • Mala Ils n'ont aucune envie 
d etre emp•oy~ lia boudent. c·ee~ lt'Ur emploi dellnltlf . • 

Oostduinkerke 

1 LES NIDS~ p(!nslon pour enlants. dans le cli
mat le pllU sal.obre SOlM matem•l> PrlX • En!anta 1 
2(1 francs par jour Adultes : 30 francs par Jour 

République à Paris, monsrchie à Londres 

L. Roi O<Jnciu1m, eu ht.llt c Vous êta un vra! répub:.1-
ca:n. M Caml>etta 1 

Et Gam~tta rtpôlitait 1 PamtUc-m 1 de r.\'~:.r. 
m~!Jne-Jr Je 1ro1a-e lorlquc que, •"OUS. •<>ta aorez roy.._ 
u~e .. , 

I On J)C"ll: dire que ce dlal<>iUe lêaenda = -i:. . tnt 
~ dèax peuple.. Lu Anaia,, ue com;i11 ru .... : !=r.l> lot\ 
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.,...., pcw-quol Pèodallt v1"8t a111, la poUt.!que r6!>Ubll
ca1ne ne tut paa 06 <iUO let An&lala ~rent te ptua 
t. la ~ Ra~ la t.on ..,....bleaum bênla
~ que pr.....u; I& c Times • poW' parlw de L6on Blum 
"" ocamcrDCe<Mat de la ~ ... upérle0Cl6. Le oon.erva.
teur c IlaU1 Tlillll'&Pb » lui 6talt IOUt .u.t favorable. ll 
f&Uu' !*Il d'un an pour IMlr !aire l'!!COllll&llre QUe 1·~ 
n- BlwD n'était paa llfll ~te "'1 point de 

E fla&Dcl•. Depuis Ion, Il a·...i '".in que 1 .. Iola 10C1&
a-1 ~ cootrlblll • raldlW la proclU<>
d'll'l'D» de la Fr&Dce. AllB l'llP'U ~ ~ 

..,_ ~ nM'IM aw: _..al.un .,,.iaie. 

fluitrièreadeNieuport-Baina (à la Grand' route) 

faloo de d~tallon dans le parc m~me OUvtrt t,. l'année. 
9pee!aa~ d'Hultrea et de Homarda. - Tel. Nieuport 155 

francophobie et puritanisme 

ll fau& ae rappeler que la !n<ncophllle llDtdll!M ebt Wl 
.. nun.>t plua repandu dana 1 ... millcW< de droite. ~ plua 
a.n11tnwçala IOlll le6 plus purttalna. tt eew<-d M retrouvent 
IUt10Ul cbea ie. .. ,._ radlcaux du c t.taochester Gut.r
è&n »,"°"~de tous pQila et ourtout k<&QIJ.. D D'y 
a\'&11 paa plus eombrement anUfranÇllla que ~Y ?oü<> 
G&laald •t Pblhp Soowden. de kl#.e mtmolre. Pour eux. 
li'aN 6tau euctement Ba.l>)'lone. UM aeuwie. ~ et 
Oanant>e, pa,)'a CMllol:que rt po!Wœ, ou lei mlnlares 
&\.U.01 dàl maltz-. llOl1aleDt de coC<!il'I Ca.lhollq""' el 
eoupalent m cabinets partlculien a•cc ~ femmes de 
111<.l!WW lés"""'- Dans ~s ooncUlabulea lnkrtlnlloo&ux, oea 
sn-.... dt l'lntemat!oo-.Je él.Ollllalent par kur x6n~ 
b<a. Ao ll:>Dd. c'<lta'.ent des hér1tl<-ra dt> la P<'~ de John 
Jk,Do~ et dee ~U?:. lUldea <k• Cn>ruw•ll. d ... membres de 
l 'ArmM de. S&lnl.$. Le gros Arthur Ht·nd1•non ne passait '*"'llla une journée sans oon.9Ultt'r sa bible. c, .. FranÇ&ls 
Sul pe.ralt.lalent souveral.nt:lllmt lnaupport-Oblra av«: leur 
IDMle d'dqulper dC$ rl!lrim<"ni.S. Le pn·o11er qUl lut rrnnc<>
pblle, depuJ.t l:a euerre, lut Aual.Cn Chatnbtrlaln. l'ami 
A'Ari&!Jdt Briand. pe.r,:e que ce irand conaon·ateur, Il 
'1/t&Dt dans 100 manteau ôe CheVMUer du la Jarretière, 
a vait Ull !&lble pour les França a de puche'. c&USi'W'I 
mDll&&llta et débn>u.UJardg mervell1"ux M Edm ka!t de la 
..... Ollllèce. 

Le cype d ADGl&lo 1" plllS méfiant à l'fentd de la l"rsnce 
• donc kart!! du ))O'JYOlr actuel ED n"\"IU>Che on 1 
lirOUTll Lord Halifu. dont oo a dit p.:-ndant lofll!.<'llli- qu'il 
kal\ pnnanopbUe, ce QUI était !aux Lord Hal1!u est un 
A.nll&ll. ellnplem«>t, et rlt'n au'..re. 

ruoux OR 18 KARATS. 10 % DE REMISE 

&loNTRES EN TOUS GENRES ET A TOUS PRIX 
ACHAT OR, ARGENT - KOHANOES 

- au• DB BRABANT. - SERIEUSE GARANTIE 

~ francophilie à Londr" 
Aut.our du Rot lul-m<me. toutes l"" thnrvea de la Cour '°"' ~ act.uellemeot l>"1 <Ica COQ.5CtV&kun. comme 

.. duo de Nor!~ le oomi.e de Oroaler ei .ie duc de &...

..._ 6olQer d'boa.Dew', QUI - du •Oi'l\4;C. Beol'JCOUI> Cie 
- -.. J)llrlmt cœranunmt la lan.."11<! rrança11e, au 

del bamme& d'E'.al tnvallllatœ, dont auclJll ne 
• IMCUe 6trans~re. Lt> plUs ft.meux ami ~ la 
le P"11alell le P,:Ui 80Ude de Loodl"M. est le 't"()lU
ej. pr"""1ileux Lcrd Dert>J, r~ dra hlPOOt1r<>-
~ 
.-.Al:la'lnla ~ .ft>ol, \Wjo11.n des mes--

GUEUZE D l! C OSTER - BEYMA S S 
Tcl6pllooea: 12. Q. 13 et 12 14. 44 

- loraqu'U a'actt de la polltlque de Pa.ris. surtout pour 
la - de droite. c L'Ecbo de Paris • et !"ll&prlt chauvin 
les oct liTltéa pendant le1 pttm.lèrea annéea apreo la IU•rre. 
quand le boa IOo voulait que l'OD ftlt germanopblle. Au 
moins dam tœ i<J6tea. Lord TytTet, lul·même, amba&..adeur 
• Parts. et crand ami de too.is lee milieux bien pensant. 
pestait .olonliera contre cettAI ma.lheureuae Ptt99 de droite, 
llO,_ COllUM l'hlr..ortm NICOlzion, qul " lait ~t de 
81 Jol.lea con!6re&><*I aur Marcel Ptoult. D y a quelQuee 
anMee. u etalt de bœ ton. • Loodra. de crit:<iuer Tard.leu 
et de reeretter Briand. ~u repréoenteit la Franca forl4 
et ca~orlque que l'Anclet«re o'a Jamals almée. 

Votre blanchiueur, Meuieurs 1 

Ses cbeœlsu. aea cola. 1ta pyjamas, ses caleQOM 1 
• OALINOABRT .. le Blancblasaie • PARFAIT • 
33, rue c!u PolDQOn. t~l 11 44.85. Livraison domlclle. 

Le aéjour de prédilection 

Oecl dit, U conY1ent d'ajouler que tes écrivatna an11lal.t, 
surtout tes ptua 1nnuenta vivent volontiers en Pnt.nce et 
eo font leUr léJour de prédilection. Kipling y allait con
stamment. bien avant q~ 10n ~y ell~ éi.e tue. et U écnv~ 
• .,,.. la France dea choets admlnlb:ea. A.:dcoua HUXiey, q~ 
a èPOl.llt une &lite. bain~ la Provence ioui.e l'ann6e. 
Maunoe &ulne. qui a toujoun. pa.rlé le françala ~ ta 
lanc".;e matèmelle, pi1.11e en FnulCl' au moma la moltU de 
l'annét> WlnSlœ ChW'dl!U. le mieux payé des Jouma!lr.
du royaume. dt • Porta cons1ammen1. La p.::l!e Kal.her1De 
MansI1e-ld. nmt en France. 

Apres la Fra.Der. l..a Anglal& almmt surtout l"ltalle et 
Florence. Cette annt<M:l, pour la \IUlte d'H.ltler, Il& et ll<lllt 
enl'UIS de Rome vers Taormia.. paree qu'ils ont bornw' d,. 
cortèeos ennuyeux Mala leurs teJTes d'élection son~ dea 
teJTes do !!Ololl. l"t Parts .. 

..J. A . J . N 0 LET 01~".1~~.':,~·~ L!~!~L,.t..• vu 
Dt,..Ot :i~ lllt.u• ... ONfAtH ..... S •11tLJ,;,;LLRS TltL !.Y • 1 , .. 

Le redressement françaia 

D e.s• illOODt<ll:.able Los m.es de la ~don dea SoUv• 
rems brilarul.ques en ost la m&mlestat.lOD gpectacu:alre. = dfs symptôma plus c!urables et plll> >CleUJ: perm i
i.:ot d")' croire. Quand J.I J.l&rrh&Dd<6U. IDJ.lllSt.re dea F1-
n..nces, parlant à la radio pour tnlllger lea .l"'rançal4 â 
'OUSCr.re a un nouvel emp:·unt de la Dè!enae n&t:ona~. 
!alt etat d<t 1 amélJ•11Btlon de la saua!!orl ecunomlque et 
rinanc1ere. IOll dlscolln est tv1demment sujet • cau\IC>D. 
Quel est le m:o!stre qui. d&ns se:. dlaoours dom101C11UX. 
o 'adOpte l>"8 pour Ulcme c IOU t va 11es men madame la 
.Ma.rq\llk •? \Il n) a que notre Max-Léo Gérard qui OH 
dire carrl)Olent do desoar<'abl•.,. vtn~i. MatS M. M..,.. 
ch&ndeau donne dClO pr~1100& et des clu!fres sur lc.i ren· 
U'ées d'or, la cln:ulat.ion ltduclulre n a pu alflrmtr q\14 
le nlln15ttte 1> .. tadlur n'a\'a.lt demandé au<:une avaoce â la 
Banque de Fraoce. Bret, U a pu déclarer, sans 1mpru<k'nle 
fanfare. que la aituaUon du Tm.or c ne JU$1Ul&lt aUC\ID 
pesslJDl&me • et que. d&m cea CC>ndtllons. 1l ne pouvaut ttre 
q~tlon d'llne nounllC! dé•·aluaU<Ja. Ce sont des cbOllCS 
"8J'é&blea • eotendre • 

Ma.la b;en DUCUX que lm dlia>ur& =~mls ou QU~ -
acc!am&Qona que 1'11.ru a p!Vdlruéera à aes ·~ bO,... 
br.tanniques, oe qui ttmolCDe du redr"""""'ent naUan&l cc 
aont - peUta !alla -!aux obsenèa ~t par le 
\"O) .. eur et dont .,....1a11 Talne. Tous leo. Belsee Qui ont 
~ "" taire botlacul<2' a P~. daru une roule cordiale •I 
unanime, ou QUI ont parcouru la campagne trançalee. 10n\ 
d'aoowd 1 DOUi IUIDIDel m&1D1cnant tré$ lolll do l'a:mo-
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1phne de ha!ne et d'inquiétude QU! ~t du t.emPt dee 
Colblneta Blum, surtout du tempe du premier Cab~ Blum. 
qu..nd :e aouverncmen~ annonça.!t qu'il tol~reralt touta ea 
u:~~IU. plutbt que de oévir contre IA classe ouvntre. Noua 
lo)TM).-loln du tempoou. llliléSdemots. lee travallleu:ra IOCIA

lll":a eL oomn\\llllat<e croyaient tout possible et oil lei bour· 
,..oll. 1&peurês. llO!litlllent con!usementà oe défendre au be9oUI 
par J'emeute. :>o:ie ne Sûmmes 1l&S e""°"" l'e'ltnuo au• 
tem:> rarlsalmea dalla l'b:.:oire ou !ea Pnnçala 1·a1m&lent 
m tn eux, mal& ù ~t ae dt'.a~r molll8, .., 
tolérer da~e paroe qu'Us ont compra le pù1.l ~ 
n.tur. OOmb!ai de ro:a n·a-t-00 po.a OONtat.6 - brulqueo 
.u.nauta de 1 oplnlon trançat.se1 Qua.nd les ~ .. 
ruat pcrsuad~ qa'll faut touJoura en ta>lr oom~. DOUi 
- blm prl!a de voir l'Europe en .it .. :.l<lrl de """"1Cet 

t. - ~nt& !orcené.s. 

UOTt.l. ClLt..\IID, COllBLAlN 1..\ TOUR SUR OURTHl.. 
Au bord de IA r1viere baln.s. tout confort. Restaur 1" ordre. 

Un gouvernement de réparation 

C.: qill pruJ1c c. r<'<ln...ement de l'opmton, c'est que Je 
couvuutntcnt l>alad.er, malgré les rraves .ooucll que lUJ 
donnaient. el q ~ lui donnent encore les t\'l!n<m~nta ex~ 
rieura, a pu procéder w~~ doucement t. certain.a retouch.., 
• etn.&!nl accommodeme:i~ q:.;I :ep:i:tnt :~ cuct•.a CCICllrrua 
Ptlld&11t lca pren:1ers mo:. d.,,.,....., d~ Front p..ipu!alre •&ln· 
q11tur. Sans '•""ellll' sur d"" lot. sociales. ~•nt voue& 
cl&na ll!le atmospbên: de Vl.Ctoire ouvrttn! et de terreur 
bourceolst>. ce qui ""rait ~poss;ble. le mmll~rt 1·e11orce 
Cie ka rdldrt le mol?IS onéret!Se4 poM!o:e p..iur une IJ>d.-. 
tric dé.là Ion antmitt Et s·u y r...,..,t. ce qui est m.alnt.e
llAllt po!!Slblc. Il aura rendu au Pront populaU'e un lm
rn.n.., M'rvicc; Il aura oonsolldé cellts de - conquête& qUJ 
ttatent n!dll.sabl~. et il &W'll Sllllllll•rement auec• ..,., 
b:lan devant l'l\t>to:re. 

On n'a vu d'abord que l"" d~ill4 . la tulne de l'ln<!U11tr1e. 
du cummer<e, on """unence à se demander al. iràCe à cet~ 
révolut.100 lltrn'C, la France n'a pas évité le pire. A la 
&:m~ de h1 iUl!tl'\', lo>WI lts pa)6 de l'Europe ont tlé MCOué& 
Juoquo da.na leurs !on<lcm<n!.$. Totll> ont llllt 1.....- nvolutlon 
IOC:&!e, Cc oont leo plua profond.ment ulel.n~ : la Ruaole. 
l'AUcmalPlé, l'ltA!:e. qUl ont commence ; Ils eembl&lent 
tomber en C!Wulut.1on TOOs l.rOlS se a.ant sau•e. de l'Ml&r· 
Cille.. L'Allem:i.inc et l'ltaUe. en un &W"lll\lt maai>l!lque, 
<et rcprta leur role de gra:ideo pUL..<ances, m&a t. qud 
pnx 1. 

La Cllctatun!. q\li é:a1t sa.ns doi;:e nec.......,.e. y a tt&oU 
un étau.me rorccné. un socJ.wsme autor1u1r,. cooune aucun 
=n:aie n'en &\ait Jan:lll.;S ré\é. La llbe~ tn~llectueUe. IA 
Ubcrlé lnûMduelle mme, a eté SM:rlltè<! t. 1 !:' .... :. nou1~ue 
!doit htilélltune. De grandes natlull.> qui, ll4&\ltrt, jouaient 
un rolc euonne dMa IA cuJture europeennt, ont ét.6 obltaeOJ 
Cie penllt'r par ordre, de produire par ordre, de =• à cette 
délt~ tllu&l!re que s'appet:e la r:ice, et de la 1ubst.1tuer à 
leur 01e11 Art oltk:el, sc:ence ott1c1elle. rrU,lon olhcltlle 
Tout a He aacr1f1é à LI. grandeur d'un homlll4t et d'un 
l)'lléu1e. c·eat lnOlgn\!~. si l'on \'tut.. mali quel eat le 
8'e:ll• qui tn v0udra!t? 

l;;l la ~'lune<-. el:e au.si. 5e saU\'e de l'&n•U'cble •t &«Oin• 

Pllt. c en douce •, 111 rê•<>luuoo ""'1ale &ana trop de oacn. 
iie:.,. t. - lll><:rl<'s. q:>elle r.cro.re pour la Afpubhqut pe.r
lemental~ 7 SI cette ré':'o:t:Uon peclllque M conll:-m• .-. 
M at&b'""""· on aura Tite oW>:Le les Yam& i.ardarea ou .e 
rfi\me a tallll ~rlr. ~ .es sc:ll!lda'.es qU1 l'0!1t eclabo....t de 
bo~e. Quel t:at w r~lme. q·Je: est :e P&Y• qlll n·a pu , u 
... acandalea? 

NORMANDIE 4 j 30 jull 59$ fr. SUI:>SI!: 8 j SI juil. 976 tr. 
Autocar, NATIO;>;AL TOURS, 118, Bd. Ad. Max, Bruxelle&. 

Uu pt1ni.alon nouveau 

Ontquo, 1to1,.9C>Ca.bl• 

A..db6re ~arcaJt•UJent 

.. Sana bre&.ellH nt oein\u,re 

AKS 
.A.1-cce. Contort, El6i*noe 

.. VIU•. 8pC>r·t, Ploie, T•nnts. GoU 

.. En Tflnifll nxdus1vement chei. 

~} 
L&.a PLO• GMÂSD• >JA. '!'..:Or.-.Q'J'\."K1alt""' u• MA...,"'TJIA-OZ 

Vu.Lm ... p'°rt• .. '\'()'l'A(ja - hPOltT8 

• JtC"Xlt.Ll..&S ... •JllTJUI ... • 1.t•O• .. (IA~ • BJtC'G&8 

Ot.r11.....,oa - t..a ~uvra 

Que sera cette semaine ? 
La semaine qui vient. 1~t aux r~Jou!Mances de l'axe 

Parts-Londl'ea. sera celle d'un doU:Oureiu &nn1\'ersal. ... : :a 
mort d'Enge:t>ert Do!J!usa. On ~ IOU\1~.nt QUe s·est le 
24 Juillet 1934 qt.é :e petit clunceller·Mros. que """ ennem~ 
appelaient MUllmettemich, tomb&tt >0ua 11!6 balles des 
assasMns. dans ces bureaux de la Ballhi>u..platzc. oil t.'lnt 
de chanœ~rs lllustl'\.'S l'avall'nt précl'dé. C'c•t là qu'avaient 
l'<.'t'Dé Metternich, Auel'>lll"l'i· B\'uot, et tous !es grnnd.s 
hommes de la doub!e mono.rchtc, L c.~aller quJ mène aux 
i"&nds appartemenui ""' trea lun11. Talle>rand. pendant 
les dèltbl!ratlons du Co1wrés de Vienne. ne le 'ranssalt 
qu'en oblique, à eau .. d•· "" claudication, en murmurant 
p!u.s d'une fo;s· c ~t t!<:.wlcr m'n\IB causé p:u. de !atl
ruea que le remaniement de la carte de l'Europe . • • 

En etfet. au coura d• ce n'lll&Illcment.. :es dlp1onuu. 
de vienne ne s·tta!ent C~n! !aUguls. Maja en 1919 d'au'.rd 
dJp:oma:es ne ~ !a~"ruèrent pas boucm:;. p:;,.;,J po...:.r dJ~ 
ce q1ll ai'&lt e:.e !ait en 1815 C.C pourq1..ol JA~·r.d:..,, ben· 
:I.tre malheur"""" du traité de Salnt~rmaat !ut taUIH 
en dtp:t du bùn ••:is. ce pourq 101 les A~emands. pour 
'.!Ul>Prtm•r le petlt chancelier, a!l~:~nt le chercher è::i..-.s .es 
bureaux de la &lhaUMP!atze Il la.so:ilt uie lemme et des 
enfants. Plus personne n'en po.rlo ai.i,lourd'bUl. Le 11 mars 
dernier. Ils quittèrent Vknne dnns l'automobile de 
M. Puaux, ministre de t runoo 11.s n• sont pli;,; qu'un 
aouventr, ou plutôt un rt"mords. 

Le pauvre Kurtb Schll-'Chnt~g <0t, lui au.ssl, un rcmorè<, et 
ga tendre :emme, la comte•· Ver:i Cnrnm, n·est p;.'5 plus 
heureuse. Ayant annule f!On premier m.1.rlait sc1n mari. le 
comte Fugger s'ts• enaar~ C'Ollme A\iatcUr dan> l'armée de 
Franco. Au mouu lui. il a choisi b meilleure pert Sl 
Jam:i..s U s:>eoom~ ce aera lm armn l 'a ma;.n, ce qui 
, .. ut :ou;oars mieux qu une !ln ltza c. P:~b:xttair~ et adml. 
nls:"'ti»e, comme Schuschnt11: •• ' n Ill. 

~:inturerie LEROI-JONAU & 
vous donnera satisfaction 

Ttl.: H. OO ZI 
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60 millions pour Namur 

Un budîet de 60 millions eat prévu pour l'EXposltJon In
tttnauonale du Tourisme qUl .,. Uenclra tn 11141 dan& la 
\'allée m06alle. C'œt ce qw &'appelle ra.tre lea cha.cs avec 
ln"4Jnl!Jocooo, surtout si l'on oon.sid~tt que le site se Su{fü 
• lul-~e. car les attraetlona ne manquent P8'I dana le 
Na.murol'I. CitoDa seulement à Namur même le splendide 
l!Otf>I des Comtes d'Har'5C&D11>, taatll<'uae demeure hlstc>
rlque <IU• t.owl nos lecteura connalalent. Ses mcnua à 
30 rn.nc.. solin~ copieux et \'1U1Ü. 5ufftralent à 1& renom
mfe; &joutoa>y sa cavt ctnérttme. - chambres contor
taltlea et un service aboolument parfait. Ci&rage et empla.
.......,, ~la! pour aut.oll. 

Vlaltez l'Hultr1he de to."leuPOJ'l..Balna (OraodJ - dbUltrea 
e t homards). Expédition directe aux Jl&'lkulltn. Adr, Tel~.: 
Vlamlnldnlm-Oslende. - Têl O.tende 73181 ou N"J)Ort·115. 
Salon de dfsu$tatt0n dans le p&re mM>e Oll\'ert tte l'année. 

T oujoun les avions de Nuremberg 

Comme Il y avait en ~pe une certalM dhente, les 
Jouml\llst<'> oftlcieux de M. Ooebbcla ont voulu lan<'er dan3 
leo Jambes du roi d'Angleterre et de M. Ltbrun. pendant les 
tél.,. de Pana. un petit pétard d.- leur façon. Ils ont raconté 
qu'il y avait des mouvement.a de t.roupai à la tronuère cer
mano-tcheoooto\·aque. de mystérieux truaux: lis ont mfme 
pari~ de D\Oblll.lauon. 

Le gouvernement de Prague a unmM!atun<-nt d'1nentl le 
plua cat•~rlQllement pœstble; le bun kna le plus elémen
talro noua dtt d'allleurs que la TchkallovaqUle. qui ne peut 
<'Ompter que sur la France et l'An11lcterre dont l'humeur 
pacll\que est tncx>ntestable n'a aucun lnlh'tt à d'atsurdes 
pr<>\"Otlltlona. Mais la pr......, alltmande °" •wt pu "" dé
mordre Elle a w des motn emen11 de troupe à la rronti~re 
tch~VllQue. comme. en 1914, elle C<'Clit '" des a•io& 
franQaJs JM.er d.,. bombes sur Nurembera. 

•.. Et la Hongrie ? 
A l'heure où nous écrivons. M. Imredl. l 'archange hon

rrolll. et son ministre des allnlres t!t r..n~ère&. l• subtil, trop 
aubtll M. de KAnya, sont en vlslw • R.onw, chez M MuS&<>-
1.lnl. afin d·en ootenll' une c teadaphVlon » <k• la politique 
~omlQU<' de l'axe à l'égard d• la Honçte Cela nt nous 
J>...,,I• rten qui vaille. La H.,,,_rl• <'tait, dt"PUla 1919. tour
nba.our avn.nt tout de l'Al'.emaane et de l'A ~triche, un 
peu oe l'lt&lle. Depuis l'e Anschl\155 • • ~~e ""''" sa 
produeUon .irncole va à la trrande AllMl&en• qui. de ce c«e. m tient aolldement à la corve. 

Que p.:ut la!N Y. MusaollnJ? 
Paa cn.nd'cho.>e Lm-m~mc n'eat P"S en pœlure très 

brillante en Europe centl'&.e , li aceonk·ra de bonnœ paroles 
à - hl>tee. et U s..ra M<'hanle de lK •olr • tn aller 
M . tmredl. qui est un calhohQlJe rerwnt, aura unt• nudwnce 
du Pape à qut ll dira que le catJ1oliclame hon11TOts court. 
\'ralJnent d" JT&Ve& dengen s'll vl••nt • •ueoombt'r à la 
m<'NIC<' alleinande. et !e Pape repondra qu'il Nt bM>n aussi 
dAI Cel avis. Mnts qu'y faire? 

LAI Hongrie est sur une penw <IAncereuae, mali ce n'est 
pu ea faute. 

Détective A. GODDEFROY 
f'IL.ATU,H8 

NOTRE MENU A 25 FRANCS 
HOTEL DE L'ESPERANCE 

BRUXELLES-MIDI 

li taut bien conat&t.er d'assez lnqulWl.n11 symptOmea. Telle 
est la venw de cerl«fns trésors art.1.st\quea appa.rtcnant • 
l'Etat. L'Italie l)Oltiilde dœ valeurs d'art lneompsrablee . .Il 
parait qu'il }' a des exced.en11 et M. Mussolini a dteldé que 
le mo.m•nt élalt venu de les UqUlder. Et Il falt dresser dee 
lnvenwree très minutieux. oil wont mentlonn~ les c dou
bles • 11ic) et IM ..• c aupertlua • 1re-11C/ J. Tout ce qUl existe 
en c double • ou en c WllC'rtlU • sera vendu au meilleur 
pnx à l'élr~r 

Le premier de ca c aul)C'rflua t. qUI l'ellt cru. est le c Di. 
oobole •. qUl a éte ""d" à l'Allemagne. D·abord. un reta). 

tlSOS&ru communtq~ lt&llen avait &nDOOd aux quat2'e colnl 
du moode que. le FUbrer ayant beaucoup edmW lare~ 
duct>on du c D!Joobole •. • Florence. au cours de aon pu. 
sage dans cctte ville. ~l Muasc>Uru lut offrait gfo~r~ 
ment rortctnal. en ea~ d'am•ué, et en vertu d'un p~ 
clpe politique et Kèom<'I r!que qui veut qu'un objet se d.~la
çe.nt :e lolli d• l'Axe. res:e toojoura dalla :e meme p:an. En 
même wmpg. on apprenait, non sana une certaine surpl1se, 

· que le FUhrer n'avait PA4 cardé une seconde le c Dleco
bOle •. mats l'avait orlert IJnmécllawmenl à la glyptothèque 
de son cher Munich, à l'occasion des Journées de !'Art alle
mand. 

Blèrts RESRI FUNCK 
pur MALT tt HOUBLON. - Tël 156586 

Suite au précédent 

Ollrtr ..-.. .in C&d• Cl' n'tàt ~re délicat. Mals. le le.n. 
demam. un oommunlQ~ - allrmand. cette lots<~ tt•élait 
(Ille le c Dll<Obole • a' ait été en tta!tt~ acheté • l'lt&ll• et 
que le Führer ualt donc le droa de l'offrir à un mUIN 
allemand. On se dlaall., aussi. que le Duce disposait avec: 
une certaine fact!Jté d'un ehel-<!'œune appan.enant plut01 
au peuple ltahen , au patrimoine de l"lta!te. qu'a lul·m~me. 

Le vrai <'St que l'll<llle a de plas en plus. besoin d'ar11enr.. 
Elle a aouten11 t·n AbytWllte une guerre terrible, qUI lut a 
demand• beRueoup plu• d tffo114 qu'on ne croit; et •ncor• 
maintenant, 1· Aby .. lnlt lui coOte très cher. tant en bo.runra 
qu·en armu <A et propos dl'a ~ prt'sent, on volt rom~l•ll 
la ùit!one de l'Abysalnt• col'1nle de peuplement es< 111.1 
30lre !> La IP'ertt d Eo;><1111w e~e. n'es: paa près d'être lln!e 
Elle est une charct txtrêmement lourde. tant en ltomo , .. 
qu·m atmN 

li v utut bien ce sacr~ empnint à Lcmclres.. W. Clt• ttnl: 
tavoTablement di3po6tt: M M\l.tl01'nl promettait dm lntt· 
~ts ton honnêtes. Ma:heur~ent la conclc,.,K.n <Ir Cf't 
emprunt et sou lanC'e·ntnt sur la place d;: L<:ndrn font 
subordonn& à l 'tntrk en <i~eur des att0rd anglo-tt&
Uens - qui n'ont pu l'air d·ttre prtu a toncu...nnerl 

Alors. alors • l ltaht n 'a plus de c blé •· Au propre et 
au ftgul'é. Il n·esi J>ClS \ml qu'elle '<f'1ld ses )JOrtnt141 dt 
famille oomme n~ère les So1..,t1. ma.a elle Uquld• -
doublt1 

Une nouveauté pour vos vacances 

L'hôtel-restaurant du VIEUX·PRE à ME:LREOX IArdtnn .. l 
confort CUl•lne dt quall~ Magnifique pare de 30 ba. 

Tennla · Pèche Batn.o dana l'Ourthe 
.. HovltTI:• - SU"VlllL.LANCU 

8. RUE MICHEL ZWAAB •t~ •• os n Le fascisme et IOn destin 

Les temps difficiles 

D v..tn de le ruer l'Italie tra'<rae d .. umi;ie dtftlcilea 
Ill an~l-ISt<! que l'on sott - ce n·eo1 pu nolre ca.. - U 
eat au.i absurde que cruel de •·en réjouir. li .. ratt dangt" 
NUS pour la patx de pousser à lx>ut MUMOhnl et bOn peupl• 
• Il taut .,uhalter qu'il t.rOUVe du bl6 • boo compte. !\!ais 

On n• peut oorltt · · QU•· 1,.. dtthcultés IDtérleur<a de 
l'Italie tdaet:e dfl blj. mal d arvent, ete.l 10Dt pour une 
gros.. part dana les ac«s de nenullè de M Muaoollnl dont 
l'humeur personnel!~. d 'allleun L,.;ez changeante. donne 
genéralement le ton à la prase italttnne de Rome On ra· 
eonte que, PMI avant aM v<~ment dacours de la Moi...on. 
le Duce s·etall enterm6 pendam troll )Ours et a\IJt rdu.-



De PARIS tout t issu nouveau 
Grand luxe. onrinal. uru ou haute fanw..1e. oe .rou•e a la 
c;.. t.yonnalse. 44 , MarcM aux Herbes, Bl'lll<ellca <Bouno> 

Solde d'ttt. tres bel~• COUl)e.S l)OUr manttauz 

I(! de reeevolr qui que ce !üt ... Ces c retraltca • hen:n~quœ 
ne 10nt d'ailleurs pas rares, paraltrll, et on n·a paa eu de 
peine t. constater qu'elles étalent communément le prelude 
d'wlo explosion d'lnv..,aves contre la Prance, IOlt verbalea. 
IOlt !mprlm~. Que M :-.tassolml n'ait trouvé que ce ~ 
mède-là, Jusqu'à prmnt, p0ur se déchar11er la bile, c'est 
oon ~•Ire. bkn entendu. 

M.all U aera!t •'&ln de chercher à noo.s faire MXl'Olre qu'à 
P6l't ce:. tout m au mJeux dam Je srand ménage f&adste. 
A °"' tp.rd. un de nœ aml$, qui est bien placé pour Ju11er 
des cbœes de l llalle et QUI ne cache d'aill<W"I p&a M'S 
l)'lllpathlm paur le régime. nous disait : 

- ecn... la J;IOll!tlon du 0-~ce est tou)oun lm solide. 
ma.li. tout de méme, e:te n'est pas Inattaquable! Qu11 r ait, 
da.na le l)Nple, des c nota• de rancœur, notammrnt depuis 
la ttllte conqu~te d'Eth10p1e, ce n'est pas douteux et le 
Duce le atJt .• Que ne sa1trll pas d'all!eun7 Par exemple, 
que a attuation eat fausse - disons le mot - et que l 1talle 
ne pourra étemellement être régentée par des lois « tempo. 
ralru et exceptionnelles•. comme elle l'est dcpuls quinze 
anal D faudra, bon rre mal gré. que les létrtslateura ... par
don 1 c le• lé1tslateur rasclste mette de l'eau dans aon 
Chl&nU et rovl•nne à certaines UbertO& conalltutlonnelles ... 
Ctla. lea plus clairvoyant• amis du Duce le M!CIBment et !la 
ICnt ~v1demmen1 oouten<a par une éllte qUl n'a pe.s pt>rdu 
toot oepolr de constituer cette • cl~ dl.rlgeante • que 
M M11.'llOUnl s'oblttne à lt'nlr comme Incompatible. Jusqu'à 
nou•el ordre, .. « le Ubre jeu de ses pttrus;allvrs penon. 
n.Ues. 

• RENAIX • Cour Royale et Restaurant Llaon • • 
id'Plao- On des bons relais de Bd11que 1• ordre 

Sw1e au précédent 

Ceux qui aonstnt à l'avenir. pour•ult notre lntcrlocu
t.ur, ne aont hldtmmcnt pas sans savoir que le Duce n'es• 
PM lnllnonel et qu11 devra. un Jour. J)ll&'lCr la main A 
qui? Voilà le probl~me D y a toujours le Ro>. nu l'oubltons 
pu, el. contre toute tegende. u le rat: bien voir, a. l'occa
llOD I C'tet alrul que lorsque parallelemont à la rfora•nl
satlon de la c Chambre du F....,10 • . M Muaaol!tù voulut 
IOUCher • la stroc:ure du Sénat de inani~re à r.;dulre en
core IOO ln!! •= U se heuna à la résistance du roi V <· 
tor·Dnmanuel <;ul algolfla au Duce aa volonté d• m!llnlP1J1 
Je Sfnat • tel qu'il l'a\'alt reçu de """ prt<!kesseura • Aiml 
111«11, pu mal de mes eompa:.r:o·..,. amla et adll\1nl'.eun du 
r4!me. ma11 non •• ouilé• ou pro;;>rement lanatlstl. n'ont
U. cta6 dt pttconlser, avec wu.. :es mt'nagemcr;ta qu'on 
devine, une .,ne de fonnule .., rapprochant de b • than
c:elltrle d'Emplre • qui. du moins. à l'heure \'OUlue, JX'rmti
lnll de l<'•'lltr 1,. pouvoin a un Oou\ ern<'m•nt oompos~ 
d'fltmenta de ce:te • rlaase dtrt&ean:e • dont Je vous par
lais. 11 y " cinq minute~. et qUI serait re.1j)Onaable de •es 
&Cita dtvant le Grand Con.<ell ... Mala, votlà : qu'en ponae 
le Duce lut-même? Se lal,.,.ra-t-11, un Jour, convaincre et 
proclamer Chancellor de l'Empire? Et ne verra+ll pa!, 
dam une ttllt rl!:lolutfon et surtout dans aea conafique-ncr.s. 
\lD lf'&Vt ptrU POUT 1a dictature ? J 

Hé oull en quittant noire a.mt. raacute &1nctre, m41s lu
cide, nou. avoru bltn du reconnaitre que la qut'Stlon du 
• remplaœmmt • . dt la •succession•. ce n'est pu d'lme 
mlDce tmportanee dans les états totalitaires de 11138 !' 
Qt.M dltt alon d• 1 All•magne qul. ~e. n'o.ura mm>e ptU 
oa.rr.me sa psrtenalre de l'axe le rt!:.:n hl!ntnel dune m<>
narchle lc>DQU• l 'HommMos-le\1rn-éixoounande Tl•nd:i 
l llt.&'!<T. comm• on dit. J'arme à puche? . 
J111te ou d•la de l'a• A.ltnd au Htyae1 de BruxeUoa. M' 
UOUvt l'aeaielllant • Chale~ du Grot1 T l:eul • que nous 
'fQlif •uiatrona comme but de pNmcnade 11.l 63 et 1..1. 

HOTEL-TAVERNE IRIS 
37, RUE DU PEPIN. Tél.: 12.94.59 

tPortt. dt. Namur) 
CHAMBRES . STUDIOS. GRAND LUXE 3 5 fr 
DERNŒR CONFORT. PRIX UNIQUE • 

Coll$0mmations de premier choix. au prix normal 
Atmosphère agréable. - Aud.luon musicale. 

L' Italie au pas de l'oie 

Ce n·es: pu seuler.. .i apcclAC'Ula.lrtment et mlllta!n>o 
ment que M. ~l1120l:nl a 1111& l'lt&lll! an pu de l'oie. c·e.~ 
a""81 moralement. et mtellectuellml<nt. Tout dO!t se faire 
maintenant à J'lnats.r de l' Allema;;ne: c'œt auss! dans le 
do:nalne de la ~ que le Duce entend ~e ~ bnllant 
~ du F'llhrer. Ah 1 U est loin le rh<' unpén.al et ct>
aanen 1 

Vo1c1 maintenant que tt'la lea faniewc ~3 tntellectuell 
alkmands de 1914 qui a·etalent r~unlS pour déelattr pé
remptoirement et sctent.J!lquemtnt à la race du monde que 
ce qu1 ctrut raux était vrai et rklproqucment et que, no. 
trunment l'Allelllll8llc n'avait Jnrnala attauiué la Belg1Quo. 
un il'OUPe de pro!esi.eura d'Unheraltf ttallen.s s'est Taillé 
omeiellement, et par ordr<>. au r&elNI\•. 11.s ont déerér.6 
que la c race italienne est pUtl'mt-nt aryenne ' (sans doute 
M. Mu.ssolln! et :e corn\<! ~ scont-lls présdl~ désor
mais, tel 111. ~ls. comme ~ types de • grands doly· 
ch~b!ond.s > > 

L'l:alle ! Le pa.ya de l'EUl'Ol>t' oil le ~ ea peut-f'..tt l • 
plus mt'le. oil se .,nt rencontrés les Oaulol>. les L&t.IDS. leo1 
Gr.es les Oernlalns. 1 .. syr.ena, etc. ~f. toot le savou
reux et troub!• mél&Die de races qui fait le peuple de 1& 
MidtterraDée. 

Dans "" tombe. LOmbro<-<> a dO êttt aeooué d'Un rire hc> 
menque. . 

Et votlâ malntenant que l'Il.alle, oil Il n'y a>alt JamaJS "1l 
l'ombre d'anllsemtusme, va devenir anll5émlte A. l'instar .• 

Minuit place ... 

Non. ce n ·est pas place Plg11lle, c'esl place de la Moooate. 
a Bru.'t.e:les. ou bien pl1'Ce de Meir, à An\ers. C'est aux 
c Exœlsior Wlne • qu·on ee rêunlt &I>"~ minuit c'est là 
qu'on d~:e le rameux Porto Graham ou la doelicieuse 
blère Pilsen Urquell. ou l'\ncump&n.b!e bl~re Gntber. C'eu 
là e': """ al!lo:uns. 

Le Pape et le racisme 

L \ aue...i n,. Pl>o ghcn.!. 1l n'a p&> attendu huit 
Joun pour rependre à la manl1estatlon ract..te des prof~ 
S{'UtS lta11ens Le racLsme. en effet. c1't peut-<?tre la doct.n11e 
la plus foncierement antle&t.hollqut. Aus.i le Se.intrPere 
a+U oondamnè ton ..,,~rement • les exc.>s du nabona-
1uune •· Nous sommes lom du tempe où les relat.lons ètalen' 
connantes et cordu<lea entre le p:llllla Chl1,1 et le Vatican. 

L'axe et M. liltler ont ~ cnt.re Ica de•JX matsons. 
L'éltli..'<> catholique dev1endnoltrelle le dernier refuge de 

1·espr11 libéral au sens phllœophlque du mot Ce ne serali 
pas la premiere lois dan.• l'hialolrt du monde que le rana
tlame change de camp M•ia prenons P' de, M Syndic ei 
M Jœé Stttt! •ont ac:cuscr Pie XI d'êt.re ent.re dana la 
romp!<JL Judéo-maçonlquc.. 

De charmants petits groupes de gens raffinés 

•111 •• au P Ptu 7 - sunt rcunia oour voyacc en autuea.r d e 

l 
luxt mod 38 1 >ClV!tc par1 co=ll ••1> Prsnce, llat:e. SulSOe, 
Dl mit<.:. E<iro~ Centra e S.:andln•V:e YO\lfPS.ar.e. C..,_. 
psth1'5 e!C Prix """ 11'.'llèrH Dem cat11l •'lustrt a VO)&I .. 
BOOHAERT, 17. r Stephanie, Brux. 11 .. ; u2 :SJ. Nomb. de~ 
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Le Versailles belge 

Penpt<:t.n es grandlooes, Jardins à Ja française, &ymétrle 
eolor~ del part.erres, c'est la Vlaion qui &'offre aux yeux ra.
via dea !en·enti; de notre Veraalllta. le Chàteau de Tervu• 
ren, Pavillon du Champagne, L'heure du Ulé y eat. plus 
qu·amcurs, exquise; on y PQM<', d&N un cadre du mellleur 
aout.. de délicieux weelt-end. Servlœ lmpoccable. chambrea 
conlortablra. chère exq°'"" <menus à 30 !ranca copieux et 
varttsl. Champagnes des arandes cartca venclus au prix 
de ~Oii. 

Lea dominions allemands 1 
O.... une note rkent.e. à la<it.•-· DOUi a•'O,,. faJt allu· 

tDOll l<'.!·m!me !e tocre5p0D<lant de l'i\4rnce Hava. dan:. 
la capitale da Relcb a. non pas rtv'~ - on oonnalsaall 
d., 1- da:e le ré•• Berl~-Ba~d.MI - llJIUa prtcllt les 
''lséca allemaod<'s sur l'Europe Centrale et lu B&Ut.ans. 
dont U s'agit, ni plua ni m->ina. Cie !t.lre dea dominions 
1ennanlQI'""· 

Le suadtl correspondant. n·a d'allleuro r..it que reproduire 
~ qu'ont publlé aur la que>UOD dl's Joumaux allemands de 
pt<llnler plan. <'<>mme la 1 Berl!ner Bunoen Zeltunir • et !& 
c Ucrnuuna '· Et il e.st bien evlclom qu., eu JournaW< n·au
r..fent paa pu Imprimer leurs ar\lel• .. al le pomt de vue 
QU U.1 >' ont M.-eloppé ne COIT"-'pondaa Pli& à celui du 1ou· 
ve1·nernent.. 

Le procramn1e en quest.1on e.t calqu~. dlt..-On à Bertin, aur 
le llsttme br!ta:uuque d"Otta"•- avoc cNte dlt!~renoe, 
a)Outcn>na-nOU$. qu~ le. ilnglata 0111 proar<$ h·.sne1n èrli~ 
en dOOUDIOm des colOllJ...,, qu1 • etctent d~-.loppeea l!OUS 

leur ftilclt, tandis Q\<t lea il:!emal!4 ~tmdtnt colon:aer 
des BIAl6 QUI ae soot JuSQu'ld t~s b!en p&ll6I d'eux et dont 
U. ome'..tcnt de demander l'a\'IJ.. 

Sur ka douze e0'.11'6 de midi. ou bien nprès 1<::• Joumee 
do lra•'ail, ou bien encore apri'a le ~po. ... ·t&Cle, Je bboln 
d \llle dttente se !ait sentir. dJ.llS un c.i.dre accuelllant, 
ooorortable. E.!t..ce votre cas? il!or& noua VOU$ recomman
dons :œ • Ellcelsior Wme •. à Bnu ... lles, plnœ de la Mon
n..ie, ou à Auvers. Il, pl.i<e de MNr VOU• y savoul"el"l'Z le 
Porto Graham, la Pllscn Urqueu. la Biert GrUb<r. Retenez 
c:c. deux ad~ C<! sont les mNll<"ureo. 

• Bon appétit, Messieurs 1> 

Quoi ctu•IJ en lk.Jlt on se tr<•U>e en prhen<e d-une nouvelle 
manlic..\&tlon de:. apJ><tl:.S du Rt'lch et c·ea1 de propuo del!· 
btrt que ces eppcut.s \"Jenntnt do !&Ire l'ObJet d-une publl· 
C1't< lllll'1'6Sh·e. 

L'i\Jlemaane cette rota, a pour ~ d< dllcualon un com· 
01mœment t.rn c!!ec~ de mam mise sur ln pais qu'elle 
cons1d•re comiue Je complêmrn~ naturol de aon econom.e. 
Et l'Ansc:hhl'& \ient encore de rt'n!t>r<:er c<>Olld~rab:rment 
• ))Otl!JOO. 

Juaqu·ld. la méthode prauquœ J)ol.r l"illl•marne à l'fpnl 
M paya da.nubiens coosi.st.alt., t1\ Cll'dre pr!Dclpal, t. payer 
41 haut.a prix wur lea produl16 aif1col.,., mata tD contrac. 
tant dœ detteb et en contraignant !U\lllement lts malbeu· 
r.ux crédlt.eura a IMlCCpter tout.es le& marchandlaes qu'elle 
•um&lt boo de fournir t. des ccnd!Uona dlc:ées par aes 
ID~ta à elle. 

il voc lea nouvelle& tronuêrea que lu: a donn~ l'iln-
9Chlu&o. elle d15pœe de moyooa de p~on ~u...,.,..p pJua 
at!lcllce&. 

t:o Joue vl<od.ra oô ta chance voua 1ourlra """ let dJ>. 
QW~ de la LO'l'U!lE COLOSlilLE. 

Les atouts de 1' Anachluu ... 

L'Anwehh..a a •auaé qudqu"" dtttlcultéa au Reich mat& 
li lui a Talu <1·appr6:1&bles bffl~rt-

01'ce à l~polnl eulJ1d>Jen, la .Relcb p&11.1clpe maint. 

H ô te l d e l'Espél·ance, Bruxelles-Mid! 

nant d'une mll111ére déc:Ulve au trafic cœnmerc!Al de toua 
les Etats batsn~ par le Danube. Pns des trola quan.s du 
co~rce buliare, l>"r exemple, dépendent de lul et, au· 
JOurd'hUi beaucoup plus qu·autretoLs. 11 est le aeul ellen~ 

~u'.f.~~ • pour les prodult.s allment&ltea de l'Europe du 

Non aeulement. Ja aouvcralneté allemande aur le Danube 
s est ét.endue de 3i>O km. - avec abollt.lon cle la aurvtll.lanu 
lnt.ernat:onale du trafic - lnala encore l'Allemagne a·• 
ll4SUrlf le contrôle de tou!d lea lignes unwrtant4 de com
mun:catJQn de l'Europe Centrale. Vi~ et Unz IOllt IM 
point& de Jonction dœ \ ohs !enees ~des rout.ea de TcMcl> 
slovaqu!e vers l'ildrt.aUque el vorg l'Ouest. Toutes lea c;oo. 
trtts b&lk&DIQU<& aont. con!l'&Ultea d'ut:Jlse, pour i.urt 
ech&neea avec l'ltllmpe Occidentale, ou !>:en des TOia da 
coaununicatton contr61~ par le Reich. ou bien le cbtml.ll 
plus compliqué par l"!tabe et la Meditern.née. 

La concurn-nce aut.ncblenne ae trouva.nt. éllmlMe, !'Ali• 
m~ pourrait. role.tr 1.,. droits de transit Pour lei mar
cbandl.ses tch~ovaquea. EUe Pourrait. m~ en tllT._ 
purement et aunplemt'nt le t~port.. La route ven le Pon 
de Gd)cnia. la aeule QUl ""teralt alors pœ&ble, al les Poloo 
nata ne faisaient pu cause comlnune avec leur• amla, .. 
ralt longue et coùteu·e. 

POOR VOS LUSTRES ET LUMINillRES 

FISET FRERES 
Erp<>11tt011 IOI. r d• flrulr1'cht111. Bruullu 

... et la seule carte difficile ,, 

ee;a éu.nt. !"Al· ,._ ·~ va en profiter pour tenter de 
tètLli.er, • aon avanta1:e et m refaUon avec cet lm:rwnen\ 
de auerre qu'eat le plan dio quatre ans. une nouvelle unltl 
économique remp~•(llnt ~lie qui s·es1 écroulée avec l'Eln· 
pi.re ausu~ho1~. 

Jusqu'à pttJK'1lt, 1·1ndustrlallaatlon des pays danubien& 
s'est heurtée A troll oblu.clu : le manque de capitaux. 1·1n. 
su!!1$ance d'ouvriers qualifies. la situation dé!avorab:e du 
système de communlcauona. 

Pour l'illltmvaM. le manque de capitaux. est. Céla •a 
.sans dire. la arandt• p,.rre d'achoppement. C'est pourquoi, 
d'aiUeurs. fol!~ a'lndtan~ tant c:ontre c !'lrnmlxuon • qu'f'lt• 
YOit dans c les lnlliall>ts poùl!co-lmanclêres des dérnocra. 
ues. occldenta!e. en Euro~ onenta:e • Dana QUt~ but.a 
d11egemon1e l'Ana:tkrre c al>'u..i-eUe dt aa s.tutJon prl· 
v!leg:ée Pour verur co11trecarrtr Je commezw allemand par 
cert.a;ns pro~ en Rouma..-uo et peT l'octroi de crtdtt.a 
po!J<:.q""" • la T'.uquk' • Dt mfme. que ·~.ne la 
Fran~. c continuatrice de :a w!itlquo d~ lècbet'"J •- Jon
que, à coups d"emprun:... celle .-.n~:e arbltnlP'ment t. 
mamtemr aon lnlluenct dan. da régk>ns où ~ a oppooe à 
11nt.tm économique na:urel du Rekb? • 

Cependant. l'Allema1110e ent<nd résoudre cet\# dlUJcult• 
comme les autres, par lt4 méUlodes qui ont réussi: ches eue. 

Le Détective DERIQUE du 

511. avenu• de Koektlbefi, Bruxelles. 

On ne perd paa de temps 

S•rnce Secret 
Euroi>ttn 

Télépl>. 2008 U. 

Momeotanement.. aucun crêdlt flnancleT ne aera al!Ou~ 
mal4 IM oouve~ ualnea oer<>nt l!qulptes de machlnM ~ 
mande& QUI 0tt0nt 111.W. contre dea produit.a alunrntalrM 
OU des maUe<t'S brute&. 

Lea ouniera Ql.1&lll!éa aeroa\ ttlvorn d'A&masne, attn 
d'tnslnure et de co111r(lkr les ouvrten réi1<Jnaux. 

Enfin, le probl~me des communlcationa lll'T1' ,p&nleU.. 
ment N<!olu par la r<CONll!utlon du tra!lc sur le Danube. 
CeluJ..:I dt'lendra la route la plus Importante et la plu& 
SW-0 pour Je.a apPro\'l6lODDtment.a allemands en rra11a ta 
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Apprenez I• Langues \llvan!H i l'Ecole Ber:ita 
1• . .i.-w. ... c... ... 

en petrole; U 1ervtra aussi au c.ran.sport à bon marché de 
la porne exportable dea bois autrichiens. 

Le commerce tdlécœlovaque se trouve actuellement m&
nacé, tant par la dlmlnullon dea achata autrlchtcna de 
produlta textiles et de charbon, que par la reiireulon de la 
demand• allemande en bois. oonsécuùve à I' ADM:hlw.a. On 
ait <fJ• la Tchkœlo\'aqwe est le seul pays mdustr~I dOI 
rélrlona da.nub.cMea et nous &\'Ons vu quel tort !e Reich 
peut lut faire, al die D• marche Jl6S comme ll de&lre. 

En HOIJilV, la productl\1lé du sol pourn.t~ étre tru 
lariemtnl améllorte, mal& le mtane féodal de la proprüU 
CUl&tllue une rroue dllftcultè NeanmolDI. comme a pc. 
~ eaportatlona acrlcolea booiiroi.es vont en AJJemasne et 
en Au:rich• e: comme U u~ Impossible de trou,·er d'autrea 
man:héa daN une proportion au.set élnée, ln Ma11ars 
1'65seront par toutes lu condillona du Reich. Ila IODt dan& 
le al!lare du plan de quatre ans. avec intenathcatlon de 
l'111dustrle conc:entiee aui.our de B"dape>t, éhm:tatton de la 
partk:tpallon occidentale et suppres:Jon de l'inOuence Juive 

V 01 vacancea 

ne ;>< ,, con é ·e p:ua &!lreables qu'au Pavillon du Lae, à 
Alb r p·qe. M"'I aitue au bo1d du Lac de la Victoire et 
entre lc:s courta de teMIS. • 200 metres du Casino Kuraaal 
Hôtel d• Pf"'Dkr ordre, culilne reputee Péche et caootaae 
sur I< lac r!:lerve• aux clients de l'h6tel Con<!l!lon1 parti· 
culltttment avantajreu.<ea pour en !one léjour. Pour toua 
~t· "c'.rtre au directNr M. De B:olle. 

Feue la Reine Muie de Roumanie 

La p.î,1.1, ·e"' f'I:. mur..e. Ce n et&lt P- oe re .. ··v:.'I co:nmie 
b &Utl't's et un Boosuet pourrait prononcer deant ta 
<l•pouUJe UM oraiaon fun~bre qui arrachera:t dea llll'lll<'S 
a beaucoup Cie po.uvrea homme,. E::e eta!t bonne. d'u:ie 
bonté lnal<êrable, et qui lit PBSS"T beaucoup '1es Char· 
mantea falblt'Mea <lont aa vie ètatt remp:ic 

An1la1'1• de nai.&ance. elle a•alt d~ aana rua>t- Pl'' aa 
m•re. et l<S Cieux aœun. aont la gT11nde duch..._~ Kyra d• 
Ru,sge et l'lnlante Beatl'lce d'&parne plua connue aoua 
14' Mm d'Jnlant<' Bé Le aang ru.se ajouta beaucoup à la 
fUlta!.sif uatuttllt' de la ep:('nd<.de SOU\·era.nc Sa g.iie:t: 
tlatt prudlCJewc, et d'une conu.gion ~:lb.~ que ri• n 
ne ....,na t.. honna aa du.nie qui était Jmpul.UbJ~ Ei;e 
v!&l:aJ! les pauvres. et auriout :es L"lc:ens rltbes ceon que 
les inOba ne \o;&lent plus. On la rencontrait dam des appar
~ta oO •es l>S<"tl~O rons du monde ne • ou:alftlt plus A< 

l'tn!.-e pan-e que la D.ime Paul'?'e;é r a.~.t lait son enttte 
6& lllDOll&lne l'atteD<la.lt à la porte. &He un<' m..utf' de hUU 
chleno col<<'rs. toaa rav1.SAnta. 
Tou~ aa lonxue r.e a eat derou:ee a'1l.ll. cc:.m""' 11ne cra· 

"1re CS., t Veirue- :t, en:f'e' une bonne ~cwon et une ou.se e.n 
1eene pour chroruq~ •~uat:ee. 

Lea étang1 de Biergea-lez-Wavre 

HOtel·Re.iauran1 1• ordre - Ses speclallté& T • Wavre 378 

Bien roumaine ... 
Eli• knvau EJle \·oyqea!L Bien roumaine et combien 

Or1t'Dta:r .. avec llOD a&nG" n.1.$.Sit et X>n J.~ an; •il elle 
fut~ C>C1'80llD&'.lll blen parl&i"""'e Se;. wopse au• &ta!.t
Un!.s aoot dt::ll<'UJU cëlèbree. car !OU'< &a \"le elle fut et 
demeura • rntàt attraction• A Cb.ca;:o c.n la pn;ln<Dd en 
au:Omob.Je clana 'Une ••lie d'expér;en<t' pour c.t:l...l'l'era 
L'au:o:nol>!le était b'.llldée et les cou;is d" ltlSl r< en•.r•nt 
leo balles crtp.:ant aur lfS l*fOI.> de la YOl•urc t.i r< .::ie eu 
la petite bnot!on. comme U conr.ent E:l1" de:mnda 

- Et le chauffeur. com=en' n a-t-il rien •U• 
- Le chaurreur fta.l bl nié au.~ 
Elle mon:alt b<llacvup à cheval e~ d• 1" m<O'.;.'<:u:., 1•"1=>. 

del cbevaux de LlpplZ&Q, de œtte race arabe accllllla~ 
en Banane dont les Haboboura ont pellpié leur• haras. 
C'étaten: les étalons qu'elle cholalaaalt et eae n'allatt qu'au 
salop. parce que c·é~t IOl'I allure naturelle et qu'eile n·una
ClDalt pas que 1·00 pQt mon~r autre-nt qu au pJop 

Lea Hongro15 alrlrment que lea RoumaJns leur ont voi. 
ces chevaux en 1919. lors de l'lnvaalon de Buda~t et que 
leur armée a fait main b"-'SC &ur 1 .. hara.s de Ha.oobo\lri. 
A Bel~e aw.sl Il existe au mo:ns trots pahu de Lippizans, 
mals d'attelage. Ce peut démêlt avec les Haboboura n'em
e>kb& pas la reine de mar:er sa fille l un charmant llJ'Chl. 
duc quand les chevaux f11ttnt mort.a et qu'ell&-m!me eUl 
ceAé de caJoper. 

IOIW 

... et toujours anglaise ... 

Son avanL-<lernter voy•e• en !"rance rut au moment de la 
mort du pauvre roi Alexandre à M&r>oUle. Le deuU de sr. 
!Ille l'avait boule••~. Eli• dit s1mp:.,ment · •Je ~ua 
navitt peur les Français Ce qu'lla dolV<·nt être honteux! ... • 

Elle meurt au moment où M T1tulesco a)·ont sombré, 
la Rouman:e s'est un peu d~tach~ de la France Ma.s 'ea 
Soureracns angla.s. les cou.rui.s. aont t Pa.ri.> accuec:is en 
triomphe 

Tou:e sa Yle, la souveraine aarda un !ncorrirtble et déll
c~ux ACCen! ane:al!,, QUI D enlevait rlCD i l()D charme, 
El!e d'58.t. avec aon air Cie détachement ln:m tab!e. en par· 
la.nt du lû..ser : 

c Je ne comp:en15 PU pourquoi mon ooua!n GuU:au:ne 
n· .. t po.. u.~ il'n!lt'll'.l:>n Son ~re etalt un s•nt:=an. 
.M..a!.a a\:ec GU!:Jawnit noua n·a\ions Jama11 fU qur- ~a 

ennuu • 
•Nous•. c'éta:ent toute la farru..e 1ncom1>nb:e de la 

reine Victoria. depuis Victoria d'Ei~&1<ne Ju&qu à Mar.e de 
Roumarue. en pa&ant par IOU, .. los "') au:u d"> Ba!i<ans. 
SI elle o'ava!1 pas ~pousé son rot Fetd<nand elle serait 
aujourdbul une bonnète duche.s.-..· ansl~~"<'. établle dans 
Belgradt SQuar!. et H1rv<11lce dt• pr<s por u R~tn.-Mere et 
la tribu des Conna'lght Au li<U c!e quot, elle a été relnc e.>e 
a beaucoup soullert ma:s •li• a ré~n~. ce qui est delà quel
que cha.e. 

A une fête de ch1l't'.e. t Bucarest dl• s't:alt coll!ée de 
te foulard cJ.a.s.:. que- CfJ~ me--t-:..-nt 'O'Jt"3 let parsarnes 
d·Eul'T{lC ce:i:n:e On dlpl<lma•~ Cl'a.'\Ç!! a w •n de..nu.nd& 
le mot!! EL• ré;>ond • : 

c \'oU!! ne vorez donc PM que Je sui.a la belle-:ni're dea 
Balkans • 
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Daru le Courtraisit 

un ri .u commerelal n'est complet que a·u enelobe cette 
l:nponante contrée : Je Ooll11n!Jal.I. Au.sal. l'Union des Dr11r 
p1era, Marchand Tailleur de rrande Ola.sse à dea Pnx trè.s 
r~l'<Olmablca, o-~e JnaUCUl'6 le 18 de oe mola sa nou
vtll• aue<:uraale - la neuvl~me en Beltilque - à Oourtr1.1, 
Orandl'~. 22. 

Q•JIGOOque ellt aoucleux de son élftiance . et de aon bud· 
i• t ;; trouwra ce que l'U.d.d. met à la dlo.poalt1on de .,. 
cllcn~i. da.na toutes - auocursale& : une coupe parfaite. 
un fini lmpeccabie, 1m choix l.mpoaant de draperies et des 
prix avantageux. Rappelons à oe au~ que run:on de. Dra
pier& ne riut que du beau vttement IW' me1ures avec 
""' .iges. 

Un pavé daru la maJTe aux grenouille. 

Le pa•·e en quebtlon, c'est !'t.rtlcl• que DOUi avons oon
aaaé au géneraù Van Oven.traeten. OteroM-nous COml>*' 
Ter a la ma.-e aux erenoul!;ea oel"..alna bu-ux de l'éuu,. 
major et du minlst.ere ? Le fait eat Que lea coas.ement& 
bureaucrat.lques ont été sonore•. Toute la vUle en a parlé; 
on en o. parlé en sena divers. 

Htltons-nou.s de dire pour notre aatW'actlon personnelle 
quu leo. approbations. volte lea applaudlsaements ont de 
Joan dep.we 185 Injures et mé111<1 1" contradictions cour
to~ comme cellea de M. R . S .• un ancl•n de !Dit qui, 
~ <le la doctrine millt.a.lre d<l t;êMral Van Over
ltruten. ce qui est .on droit. la dHtnd avec d .. argu. 
ment.\ ~rleux. Malgré l'enqu~te, non pu dlSCl'tt.e. maa tre> 
1Ddls:rète à bquelle on •'"'t llvrt. pour aarolt d'oU pou
U 'l'Dt bien ttn!r d ts r~lanernm!.a lnd.lacutable5. d• nom
bteu< o!tlcur. de r~rve et mhne d llt'ttve cmt bien voulu 
nous dire vttbalem•nt ou par krlt que nous a\1ons dit 
au bon momem des chosu qui dO\'almt etre dl~. On 
Ura plus loin la lettre d'un olfic1er d'èt&t·maJor. Appro
bation unanime en WaUonle. 

Elle manquait à la fête 

Qui ça? Mals Jœéphlne, paroleu. d'lln créole plus coraé, 
bien aor, que la Jœéphlne du petit lieutenant corse, mal.a 
t.out aussi nttlnnte, et beauc~ plus remuante. plu.s d.Yna· 
IJ\lque, SI rnu.s allnn mieux Ave.: .. t~pldan•e troupe, 
Joe.l'~ Baker - mals oui - chantera et danaera au 
deux!~ Diner de Gala des c Nouveaux Ambe&111deurs •. 
au CU!no-Kuniaal d'Ostende, le » Jull:et prochain. puis les 
1 et 4. aoOt. au Tbe-Osn.sant, de 6 à 1 h~ et <D aoirte. 

Suite au précédent 

Par cont re, le geno!ral Van Ovrratraett'n a trouvé de rou
sueux et peut~tre un peu compromtttanta dt!enseUr& au 
c Paye Rttl •· Apres le Jeune Joo6 Street, QUI parle avec 
toute la aolenneU• gravité d'Wl khappé de oolltre. nous 
avOWI rt'9U 11111r le r&ble deux oolonnee de M. Rapbael Sln
dlc, Mputé - le camarade Pierre Dnye tenut bien de don
nor quelquca leçons dbistolre •t dt Joumaùteme à aon pou
lain parlementaire. - C'e.-;t Intitulé: L'oD•n•fue maçonl
QU• contre 14 Belgique <excusez du peu) et, en aous-tttre : 
Il,.. band• d.e mal/aateurs. 

La bande de c maualteun • "' compo90 d'abord de nous, 
bten entendu. puis du c Juif Ebolteln, dit Vand•rvelde • <?J, 
du cJu1r Karrun .. elsteln. dit Léon Blwn• 1?1?1, du csl
nlat.1'9 beUlclote De BroucUre 1, du •maçon deltnquant • 
Jupar, du c faussaire Van Zeeland>, de • l'avorton Trur
f&!l~ ., qat fSt accusé d e-.re l'auteur de l'arttcle (J) ~ du 
c prttre Interdit Mshitu • 

On •-01• que la collusion m manlltste AJouton$ pour 
l"tnfonnatloo de M. Slndlc, que les ll<>ml)tnu.euni. aux- , 
quela Il faut a,IOuta notre ami Henri Van de Velde, le 
d~recieur du Journal brtbarbatlf, le docieur Wlbo, le bar
lx>Wlkur orammens, Ill rél1Dl$5e.D~ to111 i. aamedla tll.ll$ 

POUR VOS BANQVETS 
HOTEL DE L'ESPERA~CE 

BRUXELLES· MIDI 

une cave de la ruo des Chartreux, ot) 11$ creusent une mine 
sous les locaux de Rtz, 

Tout cela n'a aucune Importance. En C1!$ temps d.161cllea, 
U faut bien rire un peu, en attendant que Rex vainqueur 
nous envole rêl1'chlr dans un camp de con~tratton aux 
c ezcœ de la Ubtrte de la presse •· comme dit le ST•" 
M St.reel. Mals aprb le c Pay1 Rtt! 1. c'est la groue artù
ler1e qui a donné; le. amla uop zelès du general Va..'1 Over
&tiUU'n - car noua aommes perslllldk que ce allant 
homme n·y Mt pour rien - nous enH>ienr. comme uu 
salTe de 402, deux colonnes de la c Libre Belelque • qui 
a t.oujoun pauë pour un Joumal ~eux. 

Dit BO~>! O >;:o;·n""1'Ef' 

lNSTITUTS D F.NTAlRES .,., BRAB.A:o;-r 
.(1a Rue 1.Aehrou1.· •rl- XL De fi • 1W beur u 

La grosse artillerie 

Dans l'article de la • Libre Belr!que •· nou.s ne aommes 
nas nommé, barn .mendu; on n·aune pes les droits de 
réponse à la •Libre Bt'laaque • !qu'elle SOll 1ranquU!e; 0011.1 
>0mmea asar• rtpf.ndu pour n'en u.ser que t<>ut l lalt 
exceptlonneUement>. Il a·aiilt, dar.s son arucle, • d'lln heb
domadaa. qui .., veut aatlrique 1 1oul chéri !). Qu~d on 
veut lnslOUtr des cho.es malpropre• sur un advrrsalte, U 
est toujour& 1.1'8 ~de parlrr a la cantooade. 

D deplalt à la pUdlque •Labre Belgique• •d'entrer dan1 
le TI! d'lln dfbat que aes ~· techD!ques et ""' reper
~~oo.s wr notre di!on.se naUona:e rendent a.usai oa...'tl.I. 
qu'lnopporlun. mala elle put!1e '·olOlltltr>. à Utr• doc:u
menf.alte, «S rlllexions • perunen~ 1 que lu! aCÙUM' llll 
lecieur c au rat: d•• la q00>tloo •· 

Le lecuur en questloo n'appanlent œruilnement PM t. la 
compagnie de Jlsus - U écnnnt mieux - mala li est ca 
que le populaire appelle ttn parfait Jesutte. 

o ·e.n abeolument M>n droit d'approuver et de dt!endre 
la poUUque mUlt<ilre <lt'S genéraux Galet. Nuyten et Van 
Over&traeten. de pn!t~ndre que notre peys doit eue d~ 
rendu t. la rrontl~re oppoeft' à Ct'lle ot) Il S<!ralt attaqu~. 
voire même de aout~nar qu·en eu de conflit Il serait oppor
tun de mettre notre armte en sClreté. quelque pan •n 
Aneleterre. en attendant la flO de.s hœtlllth. malt ce 
qu'tl n'a pu le droit de d:re c'tst Ct'Cl · 

c sans doute ce ooud de notre lnd~pendance donn....t.-11 
t. rtllkhir t. nos vol3lnl du Sud. Sans doute ausol le fait 
que noua now conientlons à l'Est dK ouvraeea exlstanta 
au lieu de co1Utr111re à coups de :nllliardl un prolonse
ment du mur M&ilnot, conuarl....i-11 les projeta de certalnl 
ro~ur& de math1tl n des F'rançals qui dtvrODt raire 
les frais de lwr dHenae du Nord. On ne volt en ttrtt.4 
point d'aulrt'I rat.ton.1 à l'aCru%lOO que nent de romniet
tre cet hebdomadau·e. 

1 Mala. bien entendu, de telles raisons ne s·avou•nt point .» 
Cela, cher lecteur de la c Libre Bclilque >. c'est une lml

n uatlon eratulte d'unt perftdl• Impardonnable et qui rte
semble fort à de la dl1!amatton. Il ne faudrait paa recom
mencer ... 

POUR VOS LUSTRES ET LUMINAIRES 

FISET F R ER ES 
Ezpw1tw 101. r . de l'/1tt''Udion. BnUtllU 

Ne découvrez pa. la couronne 

D y a ,n rrprochc QUI nous toucbe da'nlD:&ge, c•nt de 
nous en ftrr pris à la pe.'"IOnne ro;ale; et 1cl noua pro
t•stons lnet'itquc-nt 

i.. iµand avanta1e du n'June con.tituUonncl, ce CjW rai~ 
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aa 110upl.ae et sa aolld.lté, c'est que l'on y peut et que 
clam ~rt.alna eu, on y doit clin ce que l'on pe.- du 
conseillera du roi, qu'Us soient olflcrels et parlementaires 
oomme lea mlnl1trea, ou qu'Us soient plus ou mo1n1 OCdll· 
te. et lnesponaablea. Le roi régne et ne couveme pu 
D eat l'arbitre aupréme, l'Incarnation vivante de l'unité 
national• et de a oonl.l.nwté; sa personne est sacret, mala 
tout Cll<>)tn boise a le droit et le devOIJ' de jugor la poU
UQue que l'on tait en son nom et dont li bt constltutloo
nellemtnt lnwpoDl&ble Le mlntstn es1 là pour en pren
dre la reaponabilllé et :e ctneral Van Q\·e'l'Stl'M!ten est, 
cro)ons.nOUI, le aubordonné du mlnt.stre. 

Autre reproclle de cet U1ustre et &nOl\1lll• leeteur : 
• \'OUS l&llSSn un homme qw ne peut pas • défendre• 
t:ous Pl'OUSION encore. Est~ .sal1T un homme qu• de 
dl~ qu11 eat un mllltalre de cra.nde allure, un atnéral 
exceptloruleOement lnt.elllrent, a&Vl!illl et enercique, qu'l 
la bat.allie de Haeltn U a rendu l l'arm~ et au pay1 un 
service 11cnalé. qu'il a l'étolfe d'un c:het, mala que 10n 
ambttlon est d• tenlr toute l'armée en main et de lui 
!mpostr ae1 conceptions personnelles, rrtce au crédlt qu'on 
lui prtte? Noua n'avons Jl8$ dit autre chœe, Nous ne voyons 
pas la aallNUre. 

AUJ5l bien al le cénéral Van Overstraeten nt se dHend 
pu lul-mém<·. U a un avocat peut-ét.re maladroit mala 
WICUlltrenlfllt télé el. qui. en venu d'UD axloome mlltt.alre. 
attaque pour dlftnclre aoo cbent. 

Vacances judiciaires 

LE DETCCTl\l!: llEl'EB • l'bonneur d'ID!ormer IOn 
hoaom c!len:t:e q~ du 10 Juillet au 30 sep~bre - co:>· 
IUltallona n·awœt lieu que les MARDIS MERCREDIS et 
JEUDIS de 2 a 6 b lla. rue de !A Lol Brux T. 11.32 16 

Jésuitisme 

On llt en elf~ dana le •papier• du ~névole et com
mode ltcr..:u: de la c Ubre Belgique• et c'est ce qu'!l y a 
dans son factum de parfali.ement Jesuluque • 

Lea E.scalea d'U}yue 11 

TROIS CROI.::il.E.kE:;; E.'O GRECE 
Ol'Cam.sées SOWI le p&lNlll&iC du Journal 

c LES BEAUX·ARTtl » . 
.l'KUUERE C.ROISIERI:.. - Ven._, 6 aoùt. - Ven!ff 

22 aoùt. - Cette Cl'Ol.>tere "' JilSQU'au Mont·Athœ et a 
"'""'bu!. - Conlerenel<'r» : Doctou.ra E\'lvt. Ca"alll<>n. 
AUend,, P Borel 

01:.LXI E.\ll. CKOISll:.llE. - Vto:a 22 aout. - Venise 
8 ocpW:mbre. - Cei:e cro:s.ere lait OIC&le dans un gr..rid 
nombre d'U•• de IM. Mer Eiee et lo!l<œ la t're'<'. - C-0nle
ro:oc>e.rs: MM. W. Oeonuo.. DlttCteur du M.uaee de Oene'oe, 
et J. Tr.cot, Homme dè Wtlrca. 

TROll>IEllE ÇROISll:.Rt. - V<'nlSè 8 u;>t.eml>re. - V~ 
nJ.ae 315 septembre - ~lt.e crol.&;rre ta.t,, au retour, la 
'>lcale, Rmuru et R3venne - Cunlertnc..,,..: MM. J. de 
Lacr.:e;le. <ie l'Aca<ièrrue Française, J 1.. Vawdo)er, con.er
•ateur du Musée Ca.rnanlet. Ch. Bcrmrd, Homme de 
Letues. 

PRIX A PARTIR DE 2MO FRANCS 
Cond1t:oo.s spéciales pour grouJ)t'S et !IUJlllles. 

Demander c1rculàlre détalllee et. toua rense.gnementa 
au Journal • LF.S BEA UX·ARTS •· Palais d"" Beaux-Art.s, 
10, rue Ro)·ale, Bruxelles. - Télrphoue 1112.72. 

M. Devèze prend la parole 

1 

M. DevèZe. d'ailleur~ se d. cuir• tns &\'OU' l'air de 5e 

d1'culper. et dan,, son anlc!e du c So:r t répond sans ré
pondre, à la cantonade, c'tst la man1he dra hommes d'E:at.. 

La politique milit.>ll'• actuelle de la lklilQue a l'air dette 
le contra1tt de la politl't-'e qu11 p.-allqwut quand 11 e:ait 
m1n11ttt et qw con.slStalt à dHmdre le pe71 l la lront.ere 
do: 1 E4t. la seule menaoée Erreur profonde • c'es· la mème. 
Il aurait, lui aus.>1, oraoru1' dt.'11 mancru\fes fac., au sud : 
OD M 5alt Jamal.> Telle tsl la port~ &tW!rale <le son 
article. Et u t•rmme pcr C<'S for 1s paroi.a • t.:u=ns rar
mee oous l'autorité 6" &on chef et la 1uponsab1hl.é de wn 
mtnJstre. se préparer d8.li.. la conrorde, la dloc1pllne et le 
lllence, à ses grandes w.chos Et oacr111ons tout le reste 
'mpltoyablement <?1 - qu'il a·~ii~ du noua·meme.s. de , 
nos amis, de no.. adversaln-s à la loL supt ~me du Salut 
public. t 

Pa1-0les romatnes, paroJ"a com~lil"nnu que nous ne sau
nons trop approuver. 

Le petit caporal. oftloier de rCM·nt Cls<:iplwé Joint les 
talorl.9. met la main <Ur la cuuture du pantalon. Rompez .. . 

c On eat dor1c •n droit de se demander d'oU prov1cn
nmt ce& racou et 11 leur auteur ne cherche paa tout 
111mpk-m1·nt t. atteindre le Souvera.10 •n attaquant un des 
bommea fll qui U a ma sa confiance. Et n'est-li pu per
ma de voir pai ml lea auteurs de cet.te •iJUl!On telle La 1 Vignette à T ervueren Cel : o!-.>J.60..>6. 
haute per.K>nnabtl pobllque qui a d'auttt>; opinions mlll· ------------------
t.alrea et qui n'a potnl renoncé à son \lt-ux rhe de met. 1 ~ ~ de recwrni. 1apag.use ŒOtrl Restaurant- Peru..on) 
ln! la main 1ur l'armtt • • 

Toujours le •Y•~ dea UlSinuauons perfides ou l'on ne La loi ? 
nomme pertonne, mata que tous les ennem11 du person-1 
ll&i• YIR peuvent ~plolter Dara ~ discout1 do.-ninlcau>< M Paul-H<nri Spsal<. qui 

M. Alb<n ~•eu n'oat P8.5 nommé, ma1.9 11 est d.lrecie- continue à !Xlll•r be!lucoup. peut-.:.re un peu trop. re•.Pl1C 
-nt •lat. tuujoura sur sa •olonte d'nppllqun ®ns toute l<'W" rlg.:eur 

Nous n·avon1 pas "u M Cleveze deput> longtempe. Il ne 
DOUi a rharce d'aucune com!DISS!on : li est d'aillturs °""~ 
lr&nd pour oe défendre el on sait que quand li attAQut 
QUelqu'Un. c'e1t à vtaage découvon. mais ce que noua 
pouvons. ~ que noua devons dite. c'est que ni do prés n1 
d~ loin. ni par IUl·meme, ni par personne tnterJ)OMe, Il 
n est pour rien dans l'article consacré au &f'l1•ra1 Van 
Over1trae1.rn et que s11 l'a connu. ~ n'<Ct qu·en llnnt 
• f'Ollrquol Pu ? •· 

Le maladrolt QUI a 10rtl dans son anlck ortte tnslllUa. 
lion JésUltlque aurait •·oulu montnr qur c'est M ~•ne 
Que •~nt :es am1a trop télés du général Van 0-. tntraeten 
au tra•en de •Pourquoi Pu 1 •, qu'il n'aurait pas •ri 
•~tremtnt. U faut pacidre <!... leçons de JoumaL>.m•. o 
lecteur • parllcull~roment au rau de la quesllon • 

iur •~ rout~ de R«beron • Han1ur·Lftu 
BOTfl 8~ '\l' 'IUOl'R • Sil# lnoomparal>~ Bruru 
Pécne • Cboae oa1111e. Tel Rochefort 712. Cbao1 Prvp 

les lois lln~w.st1qu" un•lin~u!Sme en Flandre et •n Wal
loul', en Fland~ MJrtout 

M Spaak fait d~ zete, un peu trop de 1èle Ce1t<-s. Il a dQ 
prend1e '1es engagements enveta les flamingu!1ts - que:s--
tlon de majorlt• - mass C<>u><-CI scnt·lla sJ ~xtgœnts que 
l'ela ? Sauf les exU-l·mistc:s du flnm.n1;int.snu.• L1. du waLln· 
aantlsme, tous les Be\i.-s sont pr~ta t rt<Vnnaltre 11Ue l'un!· 
tnauwne appUqu~ """ I.& ncu•ur 111œ l'on l!&ll eit une sot.
Io.se que lom d'•paller les qucrrnes llngulStlQUC3 U les 
a\lve qu11 rondutt droit 6 la c~rat1on du P'l• quand 
U y a deux communautts li J a d.cx pe.ys.. c est la lot. 
C::t-on. la hcâ. mals ce qu'lmc m3U\aise loi a faJt., 
t:nt benne loJ peut le c: taire.. Machla el Spaak q-.n, dar.s 
I• fc.nd dJ oœur. ne J)t'Ul ttre Clam!noant.. aura •.\J l'in:<n· 
lion •e<crel« de demantru par 1 absUrde que les IO".s qu U 
a trouttd dans lb'!T' a • d ~te=~. sont .n.app!J.. 
cables? 

• ... L.A ~AlS0:-0 

33, rue dea Bouc:h•rs OMER ~ nœ copieux l 
ii,,ij •t 16 rraoca. 
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A Huy 

Aan de mieux servir aa cllentele lwtolte, devenue partl
cu. 'nllllalt lmport&nte, l'Union d• Drapltta. Marchand 
Tai 1ew- de Onwde CIMH t. dea Pr\X t.rt. ralaonnables, 
ouv11ra le 30 JuWet à Huy, Grand P!Ace, &, une nouvelle 
llU<'CW'l&lt, la dixième en Belalque. 

QUIOOnque est aoucieux de 10n •llll&llce ... lt de 10n bud
eci y trouvera ce que l'U.dd ~ t. la c118pœ!Uon de sa 
cl•tntele <!ana toutas - auccur.I• ' une coupe parf&lte. 
un flnl lnlpeocab!t, un choix llnpcant de draperiee et d..s 
PM>• tns avanU14fèux. R&Ps>elo!16 t. ce Ill.lot que l'Unloa d"' 
Drap1tr1 ne !&Jt Que du beau \'tlcment ..,. mea..- avec 
-.aa1aeea. 

L'amère pilule 

L<• 110u•·ernemem a ~ b.en dlç11, la 1tmaaw pai.aée. 
.1\l."IU'à la derrue:e llWIUtt. U a...:t cru qull pourrait ln!or
Jn('r le Par:emeni de la sitw.Uon exa0tt dea finances publ1-
quœ an.nt le depan de la Chambre. Il aurait pu ain&l met
tre ctlle-d w !ace de cert&Ulta rélolltél bonnes t. corwdérer 
quand on a'appréte à voter des lois coOteu.ea lltlul !e 
temps a manqué au gouvernement et. comme par hasard, 
il a !ait oonnaltre la vértté Jl"I' la voie de lt l)ttsse au 
moment oil les reactlons de. boUlllani. Mpul6s partla CD 

v..unca ne pré>entalent plua aucun dane.r puur la atabl
llté mlnlatérielle. &uls, les honorab:O. "'n&teun, hérolqu~ 
men\ accrochés à leun banc.s, purent aavourer olflclellement 
i.. nou•el!e pilule du iJ'&nd ~ntler. 

Le dlat~ M. Mu-Uo Gérard, dont Uo..ry:e verbale 
e : la CO'.lrto!&:.e 30nt 1ncom.mtruurab:ea.. a d<'DC nuai: à 
chl!lrtr - enfm I - le dfflclt du bUdret. Avoc lea rranca 
et 1 .. oentlmes: 901 mtlllona. trftl exactement. Et, non 
ino.ns ngOUTtUkment, nous SttOnt à ..., en 1939 Il d Ici li 
l'l.nitnltw. M. Gérard n ·a po.a -<Ili~ un poulalller aux 
a.-u!a d'or. 

Mats Il est trop blftl t!•\'~ POUT 1t ll>rer t. de pareilles 
ni:inlles~at!ons démaaolJquœ. t:~p attacn~ au.w!. dit-on, 
a:>x prtnclpeg claMlques QUl reat..ent tout<- bonne adminis
tration financière. Alon. u ne ru~ plua qu'Un remé<le: 

f oc era de diminuer lea dé~ m~me celles que l'on 
d~lare lncompreo;s!bles. Il y a touJoura mo)en de com
p1t.-..cr. C'est ce que nous a promis M OfrlU'd en termes 
d~pourvu.s dt l!tt<rature. En attendant ~ .. . heurt~ dts
poa; :tona, U restait. lundl, quelquts pro Jeta vouvernem~n· 
tau• rort oo0""1x à dJscuter, On oompre».'<·ra l'ann6e pn> 
cha~ne 

Mala l'a.'ln6e prochaine, <'t>~-dlre à la rtntr~ d'oc'.~ 
brt, U 'I aura du neuf lf Spaak <'n a par deuuA la t<te 
de rou•emer - qu':I d:t - &\te un par:m:en: bollvard Ce 
11Cm à pttn jre ou à iaes....,r • .s! l'on tn rrolt le ~ que 
M le Prem:er ~llDlSU'e a Pt~'lOncé dtmancht à Bercllem. 
.D psra.Jt qu~ c :es raPIX>fta f"llt.r~ i.e rou,~mtaw-nt et •~ 
par!.-nt dol•ent ê'rt modlllà. c ... ~n rm•ral la ror
m.u:e que l'on emplo~ en tana-•ae par;~menta.re pour "PN:· 
parer le terrain à une demande - plua ou moins dH&. 
n:n'.t - de POUVOUS spéc!aux, Hé l Htl Paul-Henri l)ttnd 
du ~alon ~ de l'a.ssuraooe DeJà NaPOl~n ~t-1! aous 
Bon.opartt? ... 

• . -
Royal Dog Shop 

TOUT POUR LE CHIEN 
J.7, fUe Ille I• .... l'IC• - î•t 11 SI.,. 

laUXILUI 

FROID 
t. --G• dltrul.t aans mal Dl traces. w:hes ~ 
""'· rouswur, c:catrlces. 40, rue de Mallnea. 
Chirurgie Eath6Uque du >-\sage et des selnS. 

on appelle cela une Joumle d 'é:udes con.;:i.cree aux e:cctlo111 
communa:es Prkh"r la conv<rtls, Siilon préch<r dllna le 
d*rt. a touJoura Il~ la ipecl&Uté des augures de la rue du 
Marats. M&ll. dimanche, on e•t parvenu à un degré dt 
per!ectlon Jt.m&la atteint. 

L'honorable vléomte Charles " lu un de ces in'.=nlnab~ea 
!aius acadérn.ques que 1·00 devr&!t. 1.mpr..mer dans :~ p!u1 
p."OCIWn bu1let:.n p&r'Ola&:&I tant Il ~l or..ho.:loxe •l ~H
cie~mwt Inutile. On devrai\ a!Jl.il conaener pour la i»>téo
ntl l'ad.JJ1Jr&b:e r&PPOrt dt Mlle de Lal.ei:x a:ir l'hyrJtI>' 
pub!Jqu~ tant U l"fporld à u.n buolJl unarume. à PaUI&. d• 
parler dt tout •• qua.'ld l'tnnemJ est aux panes. 

car Il a ee1. ma!Jro tout, un peu Q'1<EtJOD des tlectlona 
communales YIHll llOIU l'ana~ prat:qu~. Va-:-an aall!e:- awt 
rtxla:es? Non. u prob!tme eot mal pœt. C'.st M d'.U;ll'<"
mon~Lyndtn QW l'a dit. O faut la:re r.set:e aa.~ rntsta, 
mals prudemmmt. LrJr !aire d<' l'œ•I. l: n·y a Po nt d• 
doute Mals pu lts c raccrocher • os:enslbl<ment : attendre 
plut.6t le moment favorable. Io aeeon1e d'lnt!lll<' un:uuml'<.', 
et pe.rtlr dl.9crtt<'ment braa dessus. braa de>Mw. ~!d:s tout 
le monde n'est Point de cet 8\'ls. CJertams m!·m" ne vcu!tn~ 
pa.s ... 1arder, !Ot-« du co:n de l'œtl ces damnés et <'<,. 
ro\IM14 d'oo \1en~ tout le mal. 

Viaitez le Zoo d'Anvers et son aquarium 

Situé a cl tt d la o ... e ~m.•""• Je J .rd:n Zooloçlque 
d'Anvers est un de. p!ua bta"1! parcs d"accllmo.catlon d~ 
mondt entttr; a.a ~nommtt- nt u.runrsel!e. 

Les ooi:ocitona d'animaux e•ot1q~ aoat d'Une utrlmt 
rlcllt»e et dt la p!U) rrande ••né:.!; les bàt!Clent& ei tnataJ. 
lauoru QUI lts abrllmt aont des mod~Jes d> genre le parc 
eat pu:orHqut. adm1rab:em'n~ pJante e: ent:e~enu 

Pala!a dts Fttn. Mulft d'Hatol.re Natur•ll~ Jo.rd1n 
d'Rlver. Conceno. 

Ca!é-Rutaurant. Pa !. ·rie &l'\'1ce de premltr ordre. 

RESTAURANT DU JARDIN PAON ROYAL 
ZOOLOGIQUE D'ANVERS 
Ses "''"'" à 2S tt 35 fr. - Cui11nf: exquise - Vic-us •ins. 

Le recenaement des agents de l'Etat 

Le COU\0êmemen Vi •nt ~ prend:e u.ne r~ - •• on i!l.A!.a 
tendue. Il , .• raire drftl.ier le re.~'6ttlen: des 1000 onnal· 
ru de l'ElAt, &llll .. d <D roonaltre le nomb:e exac· 

Parfal«<nmt. li parait q.o 1 E'8t Ignore "°'"~on de 
it'J'IS. au Ju. •. "h<nt dt 1ul. IJ lea p:i;e La ch"l'i• - trt3 
lourclt - de' !éllra ualtcmen:.i et pens;on.s pèse aur i.. b;>ilge; 
" COl'lCllrTI!n<~ de montanu b!en dt.c:m:nes. Les 1:1 fn:aoês 
v.ennent ritihltttm~nt 1du m.oL'll rou;.ons..cou ~ c:o r a 
tt:W"S OCCUtM~loaa p~!lS ot..i mot.na abroiban es M!l1s 1c:ur e:m
p:o;-eur ~· cooibk:n 111 'lillll et. pan.an<;, cœnm<Jl: .., 
rtpart..t.S8dlt Iea tond.s QUi Jeura aont men!c~e ement .11 1tr1 •• 
buée! 

C e.st tellomont tthr31lt, que l eo;>r:: rcs:e cxm!<>ndu. 
Faut-U m r1re ou ..e IAclM'I Pour """" part. noua prtlê" 
rons r ire. comme Ftii~. en aouhaJCant bon a.mus<>mf"nt ·• 
M. c.>.niu. clul!'ié - l• plt111 a<rieu.s<.mcm du monde - da 
pro..éder au ~nM."lnt!n~ t:n que.,~on. \la;s. tout dt." mlme .. 
com~nt ne pu k lhttr a. Que.Qll<.'3 ré11ex.1o~ pu.a pt« 1-
sén~t drc);,.., au IUJet de l'ordre ot l!é :·orr.ini.u:lu."1 re
&nant dBJllo; ka minls:ma et •Utles senic"'I Il clulc• ôu 
la communauté? HABlll[~[Nl • MYC1(,...( AL.l~l,...TAJION 

roiunE • IAl"~ • TRJ~WNG 

Prêcher le. converti. 

•• La me.a_eura ~!a Oron~ cont~u~-..~ et. dthbe.ru A .. ~ec 
W>e ahiDlté olymp:enne. t:s 1'..-.mb:en: au:our d'Un tap11 
w rt, devant clt$ earate.s tt que'.qu .. PO:~. pull dtuertent 
à Pttt« dt vue sur <les chosa qui, par haaard, ne !ont pl'1.S 
J'obJ<'t de dlacuoslon au ae:n du J)Uti. En l&l\Ja.ie de P<1:rla, 

S 'tm...,,....t-an le chtl du per&O:ll>el d =• bulq"e d'Une 
us.M!. d'un crand ~ a;>pelt ohez son d;rec:eu: p.JUr 
t.x.a.m.i.ncr avèC hu l"itat du personne t>: qw~ b1 d..: a.• a -e 
t.utdeur t Q.:el t:.at. ).Ions e:u e D rec·e:.u? \'o:..s h> • 1 
~nt cc:nnaJ·re !<' nomb~ d n _, e:np. )'t!? P. J»S
SJD!e1 En.:1n. P'J 1 tenez. Je- Tal& à.a.:" ln de 
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Hôtel de !'Espérance, Bruxelles-~tldl A l'instar de ... 

mes oollaboru t.eurs d eumlner la que.suon. pour t&Chtt de 
V0\15 donI><"f aaUa!acLlon. • 

No\IJ avon.1 l~mpr1'Mlon que. sl le dlreet.eur ne tombalt 
paa raide morio, lf'3 CUlQ minutes qUI sUlvralent verraltDt le 
ch• 1 du J>('raonncl tt'voqué avec tou.s les bonneura du.s t. 
..:in etourdlssante reponse. 

Le tM KARAK a un goQt délicieux. légèrement acidulé. 
Bo lrotd. U est la bOl.saoD !deale pour l"elé. 

inimaginable confusion 
&-J emo:, d<S ch-. pareille.s n"uTittn: qu"l l·E:a:. O'~ 

cm ~ b.lnne i;~e::e d~ cochon de payan: qui rou:e. E: 
ç est à quelque :O.OO'J 11-mr. mi.:ei Wlltu préa qu·on ne 
s)' retrouve pu.. 

ED ell•I.. d apru I• p.a:doyer c pro domo• de M Vr.D 
Zoewid dana la 1 Re"roe Gênerale • d'U y a un mol$. le 
n'l!llb.-e ;Io ai('n~ de l'Etat ét&lt de 149 600 a lin 1937 
P.ir OODLrè, dall$ &:>. repense à une Ult.ttpella"IOD ftct'Dt.e, 
Io gou1emcment dé'.'elar• qu'au 1" Jam1er 1938. li y avait 
IC9 739 !onct!onn:ilr1'3. Cette demiere donnée Impliquait 
une au11111entatlon de 15.925 Wlltés deput.s 1935. tandla que 
d"apr~~ rel:e de M. Van Zeeland, cette au11111entallon no 
&cra.It que de 4.800 unité$. Au surplus, en de«mbre 19.15. 
M. Van Z..'<'land a!llnnalt que le per90nnel de rEt.1.: eta:t 
en dlm.nut.ion Hie ..,u!ement cinq l.Ddl\"ldua, li eot vn.11, 
mai. peu a;>rts. 11 éWt proclamé. d'autre put I~ • 
une qua< 1on du d/?•~ Hou.slaux>. qu'il y u-alt 200 aaenta 
en p!!Jil' 

Tout cela ~tait iellanent clair et preca qu U a fallu char
ge: un comm~e royal d'es&>Ser <!e s·y rtttomer. daN 
Ce bbyr!nthe. dont u res~ à découîT'.r le ru d-.u1ane. 

Encore une lots. nous lui SO'.llu.:.ona bien du p:t.lsir. Mala 
nous nou.o penJl<"!AmS en mème temps deux petites q~• 
tions: l"' Qu\'S~ que- ttt~ joyeuse enquê:e va coQt~r? 
2"' Elit-cc que pour l~ aulres postes du comp:e des ln.a 
g~raux de la pt!Dceslle, on est aussi bien fixé qu'en ce qui 
con em1 le .. o.ti.n• •!? 

Anvers, plaque tournante .. . 
mala to1 le c i' 1U , con\· ~rgent. vers le Centuey·, et notam
ment •ers le sublime =taurant c Amba.Uadours •. rendtz.. 
'Du.s lncontate d~ çounntts et de l'élite. L'ambiance du 
C Ambauadeura • en le C~·ntuty·An\·ers, e t M'l:lqtt~ .. 

L'épineuse question des charbom 
One des mu!• plu e....,u, •- =1..ee. -... Je &lç.t du 

P".ui fui la w.lt"!.:e men~ a :·..-;::i..-.:1 des auneu."'i On aa 
qu au co '.'S dt.3 mols de :>r<ir.>er::e <le 1 annte Mrnlt:e 
pos;>k\le Cll' O!I 1e lbl.!a.lt de voir ~:er. tn a'tn attrl· 
buant modl'$temcnt tout lt menie - O.:vn qu el!e tl&lt 
CQenjellement due au"( arme-menu et à nottt de\'a!ua~100 
<le 19~ - un sali, dls ons-nous, que deux aurmen~a!.lon.1 
ex1.ro.<0nvcnuonnel!es des sa:.&:res des Iruneura, chacunf' 
de c.nq p.)W' cent, lu,.,,nt consenties .sou.s la pr ... 1on du aou· 
\·une.ment, en .llU df's augmentations rtllf'mf'ntalret en~ 
tralnéd pur l'IDd ... 

Maln-.cn.int que" les charbonnages c remt•ti..nr. au t.nl 1, 
aprf..s avo.r eu un momen' l~ur carreau net.oy~. ld prtx 
b.il.ssent e:: lœ chubonnirrs. ternb:ement hand.ca~ au 
aurp u... p;lr la ~aine de 45 heures 'que ne pn.t qumt 
n; la A cm:rnda .. 111 les Anllals>. dtciarent que leur pr:x 
de m1ent ne peut p1ua supporter : .. sa!t.lrea actuel& Il 
faut qUe ie.. ou~rs actt;):ent l'annula:lon <l'au mOIN 
une dt"S ausmmta Ions de r:nq pour ce.nt. ou qu'on lu~ 
les Prit 

Polyfoto à domicile 

Pour liO 1:-ar.c:s tous Irais oomprl.s. Polyfoto 1 '>US ollre 
6 pl.OIOI dilltrmla pr'.ses à votre do1I11cile 18rUJ<cllu et 
F11ubourgs1 - Tel1 phone 17 91.29. 

Un savetier chantait du mal!.n Jusqu'nu EOcr, 
c·éi.tt merveille de le \Olr l 

Son voism. au contraU"e, êta.nt tout cousu d'or, 
Chantait peu. dormait moino enco1e. 

c Je voudrai$ bien savoir. dit-li au Ion en voix, 
Ce qui peut chaque jour ainsi te mettre en Joie 
Toi qUJ n'as r:en ou pre311ue. en somme 
Q"and mot. malgré mon or, le aommcll me dib~. 
L·esprtt toujours au guet, pour la hausse ou b bl\l.sse, 
Vivant. dn.-on. en maussade homme '• 
c Cents. eut le chanteW', tu peux bien le &a\1llr 
SI Je ne SU1S pas nche. U me reste l'espotr 

De la Loterie Coloniale 
Je me su:s ce ir.aun ache!~ un bmet 
Et si dame la chance me remplit Je '°"..-t 
Je chan:eral enror·. la Joie larulllalc 
Sut! IS&Dt à mes yeux 
Pour combler tou.s mes 1·œux l 

Pour et contre 

Evidemment. les ouvriers oc veulent nen samir et par
lent <le &re•·e. On le. comprend. Mal$ on comprend aussi 
lea exp;on.>nts O\!$ charb<Jnn.1.11u. qui aa 1 ent tout.e la res
pon.sa1>11lté du gou•ernement dans •a &ltu11tlon act"e:.:e. qui 
ont i .. cluflres pour eux et qui n 1Cno:cn1 pas qu'en ln:.er
rompant une extraction qui ne 6ttalt p:ia c pnyan:.e •. LS 
mc:tn.1ent <les mU!lera dé ch6meurs a lA Chaz~e <le 1 E:at. 
La 1emll.lne de 45 beurea a dfJà oècesalu l"lmponat.on 
de dix m.t:e nuneJra et{l'lli<ra. qu Il faut b1m garoec, 
maln!man:,. quo:qu1!a pr\nnent en ~:irut. .. e !e :rav•ll 
dë> b""""e.s de Cllez nota C"es: llé'a plia qu~ 

Le 1our-ernement l'a compns. ma.a 11 tlt.s:.tc t.>t .,·a:-re:e 
>WC propoo.;uons :œ p:uo iu>r~cal!abrantes. c:om:ne. pu 
exemple, cel:e con.s~·an1 à ~"'·tr d'un droit de ::ce:ioe -
au profit non de !Etat. mala ùes charbonna.;es belges -
lœ Importai.ans de charbon.1 Hrangen. Les pnx de <:eW<-d 
aurmenteraJent au.561\0t d'autant ••t lea charbons be:ges 
SUl\Tlllent, naturellement. Or. le cirnrb<Jn es~ dtJà trop coll· 
i.eux non seulement pour le• lliltttcullcrs. mal$ aussi pour 
les u.slnes ... 

PARK HOTEL SA)ICR 
14 Avenue <le la c.. r • - TeJ~phoœ 3038-39. 
~ dernier cono ~ - Le p!aa contortabie. 
Rel!aunnt - Bar - satona J)l)ur n.'unlons et !é:.es. 

On demande au gouvernement du bon sens 
L a.H.ure en es· .a. au mornt'nt ou nous écr1-;o~ tes 

1 hitl~· On :e ,o.t. el.e n es: p:ia aun;> c Et Il y en a maln· 
• ~ ... .: autres du m~e c.a.ubre, ma p.u touJ..>urs conœma.nt. 

du ques:10n.s auss dignes crtn~rêt w sol q~< :e sor:. de• 
mJne'Jrs 

HeUreUSèClent, nOU.$ n d. w·on., pu tU :a l.1SSl l'Ùln que .:.a 
~ce •t notre si1uawon n est. Dieu mettt PQ.> ebranlee. 
C'"'t ce QU! nous a pcl"rnlb <I• trn v~ivr 1 orage de mal der
nier, sans trop -.· lalsaer de p.'1..'11M. et c t~at ce qui fait 'a 
lerm•te actuelle du bclga et l~s n:n'I"'-• d or QUI s =1· 
\t:nt.. à la Banque Nationa.:e 

Ponrvu Sf'tl~ement que cela dur~l Encore un~ !OLS. il :auc 
qutt les m&lbeurs de- a Fra.nce noua • ..,.en~ l.!..'1-e :eço:i e:. 
que . ...,.. tom.ber dans la délu on. 13!1.1 comme:tre,d"ab:.i.s. 
.1an1 oubJer b Jus lœ dl>Ull>Ull•c. noos no'1S pnl.ona 
ben de ta.t:-e dt n-OU\"e..-u t>t•U<, -et n :.u C.O'.;.s e.L.1rc~ns 
de réparer, da:u la mes-J te du ~ e ce lès don: no-.a 
nO'c!S .omme.s rendus cou'lBbles 

Ce ne 6e:!I pas !AC.:e M.lls ne<: • t ! t E· oo:is <e:· 
rcn.s bien .i le fOU\'l!rntmt:it .:.u:a t·re A la lull:f:".rr de 

1 

.. tlche. t"n a:•e:idant q•Je de nou\e r~ =es. !;OUl\a!· 
t&b!es, oerte.!' IXl aent e•no ~ nQn PBS C::ms • C1lOns 
de naa f"ront.eiu trop ~!JOi ea, maa .aur le< p .. an aitctnr 
tJotlAl. 
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Une invention pratique 

LE GLAÇON PERPÉTUEL 
Voua seralt-U agn.'able d'avolr un petit appareil, que voua 

ix>u•cz facilement emporter dana un aac ou mtme dans 
votre POChe. et qui, lOI$Que YOUS fturet le d~lr de boire 
frai.. oe transformera lnlitantanoment en un bloc rèfrtgé
:rant &'<'< :equcl vou. pounez rafraichir en quelquea !nstants 
CoUt<-e YOll boi:,sanS, 

C.. petit appareil s'appe~ " Le Ol•çon Pt~lutl •· D 
p:se à pe!J:le 100 grammes, m lnuable et ~ble, ne 
C01l'.e qae ~ francs. n n·enua1ne a aucune ~pense. le 
produJt rélr!i;él1lnt lll'ré av<e chaQUc appareil ttant ~u
pkable a;>rtz emploL 

Pour l'CJUa procurer œt apparcU mrneil!eu,x. envorei. 
4$ franco par chèQ:.;e pos'.41 o:l mandat t. Yaluta, 2. rue 
de b Bour.!e, Bru.'<elles. et vous le reœ\-ret lr&11co. ou 
dmiandcz l& notke grat:ate n. 2. Condltlona apéclales pour 
revendeurs. 

Comme en U.R.S.S. 

Dectd"ment, ce confl'èa lnternaUonal des blbUothécalres 
qui s·cs1 '"nu à B11J.XeUct1 a é~ fort in..tructl.f. On oou& rap
i>orw un !nclent bien earactèrul.!que ' au coun d'une oe. 
1u11ces de travail. les delegués anglala pr~rent une m<>
tlou de féllcltat1ons aux blbl1olhécalrt1 t.01>&1rnol.s. à tous 
le. btbllotll&::ùres ES!XllPlOl.s. all&J blen ka lranqu!Sta Que 
lt-1 gouvernerm .. '!ltaux. pour :~ coura1t~ et 1'1nk~l!1enc..e dom 
1la ont fait preuve en sau,·ant. au cours de la 11\lel're civtle, 
ks tr&ors d'art ®œ Us avaleni la c:>tde. 

On penscût que la m<>t>on &<·rai t \Oltt • l"unsnlmltt. ma!S 
OB vit alors le chef de la d<'lt',;auon alltnwlde cl.mander 
une remise ~ l:> ru.cusslon tt PoUr allt·r C<>MUlter un m.>-.. 
lérteux persor.n~e quJ. n'étant pu blbllothf\'atre, n'&MlS
i...t i- au congrès, mats qui était d<'l<eut par le mtru.stere 
de la propagande pour c accoml>l\ltlor • IN bibltoUl~. 
On P"TÇut les ectios d'Wle diaciwlon dans la aalle vot..lne et 
llotamm••nt les mots : al>sOl•rnrnl lrnpourble. 

Lt chet de la dèlegatton allemonde •entra en séance et 
Cl<'cllua qu'à leur IP"Uld regret, !l<'s coll~u ... et lut ne pou. 
Yalen.t vocer la motion. Pa. un rnot d't·~p!lcatlon de plus. 

Aprea la séance, un congreSllste 1nd1.Seirt reJoliDll oon 
eoU<'gue teuton : 

Vo) ons. mon cher collègue, vous ~1<9 bien Je chef de 
la deléntJon allemande ? 

- Ma.la OUi 
- Vous avtt le droit d'exprimer v~ Ol)lnlon r 
- C.,rta1nem1:11t. 
- Alo.-s, po-.uquol &\'d·VOUS ~:e dtm&Dder l un profane 

l'autort.oatlon d'emettre un vote dans une q~eatlon profes
aJonnelle 7 

L' Alltmand n'a pas repondu 
Ces pauvres lmeUectuela aJlemand.l t OB les oent main

tenant terriblement &ênù quand, IUf un turaln quelron· 
que, Ils &ont en contact av<e leurs conatn<l'1'a tt.ranaen. 

M. P.·L. IŒRREBOODT, Ex·Dlre<:teur de grand.I bbtela 
en Bt'lJlque et à !'Etranger, sera ravt d'avoir ta vlalte 

de ...,. anciens et fidèles clknu au PHARE 
à XL., 263, Bd. Oèn. Jacques. T. 48 83.48, où 
l 'on mange bien 1 IW•taurant de Jw ordre 

Ma.nges à la terrasse tleurte J 
.MENU A 33 FR. VINS COMPRIS. A DISCRETION 1 

lnuule de dJre que cea \'lna ne llODt PM des vina d'AJ&é
rt•. mala bt•·n des Vins d·onr.ne. et trlla apprkl&. 

Florimond à Overyssche 

On nrra pl- lolD comment Plor1.mond, IOrt.I de prl80<1 
pour renuw, plo..s fllolleur que Jamt.!a. dans i. teDtler de 
la llU•rTe, a coounencé sa oou\·•lle cam_., par un• ratte. 
lJ a continué dlman<"be demltr par un mtetmr l Qven .... 
&b& li :s &>...U. là une toule de .. Ct"nt ~uante pereonn~ 

H"'t J d N M d Tirlemont. Sa rtno-0 e u ouveau on e meo est wli•tntllt. 

lesquelles étal•nt amvé.., de LoUYatn, en vélo, IUIVI.., de 
quatre rendannOI D'Overy-hola. pas un seul. On.mm•~ 
parla devant sa t.roupe de figurants, pulS tout le monde 
s'en alla. Ct qu'il a dit. nous n'en aavons rien; personne, à 
OveryS$Che n·a pu D01U1 ret"lel&ner; mats U doit avoir p~ 
noncé des parole& étonnantes. comme 11 conl'lent. Ce que 
noas savon&, c·eat qu11 a prunoncé sa harancue dans un 
local catbol:que oil toutes les tnaenptlons sont en !rançat.s. 

LONDRES On Rome accuelllant, tmpeccablt. propre, prta 
KeDSin&l()D Oardtna Ctwnbr<s tranqu.Ues. baln, dtJ. 
anc1&1a ::u &blUmp. PrtX spécial P' se,Jour d'un• semaine. 
Pro!> &lie. L. Do<u •de N1>el:cs> Ora}'ton House. 40 Cl&n
rlcarde Oardens. Bay1water, W2 Bus <2 de V1etorla S:auon. 

Langage miniatériel 

Le Sénateur Van Olt""'1 a demandé au mlnlStrt de la 
Detense natlonAle 1·11 était Interdit aux soldats de chanter 
des chants otl llrurent les mots « Vllect de blauwoet •; le 
aéneral Denla, comm!S d'or<lre du Premier mlnlStre - 11 
ne faut faire aux llamlnpnts nulle peine même legere -
a répondu : c que ta c1rcu!alre quJ regle œrte QUl'lllon 
n'entre pe& dans le détall, ma"' qu·e11e lnterdJt les chanua 
tend&nCll:U'C ». 

Volll 111, Van Dier.n ftxé, dit lrontuuement la • Naûon 
&Jce •. 

Nous \'Olldrlons bltn aa\'O\r. en tffet. ce Cille le rkiacttur 
de la circulaire du Cbléral Dtn;s entend par Cb•nt Un• 
danc1eux. 

L" c lntemaUonalor • .. t évtdemmen: un chant undao
cteux. pUISQu'tlle tend à l'u1ternat1cnalisme; ma:s la c Bni
bançonne 1, i.. c Marsellla'"" •. :t • God savt the K:Jl41 •. 
&USSI, J)U.!SQUt! rta hymnn nationaux tendent au po:r1c> 
Usme. De méme c Mlnu11, chretttns 1, le • Credo ÔU pay. 
san • et meme c li est ~ le dlY!n entant • · Ces chant& 10nc.. 
U\ tnterdtta aux aoldats ? 

Le guide de la vie conjugale 

Vtrltable Uvre de meoectne illustre est envoye gratta 
et franco. aur demande adreasee a SA.~ARIA. 70. boult
var<! Anlpach, 70. au l" eto.1t Bruxellt:rBourse. T•I li 42 84 
Mataon fond~ en 190$. Tout pour l'Rygiene. Acetsaotru 
de pharmac1t et caoutchouc manu!act\lrl. Ex~tton dta 
ordonnancn m6dlcales. Pour le OoDio, expedltion par 
••ion Voir tarif ~J>è<"lal. 

Petit reportage parlé 

un de no1 anus. li y a que!ques Jo=. ent~. fort tan2, 
l& aonnene du te;epllon... E1<.>nDè, Il décroche. 

- Allô. Mon&!eur X •• ? 
- Out. 
- Ici. Ja cabine teléphOD!que de la plAce Me!.oer. 
- comment? 
- Oui. la cabine télephonlque de la place Mellet. Jt ne 

donne pas d'aut,.. lndlcatlon. pa:ce que Je ne veux pas oom. 
mettre d'imprudence. Mala Je vala voua raconter quelque 
cbo6e QUI va voua falre plalatr . 

- Soit, Je VOUI éeoute. 
- Bon; Je vaa donc jOuer le rôle œ spealttr-rtPOTter; 

mals Je ,...,. ttmonte.r un ~ da.ni :e coun du tempo, pour 
la c1artl du rfClt 
Depu~ pJu.s;run années. place Me\a<'r, le Oouvnnemtnt 

a !au m•tttt des plaquea unJl!ngues fla!lU\lldt's: ~uvtn, 
IAten. etc Depula quèquœ Mlll&lneo. on ) a &JOUU! Lullt 
1939. Watenentoonatell:na. 

Asace par c• L!fl• et c•tt< Expoo1tton de l'EAu !!aman. 
d1sés alors que noua aommta dans raggloméraUen bruxel· 
Jolse oa la mtJorlle dts &•na par:e le trançaa. un ar<>llPe 
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L Ropsy Joaill.-<irf. montres. Al•I~ Inn.If . rt par. 
achat or biJowc. occa.s. 50, Mar.-aux·Herbea 

que n<>UJ n.. d~erons pu autrement a décldt de pro
testtt à aa ma.nitre. 

Lu conaplratt'llra ae aont n!un1'. Au moyen d'encre de 
Chine, pula de crayon graa quand l'encre vient à ma.nquer , 
on PXécute dœ a!tleheltu redog~ en frança.s. On des par. 
Uclpanll a rait un• colle extra,.forte, rts!$tant à l'humldlU. 
Comme le pratiquent le& t.apl.sslera, :e dœ dea placarda est 
flldult t: la bandes reyllées colle oontre colle. En route. 

Liége et ae. 11 T rolleyb111 11 

Ils sont reaurqWlbles. • mab ce QUI est tp~nt fameux 
l Uégc, c'nt 1'mpecœble Hotel de Suède, rendca-YOU.1 
d 'allleurs des dtlqaUon• étraniè"'8 vmant •!Jlttt les 
chantiers de la procltame expœ1uon de l'eau. A Ll~e. 
la bonne a~e eat l'e H6tel de Suède t. 

Exécution du projet 

- Malni.-nant, Mon&leur X .. ., nous voici plaœ Melaet'. 
J'obterve. de ma cabine, en me penchant un peu. La place 
est temblement éclairfe. Oe$ JeD$ circulent.. une roncte 
d'arents cycll.nea -· Un consp:rateur rép&rtlt las cuei.
i.eun. 

One ombre •'approche du po:eau lnd<ca~ur L'ombre eat 
tro:> courte Une aeconde •lent l la r- Bruoquement. 
une lllhoueue appu;l!e d·une part sur :e poteau et d'auttt 
part our dea main& )olnt<S s'éltve, reste un wtam Immo
bile. et reto:nbt 

Les deux ombreo d:sparals!ll>nt de la c1rrula\lon. Deux 
autres 1urs:sscnt. Elles se con!ondent tou: l coup en une 
w-.te. de-vew.nt un r~ant extraordlnalre, car elles se 111per
!)O'eilt en un clin d'œU. Quelqoes tns:...nta •Pria, la p'.aque 
~on a oha:i.gb de ttiune :.ngw.s:!que. Le tout ae puae 
IOUI l'œU lnqul&lteur e\ perplexe d'un monsieur collf6 d'un 
haut de forme, et qui tOde d.aru les environ& 

Ainsi. ltl& colJAies se succêdent à un rythme ae<:~lert. Les 
om'bc<"S font preu'll! d'une agilité et d'une pr~lalon q•ll 
1tmble le rbuitat de téi>Ct.lUons bien Ol'i•nJ..~ea 

U$ promeneurs. d'abord lntr!gués. s'approchent; dœ 
qu'lla ont rompra de quoi U retourne, Ils rient. vlalblemtnt 
utwalta. et, tout de au.te complu:.,,., s·~lolanent pour ne 
pas Cormtr d'altroupemon:. Des camiona p&.'-l<'n:., et con
ducteurs et con•oycUt11 de la voix et du i:est.,, encouraaent 
lea c oolleu11 •. ~n t-mpJo;a.nt 1ouvent :~ p!us savauttu.z del 
Pl~-

c c.t falt. Mom!eur X •• Les ombre.. se rauem!)!cnt I>.ins 
un café! des tnT!rons, tout :e groupe n bo'.re le •ure de 
l'aautll. on attendant de f.,,.., mieux la prochslne lots. 

Pendant ce temJ)ll. la ronde eyc!lste est ""'•nue On mon. 
a.!~ re(arde la évoluUo:is nocturn<~ d'un a\·lon Un aitont 
lke la té:.e, et 1<m rfiard n:11con:re la plaque trantformtt.. 
Blont4t, l'lnl;><cteur, a>ert;, contemple lUl atwl, le rtsultal 
du oo:Jaio clandm:tn.. Q ,.,;que.. pal:r.bl't'&, des coupa d œu 
10UJ>90nncux •en les pt.Ml>llts .. 

Mtw qUl accuser? SQnmem pas ce qUldam qui voua Wl6-
pbone et qUl voua aouhalte le bonsoir . 

A dix minute. du Nord 

~ ac-b tttn "9 plu. beaux ltTTGin• Profondeur : 20 t. 
10 m~ros. Fatadea t. volonté G. Sunons. 48. annue du 
Parc, téléphone : 3781.91. 
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vide, elle s'omo.lt cette fols d'une quonUW respectable 
d'acuvisi.es <surtout des étranaeru v1:nus là, évidemment, 
par a.mour de la choee publique. 

D avait fallu plus d·un mois au Collège pour se décider à 
prendre la requête en considération et-pendant, il n'a.n'' 
fallu que quelques )ours pour que dea pel'l!Onnes ayant signé 
la pétition se \'!Saent veru-ment • n.'""""""6 • ou mena
'*"'par les fameux a parUJPD(en •du « leefl Vlae.mach, 
seen centen •. 

Les l:stes de SISD&t'1l'es qui &CCOmp&inl.!ent la ttQUê'.e 
!Uttnt donc d.abord mlnutleU8<.'mont tpluchm a!in d'y 
trouver de.s vtct1.111es et de pun:.r m e>mna...anœ dé catse 
uwc qw osaient a!ltnnu leurs aent:monts. He1'reust.ment 
que S:ahne ne rerne p3$ à Vllrnrde, ana qoot plus de sept 
cen:a Utes au.raient roulé. 

En att.endant, en cette rtani., locallte qu'arrose la Sènne, 
on frappe quand et comme on le peut les fonctlonruures 
qUI émettent leurs op.nlot1$ aur les menêd séporat.Jstes et 
qui tni.erprétent à leur façon leur acrm~nt de servir la 
Belgique. 

Oomme U !a.lla.lt le prévoir, la pt'!ae en comlderatlon de 
la requête fut rejetee, malKté le pl:ûdoyer de M. Poot, qui 
fit appel au bon sens, à la courtoiaie, tuut en montrant ce 
que d·aut.ttS \'illt:S Oamandts a,-a.ent lalt dans cet ordre 
d'1dm 

Les aoc:atstes.\ coura&eusement. a'amtlnrent: Ils t."<>u,·è
rent un com,arse dan& les l"IUIP calhollques. Les libéraux 
YO~t ou: au grand complet. plua un calbol;que. Les 
autres catho!Jq.ies, exécutant le mandat lmptratil des tla· 
nunp.ots ums a~ rex:.r..es. vo:èren~ ~nue. brlaa.nt a!n.d 
hllJa.nce calhol1co-11Wrale. 

i:;_'lj V C."TC <bn• tootH le. 80S'l;f,; CU UDSERŒS 
eutn 

PALACI: C1l.DlI.Sœn; 
Il. boaL U M.u... Bnu:1 H 
CHDrlStRIE A"-GU.U!..r 
n. r-a :-:r.rn. Bn::u « 
Oo:a " :.& n"' SC..l.11ebel 1 
Cd.~r PRANC.Arsg 
,., na du rrw~:•. ~rU.1 
PALAIS D~ uxoa 
9 ''"':lut DN:erstr. A11n:-• 

aelrn : 
&U'R C.11 DlUlrJUE 
2t. dl. d [H!ln. Dn:.ul!tt 
<::a:n m .. Mft t:r W•Tut 

CHntrsntir AKOL.AlSZ 
t'I •C• d• Mt 1 Aa•rL 
CUE'\ltl U C.>\.R,OT" 
J-4 r • Carno&. Anttr1 
t~EMI!l~F. D'AîKOT 
2 Ç ac• Roi AUl•rt., Ll•.g:P 



POURQUOI PAS 't 

Ne perdez pu le nord 
car, c'est là, à la place Rocier. que aont upœa une partie 
des Iota de la Tombola des c CROIX DE FEU » oil on 1 
n nd lea Ollle1& 

eoo loti totallaallt une va.leur de UN DEMI·MILLION. 
20 tranca le bUlet. 

F~lrat!on NaUonale de. c CROIX DE FEU J, 38, rue 
Clu Vteux-March~-awc-Oralns, à Brwtelles Ch. P. 391.08. 

Veran le prut du ou dea bWeta IOlllCJ'ltl &11 7 Joiln&nt 
Ir 0.70 pour traia d'envol. 

Quelquea considérationa 
Oo aura d<>Dc con.t&U un.. tou de plua que .. _,. 

c boaa ...,. • et c counoia.e • 1011t be.l et bien bittts du 
dlctlonn&lre de& rac;stea tlamlJli&D ta. qu ·u. pre.ident awc 
dOlil!Mea de Vilvorde ou d'ailleurs. 

Lei C<JCl>on$ de P&>""'i.. trancopbonea et "'•Ilona avent 
DWn~t a quoi s·en terur. En eu d t.lamw, Lia n'&W'ODt 
qu'à crever. c G;:en Vlaamscll? ~ n.'Cbt op Jevenl , , 
t41le '" la devl.>é hum&nltall'e de ce. porwura de crolX ra.. 
cat.ea, de C<'4 meneurs ..-po.ratJ&tea plus ou moms avoués. 
Un ei>r&nt aera!t-11 tue par un automob1l1&1c français qui oe 
oomprend pes le vocabula!re c achoQI ,, que voulelrvololS 
q ue cela leur Cas..e? Ils &ppliquent la c ta&Jwet • at.upl· 
clement, et ceignent sans roUjflr l'écharpe t.ncolore. em· 
b*ne d'une Be:111que qu'l:a dbtl'Ul8ellL par ioua lea moyena. 

En &ttendaot, les ecolea uiduomeUe. et auttta dbpensent 
...,,, compter l'arllent des tnduatnela de la rt11'0Q. pour 
produJr• pérubl.,,,,.,nt quelq..œ tleveo qui feront tout au 
pluà d'excellenta CaI'Ç(lllOS de bureau, à la cond1t1011 qu·on 
wu.Ille bien le. embau<:her Clar 1,. cl>eta d'UMl11.1tne !ont 
f°""*'1c.11t appel, de ph.u en plua, à dfll anp!o) tia ck Bru· 
:ullea, pendant que I<$ Jeunea '"°" tomu. par let 6cole. 
Wllllncue. tlamaDdeo de Vilvonle croupi-in ou chl>ment, 
Sa\11.e de avoir le tranç&ls lnd:.spenaable pour t.ralter les 
atflt.irM. 

Tel& !Oil\ donc les résultats de l'unlllnauwne auveur, 
~ué Ul~emeot. AU$Sl, les par«1ts vUvordlena a-. 
MDt.-lls d,. oouronnes de l&uriera t. leura tdllNl 

Le REME DE DEFI N IT I F 
d e J'ULCERE VARIQUEUX 

est TROU\'E ! ! ••• 
Ou~uon CERTAINE. profonde et ..une en quelques 

lem&lnee, SANS RECIDIVE puwlblt, de TOUS CAS. 
mèmo anciens, par la nouvelle mtt.hode c REVIT AL•, 
qu.1 auppnme UDmedUltement lei eowrranrea et permet 
auu11ôt la repr..se des occupations. 

App!icauon du traltement uchwvrmenL au CENTRE 
apéc1al1Se • 119. Boule\"&rd Lambermont, a BruxeCee. lea 
lundi, mercttdi et vendn:di. de 9 a mJd1 et aur rendez. 
TOUL R•n.t~ement.o et prenuer examen ORATUIT des 
.... par M~ecm-Chef. 

J.a réaction fatale 
a populaLloD laboneuee de VUvonle, de t.ooU 'vldenu, 

eommen .. l oompc-end.re que runll1nawan>e, lt. oonune per· 
tout &lllewa, a él<! tnventt et •l'e•t appllqu~ que pour mieux 
diminuer le pauvre peuple, tenu diu>a l'tanoranoe d'une 
laniue d<! cr&Dde dltfu&ion, QUI lui ouvr1...it l804 doui. 
ll'OC) l'eaprlC.. .. 

Lt bllllliulAme. les tJamtnaants l'ont en horreur, saut 
Qll&Dd IJ - la première ttape de la flamandlaauon corn· 
pku. Saut encore pour eux-mém,. et leun enfantai Pour 
ewc. c'eat un c de~Olr • de connallre la lan;fue de ~ura 
..,,,_,., n'fll'.- J>&6? C e.1 pour m:cux !e. comba.t\re qu1'..I 
lia font apprend.re à :e'1r P!'Oî>énlture, ci•• ~- &rir.non a -
...,,._ crus :œ sœurc du Pa.rnaue, ou l~umw•nt aUMI 
i. mtanta ~ M. De3Ch!T"or; c est to\lJo)Ul'I l)Jur la m~me 
llJIOn q1>e ;,. entan:a de M s .. p t :ru."I "4ea ch .. ®' 

RELSKY' LIQUEUR 

Hôtel du Nouveau Monde ~=~v:=: 
sœurs, place de Jambltnne de Meux. que le t:1la du d~put6 
Blavier va che~ Jea trèree, rue des Alexiell$, et a tait sa 
d.éclaration ~tique c en trançaJs •. c'est tou)oura pour 
le meme motif que M. Van Cauwelaert, nous dlk>n, a mis 
son flb à Malonne ... 

Les all!Q vUvordlena dea BomlS, ~s De Clercq et aut.rea 
destructeurs de la c BeJalbke • feront bien. pe&oll6·IIOl.i., 
de se tenit à cameau 1.1 y a en~ des Brabançona dont 
le aena de. réall~ n'Nt pu obnubüé; Ils se IO<lt rnla en 
t~te d'OU\Ttr l'eapnt a lOlla c.ux que. selon l'txpresoloo 
chtte au Flanw.nd : c meo in slaap cewtegd htttt • 1qu'011 
a m<lonrua en 1,. berçant>. 

Une formule nouvelle 

Jean ~ul1<re. dlrocteur des h6tels 
Littoral-Palace. à OSTENDE. a la Dieue <entièrement rtn<>ve) 
Westende-Palace, !WESTENDE, tle plus lwcuewc du Uttorall 
COntinental·Oabome, à LA PANNE Oe meilleur> 

a le plal.>1r d'informer son Ronorable Cllentele 
qu'elle a toute latitude pour prendre ses repas dan• l'un ou 
l'autre de se1 hOteb, sans supplément de pension. A pro
pos d u Llttoral·Palace d'Ostende. ajoutons que cet Mtel 
à la DllUe, a été ent1~remtnt rlnové et possede 120 marn1-
tiques chambrea et 80 sallea de barns. 

Un grand Colonial est mort 

n Caut &VOU' en .. Jdu •&rler C<'UX qUi, &u.)ourdbul, llOnt 
les c 'f'leux COlliOl&J& • de IUlllant• à soutante-dnq ana pour 
sa•oU' euctemen: ce q~e !ut Char: .. Lleb:ecb!a. .ti Ulal:· 
nait. pour eux. •et quaU!ta q"1 foot les '""1ds col0Dla11>. : 
l'énercie. le courap, le l&Jli·Crold, la décision le XJU de 
l'bonneur et ce aouveraln mtpr;a de :a cn::q.ie :Oraq>'•n• 
émanait dea non-m1ues. 

n tut du tempa htrolque de la conq.;ete. de ce tcmpa oil 
le COng0 meurtrier ne reod&1: que bien peu de ceux qui a·y 
aventuraient La brou.ue, la forêt \;er.e .es mareca.get~ la 
lièvre, le manque de v1v,..., une population bostt:e ot sou
vent cruelle. vot.:a ce que rencon:ralent le5 prem!cra P•on· 
nlers. Mala Lo!opold Il connalssall 14!3 hommes, U sa\'all dl> 
Unruer ceux qui servlrahm: le pays Sil.Il$ autre amb!tlon 
que celle de rt1W1r pour la beaute de la rèu.ss1t.e. Aussi. dès 
que Uebrechta tlit m11 le pif'<! en Atnque. son Influence 
Cut~le grande li pac1CJA la r.i;1on de B<>lobo, cr q:.11 pour 
ceux qui connai-nt l'Afnq~•. décè:e de raru qu..tl'._.. 
d'adasae et de dlplam&fle 

Il allllall l'AfrlQUC et COUX QUI &e déVOUaltnt a la rrande 
œuvre en:reprtae par lt Roi d surlOUt ceue jeune êqulpe 
de la Force publlqut don1 les e.-p!o!ts acnt, quoi qu'On d:&• 
et quoi qu·on f~ p.,:1ur :es honorer, t..neere b:en mal comu.a 
du pub:Jc : les AJexll ~nn>nd. Paulls.. CO!Jn. .\!oularrt. 
de Calonne, Beautaya. tant •t tant d'autres qw b.asualent 
$1 plal$ammen: tntre tu• le chtf >'\il)aJll. ma:s le reveralent 
p0ur ae. mt.les qualttH 

Llebrechts avait d'aUltun un physique extraordinaire
ment ~ullant et l'on ne r.!slotal\ P88 à son beau reprd 
clair, pre8QUe candide 

ce tut touJoura avec la deml~re énergie qu'il détendit 
ses convictions et Juoqu'â "'" dernier:; Jours, U batailla dans 
la presse par de nombm1• art le les 

Les quotldlem ont d•"" •lllé à lolS1r la beUe carrtére de 
Charles Llebrechts : nous ajoutons ce petit commentaire 
sentimental en bonun&1;e à celui qui tut un solda: de la 
premtm heu ·e et appanl•nt 1 un passé glorieux. 

Faux bruita 
Ne vous i....... _as WJuencer par les bruita mah·e!Jants 

qui Cll'Clllent ell('(ltt Patin-vous une opmlOn penonnelle 
en deJlUl.&llt ltt txœllents earts du Congo. control~ •t 
garantis par l'Union dni Producteur< de Café du Congo. 
tn vente à la MallOn CO!onlale, 4 chall>-""" de Wa>re. 
E>d&ez la bot.n&ne c ~otrul\ •. 100 p.c. Bel1>e. 
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H 'lfjf, supp.'1mee uec raranue, PliDOBI. façadu, cave. um1 1 e Vllle el pl'O\'lll("e 2.50 à 8 fr. le m• Dens grat 
----- ALOAROIO. S. rue de Prque, Bruxelles. 

Le déficit de la S.N.C.F.B. 

On trouve i><'r\Odlquem ni dans les journaux un commu· 
nlqtlé Je la S. N. C. P. B, concernant - r6eulta:.S men
aueb. 

Le d<'m:er en da te a tn•lt au deml.er mola de ma: et !ait 
nao.-ilr qu'au CO~• de ce mor.s. le ma:I ci. l'entrepr•, 
cllarcea !:nsnclères comp.-i-, •est éle><' a 29.900.000 !r"""" 
contre un boni de trois ml!Uom, en mal 1931, 

On ne peut doll(" pu dU'e que la •llua:1on, dei>Uls !one· 
ttmpa fort d~plorablc, eolt en amélloraCJon.. nonobstant 
lu appréciables Nductlons o~ 11Ulvant un autre com· 
munlquf. dans le p:fUlor'.que personn~l. Où va la Soci~lé, 
œns ces condiuona 1 l.a ques>Jon ~r!:e .ttentlon. pu~ue 
le cochon de payan~ peut a·a:tuul:e à eo qu'on lui de:nandP 
~ Jour de combler le •trou> de Ja S N. C. P. B .. 1.r0u 
atldrna.n~ dejà k• cuquet montant de 400 millions. donl 
l'Etat n'a ju.qu'l<:l rien co;m,rt, conl<1llttment à œ que 
cro · nt bt&Ucoup de 11\'n&. 

&'lllement, l'Etat ru;\e, saur erreur, 11anmt de la S. N. 
O. P B et, à moins d'Wl rem·ersement rad!OBl de l'actuel 
ft.at de chOses. Il de\Ta tbt ou tard lntex\\·11ir. Ce n'est 
p~ tnoore cela q'JI facWt<n l'equillb.•e du budget.. 

La « Ligne Maginot de Belgique 

Le Canal A:bert •. TOUA '•.1 Jour• oans un but de propa. 
pnde, sp:endlde rxcurawn <repasan:e et t.tt<s ln..t.rucllvei 
aur le canal Albert deµui.> Amen Jwiqu'll Bouwel • 5 h. 
d "*'ale en pleine Campine· promen&drt 1:-lbOtiPÇO.S.SU:S 
oamù l"6 dunes et ~ltresl oto ... .., • h ~ a ... n 
Strastiours... OftMdt• Ill ''•"' 71 t.c• N Cd ~,, \-. , · A.- ... -crt i:t.• 
~ • 19 h !O Pr- • ft .. '••""".P" ·o fr ,.,., • .,.,i: ••,,..oe • bcrd 
•• COf\ft11rt•I>"" ........ WIRTZ Toutn <~ta •t tx.ifet • 
bt'w11 Pr t-. ,.,.. V tir• W rt:, An\«n. +t. Av 0. Keyt.,, r 339.2.5. 

Cercle vicieux ? 

} aul-U cralndre un nouveau projet de majoration des 
ton!•. dan. le scru • do la dcplorable combtnaboon r<:pou$
lée a•ee rraœa au d~t de l'annèe dernlér" 1 

Au cours d'une ccmlùt:nce récente, M RiJlot, rt=nt 
D~ G.;neral de la. 8 :.; C. P. B. a dte!ué qi:e c J)O;lJ' 
riatacr l'~bre du bu<ll<$. l'aucme:itaUon ~Ta:t ttre 
C:e 20 à 30 p. c. dœ tartr. gé'1.tr&Wt alC!TI q.e oemblab!e 
auementa'lon ser&lt wupportab:e •-

A" ton. c..tw declaraucn ""ns ambag<.,. mu:s ne nous y 
ltorl.$ pa.s trop, ou. plus ('x:acte:ntnt, ne 1Ul donnons PM 
une aiarutlcatton dépassant • ..a porttt tll• ne llJlran•lt oui· 
IC!Mnt que l'a:tilmèlltaUM ln.supportalie ne gera pas n~an
molns ln!'.J.e<'e aux wacaa. ~ paliers. aul\'ant le p:o«dé 
appllqué au cours dé tt;; tkmll!:"" anntt& Eoro:e ce:.a ne 
ruarbenu>-J pu la pe..W er.reg!atrf<> jUSQ'J'l.cl et qt:I n 
en :a"aa:.roissan;. de mo:a en mo~ 

l.lals la S . N C P B '"" que l'optnlon e::s: \uian:me ~ :ul 
rel~ le drol!t de oon:.inuer ce pe:..t leu Elle ult au.s..t que 
ce aeralt tuèx la poa!e aux œufa d'or, pnr êUmtrn1tlon d~ 
bon nombre de voy"'ll~'"" et par dticlo.ss<·mmt de pas mal 
d·aut-. se.ru parler d un., nouvelle fui~ d~• mudu1n~ 
1ers l<a &utre::s moyens de trar.spon. 

C'eo1 b.en pourq110! elle a'dl<>l'œ de lrou•er autre cha.e 
MA!heu....,..,,._..t l'lnsp~-at"'n ne Tl~n t pu <1 la S. N. c. 
P. B . en dé!Jdt depu:s 1131, n'aperçoit aucuD<J ~·e 
de redt-...nt normal. 

Au cours de ce::s aq>t d<-rruere. a.nneœ, 18 Pf'Tl._ .,. li<>n t 
auumuléea )uaqu à atte.ndre su =lltona. dont U7 ont pu 
ttr" aboorbés !)<Ir I"-' roaerve... ma:s dont le aurplots ~e 
an. ))OM•b!Ute d'&mort!Uem<nt 

Quel est votre cas? 
vos SEINS SONT-ILS 

trop petits, 

lourds, 

ou affaissés ? 

Pour chacuu de ces cas, il 
existe un traitement appro· 
pr ié (à base d'hormone• 
BCtÎ\ e~). 

{;ne simple cure Bill dra· 
gées S-8 (formule conve· 
nant exactement à votre cas) 
vous fera retrou,er une poi· 
trine parfaite et ferme. 

GRATIS Sur aimpl~ dt:m1nd~1 •Out recevra 
en un envoi g,ratit, fran~·o tt discret, 

le lfrre n° .Si 314 tri-1 inr•rusanre é111.de documentaire abon.
damrnc>nc • 'lustrée, traitant de lai méthode ttlentalique pour 
rarft"rmir. développer et f'mbt-llir le bul\e fCminin EtriY-H au 
l..8b4)ratl)ire d"Bormonotbf-npit:, 50. r. d. Coa.unert..nll, Brus .. 

Les chemins de fer aont-ils exploitables? 
'l'ou1 concourt a rendre lnextncables les dltricultés de 1A 

S N. C. F. B. : """ ch&r11ea llnaoclères. l:t contr11et1on du 
!rafle et des recettes, I• poids des !rats sttiéraux et des 
pensions. le dAheloppement de ta concurrence de l'aut.omo
bUe et de la bateller.e, etc 

A t;e d'exemp:e ~Ions que la S. N C P. B occupe 
86 000 agents. coûtant annuel.~t 1.300 000,000 de !rant'S, 
alon; q•e le pc."SOllo•~ tout en:..e:- de l'Etat "'1 <:e 150.000 
ag•nt.s. coùta.nt annud!t•mmt 2.900.000.000 de rra.ne.. 
~ dépnises de 1'.,·tai "" persoD4ieJ, ttn ma.t..tft.S et ~n 

1i<n\.011s. tant c1vlka que m1 .res, sont de t l 2 mllllaxd.s 
par an: celles de 111 s. N c F B sont de z 8 milliards. soit 
prés de M p. c. de ctll"'1 do lli soc1é" é atl<>l\l me Belgique, 

C <'$1 là un.. proporUoo f1.oane - pour ~~re tuate li la ut 
~nn.al're quel e cQDtribuç à llmllc: le chômait quo 
ù CQ:lSO!llD12.U0n de cha.rbun <2 n:::..ona de tannes pa= an. 
aolt 1 p c. de la production t><!gei et d ader CI00.000 t<in• 
no" tnt~r. tennent pour une pan lmportan(e d&ll6 1 écono
mie d(I notre pa;-a. t-1. que notre illd~tr.t extcute bon an 
mal wi pour un mlll~1rd de COmmand"4 d~ I• S N. O. F. B. 

C& n'est donc pa.s eru1<-mtn~ comme trant.por eur. mats 
enco!'<l a plus d'w1 autre titre, que la S N C. F. B e..t UD 
Orf'•nl.stnl' d uol!te publique et nattona:e. 

R..:e à ~n.r •'il eat pœolb.e de le ra~..., l~lonner ..na 
Q'J'U rn colit~ a!lSl!I r.oo Dans l'&lll."'lll&Utt, U lm;>Orte <!e 
p.-.:nd.re d'u.~ les dlspœlt'.IX'.s nt<:~lrn. OolllS la ur
ç.lth<'. à qooi rtme l t<Xls~r.- mbl~ d• la S N C P. B et 
14& <:otlon <'Il caae d'u1.~ part~ de - m= - depua l'èpc; 
qut! uu. ht>1M. il falltit ~rour1r ~ oc~ .:~.l·nt. tn coru.~ 
tAJH que l'Allematnt ne paitrait J>6!l? Que') qu'tl pW....ao 
aunt>:ur. nous r.e pouvon.s et.Ioder ?'actJI d~ 1 \ S N C. F B. 
d nou.. n &dnK>tt.tons PM clavani;ace la moln~c tniérenoe 

GALERIE PLAS t "" d'Assaut 4 t1ranitre = aa g<&Uon. Alo,..? t 
Tt If ph · 17 .68 30 1 

&ch " au plu. haul prix mobWen Dlfllb~ &DOtM et La Ca bah oat\f, lntlml'é et t.ettm•nt d"1S un décor 
l'}Oderoea, obJél.S d a.rt, ~P:3. - Payement comptant. Il nou•~U. r. Oranck-Ue, to, 8Nx.-8ouz9e. 



POURQUOI PAS? 

Au lieu d'accwer votre chance, tentez-la 

en riaQU!lllt 20 francs, mus pouvez '1111l•r une dea huit 
TOtturea automobUes. sans oompttr les &lx cent& autres lot.s 
~t une valeur de ON DEMI·MILLION. 

KNOCIŒ-ZOUTE -Hôtel Cosmopolite 
~ cllambnia. IK. avenue Llppem, Prix moderra. 

tes. avant la crtat1on de la soclétél dlll1$ les ft't.!$ généraux, 
surtout depuis que les rê.\ultat& de l'entreprise "°"t défi· 
cltalres; 

Tombola des c CRO!X DE FEU t, 
30, rue du V!eux-Mnrché-aux-Oratna, à Bruxelles. 

Ch P . 391 08. 
Vrrtoz ~ prix du ou des bllleta aousrnta en y .lolenant 0.70 
pour fn1la d'envo~ ou b1en allez admlnr une partie des 
lot& expoeéa à la Place Roiler <Nordi ou on vend les bWet.s. 

s'offrir à fournir toutes autres explications qui awal'1LI· 
traient. d~blea. 

Aprè>, on verra 1 Maa. en auendant que ao.~nt mlees 
au point toutes lea que.<tlons ~ et à pœer qu'on nOIU 
fu..e la ml.ce de lalakr do côte l'l<lée. tellement ltnpopu
laltt, d\l.ne majora taon d• t&nts. qu aucune auimtntatloll 
de re\'t"DUI ne compma.f:r&J:,. Simplea questi<>tU 

M. Ru!« - " qw nous emprun:<>ns les cblf!r<s qu'on a 
pu litt Cl-dessu& - e:s:!me, non &na ra~ qu'U ost d'in· 
toi!~ géntr&I que l'êqu.l!bre !manC-:er <1.- !a eodétê eol~ ... 
aué. Et Il oow:;ut JudJclew<>ment qU'U faut. pour cela. ac· 
c:oltre l<s rece:~ et réduw Jea dtpenoœ 
~t un a."gUmcnt que o lU.S .-011" touJolll'I d6faidu, 

11 ~le.me que l'E'.at paie les prMatlooa que la s. N. c. 
P . B. luJ fournit Jt1.$Qu'lc1 grat-uJt.·nirnt. D voudrait &U.$$1 
que eolt reg:ementee la concurrence de la rout.e et des voles 
tl&Ylrablce. 

Q UAND VOOS VOOS RE..'iDEZ A LA 1oŒR 

POt;RQt"OI oe PAS 
deoœndn: ou tout au m~i... diner à r 

HOTEL D'HONDT 

n y aurait bee.uooup à dire pour et oontre cette llllHfS

tlon. QUI ne nou.s paralt po.o pr~ d'être adopttt. L& dJ.scu. 
w r dé-rait tou:etois le cadre de ~ quelques • mlett.et. 
et m6me celui du prt!.sent ~o .. 

MAis oo dmt ae dellll!.Ilder comment tous - vlc.el consU
tutl!a ne aont !>as appar.:s lora de la crêa1lon de la~. 
lA» Nllultats btnê11cl3.ltts de l'<'P<><i1U' - eo une P'rlode 
de proopé.:lt<! !aC'..lce - t:e changea.l'Zlt rl<'ll au caractère 
mallaul de la priSe Fn charge de pmslona beaucoup trop 
louldea. d\ln penonne! be<lucoup trop N'.ombr<'ux, de p,.... 
llaUooa gratu.t.s be1loconp trop :..Cl:t'lntnt con...ntlea. 

A quoi donc oct songé l<s admlnistrateurt en aooeptant 
lwr pœte d...,. de pare!~ conditions? Et pourquol y rœ
l«lt-!la. en préien.:e de l'imr b:' tl dl:-ie 1eet.:on ,.... 
&llfalante 

HOTEL 
R ESTAURANT 

HUY-sur-MEUSE 

MOUTON BLEU 
Oompletement rt:nove. \'ous otfn t.out aon dl'm1er confort, 

... bonne table, sa cave rcputee. 
O &ra11• • !'Hôtel Téléphone 59L 

Quelques renseignements s. v. p. 

A•-a.nt de par:er de llld. rai.on de: •r :\t. Rulot. 
to\U .., déolamnt d'une J>l>rt flU'une ch&.~ aupp:émeruatre 
-~t lnsU;iponab:e. <ht d'&utre pan, qu'aprb avolr ~ 
la aui.r.. ~.,,ens. !! !audr-~ b.en recour.r à cdul·ll l, a•-ant 
d'en~ de.s :oa.s de cont.r.ilnte p..mr l'utilba'lon dea vol· 
CU- privée& des camions, des autocara et dce transports 
Gu'f'l&WI. !& S. N. C. F . B. devrait co:runonoer par prendre 
~•IQueo dlaooo.Jt!on.s du eenre de cd 1~1 : 

à Ut.re ll}'tnbolique <Il lui apllftrtlent tout de même de 
donnM l'exemple Il. supprimer le !lbre-parcour• de - ad· 
IDln.lst.rat.eura et de tous ceux de ae.s lonctlonnattta qui oe 
~t P86 "ppelés à se déplacer en pemianence, pou,. lea 
bllalna de leur lel'Vlœ; 

dlnl comment elle oontr6le et 6ventueUe-nt réprime les 
llbua de fa\'elln oonsentJes à dt,.. peroonnol; 

uoc-- ce qu'elle comp1e !aire pour rem6d~r 11.UX lmper
t..uoaa qlll 8mLien t ainsi revé:!'es: 

pub.,er : .. réserves <'V<':>tue!:<ment rai: .. • !'Eta~ Jort 
dl la CO!llt:tu:lon de la 10C!t',é. au 111.l<'t dca cbarss trop 
budel qu'e:Je a rt"Pr..ses. ~ dao~ let ra!aons de cette 
"PFlle ~le: 

taire connaitre tea ~ dt"a m~ du oon.eiJ 
d'ad.ml.nJalratlOn M ~ d'u.De en~ a~ l'Etat - de 
touw façon respclll.lllble. en fln de oomp'.e - « i.. .....itats 
aaQLlla ou eapéréS de cet. lnt<-rwnttona; 
J1lriol- l'!Menention ~ cbar1ea Ln.ac1t.w ~ 

RUE DE L'EGLISE, BLASKL'iBERGHE 
GRANDE SPECIALITE DE POISSONS 

otltces aux Crevettes. Sole Pa1'n 
Sup~me de Turbot d'Ant!n, Homard à la C~mo 

CAVES IJNIQUES AU LITTORAL BELGE 
Meilleurs crO& et vintages 

DEPUIS 1840 

L'esprit comptable 

Am..!. :e prob: ~ mble loaoluble N'empêche que di. 
'l'el'SeS n!!ormu lmportan!As pourraient in:en=:r 

Et entre au:res. noua dlt quelqu"un c du b4umatt •. la 
ques!'.on de. chart• flnanc:Utts de la SS C.P B. devra.li 
6tre Unie au clair : l'Eu:, dé:enteur de la majorité d<a 
tltre3. touche un dlvld~ qu"IJ s'empresoe de depenser, 
mala Il la151o! w creUkr Je trou du dHie.1 ..ans constituer 
la moindre rl!Mn~I Le p:u.. fanoran: des romJ)'..ab:es pour
ralt cepeodant IUI dire que, lor>Qu'on prelè•e des lnt~ 
sur une créance douteu..e. - !ntérèt.s ne peuv~nt pu être 
pris en ~n~flce et doivent naurer dans un oompie d'at
tente. appelé c compte d'antérêLs reservés •. 

Et ainsi de 8\llt<!. M. R.ulot, dans ses très belles et Ir~ 
savant.es confèrenoet., ne po&.e+il pas aou.s •tk-nre les 
polnt.s les plia dèl!cata de l'a.lfalre? Il donne l'.!mp,_ion 
de prép&r<'r doucement le ~rraln à de nouveUes nui:m<n· 
tations des t.utfs afo4raux, or, ces augtll{'utatlona. re!oo 
lw·m!m<!, ne pou1T&1ent qu Mr" insufrisa."ltd. Seralko 
qu·on estime que ce wnlt toujoun autan~ de prlx à l'en
nemi? 

Vieillesse prématurée 
Voue etat D• .. n1 que passarer, li vo'.a le voulez. Votre 

organisme a!falbla p&r la neurasthénie, le sunnenace ptiy. 
51que ou lntellectueL la maladie ou toute au:re c•~ de 
dépression. rN:lame des forcea oouvelles. Ces dllférenta """ 
de défaW&nce d• 1·oraanisme aont combattus avtt le 
maximum de 1ucc~s par le traitement 1 TITUS • qui pro
cure rap1demtn~ force, foerwie et vitalité nouv.llea. 

Le traltemen~ c TITUS • est en vent.. touu.s phann•cles, 
eo tormUle maacullne ou féminine, à 63 francs la boite. 

Examens 

L6 vUle de BruxeUes a d~ toolea nOl'lllJlles. Les Jrunra 
!nstltuteura et anautut.rac.., pour ~uasir leim exame:ia 
!\nauz. dot\'Ont Obtenir au motos M p. c. de; polnLS en fran. 
ça1s & .. 10 p c. en flamand. poar QU• la mentJOD c a,..., 
satisfactloo • lllrure IW' le d;>l4me.. 

C«I a p0ur effet ci.. faire aC<'Olllpllr un effort trts rrand 
pour acquenr la -.xxle laneue. même au dé~t de 
la l&nsue prtncapale d'autant plia ~. aprk a>'Olr réi:ssl, 
les Jeun-. maclltert llOC'lt aatre;ni.s à un e.umen 1peclal 
!mpœé par l'EW IW' la ooww.....:e c appro:ondle t du 
DH!r~ 
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Tissus DE LUXE « NOS CHIFFONS > 
Coupes aoldffs • 38. rue Orttry 

~ ffisultat gt'Mral c'est qu'U y a en ee moment l Bru
xr!lcs d'uccll~n•a lna!Jtuteura et lnatltutrlœe qui dOnnent. 
comme 1nli'runa1rea, d"4 ICÇ003 parfaltea, et qui ne 10nt 
pu nomm1•1 parce qu·ua ont échoué deux, trola ou quatre 
tou. tant tt• auJ>('M!xamen e&t dltricUe. 

lia res•ent donc ln~nmalres. c·e~ da,,. une altua· 
tian •'.l<trtmcm<'nt prfcalres. Les commune& peu•ent * 
nomma, mata seulement au premier dqtt, où ne ae 
dona ~ un ooun d" MlOOnde langue; pra!Jquement, la 
ad:nlnlat.ratlol'.ll ne peuvent donc les employer avec • d· 

ticlencc '· 

POUR \'OS FLEURS MAR 1 N 
SA de'l'l.se : TOUJOURS MIEUX 

l"ace attnue Cbenlerte - Cinquantenaire. 

Le jury 

r..• Jury d~ ces examens lln&'Ulatlques lll)klaux e&t com
posé de 11x membre& Chacun p~nte une ~rie doe quea
t.ora, et l'on JX•M• au vote. Les membres venua de pro
vmro étnnt 11'11 plua nombreux, ce sont Jeun qucatlonnalree 
que l'on adop!<\ On comprend œ que oela alcnltle 1 Aina!, 
on ·a, parall.-11. pooé d<'t colles de ce genre . sur une tta
i;he aont des tlolœ, dmr; ks fioles. des produJta chunlquœ; 
sur 1ta étiquettes, la formule de chaque co~ La l'«:I· 
plcnd.'\lrt& drvalent duc le nom néerlanclaa oon-f'!ll)Olldant. 
)';ous M'rlons cunew: de •·o;r comment en orralent oortla 
ccrtalna pa~ ad1amt. du billncu:sme l outrance • 
Nous ~rions a•-oa auaal quels sont ceux qui dll«lUr· 
raient pendant un quart dbeure ou vtnct minutes sur le 
thftil~ sulnuit, en nk?landals, la que5'.lon ttant ~ en 
• Parle-nous de la pén!naule lbé11que. 

FLORAi RE Cbrz tu Frtres SOJ1e• . tu111n. Frtne 
Un borne._ une cuisine aine ... une bOnne 

cav ' '" •u!"'-O<o coin de Meu.sel 1• ordre TH Pl'ol. 199 

Qu'eat-ce que le néerlandais ? 
F.i ·'"' / 'Udl'lllt d·abord se mettre d'accord aur ce qu'eat 

le flamand, qurl n<'<'rlanda!S Il faut employer. Aina!, un 
Rollandall qui OCCUP<' une très haute 6ltuauon dana l'ln· 
dustno Hectrique et dont le !lis lrequente une tcole 
MO)'mne de Bruxelles. a pn>'.este un .)OUr contre les fautes 
qu'U an1t rcle•tcs dans un manuel soolaire flamand 
L aute:ir, a•trU a prou\"i rel~rences • l'appui. qu'il tenait 
le bon bout. Qlll nait ra&ln ? Le Hollallda~ homme 
c:ilUTi un1nnJtal1t, ayant f&ll t.ou:es - itudes dana 
aon paya natal ? ou le ~lge, Flamand cent pour cent. 
unlvetslll "' aUMI, armé de lextes et de r.!!trences ? 

Ne P<'=·voua pas qu'U faut beaucoup de courace aux 
Jeunca tnaUtuteun; ~ UlSUtutnces pour se préaenter dt•ant 
des uam nalcW's qui Tl'IUs<mblablement ne sont ~d'accord 
entre eux aur la tnnunol°'le. la syntaXe ou la pronontla· 
Uon dt• l.,ur lancue ? 

Quant aux Jeunra 1nat1tuteur. namands qu1 veulem 
enaelaner dana 1·~11Jomrrauon bruxelloise et dolvenL donc 
Pll!Zt'r lo•ur examrn complrmentalre de français. lb aavenl 
beaucoup moins celte langue que les Bruxellob ne aavent 
le flamand , A•nsl, l'un d'eux a répondu tatuellem•nt 
C<el <aJouttl! l'accrnt. et le c prononcé m b .. p1r~1 : 

- 1"' ramier est tunn plgon SOTaache. 
MAia C'OIDtne le jury français est eXtraordlnairement 

lal"tle, alon que 1 autre se montre c>&trafeu.'le!Delt ltroce, 
ce l<l?lt ce. CC'l&-là q,. l'on chari• d'rnse11T1•r le lran(ala 
aux pe. ta peto:aanta qui ont le malheur d'kbouer dana 
leurs c~ 

Une nouveauté 

Le déllcleux fromage blanc 1 I& cnme d"Islsn1. l&lterl' j 
c La Concorda 1, 4~19, ch. de Louvaln. Tél 15 87.52. Brux. 

CRUELLE MAIS VtlltOIOUE, Œf. 
TE REMARQUE S' ADRESSE A 
VOUS QUI A VEZ GROSSL 
les c ,., .. , de cet étot pn>neflo 
nerit t'ft grond• pottie du mouvais 
équilibre de •01 fonclion1 glon· 
duloire1 
Voire lig.,. eat co.,p.o•l .. el 
•otre sont' est •" donpt. 
Hormolise1 vohe poids et YOUI 
conserveret Io aont' ett oyant ,.. 
COUJI a OBESTIHASE, lroilement 
sérieux et bieft connu, agiuont 
progressivemel"lt et 1on1 danger. 
OBESTIHASE régulori•e IH fonc· 
tions glandulaires •.t provoq11e 
l'"iminotion d•s 9ro111e1 super. 
flues. Youolrou•erer OBESTIHASE 
dons toutes les Pho""oci•1t e n 
formule féminine ov •oa.culine 4 
2.S fr1 Io boite. 

0 B E S T 1 N _AS Ë 

Le plus joli 

Le plua Joli, c'est que, dans l'eMelgnemmt moyen, ce 
cllplOme n'est pas requis. All-"'l nou• emol .. +on, daM 1.'ag
glomératlon bruxelloise, d'lnvrn~"·mblablrs phcnomenes 
t10rtui de leur patelin th101". et qu1 no savent PILS du tout 
le lrançaJs 1 

Oomment ces malheureux. tombant au mn·eu de Jeunes 
rrancopbones qw ne les comprennent pas quand !!.' par
lent le n~rlandais et dnnt Ils ne P<'U\'ellt se faire com
prendre qu'a mo1lié quand lla emp:o;ent le !rançais, com
ment ces malheureux auM11ent-lla de. la <i;aclpl:ne dans 
leun cours de langue n:unande ? D y a deux ana. un 
pau•Te bougre dtS&lt a sa t'lttes déchalnb : 

- Dana la cla.s..<e. lb .sont ~ le monde dt'3 emmpol!s ! 
On éclat de rtre unanime saluait c:iturellement de 

lelles sorues ... 
La vértte c·es: qu'on bourre le crtne de ce.s malhe-.1reu.~. 

On les ~uade <tJ1b "'"':>! le français et QUe, de plus. 
a Bruxellt'3. u est :nuule de le '3>olr. tout le monde Y 
parlant le namand' Ou bien, on :••ur fourre dan.' la lê:e 
que les Bruxellois ont Jete l'analh~m• aur 1"3 Flamands, et 
cd sonl alors chez nous. qui lea payons. d, fProucJlrs enne
mlS, rongeant leur frein dana leur lnuos~ hum11ia11on. 

Certalra ne !ont aucun effort pour •e p<rfe<'tionner. 
Noua connais&Ons un rt•ii•.nt Il q~• un de OQ t'Ollègu.,,; de
manda1l de Lradu1re en françala un art culet de sport. et 
qui. aprh avoir lamentabltment ba!ou lie. a d\'I 1 renonCE'r 
Mais noua •n connalssom deux autre& qui fort lntelhgmi
ment. sentant l~r :nsutf~ t!Ollt alita passer toute& 
leura ,·acances ~n France Celuall ae tlrent aetur1•emtr..~ 
fort b:en d'a!lalre ~lalo CE' ne IOlll pu mo!.m drs flaaun
canta qU!, sur notre propre 1erra1I1, ""pent 1 tnt:ueru:e 
runan 

F.sPINEITE Centrale. LaJ:erte Hl>tel CENTRAL 
i.&enu 1 15 fr - Pcns. d.e;> 35 Ir. 

Chambre& confortables Cuisine soignée. Tél Rhode 52.01 411. 
Spéclalltë d'ANGOILLES AO VERT. - Salle pour banquets. 
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Le 30 juillet 1938 

c·e~ la date à l•qu• Il• Ica ~anta d• la Tombola des 
c CROIX DE f'EO • &e partareron1 les IOO merreWeux lots 
l '>tallsant une \"lllo:a de UN DEW-MllJ.IOS. 20 Ir. l• b.!let. 
p~~raUon NaUo:We d ... CROIX DE FEU•. 38. rue 

du Vteux-.M•rthé-aux-Oratns. à B'llxclles. Ch. P. 391.08. 
Vtntz le pnx du Oll d .. bWeta ll<>WN>ta ftl f JOIJll&tlt 0.'10 

pour frala d"tnYOI, ou bien 1Ura •dm!ttr Wle partie des 
Iota e~ à la Plaee .R<>rttt lNordl où on vend les billets. 

j TUYAU ARROSAGE e:rtra, 13 fr. le m . p laccm.r compr, 
Renet. 71, Mont. Cour. T 12 n.o 

mJrum.lse.. Et il !a"t ra,ouu. pour eux, un proets d 1&1114!11, 
c'est la belle &!faire. c'est le lan<cm..n1 J)O&Jole D'aut re 
part, le baneau be~ ~'""te de plaider en eorTeCUonncDe. 
Car u tient P<>".lt -.re q ue la Jurt<Uctton co:ncttonneue, 
en s.:a-1que <s~ empn-.nte d'Une lk!rén!~ excesahe. 
San.. wulolr P~t Wl èCbo trop IDdUllent aux ~ 
des avoeau, adftl'lalr<s n•t.Uttl.J ces Jures. u raat reoon. 
naitre que llO".- connai.ona «Nlns D\&a16trata à oom. 
plexi= fi<cma!.lque qui aont les pttmlen Il l'1lCOllllal!re 
qu'il n·e$t, en eUet, pu ! 1<:1Je. cevant DO& UID•.ma•a cor. 
ncUonnels. de taire etat d• œ prtnc:pe pourtant C0111&t'T6 : 
tout prévenu or. ~puU! tnnocrnt tant que la Pl'e\l•e n'est 
pas !a.tte con!te lut, 

L'affaire Bailly 

L"ltlatrueUon de ceti. atrlllre, quJ tlt du bruit à Bruxelles 
Il '1 a quelquea moLs. aemble devoir ~t.te b1,..nt0t. cl°"" et 
l"on peut Pl"t•·otr qu'elle ..,,.. ltlacrtte au dcbut de la ses-
1 1on Jl!dlcla~ prochaine, On connait les f&lt.s. D s·aJlt 
d'm dt8lne )lll&\lonnel bon&! en apparence. et dont cepen
dant les Cll'C-Onatances aont .._, cuneu.- quand on lea 
namtnn de pri'& M B;ully, rtpré!(·ntant de prodUits br~ 
1 :0.•:..._ ancien C1Jrnbatta11t qui 1·,1a11 conduit avec boaucoup 
de rourag<, habitait. f\ B~llafort, un<' Jotie et hoep1t3Jiére villa 
où p&.'OIRlent nombre ,, Mi.... J)<lrnll l""<IUeL• li en et.rut 
q ui poru.trnt deo norm oonnua du Tout-Bruxen..s. Il était 
Ald~ dan.. sa !Ache d"nmphytrlon par une Jeune lemme 
charm11nt<' et. "'"' doute I• mfonge o6t-11 eté fort heu
l'<'llx si 131\llly n'avait ~t•'. P<\I" ol>h~atlon profeMiOnnelle, 
Je <01L..,mmatrur r.rup 1~n6reux d"" b1~rl"5 q·J'il rt•JlM•rntait. 
L a dJM:Otde ne tarda ~ à •'Introduite dan.. ce loyer, oû 
la dlaprororUon d'Aie arcrol.wUt la dltf~rence d'humeur. 

Li\ \'I• dr-.nant un •nrrr, ~fmr Bailly .,·en ttalt allée. D 
• Ot ~t<! log:que que B.1111;. qui pa1111•lt pour Jaloux. m 
!'Ouge à eei :mu.nt. ~hla ll n'rn fit tien. C'<! furen:. 
au oontralre, l•A tentatlvrs de Mme Bailly pour reprendre 
la \1e commWle qu1 exu))Or+rent cet homme lr~lb!e. 
Mm4' B•llly ""P<ndant a"obsunat•. à annonœr &on n·:.our. 
Un bl'au Jour, •l:e rentra. en tl!et, au log!&, et Bailly. qui. 
de ... n cll~. avait tap;>llq~6 l..trd, p:l&'lé irunult, eu: a 
.-.:.,:~oe de la tolr patal•re • aon tkctl. A'!'C tou•e !a dèc1-
a1on d'un homme qui aalt œ que c'est que~ t..u, il pr1t •on 
l't'lo!V<'T, et tira sur aa f~ qu~ blc..,...., s'enfuit. Dans 
• fUl•e. el;e r<çut encore deux balles, doot une datl.s la 
Cite, qui l'abattit f'lllln ••• 

Mals, hrW'tW<'tllrnt. e: c't&t là un cae extraordJnalre. 
a ucune dœ llola b:llka. mtm~ cclle qui u11i1 Pênkri dans 
le crâne par l"arœd<! aourem~n.. ne deva~ hre monel:e. 
La '1ctlme, doat on avait d'abcrd &n11oaœ le do!cès. non 
aoeul~t nt Vivant~. mals m~ llOD crll a l>U ~.re aauv~ 
Oecl COOtrlbt ... r<lli Il Pl'l'.Knrr. comme le llOU'..ltn.'lttl: ~s atra
V~ Qtle pour tuu Wl rue humain. U faui en moyenne 
t tqulnlmt de """ J>Olda m proJeclUes? 

En ~nt à Charleroi. no manr1Jei "1rtout pas de 
You.s 1"1'ndre t. LO\'ERVAL, ou un ttabli.. ·mmt 

LES GRANDS LACS unique, 

vous otrre un Lac immtn~r tout tntouré de bol.S où VOUB 
pourrez prauquer 111 naratlon. le canota~e. te tennis et 
où \'<lus trouvtrt'Z de multiples attrnctlon.•. - Voilà de 
quoi pu.er une •r~able Joumtc qut vous lols$era le mcu
lcur souvenir. - CuU!lne de premier ordre. - Consomma
tion. de premier choix. 

AO MIDI O O ALLE.R J 
à l'HOTEL DE L'INOUSTRIE·Mldl 

Chambre 20 !ranes. Chauaage central, eau courante chaude 
e t ltolde. Téléphone, entlêre sati.faction. Notre devise ; 

Qui ~ •ient rtoient. - Téléphone: 212G 07 - 08. 

Samuel Insull 

C'était Wl lll'IUld capttatne - d'aucuna diront: cheva. 
ller J - d'mdustne que Samuel InauU, qui vtrnt de mourir 
Dru.squement à Parl4. On a lu la brtve dépkhe des Jour. 
naux : prtt d 'un malatse à la 1ta11on de niètro c TUiierie. •, 
il est mort peu aprc3 à l'h6pltaJ dl-a su1""5 d'une crtMl e&r· 
maque. Il &\'ait huit ft•nca en P<>Che l 

On se rappelle son «Xlniordina.rc oourso à trllvtn lt 
monde, quand il lenta d'idllJ>per à la poUce amulcalne en 
.>e ~tur.snt d"Wl l>-\)"S euroJX'cn a l"autn! 

Ses dêbut.S tu"'nt dt'Jà pa.ssal!Jemcnt ""troordlnalrea. U 
oomniença à Londres, en 18ôf. romm.., earvon dt bUl'Clu, 
aux p.antureux &l>PO'Jltem•nta de 6 &htlUngs par Mlllaltle,. 

Il éCotlOllll."' pour apptrndre la 4!é:l°'rnphJe et la compta
bili~. sintrodua dans le trmt J!:dlson - comme trenu
•liueme ~~taire - et. petit Il .Pf'Jt, moni.. en ll'l'Mle. En 
1881. enf.n. U arr:vatt aux E:ata-Unls avec la terme lnten
Uon den d~enlr un d.a maitres. Il commen~ por miter 
dans les bonn"" if'i<es d'J!:d..an et dnltlt aon rollaboratetz 
!mm6diat. De :ti /1 :a conquéie de la r:o~. U D)" ava1: 
qu·un 1)3.S. •• li !e fl'lLtlChl: a~cn~ 

L.. AP" E "' icu ~ A5 drCŒUR 
RAQUETTE l"<-•>' Y•••·" 
8ElG f 2 95• -CANO-

La fuite à travers le monde 

c·ein dé$ le début du all'cle QU'Ii P.>&:.a, à Chicago, comme 
chef de la Compagn:e d'F.k-cttlc:té. En un tltn de temll'. 
u contrôla tous les "'rv:eea publlos de la '1llo : c)ame 1 
quand 11 a\·alt le plt•d à l'~:ner. lnaull M a·tndonnau J>Ul 

Délit correctionnel 

B•Uli•. lncarcé~. t<'molirna un vit N'Pmtlr Ses antécé
d ents clvlques aont trN bona. Autant dt ralOQns p0ur correc
t : mnal~.,..r Et l'on 11 correcuonnal~ une toi. de pl'.14, re'"e 
atla1re qui. llftr 1<>n e..,...l'>C'f' m~me. apparait <"'P<'ndant com
m e :i:-.rtiasant aux ~ .. !."\ ceci lait kho •~x 4'>1t'an:<s 
d• -uroup d'R\•ooats. qui k plaltnrnt •/lte ht magistrature 
belge • .e menant des J:trN. Ulche de rt<l"lre au minimum 
le nambm de ",.. qui lt't'Ont IOWDla au •erdlct llOP~lalre 
Lei avocau, ~ 11it1o11t k$ Jeunf'll. ont un point de 'l'Ue qui, 
aprN l<>IK, eet llCIUme. Ils Virent de DO& dctlta cocnme les 
~ Yl\·ent de noa maux. Ut n'entendent ;ia. qu'on leo 

Sa puissanœ tintt ll$r rt'flré'<'lltor pl~ours m1J11aid6 de 
francs. C'etait un tru.1t énormr, qut"' lQ3ull dlrtrtait tntlt. .... 
rement, avec la seule coUaburat.iou d<" aon rrère Mattln. 
Aussi le krach de rra entrepr1iw1 p101·oqun, rn 1932, un 
boule~el"l'ement rormlJable en Bourw de Nrw. York 

La pollœ prétendit s·en m~Jcr. Trop tAlrd: plu. dlnsulll 
L'un était nu C!Ullda. l'autre ... D1ru ull oui Lf. premier, 
J.iMtm, arrhé. !ut rrlt\ohé df'Ux Joun aprh sous caution. 
Le second. 011 Je r.trou•·• à Atlirnea, la or~œ ti..nt un del 
trol~ PllJ'S euxopétlL• qui n'eu.aem paa de trat!é d'cxtmdl
t1on a\·ec les Etats-Unla. On arrrta Insull , et oe fut J>Our 
les Grtc.s l"oceas.lon d'un exrtllrnt marchandage. ou 1,. 
!:u.•.,,-OnL• ra•UJ<or&!Clt un arrord rommt"T<lal prèvoiant 
un contl.Ilj,'t'nt d'lmport.ulon de t:>nt de raWM. de tant 
d ~lives et de tant dt> cJgaret•ea, ou la 0~<' ne rntl!teralt 
P6.s le tral:é d'•xtrn<t.tlon Et alors, paa d'ln1ull1 

BELLERn"E, l"HO~ charmant de \\'o\t.:LSORT. Sa Cw.slnt 
t1tle. Son coq au vin. Ses k:e\1- Pomi-do".i.r. 
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KNOCKE-ZOUTE -Hôtel Cosmopolite 
60 •'tlAm . Tout cionfort. Salons. Bar OO l'on d&nl<! 
LUDchl l& !nnca. Pnx modérea. 64, AVllDUo LlppenL 

Et l'épilogue 

De fr.lt. tt tut ttlàch6. Lee A.méricr.ina, ~ • ._. 
tirent aux o._ t.out ce qu'lla "oulurent. Et. quand IM 
'Cieux t.rei~ eurent enlln été a.gnés, quand aprt. appel 
f1. cont.re4ppel, démarchea et prorosatloœ, Imull rue. obllc6 
<le qUltt« 1a Once a la date !iXée ... li ~t. On le 
retrouva ID mer a bord d'UD oottt QUI œvim le eoodulre 
en Ec! ~ A.upar&\'9.Dt, li avait vainement IOlbcUê I• 
r.- dl! traDl!t n~ pOUr se tendtt au Luxembourl, 
eù le petit Jeu aurait recommeo«. 
~ cou-. rut poun.JM par un contze.torpUleur sree qui 

De Il' rattnl!X> pas. ma.a .. li échoua a OoostanW>OPle. Là. 
mfln, Insull tut arrf~. ttml.s au consul de& Etai.Onla et 
f.lllb&rqu6 a bord d\in n&vire améncaln. Son tranalm aux 
i::a:...on.111, et de New-York à Chicago, dura plus d'un mola, 
tant li a'llt compl.qué à p!ILSlr les tormal!t~ de proc._ 
dlltt. Quand li fut enfin Incarcéré à Chlca&o.. on dut le 
relAcher au bOut de cinq Jours. aoua caution de 50,000 f . 
~ procl'ls fut lntcrminable: li dura plus d'un an (délai 

txtcaordinairc pour l'f"X)>édJtlve procédure de l'Etat d'Illl· 
no1.111. Et le 17 mare 1935 • lnsull et aon r~re Mari.ln tu• 
reot M"qu.t.téa et relax~ d• toutes poursuites. 

Volli. l'homme ext.raorduuure qui vient de mourir à Pt.r1'J 
a \"tC huit fnsnca en poche Ma:.S, à l'hOtel Mm• Il\8Ull ne 
~t pu sam ~ IO<J Joln de là. CV le financier nchls
a:me bl&oo encott. paral~il. une somme -i.l)le de 
mllll<>nal 

Le conseil de la aemaine 
Pour .., 1 • et plua part1c11Jtèremmt en ~r1ode de 

n cances, a)ez toujours eous la main quelques méd1cament.t 
de prrmlhe nk'<SS!û, vous \'OUS tl'lt•rez bien dea ennull. 
Aclru1••·v<>u• t. la Pharmacie Demevllle. 115. Bould de 
Wat<-rloo •t """' serez certam d'y trouver de• produits 
pranlla pu111 rt !rats Lts ordonnances y seront ex~ut~es 
rapidement a1n11 que toutes aoalyaeg La fourniture de 
tout~• &pl:'clnllt~s belges et étrangètts y Mt uaurte dana 
le plus bttf dPlat Commandes: tél. 12.03.94. 

Croisière en Grèce 

C. n'est pl 1. puaion. c'est de la rage! La mode ut 
a 'J.X YaC:U'ltœ aott, et a'..1.X vacances lomtalnea,. ~t• 
MAIOI. tout de ~. on pourra.: b.en. de t«ope • autre 
~ • parltt d'au~ cho.el Toua oeux qu'oo renconttt 
en c. mooitnt, "''" •ntre::enœnt, d.ana lea d<'taS::.. d,.. 
pi!~~ de la randonn6e qu'i!& vienoen\ de taire ou de 
tt:le qu'C. YOOt taire 

On n'et plus heureux que quand on aort des lrontltrea 
Et qu'on n'aWo lotn, trk lotn La France? L& Côle d'Azur? 
B&nal. voyor.s banall Lu !Acs italiens? P<-llt~tre. En tout 
eu, U y a proerb M.•Ls. le rere. œ qui oe Cau de mieux 
œ qui • porte avec ~ plus d'é\éeance. œt\e ann~. e·est 
la crolal~e en o.- Il faut avoir non eeul<'ltlenl aalu~ 
!'Acropole et l'A<rooorinthe, maus encore avoir C&llM la 
croûte a Sparte, 1·t1re rttllement embarqut pour CytMtt 
eL arolr parrouru le Péloponese dans tou• les oena. C'eot 
une mode qu'on aurait ••ld•mm'1lt tort de reirretter ' .i 
m~ Mmo Ztep tprouve la nkessl:.! de proooneer q,,.,1q.,., 
mot bl6tor1que devut '.e Par~11. ou de d lr" qJe 
• l'Er<dl'cton. ca n est p&a à mon•rer aux ~"""' fille& • 
il eat blm «rt&lD que ce contact nec un P8W d'llne s:ir
prenan'<t &J'&l>d"llT ne J;l"'Ut qJe l'appe~ t. revlMr .... Ju. 
~<nt& es:htt:qa<s IOU'h nt aomm.\lres 

En rat d ail~ œt.:e mode ~ au ~Jra de b...,, 
&os S"'JS' COmb m qui ne ~l même paa • franc:lur 
leo P<J1'"'8 d<S m~ d'J Cmquantena.re - o\l oon! pour
~t "°''- des mouJace-> remarquab:,. pour ~ Il"" par
ler de& or11:naux - ei. qui préparent h&\'?eUMment des 

DUBO_,, 

DUBO~'t 
DUBONNET 
.... VIN TONIQUE 

AJJ QUINOl..JINA 

";-- ?' 

ma.llea paur un mols! Ill Iront voir c ll\Jr place • le canal 
de Corlntl:le : ça vaut =<'wt qu'au c111éma; l..; mes.steura 
feront une promenade au Mont Athos. d ou tou· ce qw est 
témlnln est si •trlctement exclus qu'on n y tro-.i.-e même n1 
poules nJ n.che&; et !!a pourront aller TO:.r au lD\lMe 
d'Athènes quelqlH!ll beaux moul"C"S- dœt les or<e1naux 
eant à Lond"'5. l Parla ou Il Brux•llt&. r,; lmJ)Or.e. Dans 
leur pa:J$, dans leur cadre. d:lna leur rllmu Ils aoqu!èrem 
~emment une autre aJinil!Qtlon 

D 1 a des \'oguœ pl\16 regrettabl~. Cel:e quJ remet la. 
Grllce au premier plan de& paya t<>urlltlQU 1 C!\t b:en heu
reuse; et cette • démocratotlon •· rcne 1 vulgansatlon • 
de aonsauon.s tt.en·ées. Jw1q·J·11 pr~..,nt l de purs esthtt~ 
M l'un des rares .snobl&meo dont on o'&lt ruère à repren· 
drel 

PARIS 
ETOILE 

:n. avenue Carnot. H6tel ASTRID 
Mali Beie Tout confort ~ns compl. 
P' 2 ..,..,..., 100 fr. iav aalle de b., 110 tr.) 

Problèmea raci.slea 

On ami coaunenço...i.t a.......&. l'aut.re )oUr un~ h:s.to~ : b:en 
que né • Anvers. Je"•Ul4 un pur w auon Tout BU..<.5!:0< on 
l'arréta : S'il éta:t né à An\era, I ttal al!llm&::-on. un 
pur Plamand, ll.n F'..amand aUSlll pur CfJe tsnt d'a::'.res Fla
mands. tel5 que Consc:<'Oce, 8enot• Loban Larron. Lehem
bre. le colonel Crsnçala llelllard. P card, Bol"flnon et tutti 
quanti. Cette pure~ fJ5t d'aUlrors •p.lc pu r.q~e Ia :01 :.n
ruistlque quallfte de Flamand. el I~ 1ralte comme tel. qUi
oonque nait ou m~me hab11e au acplt n:rlon d~ la tront:ere 
llncuuu.lque. Alnsl. moore. aoM Flamand.< les vln&t-clnq 
mille émlgTés polonai.., les rtfuglt• ftllt-mands e~ autri
chiens, les cinq mille Françni. etc, qui habitent An\'era 
et mtme Bruxelle<s 1 O'autu part. 1.. tres nombreux 
ouvners d .. provinces nordlqut'll d.- Mtre pays qUi tra•&ll· 
lent dans le sud du paya aont Wallon.• Et ceci exp!1que 
le rameux s!oga!J l'lan1'np.nt au au~ des quatre et demi 
mW!ons de Flama.ntla et de la pr~~n®" ma.Jor.Lé fJ&. 
mande. 

M&Ja qu'on rasse un re!ermdmn ~denx: tout d'abord dl.a. 

.M C: NISH'S -\ · . · 

·ooCTORS'SPECIArWHISKY 
TH[ ARISTOCRAT OF BLENDED 

AGENT GENERAL'L CA8EAU 2:5R O{ LOMBARDIE BRUX. 
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A P ARI S : 

L'Hôtel Commodore 
U, BOtlLSVARO HAUSSMANlf !OPERAI 

260 ch&mllnl &Y, bain, & b. depula IO fl"MICI 
RSS'I'AURAHI' - GRILL ROOM - BAR 
~ ~·: OOMMODOR PAJWI lOI 

paralt.ron!. le mlllioo de Flamands du Grand-Bruxrll.:a et les 
~Iges d'exprœs100 trançal."" d'Anvers (60.000 au baa mot> 
de Gan<!, de Bruce~. d'O.t<'nde. de Louvain. de Ha..oelt. 
Ensult.e Je; dlzaln .. de mlll!N• d'étr&Jliera. 
No~ ent«ldoM aouvent qualiller qu1 d" Wallon. qui de 

FlAmancL Y a-c.u qllclqu·un qui pourrait nous lndlqu..,. un 
cI'.l~rlum Wlt1lx ~ etr.i:ace poar !a.l:e la d!s<'r.mlOatlon? 

La la~ us::e::e - m:w a:on que der.duiriît l"" .ourds
mu~ lea s:iaux·rouges du MexlQ1:e qut p&rlelt cu:man 
dd.eonen:,!Ja dta Eap3,gnols? Le lieu <k nalasantt - m&!.S 
alors un Jeune B<-lae n~ à Shanghai ..t Chm•lla L'option nu 
la dôc!arat.Jon gpontan~ - mais elle e.•t détendue de par la 
loi et donnt'l'lllt nu aurplu< lieu a. trop dt !~ntals!ta. AJora 
quand est-on Wallon ou Flamand, de rate a'ent<'nd, pu!3-
qu'1l parait que chll<'un de ces composanta du l>fUple œtae 
es\ de race dll!~unw? 

Et quand on aura ré?.!lso' la malencont:euae ~tlon 
&dm!n!stratlve Qllè deYlendrcnt les mlnorllù c raclque.n 
en pan wal:0<1. qu'en t-c.on en pai·a flamand? 

Avis aux fumeurs 
Pt>ur <hssipcr le guOt du tabaA; U suffit de l~r ton

dre dans la bc>urht un• Pastille Rlcqle.. o·uno aal'eur 
exqul.<e, une PBllUllo Rlcqlé& parfume l'halemo ot lame 
p.!rslster Jon11tc·mps une délicieuse sen.saUon do fraicheur. 

Suite au précédent 

Le& exœs de Oranuneru et de sa bandf' ont eu. Inoonter.. 
tablènen:, un d!et d!am~tralflnen~ oppao6 â ce que cet 
h!l:IUOtrlu m a t:<'llclalt. De nombreux habltante du p.iys 
fla.mand ont e.t!me qu'il était t.emps qac ~ bon -~ 
reprenne le de#t:A rt qu'il fallait mettre un <enne à des 
P!St.:ques stupld<"a dont le seul e!Cet est de noua ttndre 
tld.cules aux yeux dra ~tJ'l\ngers, Ridicule.., =ta1.nement, 
peut-être mêm<' •U.'P<<'lS ou odieux Peut.on ronrcvolr en 
tffN, chooe pl~ ~:c que de supprÎmer 1r_. lnd!cattona de 
potnux routier• ou 1,.,. noms de nies quand on ac rmd 
compte que ~ ltrul':laneruen:.S ne servent en ~ah~ qu'aux 
e:r11ngers. n y a. IL Anven, à Gand, l Bruies. l O..tende, 
à Ypres pa.s œaJ de Etna QUI se me.un: à ~khlr ~ qu! 
dtnombttnt les do:nmaces et :es per..e. qu.. ?a IJTann!e 
!1am:ngan~ et alttlvlste nous !alt subir. Et l on ocm.ttate la 
nal.SS3noe d'un déa!r a?dmt vers un re:our à la Uberte dts 
J.u1rues et une ~ \ers le bU!Dgu;.mie volontaire. 

Et Je pnnc'pe de la raœ - race flamande, peupl<' na
m:ind, race wallonne, peuple wallon - subit lui awal de 
rudes assauts. Quel l'Ot, en e!tet, le Bc?ae - à part quel· 
ques west-Flamitnda et quelques Ardennnts de provenance 
de cantons longt••mp.o !ernt~.ll à toute ~n•traUon foraine, 
qui peut se van'<'.r de d-dre de purs f'lamanda. de pura 
Wallons? Qui n 'a p&a un~ çand'mètt, un rrand-pere, un 
~re. une m~re d'ttpttaalon hngulst!que dlUtttn'e de la 
alenee actuel~? Qui n'a PAS un anœ·,.., etrance.r accouru 
daia œ carre!our d~ nations qu·esr la 8"-ll!lqt:•, ~ ~ttt 
d<S bataD.es ewopé<n::.,._ ce man:h~ mondial? Vorez 
d'allleu:ra les 11<>ma à U~e. à Namur, comme • Bruxeu ... 
à Anvers ot à OancL All1al ralaoone-c.on de par ie. 
para!;e& de l'Eacaut.. de la LJ"S et de la mer du Nord, et 
atns! l'observateur att~nllf entn.volt les p."'mllcrea pou.Nia 
d'une ré&ctlon auaal n~re que aalut.iire. Et. atn&l en
core ~par là, qu'apr61cert.a.1oa1Acba&9 reçet-

ECHELLES ESCABEAUX, toua mod~es. 
S.A. U•lnea LICOT. COULEURS 

1310 à 131f, chau.te de Wane, AU<le"ihtm. - Tél. 33.0MU. 

tables œ& mlnorltls !rancopbo~ en J>&YI !lamancL .. cer
tains Wallon&. perdant pa::enoe, n'a1en\ paa a11<n~u 1'1Jl&. 
vitab!e réaeUon du bon 9enS et du )>l\trioU.mie chez ICI 
F1amanda et on:. • leur tour, doo.':é !~'." balaa6e dan.s les 
erreurs du peeudo-raellme et de la peeudo-duaUlé du pea
o~e belce. 

Calvities 

Arrêt net de la chute d...., cheveux en une alance. Repou.sse 
Yislble dff la tme ae&nce. Prix par 5'anco : 25 Fn. In.stltul 
Capillaire, S3, r Oaucheret. Brux. tél 17.79 2~ <do 2 t. e b.l 

Zondag1vriend 

Tradul.lona • L'Ami du Dllllanche • Ttl tst Io Utre d'un 
hebdom..daue flamand, très bien tllU51J'~ Soua a\'ona oous 
lea yeux le numén> du 2 Juin paa~. Il ne porte paa d'mdi· 
cation de rue, ne mentionne paa la l'ille Oil U voit le Jour. 
ne porte paa d~ nom de directeur, de rtdacteur en chd, d& 
gfraot, ru m~me d Imprimeur, ce QU! r•t un comble, et 
contraire à la loi, no~ semble-tri!. OU bien nous eommes 
aveugle ... 

c·eei d'autant plua etrange que ce canard ...,ure ses le<> 
teurs contre les accidents; ou diable dOl\'tntrlla c:onc. ces 
lttteurs. a'acln=r pour ttmplir les !onnalitb lnd1quees 7 

Noua avona. pour nou.. renset.aner. fié ob~ de con
sulter l'Annua:rr d• la Pre:..~ ... Mals tout le mer.de n'es' 
paa !orcl d'en avoir un. ru mtme de connaitre 900 exl$
t.ence. Et noua uons apprts que • Zonda"Tlend • s'tdlte 
à Anvers. nie Nationale. 

POurquoi noua parlons de cet hebdomadatrr 1 Parce que, 
au bu d'un article, tr~ obJecut, t.re& bien !ait.. d'ailleurs. 
sur l'expœltlon de de&&aru d'enfants qui vient de fermer ses 
ponee aux mu~ c:lu Cinquantenaire, et qui a obtenu un 
gnnd succb. nou.• e vons trouvé cet allnta : 

• Noua avana estimé ne rten devol! krtre sur los envoa 
belgu. La orpn1"teun de l'exposition ont sans doote ou
blié qu11 existe ~altm<'.nt des eoolea m Flandre, et oe aont 
uruquem•nt pr"8entta &l'tt dl'$ ttolt.ll bruxdlo!Ma et ...-al
lonn•s. Dans ce• eond1uons. nou~ sommes d'avis qu~I nros 
est lm)>OS&lblt de donner une tmage eompltto de ce QU! .., 
!ait dans la Jrun,...... œ1ge, la Jeune.s<' de P'Jandre et de 
Wallonle. • strnt . E. w. 

Pa.ssez week...,nd et vacances à la Bonne ROfltelleria 

n U:S TCHEOUS ' aoute de Spa. la GJeize 
Pnmlt"r or• tt. - T .ut confort.. - Fln· ci ·ine.-

Pan0!1< · ·"., >e tClasst Paie l'iat "· .• ) 

Rétabli510na les faiu 

cett.e lin elt. une pttlte hypocrisie. pulaque la Wallonie 
était rep.-nt~. C'est un ])lltrloU•me trompe-l'œtl, mal& 
tort peu sU1ctre, D'autre pan.. avant de 6lr• aux lecteurs 
tlamands : c voyn comme on nésl4te voe ,ntanta, à Bru· 
xelles •· Je tt<!Acteur aurait b!en dQ kla.lrtt ra lanterne. 
AJdons.-le Jueique ptU. 

Vera~ 10 mal. M 0-ltn. orp.nJsa•.eur, krlt à !'~ 
de 11nslrucUon publ!qtl• o·Anvera et à 11nÇ>teteur de deo111n 
de la mt- rtlle, M Broeders. une l•ttre lnY!tant ~ tcol•s 
anvenot.ses à parlloipor à l'tlff)OS!tl~n. et <!OnnAnt =• ren
setanem•nta ut!lts. NI l'l'<hevtn. ru l'ln!t><cttur n'ont. dalcne 
n!pondn!. La l•ltr•. Il est vrai. etait <n !rançals, "" qut ~ 
la pire lnJuro pour eu m"""eurs. sana doute; mals !If. 00&
eelln a employé aa langue maternelle auaal quand U a écrit 
en Allem3(Tle, en Rua•le, en Hollande, aux EtAt:&-Ullla, en 
Italie, etc. De part4t1t, on IUl a répondu. la Hollandala OOi 
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Knocke Albert Plage 

T "'e Normandy Hôtel 
Preiruer ordre. 

f!mploye le noa!Bnda;s en reerettant ci.. ne savoir paa usez 
le !rançaia pour l e.:rtre et en offrar.t de !aire tradlllre au 
prl!al&ble ka ailisll·es si le deatJna!alre ne oompttnaJt pu. 

AJolll<ln! que lea orp.nllatt'lln! a•"&Jmt J>OU$$è la cour
t.li.le a l'lEaro de leurs oonctt0yena de P'lluldre Jusqu'à r6-
d lfll"1' nhnmolns les catalotrUea et lea ll!ltchettes en !ran
çaa et en namand. ns en sont bien rtcompe~ 

C'est l'ancien propnetatre du Pavlllon.Japonals de Genva l, 
)4 0<1mont, qui exploite le oouvtl Hôtel DORCHESTER, 
l K.NOCKE • l'Av. du Littoral 11" chambres, t. coot. Vue 
llW" mrr. LI!'- CUlame parfaite. Prix ra~ Ttl. 61J.G 

Lea électioru communales à Anvers 

On a"a'H~nd à An,·u-s a dw ~~tttion.s communales &a1ea 
a1PW. dans :eur preparatl<>n. &&on mouvementées da.Da leura 
dtYOlop!>"meni.. Depuis lonrtcmp•. nous avons siro&lé que la 
&ltuatlOn de bourgmescre de M. OcLmllle Huygman.s --.tt 
l'en~u de la lutte. Non pa.s que ~ éll'Cteurs socialts~ de 
l'artufl'l msut11r vl~nnent A 1•tt.bendonner : n'a. .. t---ll auez fa.lt 
pour lœ bien d!ApoSer toua et toutes Clea lemmes ..,tent ') 
pour lul M&la le• &OC!AU.t.,. ne sont que lé uers des Atl\er
eo:.. et las aa:.ru é!«~a. les marltJnta, ~ com:nttçazu.a. 
k~ bo\H'lr<>:a. can;Ls et peu ta, se plalcne>t d"étre < œux 
qJI lont le ;»ln cr.ie lea au':rea m&llf'ent •. Et pws U 1 a 
le lw'.O'.ttS de la dlm:nutlon de l acUrlté du por., la c !;)Tan. 
ni•• de Kamlel. lrs depenaes c oomptwuru., le désert de 
11malao 1r11·e gauche•. le monumrnt A..tr!d, •t.c. 

On as.sur• qu'après .e carte: ao<:lalo-catholique Van Cau· 
wt:am-Hu)'amans, su!Vi du cart•l ooc1a:o-Hbéral de Huya.
mana.-Batlde, U y aura une alliance bourrcol.54! llberal&
cathollque 

Les Anveraols, 1~ vral!. e..comptent a'.WI l'avenement d"un 
bourtma<•re qui !Olt un Atl•e.-.ota pur, comprenam !"' éta~ 
d'eap:lt et ks beso~'U dœ An~no!s ayant 1é<u la •·• du 
pon et ® la &>UrR, oe pJaçan: au4aal:a de la poUeque 
et P"'tlquant à l'eprd de tO".lS les Us.lien et:-angen la p:ua 
l&:E• tndl!lé:w.ot quant à "" qui ae pa.soe cner. eux en 
maUé.~ de dlre<:Uon e: de tendances de leur IOIJVe1tlem""1t. 

Apch! Van Cauwelaert. étrang<"C" a Anvers, e: qUI a e..1 
méle da~ere\lli('lllent aux allair~ du port. dont U tgnoralt 
wut, apréa Huy.mans. éu-anger lui awal il la vle spéciale 
de la m~tropole eommerctale. mata ~uJ eut d'une part le 
bon r•prlt de ne pas mtme P$5!1)"rf de comprendre el 1• 
bon .ena de a'abotemr de t<>ut !nlrualon, mai.s qUI, d'au:re 
part f'Ut le tort d·~·re ca.ssruu, autorttairt et. dont 1e.s MP•· 
rations et ka rùltsa•tona 03:Muquas. d·a,~rs dt!endabltS 
~rvtrml - adrnm:r.:ù, on voudrait d"\ln bo~rgm<a're 
d"Anff<a <rll aol: un AnYn-ao' .... un • Sln)coz • s;gno:-.sant. 
U-:3 bomme du bMLn et du port pour les ûf&lNS, un • rube
nif'n • m r. 

C'est dana la pittore&que vallée du Nébloo 

l ez.- Mamou que l'on troUH- 1u rcput•'t Auber&t du Pèrt 
Marller H6tel·Rest de 1er ordre daria un cadre féerique 

On manœuvre ... 

Qt' oc 1 a Cl\l"l<lues mola, nous annollCl<lIU qu"a y aun 
la lu~le à An•tra !>OUI ~ marora1 et que nous me:uom en 
av.01 que!quee noms ~ c pooolb.a 1, on a ~ r.v.
inwt COll"<!$lt la •trad" de cas 00'-1'tllee. Au)OUrdbu~ 
encor• une !011, nous &V<•n.< la preu•e que d's qu'une cbooe 
ett dtmentJ~. ~lie est exact~! 

N"est-œ paa, en eu~ M. !Tic SaNt, qui eet mis en avan1 
par le$ ~nwi: l qui aemb!e revtrur la c.bar11e ds bourf· 
~. que noua avOD&, il 1 a blen dea IW!m&lnes, l.11qu6 

Gagnez Poids 
Forces et Entrain 

en J Semaines 
Voua n'hnio- paa que l'Hati;"de Fo!e d~ llorae u t 

le plu& m...-vellleux <teJO rortlJlanu car elle est pl•ln• olee 
Tltamln•A lndl&pen>ablea l la osnté. You. •rez raT\a 
de ,..,·otr que les pharmaciens Tendent malnttnanl «lie 
Hull• eo Pa.stllle.s enrob6e8 de sucre qui .., prennent 
comme d•• bonbon•. 

Auaal, al vous voulez au.:m~nt•"'T rapidement YOS foret.a 
et • otre entrain, ga~er $ ou 10 llVTea, et vou• porter 
l merveille, achetez une botte de P3'!tllles JE."-SE~ à 
baae d'liulle de Foie de .Morue l Fra : 17,50. "l:oua 
penertt 5 llYres en 30 Joura alnnn vous serez rembonn6. 
Un homme très am&!Krt a itagn6 7 livres en 3 aemalnu. 

comme le fa.vort de la cour.e l l'éellarpe mayora!e. Evidem
ment, on contesiem, on ~tern., mn!.s U y a le• latta 1 
M. Eric Sa.sse vient de di>ml.u:onncr •pour mo:Us d'ordre 
peraonne! 1 de ses hautes !oncllon.. de préS!dent du Tr!bUMI 
de Commerce d'Anven. De plus. Il llrure en t<!te de Ill~ 
df'S eand.lda~nae!l.:Ora commu!l.\ux proposés a·• trœ ~ 
cba1n poll des L:béraux·Unla. 

o·autre par., on contln~ d'&fflrmu que M. Baelde, «he
Yln du Commerœ. ne solllcttcn>.lt pu :e renœveJ:em<n\ de 
aoo mandat scabalal M. ~ LaWlllay, un au:r~ persor.na&e 
trts Important dana le monde du co:nmen:e an•CTSO!a, blen 
que d~Jà oonscmer oorrununa! lalue annonoer partout qu,I 
ae contente de ce qu'il a. Enfin. ~! Godd:ng. déj:i sénateur, 
tout comme M. I>ens, d'al!l<:ura, n'eot pas domlclUé à An
vera, de aorte que ces deux c:in<lldala posslb!es ne !l('Un•nt 
en rien gêner le candidat probable qu'<'-'t M. Eric S.:-. 

Du rest<. te candidat Ubeal à la prem!~re plate à l'h<Yel 
de Ville est un bOn candidat •t un personruM;e das plu.s 
quall!t~ et des plu_. •rmpathlqucs Anve:""s de rut= •e, 
flla d'Am·e=~- ma:a d'ortr.!!c llo:otâ!::lel i:o:dlque ctt 
arent mar.~:me repréeente, l An•as de ~~ ma.oona 
marlt!mcs scandln,?es et 1 nn<>a.s et l"a=<ment a emani 
B•rria!eo qui a repna la Red S!Ar Llné "l.I E?lc S36S<' dnnt 
ta mal.Mn d'armem,.nt fé:•ero: sous peu ~" Cf'Dt.t-ll.3.lr.- de sa 
fondation à Anl"tt• ~· Ir~ influent dans l.OUS les pan 
nordlqul'.S On l'a.me be•uroup à A!l\"f'l"S et sa qu.~llt< de 
pri'$ident du Royal Yacht Club de B<lg:que e>t comnw me 
dUtlnction tout à !a.lt a~éq1we à célle de bourgm, tre 
d'Anvera, 

M.•11 s.ra·t.-!l 1• •ucc~r de CamU:e Hc:;-s:nlU':a? E1. 
ltl'&·t-11 e:u par ;e ca••el Ub<'nl-eoc\allste ou ~ unc 
allbnc-e ca:.hol:que-"bttale? Voilà ce qu'oc:ctiro p.-ochaUI 
noua dira. 

D ~ plus facile d'ncMtcr 1-0. d1Y u.. la 

BOITE A MUSIQUE 
du Paltds du BeauT.·Arf11 li rue R• ' l 11 4Z2Z 

e1 a Ill 

BOITE ELECTRIQUE 
%8, rue l!urche au· /ler!Ms, 1.l 11 !5.JO. 

Le centenaire de Verwée 

c·ea· a Knoc1:e, ev1de:nmen1, qu on le cêlèbrr.'a bltnlbt. 
D .-.1 pa.rC<" que tea Knocko:s ftl on. eu , kl<!c <-i qu l!I 
rfu1nt. de recue1l!ir pour leur Zou•c a S'.J'"ccs:s:on ~ fttU 
Olr.Md~tre d al\. Ensui e pal'C>e que \'e....,.ee rut le 
dkôuvreur ~ Knocl<e N~ à Brux<'lks en 1838, !lis d'Un 
pemtre QUI œuvra.a modC$l<'metit d3N l'ombre d• VttbGecl<· 
hoVen, V°"'ée ne rut vralm<>.n' lul·m~me que lorsq J'll ae 
rut 6_tAll>\I dana le vieux vllla.i~ aux tttTeS l!1'aae&. à 1 hort· 
tœ t<>UfDODl6 et aux vacht:1 plalltureuocs. Il s·y tna:alla 
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,.,,. 1870, en bohème campagnard. et Il ~ mit à Ptllldre 
les dunt11. :es poldM"S, l<11 paysages lolnt41ns Hwt ans p:i:s 
tard. Il Cl<J)œ3lt son • EmbOurhure de l'EocAut • e: la tolle 
._.,trait au M~ C'é:.a.i: Je V'&Dd &'JCC~ ~ Ion. Knocte 
t ut le rendez..vo-.is d"5 ~a et les anlatea montrèrent le 
Chemin au pub!:c. A•.:Jourd'huL el:e es: une de nos p:u.s 
Jollea '1lJes ~all'd. une des p::a r!cbemrn: fréquent«& 
fl~e a .son C.u.:..no. oil f':;e comp·e ptt.srntt-r dtie e'l:pos.H!or..s 
artistiques - dont la prernUre ll'r& tout ruotureUemrnt con-
a.cr1 Vtrrtt. 

Chevron Source Ardenne• Liégeoises 

HOTEL DE LA SOURCE Rc«>n»trUlt OU'Crt Tout dl!r
nlcr confort Pension et Carte Ornnd 1elartum. Jme eta11e. 
Teleph: 36 Werbomont. - Propr.: J, Sonur Clément 

Ypres-la-morte ? 

Let tlamln'ants. obnubllb Jusqu'à la gauthe par l'hys
térie ldéo!oglque ne semb?t:u guère ae IOUCitr dt ce qat se 
P3>SC <!ana leur ;>ropre maison. nous \'OUlona dire en pur 
terrain th.o!.s. Il est vrai que l'aetlV:'è artlstlq~e M Napo
k'<>D Onunmen.s, pelll!re et martn. a~ que l'apptica:1on 
lnltirale de l'unllingujsme dans les p!saoti~~ d'une quel
cooQ ae bQur,;ade du Brabant. ont un an•~rèt autrement 
rac .<,ue et cul'urel que la re.orptlon du chOOll•i• dans le 
Co .r•ra!ai.s, par exemp:c. ou les d"ld~nc.:a de la POPulation 
)·probe! 

Que now sacruons, en crrct, aucun d~puté nauonallste
namand n ·a cnoore déposé sur le bureau do la Chambre 
le moindre bout d'interpellation au auJct de me.ures à pren
dre pour tirer du marasme la re111on d'Ypres et enrayer 
l'exode de ses 1Ub1tanta C'l>SL que la altuauon est devenue 
dea plua alarmantes et qu'elle m•nace de mettre en vilaine 
posture le commerce d la orosi>'r!t~ do la • Wnt-Flandre •· 
Cela. l<a bona r.amlnguAnu. ne l,gnorrnt pourtant pas puis
qu'Us ont leu:- amts au sein ~ Chambt•"I de conuner«' et 
ltura ;>etltrs entrée> - pour ne p:u dW plus - au depar
~cnt dea Affaires tc<'nomlques Alora? 

i·prra s'appaumt ~ )Our en Jour °' ae depeup:e La 
nuln.<f'œune s·eparpWe tant bl•n que mol ••ra RouJers. 
MOUS<:l'On. la wne tron'lère La plupatt de, éd11l""6 anéan
tl.s par la i\ICTTe sont â petne en vo.e de rutaurauon Des 
organamea. des tns'..lluuons otttclel'•s, df'S lnd11<trles ont 
cru d<'VOir emlgrrr \'E"rs dC'S C'l~UX phi~ fl\vorab~~$ .. A ('et 

t'~ard Il •ufltt de rellr~ la ~t!tlon qui rut reiruse au Rol. 
en mat dernier. c·est un morcrau tmou\'ant. 

Lü remèdes 

GAND - L<a .i..ux :oute. ooanes matsona -
1u Sud : • Oambrin.u •. au Centre • Wll~n • 

on pnt, comme <lit 1'au1re, le taureau par Je> c~mes • on 
construisit not.u.rnmtn de. canaux. tel cetu1 Cl \ preJ. a. 
!"Yser, pua, pour a>aur<r la Ua1son lnllncd1atc d'Yvrcs 
avec ta mer et lca centres producteurs du paia. ce canal 
qu1 abouUt a Comlllc.., ache'e vers 1850 et Q'11. " Ja vcillu 
de la guerre. ra,Jte d'un outillage cU!cace, n ava!t encore 
repondu que très VlliUemcnt aux e.si;oll'S du nccocr )'Pro.a. 
Dès l'automne 1917, 1., obaa all<mall<IS le drmollrent a\lil 
methode et. a$urd'hu~ :e canal d'Yprt$ à Comines ml· 
jote touJoura clans 1en dtaatre 

Quand M Sap l't'iI\&lt aur l<S Trs\'aux P'Jblla li avait 
formellement promla ce rtaillC.:er ta pree~ TO t <1'ea:.i 
- qui ~r&!t a~•l pour Ypras. coue dll satJt - et ).! De 
:Man !Ul·mtmo 1 avait ru une me:rvei:le"l!e Ott&S!O!I d'cx
pertmtn!t'r ,.. then:'lra su: la ..-rpuon dJ cb(muge .. 
Las! Les poUttc:ens p<iasent et te canal de Comines n,,-,e 
le canal ce Com:nes. un l•rie bo)'aa lam,n'.able e: le 
d<'$espotr de ceux qul n'eH.q';ient pas sans an;crt= le 
p~ de la v!eUle • mctropole • tlamanne. 

Certes U y a b"n aJJOJrd hW, le ct:oy<n Baltnar.ar •• 
Lui au."11, U voudrait •au,er Ypres et u a mis un c tx'nst'
bête t sur son bureau mtnJsttnel 

- Seulement, voila J'ai delà bien d tracas a.oc l• Jnr
dln Botanlquel Sana oomptcr que. Je mots prochnln, )'nl 
retenu ma place Pour une pettle croistêre Alors. m oc
tobre• 

Mats. "' octobre. ~ra·t·U toujours mtnlstrr, le elwyrn 
~Il.bazar? 

CHATEAU D'ARDENNE 
Oms un Dtiltc ur.41Je 

SC'ln t'fftaurant * pnx ft.xe et à la ~ne 
CondJtlnn1 av, •'Nia 0011r b&Dqueta et rèceptlo:-.s 

Le procè• de la veuve Becker et le 

calcul des probabilité• 

Le procès de la veuve Becker a soulevé un pomt t,.• 1n:e
ressant du CAicul dœ probab!Ut~: la 1><evenue était accu
sée de quatorze tcnta:tvœ d·empol30Mcmeni; 11 l'St \fi\!• 

semblable que. dana chaque CM cons:dêre J.solemtnt. 1,,. 

pré30mpuona t'""3<lllt tté Jugee.. lnSutfJ.S&D:es pour ~ntrai
ner la conviction <lu Jury: et C<"pendant, saru h~kr, ~ 
1Ui"'1 a condamM sur l'ens:mb!e des rai:.s. 

Sans ètrf' rompœé de mathtmatlclens ~JlllsCs. le Jury 
ses: tout naturellement ronronné a un c~H>re p:m' pc 
dit ca!C'Jl drs probablllUs ml& en plelne lumltre rn 11;0 
dans ?.a 1 Orammar ot A~t>. par J ·H. :>;""11\&D plua 
tard. le Cardinal :>;c'll'ln&D. l'un d~ plw S'Jbt l.s et drs p.ua 
proton& penl<'tln d~ l'Allilt':erre au XIXe .:ècle (Manalo:i. 
Proboù>.:ltes, paie 31'1. 

ApphQ'Jé au eu B«k.r, ce prtncJpe peut s·exprimcz com
me ault: 

n sultit d·OOOU\er un pe:lt nombre de pr"31mipt.on.s 
Indépendante.• et t<:>ncordarll<. ... c·t'$:-à-<llre ag1."""'1: tou'..CS 
dl\11.S le """' de la culPRblllté, pour ent.ralnel' n>p!dcmcn• l:l 
conviction au &UJet dt la culpab1hté et ce. blrn que chaqur 
pré.somptlon, cotU11dtroe ool~ent, appara~ comme peu 
probante. Le colonel Van Deuren. q\11 no\J.ll écnt une amu
sante et 5avant• lettre ~ cc S'JJet, n.>11> es,: (\O.r Miette SUI· 
vnntel: 

Let .abonntmtn1t aut. Joumaus f't pabl ~~tion1 lw-lCM. 
rnootal• tt anrl•I• tont ~"' à l'~GC\CE Dl:cm:\\E. 
18, rue ~ • Ptnll. Broulln. 

Une lettre du Colonel Van Deuren On n'~t iuere en peine d'rn œeoumr Remarquo.'la que 
la ~Ion dYpres n·.,.. •st paa aux prcmJera rtvera de 11<>0 
hl to re EUe connut des d bOtrita retmtt.uanta. cea d~ 
ri "'.a qat auralen; pu toumer a 11rrtmèQl&ble cawuo
ptle, au couno d<S XVllc et XIXe a.te<•. M...., chaque ro:a, 1 

• J 'ai donne uN' dMK>na:mll01 ma hl'!l1A lqllf' de ce 
principe pl\U010ph.lq ie de """'Olan dana m= Co:lni de p:o
babWté$ do 1·Eco1e royale mJlltLll'e <Appllca:ions, p~~e 61>. 
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WESTCLOX REVEILS EUlCTRIQUl:S 
129, Avenue de la Reine 

1 J'ai •Wio• c- ""<>e demonstn.Uool , deux exemp!ea 
q ,.I Illustrent cette concluston <pp. 62 à. 6.'11. 

Le '~''e 511vant, Henri Po:ncaré, a oon&ldéri le c&a de 
la tt:oumP du roi au j<'u de l'k&rté. L'ad"e..ire tourne 
le l"Ol, U 1" !rut P><'C ocrmude s·u est un mou; U n'a qu'une 
chance sur hUlt d~ le !aire a'U est honnete: dOll<> 1oa ,.. 
tDUmo du roi ttt une p."el<Jmpuon en t&\-eur de la m&lbcc· 
n!tffil, tt œpcndant, Il n·am~ra à penon.ne de prilumel' 
ut!<! malltonn~:.et.é sur nne aeule l'l!'t<lUme du rot. 

MA!A auppa!CIOS que l'lldvns1tt tourne deux. troU. qu .. 
t.tt. c-~ Iola c conMc1ltlwment • le roi. la pr'9om.ptlon de 
1:1 lllAll>onM.t~ •'&ceentue au po!nt d'entrainer bi.c·ot la 
conrictlon ablo:Ue 

BcrUand le ll'&nd mal!Wn&CC•en !rança!a. a a..i rap
J:>G:U J'&IH.'Odote IUlTlLllte !d'après Dlderoi Probabl!lta. 
pa e !Ur: 

• \ln Jour. à Sap!"1. un homme de la Ba.sllica:.e en ~ 
l<llte de 1·~ Oalea . .'11. arita troi.. dé4 dans un cornet 
t t pana d ame:ier mr:e de &; u ramena sur le champ 
ee~·e cllanoo <al p.'.l061b'.e, dit-on; l'homme rel.l!41t une • 
oonde !O!a, Cl l'on rêpétli la m~me chose: U remet leo dH 
clflM le oomct trois, quatre, clnq tols, et touJounr l"alle de 
& cS1ngue dt llacco 1 •"<'<:ria l'abbé, le dé$ aont pl~a1, et 
lia l~l.aMt, 

!'uur flnlr, re!O\·ona que la. detense a clt.é le caa drs rlnq 
d ,lffrrs 5 arrllé$ succcsol\'tment dans la Loterie Coloniale, 
pour donn.r une prew>e que des co>ncidencu extraordln&l· 
TC$ peU\'ent Ul'('!ldant etre dU<S au hasard. 

Tout cl a.b01'd !ai.on. remarquer quo l'arrh~ de c:1nq chll· 
llu ~ n œt P<U pus extraonllnaJre que oeUe de n';mpo,.~ 
c;uelle au'l'e tr d• c1:1q rhl!!"""; .,.. qui -era:~ f'lttraol'dl
na.re c œt dt' dtl..;ner cc~~~ à l'annre. 
D~!e'.in ~·l<l coocde.'le<! de cinq cb.ûfrea due au ha· 

sanl JlQAédalt tout de l"lme 1llle chance IW' cent mll:•: 
pour a' r qllll'on:.r ro!:U:ldtnces d• cet"' ts~t. l• chanc• 
tombe au ml rdl1'me de la ;irécêden'e. 

En conclUSlon le J•117 a Jugé S3lnemont en aoconl ab!olu 
at<>e k$ p:inc1pe1 ma Mmatiques du ca!cuJ des probabl· 
lJ .. 

SPONTIN Hl\trl du Cheval Blanc Culs. l'enomm Oonr. 
Oin de 16 l 2260 fr. Pem. à part 30 fr. T. 7& 

Liége en fête 

Plus que partout all!run. Llége aatt ~l~brer le 14 JuUlet . 
Les couleuni de k'l'ance flotwent noml)rtlUe.f au centre 
comme dana es laubOU:-p de la cité. n 1 rut d•wc 1Jtl•r1· 
ll!l~ aux to.'111>< lrança~ C:e Robe.."m01't. v matin. pu 
la Oolan!t! !rançaae, l aprb·midi. par une l<>nlll• thtone 
de SOC!< u eo~ 

Lé IOlr. •ns le Q.dre cbsrmant de la pl~t du .Man:bt. 
tout Wlllnlnée, un baJ. dam :a vr&le traclluon par111ennt 
fit tournC')Tt lu couples dans la mm ll~e 

En11n, l• grand banquet annuel 1<roupa11 autour du Oon 
l'.11 de Prnncc de M Xavier N euJeac et du Ueuttn&nt stM 
rai ~!OZ!n le tlflelll<'ur du fort de Fléron. de nombreus•a 
pcnonnnlllts !rança;sea et 1iégeo1sea. 

'rTOls d!acours ' de MM Sarnen, Neujean el o. Lohrst, 
c~llbrèrent l'amt'lé franco-belge. qui est au-deasu1 du ~1-
lllllt p llllG•Je dcs dl!ux DO.;-a. 

M OCtave 1.-0hcsl p:Oldent feMral de la F N C. I Ut lt 
d :.. dune ra n vraiment tmouvante U évoqua I& et* 
monll! de Bou!lallze o(J au rour~ de l'111au11urat1on du mo
nummt au Pttml<:T des 611000 P'rançai, tombn 1ur lt 10l 
b<'u n tt' n p 1J ""!ld• q:.e jana\A l'•~ll dt fra'fT· 
ru é d armfS 11 ~ rl!l:l l& mlsslon d• la Fran~ •n para· 
phrasant • discourt du Can!lnal Souchard t. Rf'lms 
• Q 'e e oc 1 & n del~ ou ~!•~ ceet de b 
France que nous >1cDt la :um~re. • 

•MA VOITURE• lou• •a•• cllou./ln.r d•pula 1 rr. le km . 
l olt. mod. o. r. Van HelmOnt IPl Roup~>. Ttl. 11.1ua 

par t41'1ra,,.,,. : c NORMANDY 11 l PARIS• riservu au 

llIJ(;)~[i]~IIJlEill 
7, ru• de l'Echetle, PARIS av. de !'Opéra 
Ch1111br" 1 pon.; t1•1 bain 4op. 45 fr.: O'IOC bain ..... 60 
Ch1mbl'ft l ptn. t1n1 bain 41pul1 65 fr.: avec bain deo. 100 

La tradition apadoite 

Les snndes manœuYTfS d.ana le P"JI de Spa, Tbewi,, 
Aro".U:e D'ODt p:us eu lieu ckJKl!a combleti d'~? AU· 
trdo11. elles él&ltnt claaslques. Spa, on a·en IOU.-!ent, ttall 
résidence royale... Le rede\'lendra+t:Je un Jo:u? Tou! e:n 
poulble. 

Spa eut toua les deatlns. L'tclat dt .a11 passé lolDtaln 
ou proche a porté au-delà dta !ront.trea, par .a \-ertu de 
- eaux, le charme de aes ombraJta. La &"Jerre en !lt un 
centre sanl:.atre pula le alti• du Orand-Quartler général 
allemand 

Le Ka!aer vint s·y blomr avec des pn'cautloiu comiques. 
Et c't.1t de Spa qu·u partit p0ur l'exil hollandais aprè.s 

l'abdication. Pul.s ce rut la conltl'ence lnlerna\looale, le pas
- dta 11rands chefs al'I~• et celui des rec<>n.<1ructcurs d& 
I& Relch\\elu. On n'a pas oublié la dure allhOuette de Von 
~kt dans l•s romant:quea at:eea de la cué des Bobehns. 

Lit ~malne dernière. on pou\-alt encore voir dans ce décor 
11 clus1que de >1Ut d eau •uropéenne. l l'occa1lon du con· 
cours 1ntemat:onal mHltatre mo:ocycllate. une d~!éga:.on 
lrnpounte de la Retch.,.ehr. venue pour lutttr avec les Ita
ll•r.s. lt• Prançal.s et le& Boites. 
~ 1pectac!e de.s • moiorisCI • allemands n:alt la pcme 

d't:re ,,, 8<\11 le sport ~ut actuclltmtnt crier de ;xirei::es 
Sltuauona. 

JEAN POL se. rue de Namur, 56. 
~. r. Marc .. •t' au~· Herbes 

Le marchar.d-taCJeur bi.. •l connu ts.t à n. me de \'OUS 
fournir un oœtume quel que 001t votre budget. 

Par monts et par vaux 

Cts c motor~s • ont pu - et ced n 'tlt pa.s sans lronte -
reconnaitre avant le l•' corpa d'armte qui sera concentr• 
darui la ttston le mola prochain, les rou•('& et lt·s putes du 
bullon ardenn.a1& 

i.. po11tesse ex:~att. en outtt. qu'en promt>n&t ces mer 
1!tt·.irs un peu partout. Constatons a.mplemmt ces anoma
lies. 

Il ~ Yr&l qu·aux manoeuvres. la altuat.Jon e'°'c la pré
iwn~ des attaches ir.Ultalre• itran&r.n qui aont ai:-.s1 aux 
prt'mltl'U \Qi:t.s, tandiS que l'on rail ~lqu•ment la c!'.:>sse 
aux t<>urla:ta qui pbotoçaphltnl drs p0lnt1 at.rlltégiqur,s 

Nous c~nsetUons \'i\trntnt aux 'tr!t;;latrura qm se trou
••ront enttt Veadre el Amb.he. tntre lo 18 •: le :r. • >!it, 
de n,. pttg coma!"lettre d''i.mpru~rnces photoîraphtqu s ~l· 
non Us dev1endra1ent dt& c S11&?('('ta, d un autre genre Q~e 
ceux du déJetliler di. u Juillet, à Lltgc 

t..'APER ITll" SE PRr~o AO 

WUlS l'!:CHEUR, Gezant 

F.apionnage 

Car Ml.li lt devina bien. l"esp!onnacr: conttn:.it f't 11 !au:. 

1 

t. notre faible sun l'lllauc..o une •tt•ntlan io ten11e =-:cm. 
breuaes .a11t lea oonr...,.uons d'•pparella pho:<ll.'.laph1ques 
aux abord& dea c foruna ». Et 1t.rprcnantes aan~ ~mnent 
otrt&IJ>el ~que lon fa.11 .. 
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l(.,u .,.,, 1·-twhwa1rv . /i, .,,, ... '/,,:.;,, ... . 
IVENS.tC '.' 

(';,,/<'""' .w ,/,..,,,,;, :. ,;. .. ; ~it1 J .:/ ·f1ln'!tt.'lll' 
1Hl":0 "î" f.( '" '' \. l'Ot M. 4 t.., .... 1 1 • l'i.tPHl ' l I ... 

C'œt alnSl qu'Un employé d'un consulat allemand en Hol
lande aurait été plnCé au mom•nt Oil, felipu.nt de réparer 
un pneu de sa bicyclette, U prenait un lrutantané qui avait 
oomme objectif un • blockh&UJI • Et cet Hplonnage peut 
d 'autallt plus Jouer un rote n~tute que nous ne aommes 
PN à Wlf! bévue pr.s 1 

Les recrues du 12• de Ugne eoni à l1nstruct1on. de'f!neJ: 
oO? A Elaenbom. a deux paa de la tronum bien au~elâ 
do MOI dHerues! Le 2• Carabinier cyc!iste ""t à Eupen-Mal
mtc17, à ponée d'un co~p de ma;n Le I• tt;rllMnt de li(ne 
oocupe VUVJ•rs &\'et son dépô;, ce quJ Mt une plaisa.ntene. 
car la fronu~re strattg1que ne commence que sur la bene 
El> ·n·Ema.tl-Tancrèmont, et la 3• dh1alon de\Talt ~tre dts-
1>"' tout entière entre !ce grnnd5 ouvraa .. et la ligne des 
forta de Llé<:e. Dans les lnten·a:les de ces tons. on de\'alt 
con..iruire des casernements Qu'est devenu ce pr<>Jet qui 
mNtralt les troupes de couverture à pll'd d'Q'U\'re? En ne 
rt'AllMnt rtm de tout cela. on chrr<he fi Mmontl'l'l', c'est 
•l•lble, l'lnuttllté et les bizArrerlt• de la dHrn~ à la fron
tt~ro. Aux youx du gros pub!tc et de crrtalna • 11oiro• • plus 
ou moins Officiels. cela prend touJ011r. cRr tla confondent 
f acll•ment fn>nt!ère politique el front''rc mUl:alre. 

St-HUBERT, HOTEL DU VAL DE POIX :'~~~~:1~ 
Birn-<•tre - Repe$. - Pèche ' la Truite. - Tel PolX 8 

La retraite de François Ra.sae 

M . l"ranQO!s Rasse. d.rec Nr du C<>osern:oire de L!ége. 
& (;>lt """ ad.eux à la grande éeol• de mU&lQUt d• laquelle 
aont bôfUE'.s t.A.nt de &lo1rr.s.. ÜOl' ...tance !on f'mouvante a 
eu llf'U à l'occa-'ion ~ cc Mpait Elle l't'11nl..alt 11n• foule 
d~ p<'raonna!1ta en wte de.&que:!cs on rtm11rquait ~iM.. Jules 
Mathl!'ll ~ouvemeur de la pro\'ince; Xavier NeuJcan, bourg
m~trc; F. Sarnen, consul de Franc~. °'"' discours ont éte prononcé$ pBr MM Mathieu au nom 
du gouvernement; Nt>1Jcan l\U D<>m d• la ville de Uege; 
O Glll>Mrt au nom de la commiMlon <lu Con..,.natoire; 
Ch:lrber au nom drs prof-.,1111, R Cohn au oum de la 
pro•lnce Tous ont magrut1é l'œuvre ou 1uc.,_..ur de Syl
\&ln Oupul!_ Françoa Ra=. Wallcn du Hainaut. n·a,alt 
eu guère de peine à s'acchmal<'r a Llj'g• COmme I• d>salt 
Olympe Giltxut, il a tout de "'1lte • rt:>IW • la .. nsibllite 
litleolle. X: a sa con:.nuer la tradltkm ancienne gi remu
qu:ible. 

Vrnant •P"" Dupu:s. li .., clrva:t de âirtgn le Conser
nt.0ht avec la mêmt \'Olont,, la mf'me ~nae1té llUt 5011 
prfdéeeostur. Il y a rellMI au delà de toutts ln rspéranœs. 

l"ranQOll Rasse, qui dtwmulaJt mal une tr•s \'ive emo
tlon. remercia l'assemblée et Mmontra ln dangtrs d'une 
centrn!lsatlon exces.•ive en mAtlhe aruatlqu.... 

Cet Htnnuyer convta les Llt'gto111, 1\ se l!<'rrfl les coudes. 
Le "°"• un banquet a été offert au <llrectrur </Ill emport.e 

dan• sa retraite le$ gympathles unanlm•a de la ville de 
Or~!\'Y, d,, César Franck et d Ysaye. 

KNOCKE-sur-MER -- HOTEL BEAU SÉJOUR 

"

Al f B 1 Ai BAGNOLF.S de L'ORNE 0 e e • r NORMANDIE 
V1ric.n Phlf~ltH Circ.ul1tiof\ Rai•""'"'"'' "' 
nombreuaee peraonoall!ls de toua les mondes qui œt6-
bralent ainsi la rete n.&tlonale française ... à la barbe du 
Allemandt. 

~ux..:I, qui anlent un 1<1"/tce d 'eeplonoage fort t>:eo tali, 
eurent ven1 de la chou et ne ae firent Jl&6 prtor pour ID· 
qUiéter les convives qui dev!Dttnt ainsi des c Suapecta • · 

Feu Chari"" Mtftlette, dont l'attitude P6trlotlque a ét• 
tant de fota ~l~brtt. trouva 1 .. moyens les plua aatu~ 
pour karter lea IOUPÇCns de la c Kommandatur •. 

Et le déjwnu d.. c s~ • s·- maintenu al)rlla 
guerre 
Magn<~te le prillda Juaqu·1 l'an dernier M & la m<>tt 

a fauché dana les rana• des convtves. Aprm le mlntatre 
d'Etat, c'étal! 1 la fin de 1937, ce d<!llc1ew: écr1valll que fut 
Char; .. Bo;)vy, qui dl.spara.-it prématurement. Cette an
née. M Xavter Neujf't.ll, bour&mestre de Llége. p..S1dalt le 
déjeuner ayant à sa table le seul ln\1!l tradttlonnel • le 
consul général de !"rance à Llqe, M. Fernand Barrten. 

M. 6Arr1rn a IOll tour. définit le charme de Llé11e. 11 
françabe d'nllurc et de cœur, toujours al fièrement atta· 
ehée à sa ml.,.lon de première cltadelle belge et latine rur 
les marches de l Est 

A ces agapes uatsta!ent entre autrea : MM Olympe 
01ltxln, AU&u&te Bu!IMret, Emile Nondon!ai, O<l&t&ve 
d'Andrtmont. 

CHATEAU DE DEURLE a/ Lys 

HOtel·R· 1u1'1mt·P. D•IOn de famille Ouvert toote l'an
Dtt. Dtners 1 prtll tilt ... ~mter confort. Tenn1.1. Pkbe. 
canotaae Golf à proximJ~. Tél~oe : G and 93l211 

Faune monnaie 

L'autre Jour, t. Liée•. dlana un tram allant de la placo 
St-Lambert aux Ou1llemlna, """ petite d&me tend au rece
veur une pièce d• vingt francs pour payer ilOll pan:oura. 

Le rec:f'\'eur IOUJ)èse la pièce. la ~le et, un moment. 
semble m~me vouloir 1 mordre. 

- Elle est fa~. votre pièce, dit-Il ftoalemmt. Faudra 
''<lus expliquer avec la police. 

i.. petite dame ""t a!dl!i*. S.vaikll<! que - 'flDlt 
tranœ étal<nt ta~" et vouluWlle 1·en ~rrueu au dêm
ment de la -'~ des tramway&, comme on 1·avatt fait à 
aori pceJuclJœ ? Noua n'en .avons l'l<'n. mala elle fut en IOUt 
ca& cbavltte et ae mit 1 pleurer. 

- Elle est !au""'? Mala Je n'en peux rien. moi Je !'al 
reçue ce mat:n d'un polt!S&éer de Vottem, cbe& qui J'ai 
changé un billet • 

Le reoe''t'llr, conoclent de son lmportanoe et fUPl'tmemmt 
<li.slant. ne daigne mérc• J)Aa repend~. SOmbre et 
Inexorable oomme la fataUI<', li auettalt un cuque blanc. 

Dès qu'il en aperçut un tl fit stopper sa ''olture. 1·en 
l\Jt qul!rtr le rtprélentant de l'autor11<' et Ut d...,endre la 
petite dame, aln..1 que aa m~re. qui l'accompaenalt. 

Le flic, ennuyl!, tàcha.tt de COI110ler de MD m1<W< la 
c coupable•. t<indla que le terrible receveur ~lamait à 
cellHt. sur un ton traaique, 118 cane d'!dent.11<'. 

Puis, avec une dlrnll<' d'empereur. Il remonta dan1 IOD 
tram et donna le &lrnal du départ. laJ.ssant la petit~ dame 
de Vottem, aa m~re et l'acem se débrouiller sur Je trottoir, 

Sans doute ne rataalt-U qu·exècuter des tnstruttlons ~es 
et 1J est bien tvldrnt qu'il ne faut Déciller aucun• pooal-

3 p B F à 1 euwn IOICD~ bl111<' de trouft! les traces de faux·monna:eun. Mals. tout Les ~u::~en. - •.:e a n,,•r - " 

1

, de mf.me ne Po'•,....."-<m r me'.t~ un mlrumum de rom>""? 

Nos chiens de garde chassent les voleUl'I 
Chaque annh. à t..1-ge, a lieu. le 14 Jutllet 1 midi, le tra-

ditionnel déJ"1iner des • Su..pec:. •· 40 raCff de dame. de luxe. de chasle dressff 1 1 1 
co dé Jeuner rut créé pendw la cuerre. n réwllaa1t <le Che.oil Cootloenlal, u, cb. de Vleu.rpt, XI. Til: ta.03.07, 
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E R C 0 t. t Jilltur 4e la voitvre bouuea pour 
au!OI 43 rue Tenboscb. - Têt 68a.a 

Rosaiirnola courcelloia 

Ce trta a)lmpethl(lue COu.rcellois Interroge, une n uance 
do reproche dana la \'olx : 

- Vo111 ne p&rlea Ja.m&ia de notre vUlace dan& votre 
~·~? ... 

- b t.-œ Qu'il a"•t aignal~ t. l'at~nuon dee foulea? A 
pan l'al>W Mahieu, il noua temble .. . 

- ldon 01011. il ne a}' pa.91e, en effet. rien d 'f'XU'll<)rdJ. 
D&lre, 11\&U ft>UI pourrie% d:tt, tout de mme. qu1l 1 pouue 
des ch&Ot(l!ar& 

- R-'O~ça. 

- Eh bltn, œ:.. a ~ voici une t.-ent&lne d"&n· 
nilN. u 1 a w tout d abord ldc&r Orulne qui a debu:.é ea 
1908, que voua avts ent<:ndu a la Mol'.lll81e, qui a chan~ 
lonJtemps • J Opéra dt Paris et qui, l"t'\'Onu à Oouroel*, 
a N quelquœ tltves . ln"'1euo.nts. 

- !n errei.. Claudel, p&r exemple, est sorti de choZ luJ. 
- li a d~bu~. celul·là, en 1923 et V'OUS sa~z quel ch~ 

mtn u a rait. ~ pula Il >. a eu Delrnat'che - Jolie cam~re 
&1111111, poa vrai? Et pUUI li y a les tout nouveaux: Oharies 
Goc1lro1d, qui vll'nt de remporter le proml1>r prtx d'excel· 
ll"llœ au Qo!\S('rvato1re de Charleroi et dont la V<>IJC rai>
pe!le cur!•u.sement cel'.e d'Ans&eau; René Oobbe, prem!or 
J;>rtx de chant ... 

- Rem&rqua.ble, en erre!. 
- P!tlll remarquable eDOOre qu'on ne le croirait : car 

Drulnto tia t rommla a.:x chemins de fer, Claudel t1&1t 
ln5l1Wt<:ur O«lll'Old Œt cIJ<Ore surveillant aua l.èltphooe._ 
Gobbc lnatltut.eur et Dclmarche. auJ<>uro'bu1 a la Monnaie, 
• !ait cloul.lc O\", toua ae aont r~ a Courcelles mie
- qui manque vn.;ment de thé6tre lynque ou Ils auraient 
'PU ll'OUTer d es excmplrs - et touS ces calllards n'anltnt 
q oe des IOll!ra ro:t 11.nllW. S'ont-1!4 paa e~ rema.nr•a.bl•. 
comm• voua q t"'? Et mime admlrablea da volonté? 

- Voua a•~ ralaon. Et notre pzette le dll'L 

A KNOCKE·ZOUTE Descendez au 
1 QUO VADIS 8 

135, Dtruo • Vo bon el bel hôtel Julllet, 4~ cr Aout bO fr 

L'esprit berlinoia 

L'!"'l>nt tx-ntuob, al partlcu~r •t si savourtux au te1DP1 
où WlC! cerla!ne llberte ttcn&!t en AJ!e:nagoe, n 'ta: paa tout 
• fait mort. 1l <Olll• encore oous le JDAn'.eaU. VOICI œ que 
l'oo c:hllchoU aur Ica botùs de la Spree quand on ni bien 
aQr qu1l n)' a aucun pollcltr dans Ica ennrons . 

- Que faul-ll pour prou<er ~·on eu vtruablement 
aryen 1 

- Etre blond romme Hltltr. mince comme Gotrtng, rraod 
comme Goebbels et lo)-al comme Rosenberc. 

De ta m iatqut. dn n. 1ui;e tes. partOUt san! courant Pl r tt 

POSTE VALISE SUGA 775 FRS. 
Etabll&I Honri OTS, la, rue de. Fabrtquoo, 10 Sruxelle• 

Evocatione hiatoriquea 

LE MAILLOT DE BAIN QUI DICTE LA MODE 

IA)t comme ceci: • Cltoren o!l'lciewt. le cl!oyen maire est·il 
Vlatble? - Je n·en ..is rlen, cl:oren ~- A•'ends 
un llùltant, Je '1lls •'<>Ir. ASaled.9-tol. » c·esi alnS1 qu'on par:ai.. 
au moia de mat 1792. 

Ce IODt li. dt& choees qu'on de'\Tait conno.l\re, un :=t so:t 
peu. 1ar1qu·on ae me:e d'e•'OC&llona hlaU>rlquc:s. 

llAFFIXERŒ TŒLE:\10 '-'TOISE - TIRLE.\IO~T 
Exlrea le mcre sc1E-ranc6 en boit.. de l kilo. 

L'agent de police « Knockoia 11 

d le Tour de France 

Le Tour de France qui se court a nooH ~ en ce moment 
donne un reglUI d'aot.ualité l l'aventure l!lll\'ante, qui est 
l'\IOU~ment authentJque, et qui s'est p....tt l Knoeke 
au Mt>ut du mo:s d"aoOt 1g37 donc une dlzal.!'le de Jours 
llp~ les Incident& qui,, a Bordeaux, tmauimn• le cot!.''S 
de la rrande bouc!e et provoqaèrent l'abclndon sensatlo:o
nel dt' 1'6ju;pe belge. 

Un lltttrateur fnnçats. Marcel·E. Oranch«, doM :a ~
nl~re p:oduc~on. • 5 de campacne 1, !h"tt' gal aur la lr"erre. 
a obtfonu le pr'.x Court#U~ U 1 o quelque !Omps, pa.1S&lt 
.. vaeanœs darUI sa villa de Saint ld..,.b:>ld. 

Dell p&rent.s de 14"on étant venus lui taire w!'t', u •oulul 
leur monuer les beautés de la cl>té b<!lie e~ il les promena 
tout au long Jiu littoral J~u'il Knocke. 

A cet endroit, n'ayant pM remarqué qu'à un certain car· 
rerour la circulation était réglée pa.r un &11mt de police, 
U ava.tt tnvolontatremeot franchi le lam<"tx pa...ai;e c'outé. 

Le repré$entant de l'autoritA!, furieux de n'a1olr PllS é\6 
obfl, se mit à le semonœr en flamand. &\CC: force ges'.es à 
l'appul 

Ayant laissé passer l'oraie. Marcel O:'&Ilch°' dttlara au 
prd"'11 de l'o:dre qu~ n'avait pu remarqué u préseme 
et QU11 en éuct b~ excmablt', ét.ant é f1Lnl"T, ~ ajo'; a· 

I 
• Et pu:s, ,oi;.s poomez tout de mfme f'rt plua S'tntil uec 
dt& to.:r..s:a français QU1 nenoent vous rmdre ~·., 1 

A - clt'rnlen mou. l'agent ae cabra. ae drap:i. dlLDS sa 
dllnl~ ollen.ee et r~pond.! tout de 110, mals en trança!5 
cette loia: 

• ~n'.JI. sentU: ai:~ qu., •·ou.s ave: étA! gentils avt'C 
nous dans le T our de PranCt" ? • 

RALLYE S AI NT· HUBEUT, à Genval 
Hbt•l·Re•ta1'rQnt 

MENUS A 1 8 ET 2!1 FRANCS ET A LA CARTE 
Nouvelle OU'ecUon - Teltphone ~ 53.61.21 

Enl• a R d.o. ai coure de l'ém!.""100 d'un lll<'!tcb 1 _ • d !' 
radlophonlque. comme on dit, •~oquant 1a na!Manco de la ...., petit jeu e à-peu-près 
• Mal'S<'Ulalse •: 

- Pan!On mon Urutenant. Je doute fort que monsieur le 
tJa:on p~ vou l't'C<!l"Olr l \:Il<' heure a ,,.i tardh e Je 
Ta!& œpendll,'lt prévenir momleur le -· SI mon ~Ut> 
nant Yt'llt bltn le donner b pclne 1 

La IC~ IC 118M., l S•raabourc, ;,. 2S ma1 17921 
En 'IOllà du strl• ttwaluUon!131re! Laroque R®ctt d• 

Un amauur des rablta do LA Fonla!ne a trouvé, chez 
ttt au~. un vers qu'il déclar~ •'adap:u ad.mira =· 
allri9 la j~ dite Cpar Ikl:rr!I l dt's SOlxante Mille, a 
la !X'n"nne du bourgmestre rét'oq~ ~ LOmtxrlt 

w lttru, a Z.O..~ek, amoché l1'u11 grc11d coup. 

Llsle vtnt IOtlncr • la porte du maJn de Strast>ourc. u "' PETROLE STAR Snuve la che\·elure 
demanda certainement paa • 11 motuleur le baron pouvait J ~ tent r fn . &. rue de$ Bouc.bers 
Jut .taire l'hœncUr de le reœvo1u. Ça • dO 1e paaaer plu- A base d 'huile d e ricin. 
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PLAZA HOTEL 
LE ZOUTE Tél. 616.CS 

M. de Valera et l'Irlande 
Cet excellent M. de Valera, chet de l'Etat de !'Eire, 

<comme on dit oftlclellement depuis que cette Ut britan
nique a obtenu son autonomitl, a<!Journa uan ~ps 
t. Montpamagse et - &MUn-t-on - y c:on1Plra En tout 
eaa. U fiCUra parmi kia cllenta les plus -idua du fam<UX 
café du • D6me », bien connu des rapina. dea modélea et 
de. dames perlpa1ét1clenne. de cet extraordlnll1n! et pu 
trop COlll\opohte quartier 

C'Mt au café du Dôme que M. de Valera nt la connat> 
ance du roma.octer Pierre Benolt. au)Ollrd'bul mmibre de 
l'Académie française et le documenta pour aon Uvn sur 
l'lrla.nd+. la • CballMtt d•.t ~nu 1. 

11!!1 cela procura méme t. Pierre Benolt 1·occu1on d'or· 
pnlkr une de aes plua Joyeuus mraWtcaUona aon aol· 
dta.nt enl('Tement pu Ica llrul·fems .•• 

DEVECO 
Plua de mal$0D& tnAlubrea 
Plua d• rbumatismea 
PIWI de tapi&Ser11!.'1 endommagées 

li, rue de la Bonté, li, Bruxelles. - Téh!phone. 31.18.40 

Comme tout change 1 
En face du D6m• sur le tr0tto1r oppos6 du boui~ 

Montparnasse. c'est un autre abn!U\'01r, le cafe de la 
• Rotonde » ou. durant la llJeITe. tréquenta Trotr.ltl. qui 
s 'y aboOrb•lt en de longuea parues d'écheca avant que ses 
mcn~ea défait.Isle& ne le ti&.~nl expuJser de France. 

Valera. lul aUMI. était déflltl.ste et l'on n'ignore paa que 
eon pnnctPft) lleutenant, Je con.sui Sil' Ro~r CIUIC'ment. ce 
1nnd détraci.eur de notre Etat Indépendant du Congo 
mourut 1ur un 11bt1 bntann:que. pour fa:ta de haute 
U'ah.oon 

A , 1ourd'but, M. de va lera ei<t prés'.dent de la Rtpubbque 
de !"Etre ou la mémoire de M Casernent se trouve tenue 
en vénmuon comme relie d'un hérœ national. 

Ce qu'on appelle l'tvolutlonl ... 

C 'est en •!'let un aèJour tdeal au 

Strand Hôtel - Coq s mer 
C.,ntre Dli;ue. R• mez vos chambreo 

Le plua beau est qu'il n'est pas lrlandaia 
L<' plua beau de lh1"!01re de M de Valera eat que ce 

fondateur de l'Etat d'Irlande n·eat paa né <1&119 la v•rte 
Er;n 11 vit., en e!fet le Jour à New-Yorlt el son père qui 
tta1t Eapagnol, s·appel&!t d Eamon de Valera 

- C est Ju.sttment parer que ie ne s.us ~ Irlandais_ ~ 
clare M d• Valera . que )'aune tant ceti.e lie Je la vota 
d u dohora avec un recul propl<e » 

r.. Aurn<hlen H:tler pourT&lt s·exprtmer en termn à peu 
pn\1 anol011uea en ce qui concerne l'Allemagne 

N «Hl pa.s vrai. qu·au tem1>1 du chauvlnl&ne français, 
les plua ardenr.. cbamptona de la caUM natlonalllte 1 •Pl* 
laient Pu(hesi-Contl ou b•m rnrnre Archdeacon Ce der· 
Iller blm dlff1cUe à pronon<tr en lan1t11t françalM' 

KNOCKE • LE ZOUTE - HOTEL BRISTOL 
Reotaurant 145 0111Je On v manae bien Ptnalon •$ fr 

Hiatoire bruxelloiae 

c·t •li quelquea annH avant la gutrre. La directrice 
d'une école de la vUle avait dea rapport.. plulbt dlll1cilea 
avec aon concler&e. un bra.-e et fidèle servu.eur cependant.. 

Outmase et acœMOlrea d'autos '<STANGÜ >' 
2" ch de Cbarlero~ Brux 31.&a 78 ' ' 

Mala la familiarité encombrante et la mauv~ éducation 
de aon subordonné heur1aient le caractert naturellement 
et profe1.<lonnellement dlltant de la dlrectnce 

Cependant, .sur les conaella de aa digne moitié, Joeepb 
- c'6~lt le nom de ce concJerae - supportait le plua phllo
eophlquement poe.slble la mauvalae humeur de aa patronne. 

Malhtureusement. la patience a dea bornes, mtme cbes 
un oonclerte noo contaminé par lea bolchevistes Un beau 
maun, révolté par un • obMnauon p!ua deucttablt et ptua 
lnJU5te q~ Jamais. selon lw J-llh bau.aa lei épaule. rl 
tourna let lalon.!I era STOmmelant entre aee denta d1~ 
rablet pt.rotes : 

- Madame la Oirectrtce, allez une fol& l la m .... n 'est. 
ce paa. avec toutes vos cuablstoullle&! ... 

Suft'oquée. Incapable de trouvtr un mot pour traduire 
son lndlcoatlon. la dlrectrtce se col.lfa fébrtlem<nl de son 
chapeau •t. d'une traite. se Pl*lplta Vera le cabinet de 
l'échev:n competent. 

- LA mesure eat comb:e lui diWlle : ce ru•.tr• dt con. 
clerlre vient de = dire d'aller l la m. •.. ow. d·aJltr l 
la m 

EUe u oontenta. voua pen.sei b!en. de prononoer la 
prtmlére lettre du mot. 

WATERLOO HORTENSIAS LES f,.AU80UlllQ) 
RESTAURANT PENSION 

a . AYIHUR DIE el'.L.L& YUI: - T•Lf,.HOHI. l&.74.88 
•..CC•At..Jri O'AMOUtL&.&:9 A U tOC01H: AU ...._., n 'IAltTU• 

Paa d'histoires 
Ennemi dea hlstolrea, 1'6chevln. cardant aon eérle~ 

chercha à faire comprendre à la pl&1gnante qu·eue aurait 
tort d'ébruiter un Incident au.s.s1 !Acheux &'étant pa.a6 
&ana i.emoan. le dlt lncldmt n'était. en aomm" hwrullant 
que pour autant qU'<llt YOUil.lt le co1U1dérer conunt tel... 
O conclut en 8Wll'&nl la pauvre dame qu11 serait b!en 
plua diplomaUque de lalliM'r croire au ooopabl• qu'tlle 
n·avaat n•n rntendu • U tal'.ait laisser tomber la . chose. 

Peine perdu•. éloquence tnuule : la dlrectrloe voulait 
une sanction, linon. l'échevin aurait à choisir entre •elle » 
et •luit ... 

r..·trhevtn se décida. bien à contre-oœur. à convoquer le 
coupable se promettant. l part IU!. d'amver l renvoyer 
JtS parti.-. dos à doa . n'était-li paa un dea malt res Ica plua 
adroit& tt les plus fins du barreau bnu:elloia? 

LA RENAUDINE en tubes. 1a plua ancienne det 
colles coll• tout En vente chez toua lea droCU!atu 

L'interrogatoire 
L'khtvln tntemice donc partemellement lt.a lnté~ : 
- Comm•nt est-il poeslble, Joeepb. qu'un braYf tt vie'"' 

sen·1teur comme vous ee oolt lal.5llé aller a des expreak.n.a 
ausal YUlf&lrtl à !'tprd d'une dame? J &I >Talmellt pe.De 
à cro•re. mon ami. œ que Madame m'a rappo!'le, t. ••Oil' 
que •·oua JUl aunez dit. l cette daine et disunsute d•reo
lrtce. d'•ll<r . . à la 1 hcmm • .. 

- A Jn 1 hemm • ? rtpllque. suffoque de oolhe. le 
brave J()81'1>h. Mo~ )'a1 dit l Madame la Olre<:tr1ce d'aller 
A 11 • hemm • Il Mala ça o'tll pas •-rai. Mooaleur l"tcb~ 
vm 1 Je YOUI Jure sur ce que J'ai de plua sacre que Je 
ne aall l<Ulement ~ œ que ça veut cll•e, • htmm » 1 
lA Ytale verllf. MOnalfW J"kbeV\D c'est que Je IW al 
a:mplrment d•t d'aller a la merd~ 1 

- Ah 1 Madame. 11poate aua!tbl l'écllt>•!n. vous le 
\"OYtz bttn quP \.'OUS ""·rz mal compris J Je \·ou.a l'a,-w 
bitn dit que Joseph n'aurait lama:& ét.ë capRble d~ voua 
envoy<r t. la • hemm • 1 .• 

Et, ~ tournant vers Ir runrlf"rlt · 
- Vous pou•·ez vous retlrer. J.,...ph. mals oe dltta plua 

ça non plus t. Madame la Olrectrlct. Ol'la vaut mieux .. 
Pula, avec IOll plua !ID. ooo plua aimable aourlre. Il 
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reooe>dul&lt Jusqu'à la porte de son cabinet, la directrice 
ahuri.., conrondue, t.oumemabôulée ... 

L'echrvin, la dlrectrlœ et Je concierge &<>lit moru de
puis. et c Pourquoi P~ ? t peut donc. sans mériter de re
proeb•. ~Ul1ler cet 6chanWlon autbent.Jque dœ ara•ea 
prN>ccup&tl<llll qui peuvtnt par!ol& troubler - ~ ~ayer 
- 1.. ronctJona aeabtnales dans la bonne ville de Bru
xeUea 

48. ,\V, DE TERVUEREN,petlt h~I de s'.yle à \'endre.oonv. 
pr ~. n. COii!. pr sr. ramtUe ou 2 mmapa. oarace. 

Statiatique 

On• dame T®latlt ttre libre pour profiter à l'aise de• 
<'CC&llON otren.-. dana lœ m1- en vente, pr1& oon mari 
de bien \'OlllO!r a'occuper d .. tro111 enfants. 

- Tu lea prom~neru un peu. d.IW.Ue, et puta voua 
eoQtern. 

- Triol bien 1 dit le papa et la maman a'en rut. Lo,.. 
qu'elle revint. 10n mari lui remit une paae, arrachée d'un 
carnet de poche, où elle put lire : 

- ~uy6 dl'S 1Arme1 - neuf !ois. 
- RattacM de$ cordona de aoullets - tzelte fols. 
- ,\che~ des ballon. - trois par entant. 
- Durœ moyenne dea ballons - 12 secondes. 
- ,\verUM<m•.nl.a de ne point traversor la cbauute 

clDq\larue-n~r 

- ru-r;u d·~1n - clnquantHleU!. 
- ,\palJ6 d.a 111ereu .. - u-ente-<lewt rois. 
- Nombre de Joun ofl !• ~re accep~ra encore ce labeur 

- Uro. 

VILLA L'HORLOGE Rnt1u,.nt AL [SS 1 0 
lt50. chlS de Waterloo 

Sea l"l!pag • rr 22.M et 27 !IO. Grand choix de hora-d·œuvre. 

Quelquea perles 

L& 1 O•nertJ ,\ccldent Flre and LUe Assurance Corpor ... 
llon Ltd 1 oublie quelqutfol& d'ttre arave ; c'eat quand tilt 
d~uvre dea pexl .. dt !tyle c1ana les dépooltlona de témoma 
d'atcldente. En votcl qutlques-unes. cueillies pt.r elle au 
huard: 

- Il K lit llil e.'fon . !fos lnttStms !Ill 80rtalrnt du vtn• 
tre , ~i.Jol.a. U COCllJnUt. à tnu·ailler 

IN esklo paa dtirne de l'antique ?) 

- Le cheval a été bl~; U n'a pas reclamé Jll!Qu'à ce 
Jour. 

- L& remrue dtthre : c J'an!s conduit mon mari l 
l'&beltOt.r •• ) 

<Qu•I mo~. ctt~ frmme.) 
- • tout et qui ne n· trou<e pas. eat exact. 
4.Bel exrmple de ronci.ion.l 
- li a été ttnvol'Sf par un tram en état d'hTesse. 
!Et noua parlona Que le tram n·a paa Ht' conduit à 

l 'amlso.l 
- Quand Il avait à peine déplacé sa <olture, Il stntlt 

une od•ur de brt'.IM et en ouvrant !& capote <? l les Clam. 
m• ont jallU Ill de sorte qu·u a été brûlé au• 10urcll•; 
U a lmmédlatemrnt pris un extmcteur et a pu convaincre 
te t•u. 

ISI aprb c•!a. U n·a,-att pe.s été convaincu. c'est qu·u 
1 aurait mis de la maU\'Dbe \'Olonté.l 

- • •t au" couru c1ana un ~· pour mt la''" ••te 
Wl choc nrneux. 

<Ça doit ttJ'tl un nouveau produltJ 
- L'OU\Tltr manipulai; d<S peaux de bftes mortn. 

LE SAVOY Souper dansant après i.. spectacl .. 
Peu1.a et cn.nds salon. pour banquets 
47, Boulevard de Waterloo, 47 

OSTENDE • HOTEL WELLL~GTON 
LE ~us BEAU COIN ,.AC! AUX 9AINS n AU KU"SA.At. 
SON JltESTAURANT RtPUTt A LA CA"TE ET A PRIX f'IXC 

C AV!C PLATS AU CHOIX) - TllUtASS! UNIQUI! 
SERVICE l:T OUA~ITl 

Pension de famille 

On d.l.9cut.alt café. 
- Faire du café, d.laalt un pensionnaire. e.st \!lia opéra. 

tlon délicate. 
Pendant qu'U donnait MS eapllcat!on.. la patrnnne da 

l'é\&h!bument etalt en:~ ... 
- IJl 1 TO;JS TOU, Madame ! NO\a TOUdrlona uae bonDa 

i-e de café. 
-~b!ent 
- Et aana ctllcorée l 
- sana chlcorœ ? 
- OUI, nacttment, .. na ch:CO:'te l 
- Pu m&ne un peu ? 
- Pu le plua peUt peu 1 
- Voua voulez donc boire d• l'eau chaude alora, Yes-

aleun 1 

KAYAKS PUNNY. - Clémont. PIONNIER llANOÉS 
Neufs - Occ&11lons - Acc•"301rts U 

CREDIT 103, rue du Proar~ 103, Bruxelles. Tél. : 17.64.89 

Poésie géographique 

~ Camtu% <en de Racine • c i.. Cille de M"1<>5 et de 
"-•lphae t a+U lnsp1.~ l'auteur d"S •tn ~<"O'J.S? Peut.
Etre, bien qulls aient un atna pl'1~t humc:'lltlqu• Q:.lOI 
qu'U m soit, tes \'Oie! : 
Mon i*re était Turr!pmo,._ 
Ma m~re eta1t Cortonaclnc. 
Ma aœur aln~e est Paanbl11t!Jle, 
Ma soeur cadette est BiZOntlne .. 
Moi Je auts Pontéplscopol.s 1 <bla) 

Et enoore: 
Une Jeune Ponote. 
Epousant un Dunois .. 
Eurent un fils Bou~lole, 
Un second Ruthénol.S, 
Un tro1s1èmt ,\gathol.'J, 
Un autre Piscénoi.s. 
Un dernier Bltterro:s 1 ... 

Ou tnfin: 
S1 tu n'étal.S pe.s Mon';lltenn•, 
J~ t~ Y<>Ud.rais Ebrotclen:::.. .... 
Je me \'OUc!raa Mlrapcse rn 1 
Sois donc fière d ét:e I•!&-ieMr. 
Car Je ne suts pas FUxem: 
J'umrrai.s une Ci.sttrlenne, 
SI j'étal.S Ca!troeonténtn !. .. 

Vous voyez qull y a de quoi e'amuarr lnnocemmer.t, 
quand on ne sait PM quoi raire lr.s Jouto dr pluie 1 ... 

SIRIUS Bullet chaud et froid renommé. 
Jollt1 a&l!tt p• n'unions et banque:s 

!14 Bd. Ad. Max. Nord. p• ancien• combattants et soclét~. 

Histoire de rire 

Hltlrr veut me:tre un trrmrs aux ~kmellcs querelles 
du Sa~rcloce et d• l'Emp.re Il df:~e. l Rome. Rudolf 
H..., "'" Ututtr.ant. a\Oc mission d c &Hani;•r ça t. 

Le l•ndtmain. wukl 1eqraph • . c Pape ~.lre aa 
part1 nationa.1..soc.iahstl' .. • 

- lnsuf!U1ant. déclare Hitler, qui envole Gotbbe:S en 
ronron. 

Nouvnu sttccé$ : le Pape ae c<m\ crtlt au clmluanlsme 
allemand. 
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L. De Smet Votre Chemisier 
~1. RUE AU BEURRE 

- ~ ce pas clopinant, noua n'avanoons suère 1 s'ex
clame le Fuhrer. 

Et Ooerlni. paré de son plu.s trtnaant untrorme, tst 
prl6 d'u.&er de ses charmes. 

Nou.s dlrom mW!e qu'il en abusa : quelques heures après 
10n arrivée, un message triomphal pal'Y\Dt à la Wllhelm
ai.ruae : 

c L& tlatt me va - Le Vatican brtlle - Pape c sutctdé 1. 
1'otte Satnt.-Pere Hermann. 1 

GISTOUX HOTEL DF.8 BUISSOS!a'I'S - Confort.. 

::T• 10 •. Chez l'Père Marius ~h:~e:i:i.; 
Reportage 

On conf~render venu da.na une v\l!e pour écla.ire-r œr
t&lnl point.> d'écon<mi:e poll\lque, avait dit aux Journa
&~es qut étaient venus l'èOOUtf'r: 

- J'ai encore plu.stelll'$ endrolte à vlllltM dans la ttflon, 
je youa pne donc. pour ne d.llntnuer en rten nnlkrêt tle 
mes autres conférences, de ne pas pub:lcr oelle-<:I . 

.Le lendemain. u tut dans les aazettes locales : 
c M. Blot a donné hier aolr une excet:cnte conférence à 

la aal!e de I& Mai.son cGllUJlunale. Il & m&:heureusement 
dit dea ch~ qul ne peuvent ttre lmPrlm~ • 

Le père Courtin à Wépion 

S.. apktalltà, S>m1lllt l'anclenne tradtllon 1 
Son menu à ~ rr comme Il la cane __ 

Deux hiatoire. allemandea 
Sav•'Z-VOUS pourquoi lonqu'IJ va au ht'àtre, le Führer 

w mtt t.OUJours au premier rang ? 
Panie qu'atnsl U est bien atlr d'avoir le peuple derrière 

lut 1 
? ? ? 

On vieil Allemand très croyant meurt. Son tus fait pas
aer une notice nécrologique daru; Ica Joumnux, notice qui 
"" ttrmlne par la formule cl~•IQU• : c Pr1!'7. pour Ernst 
Muller, r&pl)('h! par Dteu dnng un mond• mellleur. 1 

Il e.•t arrêté le lendemain pour avoir critiqué lt$ rondl
tlnns d• vie dans le rea1n1e nallonal«>Cbllsle. 

LE ZINC Boel< de Koeult>tra. a Ir. t .25, débité par 
procédé IDMit l ••. ru• Henri Maus. n . 

Un moyen ingénieux 
L& aane "" passe dans un parc de Londne. 
Cwte et D< •rothy brtllent du dtatr d• &!l\ otr •t ce sol

dat é<loloala qui se promrne. IA·bu, devant ellea, a un 
pantalon. En a-t.-11 un ? N'en a+ll pna? Elin •·oudra1ent 
bien savoir Mals comment ? Tout à coup, Dorot.hy se 
frnppe le Iront : 

- J'&l une Idée, dl~lle. Je connn18 un moyen qui ne 
~t manquer de réu.sslr avec un Ec""'81a. Va vit<, dé
J>M.'<·le, et quand tu seras à quelqura p11& devant lui. 
lai .... ton•- un larthing ~ndant qu'il "" bt\1,_,..ra pour 
1" ramn..,...r • .k- re&anleral et le dtml cc q·ie J'ai vu. 

Clllie trouçe en effet lldêe tx~cllent•• EU,• Mte le P8-" 
et. ayant Mp&asé l"Ecœoai.. lalMe IOmbl'r eon larthlni 
Comm• c'était p!i\"U, l'E<ao!a!a se bal- pour le ra-
1:1UWer 

Dorothy regarde de tous ses )"CWC. roug1 t ~:mn• U con
Tltnt, pouMe un tlmlde c o cksr 1 > pu!s cm à 1'<lD ami<' : 
c CIMlf' ... lai!!• tombf"r u 1ronne, ça vaut ça '• 

BELLE AURORE 1, place ~ Manyrs 
Menu.s a 1~20-30 tr. 

\ 
,._HBI~-~~ 

Un bock 
avec M. le baron Horta 

A propos des embellissements 
de Bruxelles 

L'ALBERTINE TIRAILLEE 

Ceci n'e!l pe. le t.!t.re d'une suite de Marcel Proust, 
comme on acralt t.t>nt<'J de le croire, ma.J.& b:en le th6me 
de dlscu."'ll?ns qui continuent à ae pourswwe au 111Jet de 
l'emplacem•nt de la lameu.se blb!!ot.beque. -icrë que 
M. Balthazar, mlntatre des Tr&•·aux J'Ublics, a !&Jt ravoir, 
une f():.$ pour toutea. que :...a l«l'&JJl$ du Jardin .Boc&wque 
étalent c:b<Aala 

Ayant en'nldu plus:ours ICX'.S de cl<>c:he déjà, doot oeJUI 
de M . Mal:ait et de M. Uppens. J'ai cru qu'ùJ'.<n-·er 
M. le b&roo Horta srralt • la IC>is mettre le point llnal 
à cette enquête <t recudlHr un avis entre ooœ penlnent .. 

Et la premltte qu!SUon que ,..., posée à M. Horta rut 
pour M\Olr a'll a\'ail l'lmprf'Mton que le chOllt 11.x~ pu 
M. Ballha&ar el.tlt lm!vOCllble. 

- Je n'en &al& pa.!I plu.s q~e vous. me dit M. Horta Mala 
oe que Je aal•, c'œt qu 11 exl.lt.e une loi, fort ancienne et 
tort oubli«. qui p..-.i-e 1... conditiom de la "'PNo du 
Jardin Botavlqu• par l Etat, Or, une des oondlt.lona de 
cette !'('!)!'\..,., e'N>t qu'on ne modlfler& rlen à l'aiopect 
e..senL1el dea bàtlnwnt4 ~l<IB!Ant& S'il en est alrud, l < 'flO. 
lion dt l'Albel"t.IM aur l'aire des serres du Botanique ne 
serait pas encore ohO•e tatte 1 1"' baron s'arrête un tn.sl&nt 
e:. ... "" k' aou.nre déoabu~ d'un Belge oonatttuUonnel 
d"a\'ant 1914 · • li est 11'111 que les lois. aujounlbuL n·em
berrauent p:u. 'bt&ueoup l<S llOU•ernan:.a 1 ... 

- Quant à la 'alror m~ de ce chOu. pounult ~{. 
Horta. on P<'Ut SlilS bt..i:<T declarff qu'il est mau.....ie. tout 
comme ce?ul C:u .Monl..dllt'Aru. auquel oo a d'alll<!un r. 
ooncé 

1 n n':r a qu'Un 90!11 ll'JTalII ooovenab!e. c"eet C""lul de 
rancten Qboervatolre aujotlrdlm! muustere d., l'AiJ'lcul
'.\ltt. ~ terrain n·nt pas trop rxigu. comme oo ""' l'a 

l obJec•~. '! a aep« mille m~trea carrés D ller&lt ;ris &116 
de 1'11\.eu' .... eo 07proc>nlro0t.. paN!ttm1.1 l'a1œue de 1'.ùtzO. 
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PROPRE! 
L A propreté interne du moteur dépend surcout de 

l'huile. N'oubhez pas que la plupart des lubrifiants 
se décomposent rapidement à la chaleur cc à la vitesse : 
ils encras~ent le moteur de calamine, dépôts gommeux, 
etc. Or un moteur cncra~sé est un moteur FREINE. 

Pu1s9u'il vous faut un moteur propre, adoptez 
.Mobilo1l, sans hésiter : c'est la seule huile débarrassée 
totalement de tout élément indésirable, par Je fameux 
procédé Clearosol. Elle garde votre moteur propre, tout 
en graissant d'une façon absolument parfaite. 

Fa1tcs-cn faire encore le plein aujourd'hui même. 

PROCÉDÉ CLEAROSOL 

t• fient)e mot~ur ff\OPRE. carde, le moteur JEU NE .. 
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BRASSEUR 82, rue du Midi 
<prta BOURSE> 
Tti.b11 : 11.1184 

Bas pour Varices - Bandai es Herniaires 
Ceintures Médicales et V estimeataires 

- Ezkldlon ~Jnlll'll • dts ord<>•nallCO mtdlCOlu 

nomJe Jwiqu'à la rue Potasm; le coQt de cette op6ratloo 
n'aurait n<n d·tcra•u>t. Sana doute, on a to~rf que 1"érlge, 
à l'!nt.eraectlon du boulevard Bischoff&heam et de la 
rue .Royale, un tl't's vaste bulldlllg dont l'expropriation 
serait ;.mpo.-..'llblc aujourd'hui. MA.f&ré cela, en red..-nt 
le tramway, en "'IOUchan~ :e decor e1 mfm~ en con.ser
vant un C<lrt&ln nombre d'arores. Il y a moym d"Utll!.!er 
ce terrain de l&çon • obtenir une ~Uvt 1p'.endkle : 
J'AJbe:-une "' p~t dans l'axe du bouln-ard Bot&nlque 
prolon&e par les bouleT&rda d'Amer1 et Uopold n. afin 
de tlÉCX>Un1r, •u~là de 1·a11œ œnlrale du p..rc de K.,... 
kelbefi, la basilique oouronnant la crfte ad\'erae de t& 
val!éc de la SMne. • 

- lA Fol et la Sè1tnce se contemplM'lt, du nord au sud 
de la c9pl1Ale7 

- Même aa.na f)O<l'ul~r ce symbole, Il y a d""4 ~• projet 
ceci de tout A fait tnt~..-ant, qu'en l'adopt&nt on plr.ce 
ta btbllothéqu(\ dan.• l'a.~e d'une F&llde vole publ;que. 
Or. cela fllt lndL!pell&:1.ble. Presque tous le. l1"&l1ds monu· 
menta du monde IO!lt pl""'5 comme cela. et ~e à Bru· 
xell.,., le Palala de Justice et l't!ghse S&tn~Marl.e obé!s
.. nt A cê'.te lol Si l'Ol1! dt!<axez un monument. vous le 
ratez.. Inutllt't cl<! dire que !'Albertine, ~ au Mont.
des-Art.a ou au llo:ftlllque. serait comp!~trment dt"8.X.ée! 

• De plus. on n'a pao songe que les Sl"J'1U du Botanique 
ont été constrult<a pour le Jardin. Elles l'Ont à AOn echelle; 
t.andiS que le& dlmcn.nons plus \'&St.es de la blbltotMque ris
quent de &Al<?r tout Ir Jardin ... • 

- Mal<! prect.atnwnt, c~ serres du BotAnlque ne aont 
pa.s dana l'axe de la rue Royale; e:. me.ne elles a<>nt quel· 
que peu en ctmt.......W C<"Pt'ndant, on a·acro!'d• à en pm. 
clamer lP. mâ1~e ? 

- On a otnl6 à ce detaut en etabll&sant .e. pern .. ser
tts qui menai:rnt un a•ant-plan et ront oublier que le m~ 
n 1mtnt principat fSl dans un b&.>-lond Dana le cas qui 
nous occupe, l'énomw mu..e de l'Alberttne aura l'air d'•in 
"1laan pA~ cubique ~aré lA, au Jonc d'une rnu>de vote 
publique. p<U' la nl'gl srnce d'un gioant dL•tllllt ... • 

BOIS DES REVES 
OTTIGNIES 

CANOTAGE · NATATION · DANCING 
RESTAURANT 

J éléphonc : Ottignies 1288 

NOUS REVENONS AU MONT-DES-ARTS." 
- Le Mont.-d<!ol-Art4, a!!lrme le baron Horta. cela fait 

cimetière. Oooald6rtt en aol, cotte mott.I de IA!tTe est fort 
la~. 

• Lorlqu•on l'a oonçue et n:kut~. on ~ 1·..n pu du 
r.out rendu complA! qu·on ~t du coup toute l'ordon
nance de la pl&oe Roya.Je. que la prm:lml·~ de œ gnuid 
""JlM'e non bàU a alngu]Jèremeot rapct!Mtt. L'ancienne 
Mootacne de la Cour, pu "°" ftroi<~ -e. &erv&lt 
opportun6rnent ce d«>or s1 noble. Par &W<'llm, la Montal(n& 
de la Cour m&.lnlA!nalt la tour dt l'H6'<' de Ville dana 
sa perspectJ..,. Et. cela était 1ndl$p<"n.'8ble, pan:e qu'une 
tour qu'on [.eO!e perd une ~ ll"rtt• de SIL puWB.nc& 
et de aoo ,!an ... On ne peut donc vrabntnt pas louer ce 
que l'on a falt là, U y a trenlA! IJl&. C'est pourquGI U fau· 
<Irait tttabllr ranclenne Montagne de la Cour, ce qal n em· 
pécherait PM de coruierver un peu de verdure. d.an.s le bu. 

Le propre del archt'Oct.e&, c'est d'avolr l'~atlon c~ 
métrique Le t.ran Horta pœatde c~e imagua\lon au 
plus bau~ decré. Mals il a aUMI un K:la étoDDant de 
la qntbw. Il pouJ'8'.Pt pu oe:.i.e com.'dtntlon rm remar
quable : 

- Bruxellel. vWe décou.sue et, t. bt'Atlooup d'~rds, 
m~oc:rement dotff de la nature, a cependant reçu du 
ciel un appréciable avantage e&thetlque: c'e•t une ville en 
deux plana; aon plateau supéneur 0$\ llm!té par une 
arfle qui court de derrlère le Pa!lW de Justiee J113Qu't. 
satnU>-l\u.rte. et en contre.QG.s de laqucl!e •'è!end un très 
beol.u p&norama Mal5 ce pe.DOl'&ma n ·tat 1n~nl!ll&nt qu . ., 
condllloa de ne PM ftre p.spillé. J'enlA!ndl par là que, pour 
lat donMr '<>UIA! 1a v&!ear, 11 faut n'y dOIUler ao:él que 
p&r del le!Vll'ftl et ménai<r un &\'&Ilt-p:&n. De eea !tt>f
tres. ~lie de la Plaœ du Oongrës <lit la œle:ux ~li~ 
.,.,,., cete. cul.mtnante, de la Place P:ielattt. li ne m., parait 
pu n/oot.-i~ d·e-n maintenir une P.ll('e ~yale: oecl. Je 
le répet<'. POIJ'C<' que l'on n·ou"re pu une plae« enclœe, 
comme ocll<"-1", sur Wl vaste \1de qu1 l'annlhCe; mats 
aUM~ parce que ces renêtres panoromlquet, fpl&ant bréchet 
dana Wl mur &rmant une cret.e. no dol~nt pu être trop 
nombreu•es. et qu'au rurplus. celle qul utsté au Mont-dt'$
Art.a n'& pu la P<"npect:ve COn\'tnat>lc, 

- Mata n'y avait-il PM dam le pro)e\ prlmlti.t. qui n.. 
aembl&lt let un.s p~ des aut.rea mlllées et blbllothèquee. 
te rra. avantace de lia conctntratlon ~~ par CG:lléquer.~ 
de la oommod1te? 

- A quoi bon? r.pœte ;e baron Hort.:l li n)' a r.en qui 
nwae au tourisme p:us que cet:e o:.nœntraUOn. Le vibiteur, 
ayant trop à \'Olt d'un coup dan• un me.ne bàLlmtnt. éll· 
mine un.- bonne partie des œu •1'<'S ou dtoo cur!061ta qu'U 
aurait ~n~ pour le lendemain. al 1•Ues ava1ent ét6 
situées &tllcuni. Et là-<1=. comme Il eiit d1• règle qu~ le 
tourtste n'&lmf' pu à re:oumtt d,u,. d<'6 moftumen:s déJà 
v1&1·~& a~·ant l'lmP""""'°"' d avoir mun~as;n6 l«.Nletltlel. 
·1~ c~ent déCMlll><' l't &On or a ve<: lui .. 

- c r.st l>ltn vnu Aua:t les Italiens. qui son~ i;tns avt
sff. ont-lia presque partovt ~enulf leura rhea-d'œu\Te 
aux quatre <'Otna d• leurs ..Wes d'art! 

- 8:n ooncl\l&IOD. ,..,,,..oo M Horta Il faut tlolimer l'Al
bertlne. n ne pt'Ut êttt question de la raccorder A la Place 
du Mua~. QUI en peT<lral\ du coup Aa qu.6tude feuttte. aon 
gn.nd lllence noble du plus pur XVIIIe •lecle ... 

- Je eaJa que voua etes l'antenne du proJetpadmdnun 

ET LA JONCTION 

- Je ala que voua êtea l'&ut.t' ., du pro)et de Gare 
ceotra:e. Oommmt se pril!ell~n. ce:~ i;a.-.. qul uc: te 
pu annoe la C'tll"ltdl!é des Bruxello!.s? 

Le b&rOn HOl't4 prmd Slll' ao:> bUre:IU l't:Mce de la 
o.,.. ~ntn:e Ot bAument aura ta r°""" d'un triangle 
ses C'6Ws t n .....,.,, garnis d échoppes, lt'lon la <cn~ptlon 
qui a d~Jà tt~ mi..e en œu>Te au Palala des neaa.~·Ari. 
D y aura trot• ~"'~: un $0US·sol. un cnt.re-aol et un roz
de-<:hau&W; l 'un dea anales atrua du bAtlm1·n1 ll!"ra coupé 
pe.r U1\8 rue, qui ferll passage couvert d'un coté à l'autre 
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du bltlmt'nt; li 1 • là uœ ~. qui ~t.er'& 

an sain de t- Wl<t commodl" &ppriclable.
Insldi~t, Je dfm&nde: 
- En quoi cons'..rullez-VOllS?._ 
- Bè&Uc<J\ll> de \1 tz'aiœ, un peu de Pierre ec... d11 

bétMf, •• 
- Du b61onl Q~I l'ftllement, cher MonsleurJ Et ne 1'0IJa 

al-Je pe.a ent<"oou. Jadl&. eo une oonférellce tne remal'
qual>le, ra:re du Wlon un proce$, qui m'a. paro cl<'çla4f, 

pa.re<> qu'U ClOl'Te"l)Ollda.lt à mon eecret désir? Et prut-œ 
r&Jre quelque cllOOO de propre .. ,~ :... betœ, 1t1b8:.&nee 

lll:em&Uonale. c pd~ • - Ame, toujoUn , .,_ panout 
ll&ITllle à ellt-mbn• eo sa la.ldeur, retractalre t. la. p&UOe. 
~ 11'.W~t l la. cneo? 

Le bar'OO Ran& • met l rtre. 
- n ~ •Tal. dlt-U. que .1e ~ 1e l*al1. Mals 1a 
~ et la. bouu.\ du mèt;er de rarchl_,e, c·- de 
na:ommoder toujoun.. L'a.n:hltecte "" fait pe.a aeulemeot 
dea p::&.o6; U pw11> a vie a w-er aoo pla.o. .. 

Des ooo~ar>oN - que ,le ~ d'all!eura - m'obll
cent .. me .ll'rv1r du béton. Je m'y ns:cne... ~ voua 
\errez qlll' j'en &I cooçu une ueillosaUoo llOU\'elle qui, ,le 
l'espère. dlsslmulera 1 .. lmperfectJona de ce matmau.-

- Qu'- .. d>re? 
- Sourrrerz que j'e.., 11a.r<1e le secret.. Ce ne sera pa.. pour 

lonatA!mP6. oa.r lai IZa\'aux vont bon mWl. MM. Wauo
qu~ outlau, F'nP.nclumont: VO>la trois noms d 'IIl8én>eura 
qu i foot honneur t. la oorpora!JOll. Si neo ne 1 .. am!t~ 
tlb tx.ttrom lei reoo:'dll ambt1c&in.s. et. dam ll'O:a ana. on 
Inaugure , c;., ttra une belle revanche sur un demi· 
ciêcle de \~. Cu, VOUI avez que le projet QU'M ex~ 
cule est. le llalsltme quJ &lt ~e aoum:s aux Bnlxello:.1; 
Je ]lftllller, qui tut celui ~ Brund, ~t une IOUC!ure 
èlrft:U. Nord..Mldl. avœ l~ _. li!>! ~ ~ •• 
Nœ ~ - a'l'Olr ln'l'e:l" :e t"rme urt>anl.slnl>, caon-. 
U<ent 1A chose et la pnUql.lalmt rudemen~ blen .• 

Le baron Hor1a c laudator tempons actl • croit nk.,. 
Mire d'appuy~r: Et m~o. dcpUJ.s quarante aru qu·on a 
IDTenu.\ le mol, OO a d~ de prat:quer )a ch-. A 
Bruxellea, qui dtvtrnt une •111" très laide, chacun blt.lt 
eeloc !a plue pêtutan1.. rantal.>ie. 
-Lea~m 
- Ill 80Dt Jcn<i>!et. et placél en des endroit.. ou k'ur 

pn:.wnœ eat un crime. Ne perdez pas de vue que !<'Il gratt&
c:el n""° y<>rl<llla ld'a.U:cura iJOUl>és et ta:sant en11N11b:e> 
eont ~ v~rtlableoi IDUm, a"ec quatn! côtes aemblablement 
OUl'réo. .Mals 1 .. b111lc11n11Z donl OO nous affublt n'ont que 
deWt façadea. Loa cô~ nua qu'ils exhlbent aont de véri
t.ablfs bormm. 

- li m l!vldrnt que deo Immeubles de cette lmpc>r. 
lanœ, dépa&s!t.nt le ~ de la coœ:TUctlon PT1î'tt. leur 
ltJ!e eL leun proportlona demu.ent tire ttcb par la loi • 

- D aUt&nt plua q:ic la VCle de Bruxelles n'a ctina iou: 
c«! qu'une ~-~ llmltœ. Elle do't \'Ivre ..: pour 
•1'tTll, e:k doit comtrulre en bauteur. E~ doit \'Ivre. e> 
~ t. Ct't dfet de nombniw: et prrsganu tm;>6'..a. 
Autant de rabooa pour d61anner devant le û:y oc~r. 
L'Elat aeul peu1 ln:..'n"elllr et SU10D mettre !e bola. - ce 
qUI llèl'lltt "1l oorHre lndJcatJon d"Une tendance d•vant Ja.. 
quelle U faut btcn a lnclmer, u pourra.Il tlxer une lérte dt 
ca.oons eath6t1qun qUI n'aura.lent rien d'lml)<'raUt, blm 
entendu, mala qil.I empilober&lmt ~ t!lllaldl-.nMli. 
d'une lml)l'U(l«>oe trop manifeste ... 

- D •Ot., P'll' U<'tnp;P, Interdit d 'abimer !'Avenue 
Loui.... admln.bl<'ll1Cl'I~ de6.'!l.nèe • l'f'poque, et pro!ona~ 
par un bOll qut eat un clle!-<l'œuvre •.. 

- Oo talM!t dœ ob~M'œuv,..,, J.W.. qUADd l\ttbcullsme 
ftalt encore Inconnu au dle'Jaonal."e. Ttmo.tn le Parla 
d'Ha=man. Mals POUr l'édllltt, en son tanps. on n'a 
pe.a coosul1'- tout ~ monde a. iart e. à t:a,...,.; on a u.,. 
~ clsna la o«:urtW. aTf'C cco '°"' ~-

UN DERNIER POINT 

OeC.t<' 1'1!!11\arq~ m'amfoe • -r au b&roo Hor.& UD11 
demlére ciuestJon. Cœnment concevOl.r, eo maum de 

POUR 25 PRANC& 
Voici de quoi éj>ater ... ~ttun de • Povca-1 

Pu f .. C'est Je mena l %.S lnnc. qal -a ~ 
en plus do meno l lS fnlnCll, H Globe, le fameu 
rutav.n.u\ du 5, Plaee R<>1ale. enU~mnenl ftno>ré 
a!J>ll qu'on sait. 

( 

Homard enltn mayonnatu (JU gra-). 
Soù Colbert°" lleuftflr• rzso vramm.,J. 
Œu/1 cocotte Pmooi.rd•M. 
Vo au Vent de Voladle 1U11enc•. 

) &crevù•u cù Mn il l'Amtrlcct,,., 
Av Caoiar lllllouol. 

clwlz \ w~ de Pot<Jn ~ •. 

( 

Tnnte cù la UIH BeU. .V ... ,.,... Olt 

Grenol>l« 
TDTil'le tnl.l/t Mawm. 
!'C>r.14U$ a= ~ettei d'OJt~. 

( l'tgeon>Ua11 .,, Co.unole. 
bperge1 "4 lllll1ftu 4 la "amanû. 

\ 
RO(flt01l cù Vea1< Arden11<111t 
Une grtllaü: bau/, ••011. porc ou mou-

"" I cllotz ' 

ton. 
Poulet cù grain Crapaudine 12 CQUoerlJJ 
Bu/let froid 1alade de .sat•on 

I Quart d.e Poulard.e au riz Sauct 1uprlme 
Côte d.e VeaM •autre champlQnoM. 

\ :~!Io;;'~':;,, d.eT~~:,.~;'1a1Ue. 

Cr~ du 01~ 
Ananas d.e1 11,,. au K1uc1I... 

P4l'""'1e "" CllAteau 
Compotei 
F'nl!U tû la SaüOn ou hoonagu 

CA \''E PIJQl:E. - BIERFS ARTOIS. 

Emplaeemeot ·~clal pour H""- 1 •;,,w,,. .. .,~ ..... ...,.,..,...,.,,,.., .. ,.._ .. w., .. ~• .. ...,.,,,.., .. w,. .. ,. .. - .. -.,. .. -.--.. ,,. .. -...,r"t1o11-...., .... ,., .. --.,..,,J 

cranda t.r&>'llUX comme ceux que l'on vient d'entreprendre, 
la politique de direct.ion et le r<<'l"Jtemen~ des anis,es? 

- Lors du fameux eoncoul'IJ e 1 A bcr!tn.e, ttPond mon 
lnt.ttlocu:eur, j'a; refusé de ln r pa -ile du Jury. On a\'&lt 
annonce un concours d'ldè<' P.IS bei.oin d'explications bien 
IOOiU"' Mals. par une sm:iu~~.c con rndJcUon, on ex!~ce.l.t 
en même l.ell\Jl6 un pla.n. Un plan? Pourquoi un pl:ln, quand 
on dtmande une Idée? - Pour le voler, al d avtntme, li y & 

profit. Charognards pas mor;s. Et du coup. lœ aM.J.stes 
eoncurrents se trouvaient oolncta. Ou b.•n 11$ Una.ent une 
ld~e san& plan. •t, dans ce cas. on leUr d1"alt: c'est Incom
plet! Ou Ils llY!'llient le plan rt l~dtt et. alon. on leur 
pttll&l: Je p:an. 

- E:o résumé. cœciu: M Horta. Je .sui.. parban d 'Un 
ooncou.-s eol.tt <Lx a.."Ch!tectes Îlotolrta Uldcmnloés au pt'éa
lab~ <!e leur tra'l'all. ~ oblli3tolrcmen• POW' le IKen 
cl"! la nation 

- OUi. ma~ 1t> choix d~ arehit«:les? 
- Dl bien. mon ch,,,., !~ Jeu°"" <!AN = d!JC. P'Jl.oQU'fl 

faut faire pla.ce aux jel!Ile$, eera1en• d~b au poli de 
leurs a.ssoctauon.s; et œ oeratt Justlool 

LA CAUDALE. 
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PROPOS D'EVE 
Plaiairs médiocrea 

Cette JJ<tltt !tatl"" balniaire ut incurabltmtnt • pla1e 
de famtllt • rt 1 pt"tit trou pc.s cher •· Vou.t co,ma1s.se2 
le •• ;re, A c6U dt• ele•U.1 familles du i-aP•, qi.1 li onl 
kur lkmeure tl ~1. st tUts sont • ""'' por drJ llnu d'afle<> 
tl<m tt d"oblloa1ioru m1'tutUt• auz 1141..,-d1 de 1 tndrOlt, nt 
•~ mlltnt .(laht ouz tovnst~J et ne c 1ortrnt • qui!-- han 
..,mm, Il 11 a la cl1e>1Ule d,. villa1 I01.iu '' dt• lllli.u. 
C /let1ttlt modutt: /a11ullt1 dt protust1'ri, dt Ptlll• com. 
muÇ<>ntl, d·"1•1"wt•; cm.pl<! ù rttra1tts: Vlt'llt• nnu 
au.rm.«nitr par l~ traicul dt rannte, esptrarrt ~t re/arre un 
1'"" dt •a11U morale ri ph~slqut. grilct 4 l'aeyotne, a 
l'1ade, d qu•l11ut• boni litrtl qut lf!Ur feront oubl·tr un 
in.ttont la ~ol1tudc. irnt situation précaire rt l'a 'IQ'OtS-'t dt 
l'at.•?11r; petitu bQurgtol!tS tn qultc ct'atrnturt, dttltues 
à bon marcht rt nnintf".f d'un mari trulgr.tJtant QU."on i•oft 
nr;;ir 4 ChtlJJUt week<nd, J>C}Tteur dt nzas dt f!lc/lt; O>I· 
t lQU,s rourllsanu qui, mode>tt fartunt faJte, a~11nt OCflkis 
1rr1e c coquette c-Ula » .. c!ta.uf/t.nt av solell leu.r• rh1i1.ma
t tvnu. rn re.,,auaat fn~n:blnn~nt ~'-' JOUrnut1 d'1itt 
plUé brillant outOUT du porto dt lln dt tovr 

Pcr.,,,,ntl mll10CTt, tt i:ui ftrott fuir, n'ttait la 1plen· 
ckur du lieu On a bit" eua11t dt gah>anhtr la Jtatiai< 
Dt llm1dtJ euab publlctt<llTt! ont été ttnU1 De1 ambi
tt~. des chimt'riquu, ont rtvt lk modern11ation, de calf,. 
nos, que ••1Nt1 Ttntat•t•e• désastreu.,. qui n'ont Jtrlll 
(lu'a ditrvlre un ptu du channt dt l't11dro·t L'andalence 
de,s habttanb qui. t'JlJ 'C:tulen.t bien gagntr QUl'!/~S SOU.$ 
pour old<'r 4 pauer 1'/1!1-.r. st soucient peu d·une /orlunt 
a=s•ée au 1"1.r d• l~" aius. ou de com,Plallanc's fu7r'es 
1'4' euz lntolirabltJ, la >.luaüon g1o7Top~ dt l tr.dro:t. 
t r.f.n, QUi rend fmpouable le Jll•• iltmentalre con/r;,t -
auto, tau cowante - dtcour"'ltnt t'fte IQ • anl....,tt1'ra •· 

Et le rei:t ~Ul"9t marin " e<>ntente d'ltre 11<rtout un 
f ini de panaat que lu tourutu, auz plUJ ~ouz 1aun, 
tnt'Ghisltnl. entre dtur l/altauz: awaritions fUgltttt3 lft 
geru preu~1 a/Jumt•J, <'Ourant ver.t ltt. e..rcur1ion1 tndf· 
auee" 1JOr lu guldn Le crtpuscule et la dernitrt vedette 
r endent le pa111 a •n torpeur ... 

Est--ce 4 dtre qu'au"·tm echo des d 1-1tract1on-1 cftadlnts n'ii 
arrirt? Que non. Le c111t'ma outn ••• riartts, dtuz fotJ J>CI' 
"maint. Lt1 /llmJ Il 1ont 1r'ntrab!e• tt l'tlectricitt porfo11 
dt/a llar.tt Ml!LJ la Jt1'•tst< ~·11 1"t•ip tt, tt i.. tttillu en 
cor/Jt. tt le• man111 retra1ltJ - tù en onl '"' bien d'au1ru "" "'°""' cû ltur1 lo'>q1 t'O)tagt• - •t dilasunl, IOIU 
• 'donner, d Ct, dhiatJSJtment modtt1't. 

.\fais Il 11 a pire. Il li a "'• trouf'<I dt clla>1sonnler1 (Ill 
iont tOU& • IÜ ,\fontm<Jrtrt •). On Imagine 1an1 rittne la 
1JG•t'TtU, la ba"~" du répertoire dt Ct1 maJhtureuz, ratt1 
du col' conc', 1nrapabltr au malcllanceuz. BI pour1an1, on 
accourt en foule A eu 1lance1: lt• 114turtù, cur/eiu, gour· 
mand•. qui •• font a1n11 une piltre ldit dti rila1#11 dt la 
v•/le Et lu to•rhlt• lno<'CUl'él, aoidt1 dt roi.ptr la "'°"~ 
ton~ cù leur1 rM>dt!ltt' va.ca11et1 

c·nt al>1JI qu'httr fol tté lt ttmoln d·unt ri<tllt tcftie 
CUiez J)nlbl• U~ mfit'rablt trnupt ... tountlt Ol>tlit 
011"°""1 IC>n ""''""• ~ 1 knlqi.e IO!lt rfg Vlllagt était 
comble dts /'ourerlt•• Mt PoTltr L.t rpttt•clt "'"'"' '°" 
Cl)krt lamtntabl<' IU 001'1o!Jertes lt1 JJ/MS tcu/ÜS Il;"" 
dater.t auz nlal1trf<J I& plus tccruronlri, çuond O•tlqu• 
tourtsU• lapagr11.ri. vtnu• d'u"e vlllt 004int ~rtnl l~ 
entrl-t CtJ /Url'!nt nuuttf.t dts rires h11ulrantt, dtl brorard 
d vor.x haute, dts tntr"11ptlcm1. un 1ans...,1ènt. unt in•olenr 
1an1 t.tCZHt. Ct.J ll~ga"t' Il! condsd~altrrt romm~ dn 9ou 
1ats. Tant d Il bl111 qv'1&n da ma!M1.rtuz pllrtt, bo/ocù, 

malnrtnt, hort ~ hd . l'lftTPcila unt ... .u: ~- .JTll}Ontu 
,;run.tt ftmmt1 d• la bandt • • Ehl la JJ<lfle dame, c'esl 
Oienttlt /lnl, ltr chichis1 i'iOUI 1ammt• la J)<Jllr gagner 
Mire btftl'Ck/ • - • Et naus. rtpondlt '"'"' lléflancs 1•1,,_ 
t.trpellt't, ''°"" avonJ payé no• placeil Nau• pout'ons fair• 
ce QU< nous 1o0ulon.s! • Ce fut un tumulr. attreuz, cha
CUI\ rirenant parla pour l'i.n ou fouir• clan. Par la faute 
d'u"" bande dt snob1 qui at'alC11t ctdt à la f!lu gtOl:ntTe 
"°''"": lt trlm•"he lacilt '"' 1tn tntourage mid:ocre. Il 
fatllrl JI aliOtl' une tTaie baga..,.e El J>Ol'rta1tl, eu t:'
gants, ~• dilUlatJ. /t l<J ami.a tntendu llCIQICn•. ri la /l'l 
d·v,. dina de club, tenir d<J Jrn)pos A tairt, COftlm< on. 
dit, rougir ~ ~ 1ingt ..• 

Auom""'e dt b"'it, ttourd:r. un ,,.... llontnist, f'al (IUttU 
la 14llt hculeuu rt tn/umle CBa·t, au d(hor1, la null la 
plus purt. un cttl fJf'Ofond, clouté de pnanttl 1C1ntlllantu: 
un 11lence atvln QUt mtublclt . 1nn1 l• troubltr, lt roucou
l~mrnt del 1•0'11lt1 '1lT le. ca.lloru F.t fodrur Incroyable· 
mtnt 1uait d" 7JTOlrlt• m•mnr1 qu'a chau//'tl. tout le 
tour, le •oltil dt 1u ·Vet 

BVE. 

M1
"• de la Bruyère Saint-Jean 

Prof- "' utro~ " : ' iue 
Con.JoUlt •n d• 9 • 20 b. u. O.• du Commuce CPasaap 
Harachl, Brux, T 11.~968. hfta frtiitr •ocre horooccpe. 
Etude ocnaonn•lle 6cr1te à la l?'O.!n Trane auw par correap, 

Lea vacances citadines 

Pendant qu'une pnrt:e de rhumanU~ prend df'I \'&cancea 
et ae beladl' • tmml lés prés et lei boli • comme <litaient 
les poe~ d<!caden:.S. le reste... r~ en vUle. c·est b.en 
tnate. mals ce n'eat pas une rallon p()Ur ae eounir de 
cmdrea et por\tr un cmce. c·est poorqual U 1 a ~ ~lè
i&n<e cltad ne d'ttt r.:e ron•lmt al!W b.m A ttl:es qui 
prennent drs n.canus tardITee qu'à cc!:cs qat e-mploitr.t. 
les leurs • visiter des \illts etn1nt•~""· 

Ce tont de cellflt-1! que nous nous OCCUl"'rons plug par!i· 
rullfmtnt aujourd'hui. Et d'abOrd, donnana quelques «>n· 
sella généraux 

1• Ce n'ut P<I• parce que 1·ou• etea • 1'6trangcr qu'il 
raut voua abstenir de porter dee ~·. meme &l mus avez 
lbkb1tudt d·auer Jambes nues dam voire propre Yllle. Lea 
baa QUt ron fi.li aujoW'dbW ne tont pu Wl<! rene : toUt 
)Ult< une depeme 

:r A-1 rellSlle que .o:t une ptl'IDaJK:IU, P<"*'Z qu 'lm 
Joll chapeau la mettra encore mlew< en nlc.r. Ne parlez 
i-a de votre confort; •·ous n·a,.e% q~'à lt cboWr leser. Ce 
tont dee lemmu qut se promtD<"Dt &&na bu et aaN chapeau 
qu'oo dJt : • NatUttll<"mm< ce .Ont de& etrancereos: • 

3• Ce n'est ~ parce que •·oua ttfll en rnya&t que voua 
pouve% aller partout en chandail et en Ju~ culot.te. 1-
robea d 'aujourd hut ne tiennenL pea une telle pl&« dans lea 
vall.see que vaua ne pu~iez gll18er une robe habUlée daJlCI 
la vOtrt 

r... coutun~ra on< d'allleurs crff d<"S enacmb!es pour l'été 
qui tont l'dmlrablN en voya,e. Il 1 a de Ll kcles: le 
tallleur, ou renoemble veste e: robe. On vo!t mo1111 JOunnt 
l'ememble ~et manier.a, pattt que ce!a lait un ,fteme:1t 
dt plus a m•tttt clans la vati.e. 

tm!c un peu d1~nlos!:e on peut eo<r.blner pl:u."1ra 
~!lette• avtt q~lques eltINnts Par tx<'D>PI• pour b vll'e. 
un ta1Ueur rooe l'i un• robe nottt Voua porttrtt la Test<! •·1 taJlleur avec la robe. AlkMoUS •Ur uno plage crue? 

tailleur sera pc1rfaat pour les !lu"S au cAalno. \'ous porte
<> la JU~ avtc un bain de soleil !once et la veste sur uno 

robe cl~~ 
Mata Il 7 a le rrave chllPllre del aorttea du aolr. 
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Le Couturier Serge 
conun..., a ooldtt - ~ Bau .. 
CoDture, robee, manwaux, ta.illeu.n, eza.. 
.. mbJes Yaleur 600 à 1,500 fr. à partir 
de 100 FRASCS; ... """"" Haule Nou
ftaute, aolerlts, laln-.es Yaleur 50 à 
150 l'r<lnct, à part ir de 10 tranca le m~ltt. 

H, Oba..- d'lxellee. H. 

L'élégance en voyage 

..... mode, non aénéraillée d'ailleurs, des robel courtee, 
pour le aolr e.st ext.rémcmern commode en voyace. Elle 
pem~t de n'avotr qu·uM ~le toUett.e babUI~ pour les 
"1.. tt pour le lhM tre IÀ P,fleore le tailleur voua rendra 
de &randa urvlees. 

Voua pouaz avo:r un taU:eur de ao:e fo~ tzèa .oore. 
Mala pour qu'U put,.... rttllement voua ltnlr le IOlr 
romme l'~mtdl U voua faudra deux Ju- : une lon&Ue 
tt une courte. Pour !H blouata n·en parlons pu. Il en 
faut toujOUl'I plwneurs D'atlleurs avec lœ tallleura habWèS, 
on peut n'avoir que de simples aUet.s. en saUn pour l'aprês
mldl, en lamr pour le aoir. Mals fuyez comme la peste 
le.s C<>r>ai"6 b&ul.œ..eolell tn lamé q~ quelque• femmes 
a'obisUn<'llt à porur. Le bfttn-d"'50lell ne va qu'avec le 
ohort ou la Jupe de place et encore! • Il est toU\'ent pour 
INaU(OUI) dans les apectaclea atru~ta q~ t.ant de plages 
DOUi oflnmt. 

si vous ne \'oulez pu emport<'!' ~ JuPlll. U faut voua 
rèOliner à porter pour l'opffl>.mld1 un taWeur extrtmemeot 
babillé On voiu en offre d'atll~ qui aont ravtM&Dta. 
Leur seul dHaut est leur pnx. Mau; ceci reprde aurtout 
le man 1 ~ sont les tailleurs en ê<ofle à cravat• C'est une 
modr qu'on &\-aJt déjà lanete 11 1 a quelqt;e tempo, ma.la qui 
repr.nd. al nous œoos dtre, du po!I de la béte La ao:e à 
crante est un :IS51.I ad.'Illrable A la roa aoupl<! et ayant 
d• la c troue • . Elle est ~. •!le tanbe bi•n tlle ne 
.. fro1- pu Et quelle camm• de dessina tl de colons eue 
r.oua orrre l L'an dernier now prèfér".oD$ i.. d~ns eacbe
mtre C.·tte année ~ eont lea cravates à ralœ qul règnent. 
LN Anglall portent les coulrurs de leur club sur leur cra
nte. A quoi rtmeront lea c:oultur1 de llOI! rob<-41 ? Mals cela 
n'a pu IP'&nde lmpol"'..atl<'e : Il aufflt que 1<!9 trlntea IOleDl 
~ul.anlfS. et le.s cllspao"loaa )ol'.es 

LES PRALUŒS DR (( POTOMAC )) 
De la aoie à la laine 

R~e de 
Namur.49 

Mal oomme on falt d ~ cra\'ates en laine, oa a tait auss.1. 
ci. l&illeun en tluu a cra•ate de laine C'est llt'lt~tre 
molna .tdutaant que la ao:•. ma..s c·œt bion )oil aUSSl. 
Naturell=ent. U n'est pu qu..uon de fair• a1Dll d-. taU
.,,.Jl'I babilles. La cravate de l•IM est une cravat .. c !lpOn •· 
Le tailleur de lame lk cravate se.na ttre abeolument sport, 
n'• pltia de m.:se P8uo! lflll heure& du eolr, 

L& ataal la rayure domine. On l'emploie tn long, en 
lari!e et en travers. On en ratt des chtnona. brer on la 
clllopoot de mule laçoiu tout.. plus Jolies 1.. unea que tes 
autrea. Mata st «lWI n·auœ pu la tvelteaae d'Unt aylpblde. 
mt!lft.voua de.a rayurea boruiont&lea! 

Us cran:.._~ noua offrent leun combln&laons 
de colo:'.a •~fa et doux Pa<;rquo: :es t!Mus tcooa&.a onU
nairea ne ao:tt·!ls Jama:s aussi Jo!.ls q..:e \ea Uuua l crava
te& 7 Enfin r.•·ec cett<- mode voilà une l ·.cunt c:omb.k
Nous pourrons enr.n porttr ce.s ~ ~ulsant.6 que 
nous avlona a.;.mtt ~ur ~ C'ravat~.s de noe mari.a 

Enfin lts cravate.s c hport • aont souvent orn~ d'tmbl~ 
m,. sportifs C'est POUTQU<>I. nou. aurons dea tallleura aux 
coa!rura •'lv<!e ~s de t~i.co d<! ch•vaux.. de ~~l!a lt•T.ers. 
4" cl'Ol&!S de sou ou de toU& les emb!èmea nautiqu• dcot 
cm a llM et ab<l.W. 

OFFRE EXCEPTIONNELLE 475 frs .. ,..... ...... --.m. • 
ePORT sr TOT4CJ-- 80k 'fl-..... UR.11 

Dôm( des f>al\(S .:·~::. 
89. M&rehtraux-Herbee crue Gal. st-HubertJ. T. 12.~.1s 

L'éternel tricot 

A•ec 1·~, ao TOlt l'e"enlr .ur les plages, clana les eam. 
pari-. 1111' la moniaene et dana ie. balla <M tous i .. 
bOtela. 1.. lnfattcabilll 11100!~ qui aemblmt voulo.r 
vêtir de l&1n• toute leur famille et quelques autrœ pel'liOD
o.- encor<, e. pour qui un beau pay~e ne a"apprecla 
qu'en comptant de.a ma.llles. Le plua curieux. c'eet que cette 
manie du tricot s·~ à toutes les claœes de la llOClété.. 
Il n'œt pu ~ femme qui n'emporte un tr:<'OI. dans .a 
m&ll• de vac:ar>œs. Tr+. aouvent, elle n')' to\lclttra P<I-' de 
t.out l'é~ mals ent\n elle 1·empo:ie. o·au·re:i tr.rotrnt 
partou;. en IOUtes occa.llOOa, ne IAcbant leur U1rot q~e 
pour ae mettno à table et encore!. .. Les rœultata "°"' 
quelqueroll Jol!s, ma.la plus eouvent enwre cal.am:tteux. 
Que dlleur°" ll8&.<;ées &Ur un pull-over qui œt l.rop largl) 
ou trop étroit. qui n<1 va avt>e aucune robe <car &ait-on en 
Julllet ce que l'on portera en octobre?) et qu'on t.nlra. 
par donner à molllJI qu·on n'en fuse un cblfCon t pousa!tre 
ou un coussin pour le chat Quant aux costwnes ou a~x 
robe. trlootœ. ml~ quand lla aont ré~ ce qui est 
rare. l:S aont genér&1"'*1t dé:nodes à vant d l:re fm;s. 
Le pire, c'œt que la trlco~ n• sera pu ru<'rie de M 
man e pour cela et M l'e'm'ttrra pu tant dbnrres per
dues QU elle aurait pu al bien employer à r t'(llrder les 
nuacea ac poursuivre dana le ciel ou les vagura léclter le 
sable de la pla41e. 

i:.. ~ul tncot qui aurait • ral8on d'être en •~cances, 
c'eat le ma :Ilot de bain r111 t la main. ~fata c'e.st là encore 
un ouvrace avec qUI on a b.ftl des débolnlS 1' c:ootume 
ea1 rtnén.'.M1.ent ravluant quand Il n·a pu enc .re vu 
l't1'U ~ qu'U est moUlll~ c'est une aut re affaire Le 
drame du maUlot de ba .na qui a'èlarilt à l'rau et dkoune 
ce qu11 devrait cacher, eot un drame quoUd10n ou bord de 
I& mer 

81 voua tenez à votre nlrt Mademoiselle. ne lui t.rtrotez 
pu un •llp. même s'tl voua le demande à 1enoux. Vous 
avtt n uf chances sur dtx de le rendre rldicu:e tt de rous 
en ri ..... un ennemi mortel 

ÈVE ses cetntWl'll et souneza vous donneront 
une ailhouette Impeccable, Ut-< ll!;ne so.;
ple et Jeune. - 142. rua do t'1andre. 

Histoire idiote 

- t..i-cc que tu at.s ce que c'est qu'Un conare 
- OUiçt. 

Innocence 

Paupe.u entre dans un maaaaln pour acheter du thè. 
- ~nt rrammea de thé, a'U voiu plait.. 
- Qutl ~ madame dèllle-t-ellet Rwae? Chlno!s? 

Ceylan? 
- Je voudra!A. dit Paupau avec un rav1-Qt .eourtre, le 

melll•·Jr tN' dansant. 
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T ill. , ' E ' ranqu 1te •. . . pargne .•.. 
et Argent de suite 

8Ut almple &la'nAture, au taux de 3 p. c. l toua souacrli> 
teura d'Une police d'aMurance vie mixte dont le capital : 
Al ~ra pt,yé a 1·~ en eaa de 'lie à l'expiration du terme 

ou bien 
B> ~ra IMMEDIATE!lfENT pAy6 • l'hi!rltltr déslrnt! préa

l&blemem par l'auurl •n eu de d~a de celukl. 
~traite hwreuse, tranquillité morale et confort !mm~ 

•'Ous sont oll'trl~ par 

SOBELGECODE, s.a. 
Capital : 1.500.000 fran<a 

BUREAUX TOUS LES JOURS 
. BRUXELLES : 18. AVE.'<U!! ROOŒR 

ANVERS 
22, rue dl'S Tann•urs. 22 
lundl, mercrtdt, ~ndttdi 

X 310,69 

X lU&.71 

L 'angélus du touriste 

LIEGE 
Il, rue de la Ca.squette 

toua lea J<>urs 
X ~59 

A dlX htur.. du IOlr tn pltln orate. doux automr>bl
llatfll de sexe dl!!érent, d""'tud•nt d'W>e \'Oltur. 111110ufOtt 
l l& i>orte d'Une aaberge de monuicnt, dt.na un \"11lage 
aavoyard. L'Mte le6 arr~'t IW' le "ull et i..ir déc:l&rt 
qu,1 eat dans 1'1Inpoaalb11Jt' de lea Jos•r. Tout est pris; 
U n·y a mfme plu.. de place sur le blll&rd. Les nouv .. ux 
manh se lamentent. L'au1>err11te, à la fin, oe 1&1sse 
'mouvoir, 

Exeu.84'?. leur dit-Il. SI vo"' m• promtt~ de n'en rien 
dlre à penionne, Je val.a !Achtr do voua tirer d'embarras. 
Voua voyez là, Juste en face, notre vleU!e /'illu. J'en suis 
J.t be<:eau.oacrlstaln. C'est dire quo j'en al la clé. Vous 
pou~ vous Jnslallor ta.nt bltn QUe mal d&na la tribune 
d'orsu•. à condition. bien tntendu. que l'on nt aoupçonne 
p&a votre presence. Et demaln maUn, \'0\13 tlltttz à 
l'a~be. 

MarcM oonclu. Le monsieur pa!e royal<mont cette hos
pitalité ~ tonune. Maa à cinq hturta du maun, voilà 
que Jea clochea .. mettent en branle, meillant tou~ le 
Ylll•ee. 

- Qu·~ que c'eat que .. charlva,J? boulonne rau
l><'tT.ate. en ~ !rott~t les Yt'UX Marle, dit-li à sa ser

Yantf!. alln \·oU' ce q~\ .ae ~ 
L& nue sort et re•~ent quolquts mlnut"1! aprk. 
- Monsieur. déclare-t.-ello. c'est ll'S O'lX'S de 1''-hae qui 

eonnent pour avoir de 1'"'"1 chaude et leur caM au lait. 

VOLETS 
REPARATIONS 

Une inju1tics 

JALOUSIES • STORES HINDOUS 
J. VAN HUYNEOHEM ET FILS 
1~1. rue Jourdan - T~: 37.28.3~ 

Un Amtr!C&Jn v'~talt notre bonrui \1lle de Bruxelles. n 
arnva d~"atl~ la ~:ue équestre de Uopold o. che!~'œuvre 
de V!llÇOt!.e. 

- Q-"1 ea:..ie qui est Juc:M !A-Il&& aur te en. ·1 dleval? 
d ""'1anda+!l à l'a!Dl be:ge qui le CWdalt. 

- Oommentl Voua rut le recannalM<s pu? C"Ut uo. 
po:d u. nottt '1'&nd roll Celu1 QUI a fait la Belclque oe 
qu ·eu. est a\l)Ourd'hu11 

- TUt! tUtl tu~! !1t l'~C&ln d'Un atr de b!Ame. c·
inal ça! c· .. t tre& mali Char1er auw un .. Ul homme dea 
jll)errauona de tout un peuplai 

Humour anglais 

Sermon : 
Le llUUUr - Je regarde a"ec Joie devant mol tom °"' 

•1sag1>s brillanta de. 
Quatre-Vlnet-trota d.<mr1 a'emp~t de eortlr leur hou· 

pette à poudre de leur 1Acochc. 

LES PRALINES DE (( POTOMAC )) 

Propriety 

Rue de 
Namur, tl 

o,,,. un cercle. aux Indes. les dames ne aant admlst• 
que dt.na un pctli pa\1llon, à l'entrée. Un Jour, tm -mbre 
(l()mmJt l'llld!scrétJOQ d'y amen•r sa ma!t.resse. P:oteeia. 
tlOllS dea autra nwnbtts auprès du 8'Cl'é:a!tt. Le lend&
matn, ce!uki fit atllchcr au bar ru"' su1n.nt : 

• llft'Mleuni ks membru aont p.-:és de s·aœ=1r d'Ul
trodW... leur maltrease au CA"rcl•, à moins que .. ue-ct ne 
se trouve e•re la femme d'url autre membre.> 

Rouillés ... 

Après un loni cMma1e. un petit artisan & enfin trouv' 
du travail. li amve ~1. déballe 6<'6 ouWs. 

- Da .ont fameusement rowllés, vous savez 1 dit Io 
patron. 

- Oui. répond ~emcnt l'artJ.san, et œ n'eat. PU toutl 
C'est ma PQéle à trlre qu'U faudrait \'Oii' ! 

Révolution dans l'industrie du bas 

Les b'4 • M:nUJe • lancent 1<ur d~re ctUUon, • MJ
retUc Apana •. lx\& fin. torsle>n apécla!e et ne 1e taehant, 
abeolument. Pll4 • la plwo. Sol;de et d'urle ttts grande OOC• 
Ple&s<!. li ~ vendu dans 104 malSOns dœlt nous \Oua OOl:l· 
nerons 11>' adrelaN 

Pour le croe: l!:Utbl!aementl W. Mansour, 451. avenuo 
Lowse, Uléphone : 48 2U9. 

Ruse 
Nouvelltment mru1éc, RMlne n'est pas encore tr"3 calt\<I 

dans l'an de rteonnaltre la bonne >'Olaille, mals el~ ren. 
dra1t de& potntl à Shc·rlock Holmt's l)O".lr la ruoe. La miel 
chez le ma.rchAnd ~ , 

- Je voudraa deux pouleta p!Ut()t durs. C't.&t pour tt:l\'t'l' 
à la caaserole. 

- Voici ce qu'il \"OUS raut. d:t le marchand, enchanU! de 
se débQrrucr de ses bt:tcs coriaces. 

- Et C<'U.~<l 7 dit Ros.lne. 
- Ceu.~·là ne vous com"\endron! pas : Ils tombcro:lt to::t 
~ su1:e m pltcu. 

- J'o.t chllngtl d\d..._., rllon,oJe Rosale Dfclde~nt, J• 
veux des poultta à rôtir. Donntz-mol les deux qui aont trop 
tendree. .. 

TISSUS DE LUXE 
Compris? 

«NOS CHJFFOl"S » 
Coupes soldees • 38, rue Gretry 

n y avait dans !'Antichambre, chez k• Smlt. un" 
coll~tlon de Journaux IJ.lustrta d., tres ancienne da~. 
gra~ux tt malproptta . . M~ smn., \'Ofa.'lt les yeux d'Uri 
r-•U ur d:t" ~ nra ce ttpugnant tas de papl<'I', t>:pllqu<1 
nrtmmt: 

- J., ne aa:a pourcr.:ot on a mis là res reruè. ollt'S de
\T&~:it ecre • la cu:stne c .,.,. pour dls!.....tre la bOrule ~ 
dlmaD<'lle. !Iles sont aala. parce qu'il y des annéee qu .,Jk'a 
sen·tnt. 

- !:!. la bonn• aime de relire tOU)ou,,; 13 :nCmt ehoae? 
- Oh oull c'rJlt tou)oUnl la même col!ect:on, ma1' C<I 

n 'est pas toujours lA mo!mc bvnne. 

' 
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Hiatoire nuie 
Un Jnn::e Alltmand a dkldé d 'en ! inlr avec la vle. D 

tft>te de aempo"'1nner, u.ns 1uccà. Il ae pend, ans 1110-
cè&. Il saute par la len~tre. sans suce~. 

Un 1rand detue de 1..cuons d 'assaut traver8e Berlin. 
Cela lui donne une or1a1nale Idée de suicide. D ae 1!1Ne a u 
premier rana et Il crie : c A bas les nazis! A be.a lea naz:al1 

Le premier rc'&lmcnt p&111e aana rum lul dl.n. Il one de 
plll.9 belle. Le aec<>nd reelment ne prele pu davantaae at-
1.entlon t. aea cris &édltleux. 

Pourtant qn i>eUl mo~ s'approche de lui et lut dlt: 
- AttenUOn' Ne cnes pl111 : c A b"4 les naz:.a. li 1 en 

a un clan. if' tml.slème rtsutl'nt.. 1 

Gymnases de Jardin 
Trop vrai 

A. VAN NECK 
S7• GRA..-;D8ABW~ 

On act..ur c4l~bre en Amérique : Denm&n 'IbOllll*>D
étan adnure 1unout pour :e reausme de aon Jeu, Il venait 
de cl'Hr un rOlo qui faisait aalle comble 1<>111 les aoln, t. 
Nt'W·York, c·e1r11t celui de !Oncle Jœ dans une plke qui 
ret raçait !ce mCPura campagnardes du New-Hampehlre 

Le.a éehoe de aa 11o:re étalent parvenue J~ue dana un. 
terme lointau1e de cet Etat " bien que le lernuer décida 
de faire le voyau 1>0ur admirer ce phénomene de l'art 
th~trtJ. 

A la lin dune reprtuntauon un muid r.umulte ae pro
duialt ' la ao:tk c·tta.1 le fermier quJ reclamall t. srand-1 
cr1.1 10D &r&mt : 

- Je peux. •D"r ,. cbe:z mol toua les Joun et pou.r nen 
encore burlalt·ll 1 

- Jamal&, dit O,,,,man 'Ib~n on ne m·a fait pl111 
beau compllment.. 

[/llllliil 
Joies simples 

-Tu t><·lt~ mon v~ux. ? 
-Oui. J'ai mal aux pieds 
- Chance d• aouuen 
-Ob' noo ! Je tiens à œue != de chauautt 
- Par coquctterte ? 
- Non 1 Ecoute. fo vals tOIU te dlre : Ma lemme eJI 

nne tète l~tre. En c<-tte aalaon. par exemple, tlle -
!Dut IOID temps au aolartum a lllrter en cal~ de b<.ln 
~!on fils rate ~• ua:nros ma nue est lnsupportabl., tt 
finira oammt a mM Vo:.tu oana œa scull.en. Je n au· 
ra:a plus n..n au monde, 

- ' ??? 

Tu n• comp""1\<U pas ? Non ? ~. au moment n•' 
le lea 6te. le 110lr 1 L'lnl1nte beamude ! Les dlVlnea pan. 
10unea' 

Pour lea commerçant., 

Loo b«llea 111 lla'•>na de maiU\IUI se font pas J Van 
dezande, 140-141>. avenue P1...'"MlD i-harller. - Ttl :ie 10.11 

L'autre aon 

Dans nn cnnd cor de cbaase 
Un IOl bœ Tlllt un Jour se lc&er 
Il ~ d~t c S par un bout Je - · 
Je l>O'~rral bien. par l'autre me wu 

~ p:eds. 1 
Mo... U eut osu c~r. •·11C11c... n.1na .srori.. 
Dieu' que le 1011 du boa • t ..-.aie au tcad du car. 

~~~~~~~~~~~~~~~~-

1 --~~~~~~~-t 
TOURISME EN FRANCE 

REDUCTION 4Q ~o 
Carte spéciale, francs belges 25. en ven te : 

WAGONS-LITS / / COOK 
BRUXELLES : 17, pl. d• Brouck~re; Od Magasins 

c Au Bon Marche 1 Ré d• Pi•1 "'" 

Enfant précoce 

Une .iew:ie !ll!e pua&lt aoo dern!cr examen pour lit 
Uttt de pb.armade:uie. Elle ~t l'epreuve haut la main. 

Le père. tout b.euttw: de o. br:Uant multat permit à aa 
chtre entant de formuler un cUsir, peu unporto lfQUel; Il 
êta1t t. l'avance acrorc!é. 

- Je veux me maner. 
- Entendu. dJt Je père. oa eet le llftnt~ ? 
Lo martace se fit et six mol& aprM. Papa éta!t un b.eu

reux rrand-père. 
Deux ans après, le bébé se promtnalt avte Bon·Papa. 
- Attenllon à ce boubou, dit le Jrand~re: Il peurralt 

le faire bobo. 
- Je n·a1 pas peur de ce chien. U ne me fera pa.s de 

mal. repond le g1l11Ull. 

- Viena par 1c1. votlà un teur.teu!. 
- Quelle tdtt d'appeler cela un teu!-teul: c·esi une m~ 

tocyclett.e. d:t le cam:n. 
- Attenuon au pe.sga.se let un lUUMUl:I Vil passer. 
- Voua -ltz ça un tuut-tuut, S.:m·P- ; mals ça 

s'appelle une locomou;·e. 
- M&J.S dlt Bon-Papa. où doue u-tu appris tous ces ter· 

mN IAV&nl.S? 
- Vous oublitt. Bon·Papa, que j'ai fait trol.s mol.s d'Un!· 

venilé 1 

L!& PRALINES OE (( POTOMAC )) 

Une conduite infâme 

Rut de 
Namur. 49 

O..wc &mJ$ ae trouvent bruaquement ntz à noz 
- Tiens? Bonjour vieux• 1: y a IonatempS qu'on ne 

a'eat plus •'U Que ta;s..tu maintenant? 
- J exp:oa .. 1.,. remm.,. mon cber Je les tais tran ·1er 

comme des tS<Ola•es Je la bat.a Je les nl!ame le O'ftnd.> 
leur •l'l•nt pllls le les r dehors dam un tel t•at qi.e 
leurs proches meme. ne les m:onnal.!S"..nt plua. 

L'ami t!All de;·enu :out pâle. D eut un ges:e de recul 
tt 1~rta • 

- Vu-<~I Tu es lg:noblt! 
- Ten rais pas J a! monté un lnaUtut de beauté qui 

rnarehe adJntrablement.. 

Voua pouvez maigrir 

dlt le Dr Rob. Samuel dans aon ln~re...nnt Uvre qui 
\'OUI 1tta adressé iJ'&tu!tement sur simple demande faite 
aux Laboratoires Cosmoe. &S boUI. Maurice Lemonnier, 
Bruxelles. <Rayon X.l 

Complot 

Di ,. _.,. nomm .. pene::e dar.s un restaurant tm chlc 
et 1e dlnie droit nD le maitre d'b6:el 

- VolCl \'Ulil francs, Je YOUdrals • 
- Mo<weu" ff\lt qu'on lut rtlel'Ve UM table 
- on non• non•.. Justément le contraire. . Je nis 

arrtve-r ici d.ans qu-e~ques muiutca avec un<J Jeunt- f~mme. 
Je \Oudrals que •·oua me dts.ea a!on qua ui:nes Jeo :ables 
.001 déjà retenues. 
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A UJOURD 'H U I ----------. 
MATINEE ET SOIR.EK DANSANTES AVEO LE 

MERVEILLEUX ORCHESTRE DE DANSE DE 

BETTY OLDER 
au CHALET DES ROSSIGNOLS <Bruxelles) 
Bot. cü 14 Cambre - lfnlr~e par l'ao:Jenue Louue 

Soiu lei Pergolai /leunei 

Cri du coeur 

Oa tr<>l.We dans lm m~<>lrel de Mme d'Abrantès la 
pet.lte hlaoire que \'ok:! : 

o.m un étab~t de balnl. un médecin entend 
la1-r quelqu'un dans la œbUle ad.lacente. En aortant.. 
IM deux •OIS!na se ren<aotrent: le médec:ui •'Olt un 
~ de 8!z Pleda. et taJll~ en al.bitte. 

R l'aborde et IUJ dlt : 
- Mon&eur. Je suis mMecU1 ; a·u m 'eat l>tttnla de vous 

dODJler un oonseu. prenea r&rde a votre toWt. cela ne 
p&ralt rien et pourtant elle est d"une mauviWe natUtt. 

- Ab 1 monsieur, que me dli-vou.s Il. Je me porU! 
à merveille. 

E.'t, en a'en allant. l'homme lll'Olnmela : 
- Voilà un médecin sans client quJ aen.lt bien heureux 

de a'eo procurer. 
Quelques mOIS plu.s tard. le docteur ttvlnt dana la même 

ltatloo thermale et 8" rappe]& le tou-.ir. Comme sa 

t&Ule le rendait remarquable. Il en d•mand& des nou\'el!es 
a u p.rçoo. 

- Ab 1 ouJ, Mons.leur X •• Noua .. ,"Oil& IU qu'U était 
mort. la eemame dernltre. 

- n W. mort. m&la d• quoi ' 
-Oa nous a d.Jt d'une~ de poitrine. 
Et OOn1s&rt de s·éc:r~r. malc'tt lui : 
- Dl bren, •-otlà des cluiete qui font plaWr à un mé

dtoeln. 

BOULANGERIE ROSSEELS LEITENS 
PATISSERIE 

8uccessew-: Théo VAN KERKHOVE 33 32 37 
19-31 . avenue de la Chevalerie. Téltph. : • • 

Pdtisstrle utra·/lne, au bturrt naturtl, garanti. 
Petits four1, dc11trt• - Bticottu pour malade• 

BJJfclallU de laru1 au nu:re et flan•. Ltvrt d dOmtcae. 

Hiatoire américaine 

Une dame oe ~te dalla lea b~ d'un Jouma1 
pour 1 t&lre ~r une annonl'• 

- Je d<!&1re me procurer un homma de peine, dit~ 
à l'•mployé du premier CW•het . V•uUloz noter qu"ll d"'7& 
po:Ur le chAJ'bon. en hiver. 90igntt 1.. t~. balayer !a 
n•Jae. tondre le garon. an-oo-. le Jt.rdut, aotaner les 
plants. aurvelller !es enf&n<a, lavor la l'&i&.1e:i., be.layer le 
devant d• l& mlll$0D. taire l•.! comml.Mlona et. en générsl, 
accomplir tous les trav&we du m•nace. Ce que Je veux. en 
r6'umé, c'm un homme quJ aolt touJou" à la main et prêt 
à tout. n doit être eobre, dlirne d• confiance, bien de sa 
penonne ... 

- Pardon, madame, vous vous êtes trom~ de gul
chet. Les &nnODCe$ m&trlmonlnlar. c'Mt au numéro 7. 

Ll!:8 PRALINES DE (( POTOMAC )) 
Réception filiale 

Ru• de 
Namw-,tt 

Trop de mquea 
Un homme d'&llure J)folalble était entré dt.na le burw.u 

d'une compaenle d'&MUr&r>œ 
- Je voudrai.. dli.-tl, prendre une aaaun.nc&-vte. 
- Voua avH une auto t 
-Non 
- Vous voles P 
- Non plus. 
- Dans ce eu. t10111 le repettooa bl., m.onal"1lt, mt.11 

u nou.s est ln\JlOMlbi. de oontn.ct.er une aaura.nce a veo 
•ous. Nous &\'Onl reeolu de ne plu.s &Sall:er lea p~toN Lea 
rlSQUe1 8001 trop rrand&. 

COU cous de Nt.llnea, Poul&rdea et Pouleta de notre ~le" ~«e. 

s. PL ~~:~ u ".n Au Coucou de Malines 
Façon de parler 

Deux bona vieux cura se racontent leuns petttee ml•~ 
aou.s l'orme du Mali. 

- Vous 90ut!rez touJoura de ce rhumatisme? 
- TouJoura plue ou mo!m; mala, qu&11d Je IOUl~o i. 

bon Dieu c'est Io dlable 1 

Une hiatoire d'alcool 
On sa!l qu·en AmH!que Il ~ ~endu de reoommt.nder 

lea liqueurs pu le moyen d'enaetgnes peintes ou lumm ·u
ses. On reeiaura~ de Monteomery a ~é la loi oomme 
ctc1: 

On ~nonn• placanl aurmonte l'en~; on peut 1 Ure 1 

c Nau.s ne pouTOna l't.nnooœr, mata nou.s en &TOM. t 

Le Narciase Bleu de Mury 

le partum qui captive 1''-· Extcalt.a, OoloiJ!t, lotion. 
poudre, fard. avon. etc. - En vente r.wtout.. 

Au bain 

Une JoUe bf\lgneuse va repcner sa csblne. On Jeurui et 
beau batirnew- 1e prklptte aprè4 eue. 

- Pu:.s-Je vou.s rapporter votre ballon que Je •oll flotter 
là-t>M, M•d&me? 

- Ce n ·s pu un ballon; c'est moo mari qui fait la 
pl&nche 

Esprit d'obaervation 

Mme X c .. -tend ta~•· 
- Mamt.11. a.tu rtmt.rqu~. dlt Jacotte, ~ W- X .• 

de~nt tnonne? 
- Noo. )<> n'ai rien rem&rqull. 
- Pourtant. rfpood Jacotte, cela créve lœ yeux. 

LA JONCTION 
SA TAVt;RNE. - SES CHA~lB&ES CONTORTADLES. 
a. rue de la Blentatsance <Ot.tt du NOl'd>. - Tél.: 1747.42 

Distinguona 
. 

On lord ftlraJe un ·~ de clwnbtt. Mala d 'l.l>Onl : 
- Exec..<nu Ul'\l!:cata. mon p?ÇC111. maia c111 ... mot 

QUt ll<' n t la dl!ftttnc<' qu'il 1 a entre une bol~ aux letttta 
- c·ec1 un Joli =uetl qu• tu m·u ~ml dit un ?'re. et le dn-:1tre d'WI tl~phant t 

Tenu à BruxeUes pour rolr IOn !Ils, !<"quel fait d .. #tudeo - M&I< • m&:S. Voltt Hoaneur. balbUtl• le Valet dtac>-

tu me n'clanals de l'arg•ntl - Su vous ne a•es pu. Je ne peux pas '""" pttndre 
• l'unt•ml~. Le tra!n n·~wt pu p!ua t6t anfUt que déjà ! ril'nt# 

- Je te ferai ttmarqun Pfol>fo, que le train eat amv~ à mon .. me•. Parce qu•tnnn .•• Il Je voua donne une 
aTOC vizlil, mlnuteo de recard. lettn à mettre à la boite t 
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La semaine dea occuiona 

Voua ne U'OUV<Z pu, cb6tt amie. qu'il est bien dlflk:lle 
de d6oounlr c~ qu'on cherche ? 

- Ou~ 1uru>ut loraqu'Oll n 'eat pu llJct d't.vanoe. 
- Ne m'en p&rlez p&.•. ""' ch~re . 
... Et tout ceci le plua IP'&Vea>A!nt du monde. 

Hubert Bucx UA, RUE DES CRARTRll:UX 
-- Ttl: 11.20.46 -

Tous t.n.lcles de l>kb• de qut.llt6 aux meùleura prix. 

Enfant terrible 

- Ce ci u -~ exqu:s, dlt la d.- lnYl!ff l prendre 
le thé, mals vrt.lmmt Je me dema.nde al ~ dols encore. 

en al d~Jà -~ Je no Mis co:nb:enl 
- SIX mo""'•""· dlt Totoche d'une voix nette. 

La belle excuse 

- Tu n·u pu honte, d!I. do te lever l midi! 
- Ecout<' chkle. U n'y a pu do ma faute. : e m'ala 

que j'avais perdu mon portefeuille et je l'&I cherch6 un 
temps foui 

A CHANTILLY TAVERNE· HOTEL 
U. l, r . de LOndres. T.: 12 UU 

Etabli.. 'lltnt a rec >mmander - Les chambre• y aont 
proprca ct du denucr confort. - Prix : 20 tranca. 

Romance 

- lam&n dit tme Jeune personne. Je dola t'avouor que 
j'ai fait ~rer plusieurs annoooes 10US dl!l6ttnta noma. 
dans un Journal 

- Et quoi donc ! Orand D'eu ! 
-J• dem•nd•ll a faire la connatuanoe d'Un monsieur 

dL•:.!nrué. d'lmalllnatlon poétique. 
- MOill\eureuae onfant 1 Et u-tu reçu dea rtpo..- 1 
-Oui, un•. 
-QUJ tSKC 1 
-Plll)ll 

Vade retro aatanu ! 

Lta autorttb tttlbla.>Uques. qui ae sont 1•ndarmtts 
ccmtre tes Jus>O courtes. lb short.. les sl!J)I et ~ rob<'a 
ou•ertea. d<>na tnt lnterdltt les pa."fum.s. 

Le 1<na de ta \'Ue <St oelw qw se bla•• le plua Vite. 
On peut •'Olr lea lemm., nues des music-halls uru aucuno 
bno•lon ph1.,lque Mala l'odorat eat un sens qui, chez lt1 
nommea •t ICJ1 letnm•s. o"a PM èt.é Jàtf. au!lll eat-11 1:0· 
gullornnrnt plu• acn11blc. auM! le moindre parfum poivré 
tee conduit.Il, par vo•e de transmiu!on oerv•u11<:, t. dca 
exc~. 

Devoir familial 

Lo Ch•! d• -uu comcient de sa reoponsabUI~ a·n•urc 
l lA Mlnene de Bel111Q1:0. 63~. rue Royal•. l Bruxtlto& 

Gaffeurs 

- -.., as t"a!r •ml*t.é. 
- Je auls ~bttl 1 Ma femme \iftlt de trou.-or un• 

lettr• que j'aurais dQ me-Me t. la poste. 
- SI «I n·.,t que ça 1 Mt. lemme Ylent de U'OUver """ 

lettre que j'aurala du bnUer. 

Magnifiques voyagea à forfait 
pour toutes lei bour1e1 

Demandez les brochures illustrées 

Un doute 

MADAME. - Cher! Je vous al dtJt. dit que j'ai horreur 
de la pipe. 

MONSIEUR Côtant u plpo de Ill bouche et se tournant 
vera le domestique). - Enlf\ez-ta 

LE DOMESTIQUE. - Que mon•leur m·exeu.se ... la dam• 
ou la pipe? 

La vérité, toute la vérité 

- Vous ,.eo.ez dt jurer de ..,,,. lt. \fl1!.é, dit Je Juge .. 
rt~:n-nouo exactement lea t•~ dont le défendeur s'e!t 
l<'n'l a \Ctre égard. 

- n a dit. mona:eur le Juge. que J ttala une nche. un 
chamH.U, un voleur. un \'&Cabor.d.. un idiot. ..• J4.- !·i
mona!eur le JUl:e. que c·est la pure vfrttt. 

Tnplez l'effet de vo•re remtd• amalirrW:int en adoptant 
KARAK, le !.be de r~ime. En pharmacie et maa. d'allm. 

Logique 

Une dame ewùe des chapeaux chrz une modiste ~ 
renom. Comme les ch•J>e3ux se pa1rnt mer, la patience 
dea vendeuses est irranôe Celle lo!I pourtant. la JtWle 
ru:. perd pauence. car olle en t'$l .. la clnquan•lême 
colllure. 

- A \Otre place madame, J• pr<ndrala cdul4 D \'OUS 

va on ne peut mJeux. Croyez-mol. U voua rajeunit <le d:X 
ana. 

Le dame pousse W1 ptt.t cri dborreur. 
- C""'t tin<> ral$0n pour ne PQI rn •ou!o:r ! 
-Ah. 'raunent 1 Et peun;uol? 
- Ma:s pejlS<lt-donc. mad•mo!selle 1 En l'l>tant. Je •1e!l-

U.ra!.s subitem~nt de dix anntt.s! 

A Oroenrndaet. Route de Mt-St.Jean 1 N ·D d' Sonne-Odeur) 
Ses menus du dimanche a !r 17 60 p • Lé Id 
avec choix de h.-d"œuvres tncompar noce- opo 

Est-ce croyable ? 
Un Journal'51.e t.res nntard a la t un voya,e en Itahe. 

Un conlrtre qUI TCUl 5" pa)"tr "" If••. lui d<>mande : 
- A.!-tu par;,, de mol au Duce 1 
- :.; u r"Potld l'autre, c est lui qui m·a pu.f de ~ .. 

Un jubilé 

l.;ïiABITUE. - Holà ! patron 1 POOrquOI «t.te couronne 
~ pa~ doré sur mon demi 1 

LE PATROS. - C'ts• r')Ur c:éléb'""r la centième de 
\Tire !:Lmeuae h.lstoire du d'Jen de chu.se et de la pcrdrl&. 
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Moteur JOHNSON En Normandie 

Exégèse 

Le R oi des Ondes 
Demandez notice a 

ALMA CO A 
!Soc. An.J 

8A, RUE de FRANCE 
BRUXELLES 
Tél. 21 i184 

Facll1tt1" J)ale171Cnù 

On Ana'4ts - oui. un Anrtals - rtTenant d'un ,·oyage 
• n Mbapotamie a!flrme que v!Sltan~ Nlnl1 e et lu rumes 
«nvlronnantes. on lu! montra un os de la baklne que Jonas 
aurait rapportê en SO'>vemr de IOll 'l'O)'ll!;e Mala Il d:t ausa1 
que d"'5 gens de la ~:on préte!Wnt que toute cette h:s
to~ de bal•in" ~ aur une coo!u..Jon de mot.\. Dans 
l'ancienne Nllllve. certa1111'll rues mal fam/'es portaient 
pour ense1g11e une baleine en mnntl-re de lanterne rouge; 
J onas. qui avait un faible pat~Areal pour les jeunes beau
lb nlnlvites, se serait enJ;evell pendant t.rol.s Jours dans 
1111 d~llc"'5 de cette autre Cnpoue, a\'8nt de 8" reMal.slr et. 
pour citer le voyageur anglala. de • rt'\'enlr à un mode de 
vie plus re>pectable et à sa mi4.•1on auprè4 des mécbants 
de NtnJve ». 

Où allons-nous ? 

Légère erreur 

- Chêne dit un jeune manê. comme c'est gentil à toi 
,de m'oflnr un <tsque de gramophone! Q·>e donn ... t-11 ? 

- MAis ce n'est paa un dJaque! C'est un p:n.u que J'ai 
fait pour notre premier annlvena!~ de mar.age. 

TCHAO Pedicure Chlno1$. spéclall.ste, 27. av. Loube, Brux. 
Tél 11.63.05 1 Manucure, Epllntlon, Sp. p• verrues) 

L'appel de la jungle 

Dt-ux explorateurs dfifiMlent un aolr. &Mis devant leur 
feu de camp. 

L'un dit: 
- Voilà ce qul me rend parla!!tment heurt'll.I t Je suis 

Tenu lei. parce que j'aime la nature IKllltalre et uu\'a.gc 
Le fracas dM ville.> m 'excM• Il me faut le aolell. les va.s:es 
bonzons et le chant des oiseaux. faim" que mes pieds 
marquent le<lr ernpre:nte sur un aol 'lel'io. Je , . ....,. une 
•~et~t.on IJbre et des neura t<"llta que la t.rre nous les 
donne .. et vous cher am.1 ... pourquoi au fond, ~t-VO<lS 
Ici? 

- Ma nllt apprend le piano, repondlt lbomme. et U tira, 
de aa pipe, une profonde boutTèt 

De nombreux départs pour l'Europe Centrale 

la Scandinavie la SUISM. les Dolomttea. l'llalle et la France. 
etc ... sonL assurés à des prix lnt~rMMnt.s en autocar de luxe. 
modèle 38. et hôtels lmpeccablea par lts Voyaiies BOORAERT 
(17 r. Stéphanie, Brux • Tel 26 52 25) qui enverront caia. 
Jorue detaillé et Wustré à wu~s dcmandoa. ora. parfaite 

Timbre pour la réponse 

Ce:.ie pt.J:e b:s:oitt fut conth Jadis pu Alphonoe Dau
det à Jul<ls Renard : 

• Un homme krit Ul'l<' lettre d 'amour a une femme ; 
e: .. °" lui repond pas : Il cherth• :1'9 ra!M>na de ce allence; 
ei u fmlL par trouver ceci ; • J'aun.11 dù mei.tn un timbre 
dt.ni la let.i.:e. :t 

Un Jo,,.. danc un petit vtnaae de !"Orne. le !*re ~ 
alla dem~md•·r au cure du pe.ys de dJre une messe. comme 
l'ann~ prttl-dente. pour. le repœ de rame de son bon oncle. 

La m~ lut dlte, et OHar paya. Il la paya trente rn.n.ca. 
C'ttalt cher! Il le nt remarquer au curé. 
- L'ann.-.. dernl~re, Je n'a! donné que •Ulit !ranca. 
- C est vrai. rêpondl~ le curé, mais c~te lois-cl, c·,.t 

une me...- aoltnnelle : fol nus une belle chasuble. 
A quelq e tempe de li le sacristain amena cbez ~r 

la cMvre de M. le CU~ arw de la presenter au bouc. 
Lorsque les ~x bêtee fla ché\-re et le bouc> eurent 

pr'4 conlllct, Je aacnstain tendit un billet de cent IDWI à 
ctsar 

- Ce n'est pas le compte, ct;t 1., pazsan, c'est l<1lt rranca. 
- Pardon. protesta le cure, la dem!è~ rois c'était cinq 

Crana. 
- En e!let, maa c..tte !~i. c'ètalt beaucoup mieux : 

n·a,·n·VOIJ.9 PM vu que mon bouc avait un rul>an dana IH 
Corn"3? 

BERNARD 7 RUEDETABORA 
' Tt1...: 12.45.711 

HUITRES CAVIAR •· FOIE GRAS 
OUVERT APRES LES THEATRES •• ~A• o• euccuHA'-'-• 

La sûre indication 

Un dam" ru. d'A.l>>on regagnait son domic!le d'un pas 
tncerwn. Mali vo:c:-1 Ie pol.œman sau\·eurl 

- D.u.mol, m'aleu l'a.gent. pou..-ez.volll me dlr~ oO Je 
demeure 1 Je m'appelle Riit>oddY 

- Oommcnt a'awelle voire CW$lnière ? 
- Matifo..Anne Re3dy, 
- L& quatrtm>e porte a votre dro:tel 

Reconnaissance 

Un )Durnal d• provtncc avait publié un article extrfme
ment ~log1eux sur une Jeune actnce •Elle est belle autant 
qu'elle a ci. talent •· avait écrit le critique enthousla>~. 

- Quel charmant r<·portrr. dit-elle à un oollegue; comme 
Je voudrais lut exprimer ma reconnaissance 1 

Aprtl. un ~mpe. 
- .. DommAJe QU'Ii IO!t \j lald. 

Sur ta Route Royale, o 100 m de la p!3;;e. entre D:anpark e: 
N:êaport-ba1na.. vou..,_ Lrou\"e."'n l' Uôtel Gr~ntndlJk·Pla,-e 

Chez OmtrJ Ex< cuis ne bourg Ts les conf Pens. " '4a Ir 

Spirituel et mélancolique 

- Il •• U'IOOre pllll laid quand U dort que quand il 
tst èveUle, d•1 un Jour la pnncesse Conti en regardant le 
Jeune Dnuph:n t~ndu A 1C4 ootes 

Mals Il ne dormAll pua : U sommelllalt seulement et 
ava11 •ntrndu ln prm«Ve. 

- H~h•. ~fadome. dlt·ll en C'uvrant les yeux. nous ne 
sommes pas Wlll des enfants de l'amour. 

l\1énagère moderne 

Lt dln•• n' 1am•l1 pré! cheo: Alfred. Hier u eat rtntnl 
non à OnU" h•urta, non Il m!dl ou 1 beure. mals à 2 1 2 h. 1 

- On va mallC('r ? 
- Ce n'est p:u <"DOOre prét. chtn! 
Alfred DC dit """ mali r.J reprend son chape:iu 
- 0U Yu-lU 7 
- Je va.la dln.tr au rcataurant.. 
- Oh' auenda deux minutm~ 
- Lt dlntr u ra wr la table ? 
- Non! Ma.la j'aurai mis ma robe pour aller avec toL 
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Discrétion 

To1<Y"!ie fa.lt 1& prière du aolr à \'Olx al l>aase que mAm8ll 

lut dit. 
- Jo ~ l"enteada paa. mon cbérl.. 
- Ce n'esi pag necesatre, putaqua ce n•est P86 à toi 

que Je parle.. 

A la bonne auberge 

UN DISEUR - Garçon Je IUla oert&ln qu'U y a une 
chrnllle daru ce chou. 
u: OARÇON, tm. pohment.. - Je demande pardon a 

monsieur, c·c~ la saucisse qu'il a commandée. 

l ne e><:>l• memorat>~: a 1·c Escale•. dlrue - Zeel>rugi" 
El.ab dlarmant. apéclaltse d• la prtp dea PO'.NOm et c:ru.st&cb. 
20 <h&m\ con! mod_ peOS:on dN 40 Ir. ouvert , .. l"t.nnoe 

En croisière 

LA TA!'."TE IRONIQUE. - Je IUPl)Ole que tu as ~t~ 
f !llncl-e mainr,,nant à to:l4 les hommes disponibles du 
bord ? 

LA NIECE - Pas d"exai"r&tlon, ma tante. Je ne sula 
pu ~roro allée dans la aalle dce maebtnœ. 

t• Zwanze américaine 

tJ B · ixello,. d barq1.. pour la pnmlère fols à NtW· 
Yort. Il dcmandA : 

- Qu"est-ce donc que cea ch<llll'S qui dépassent tout le 
Ion; de ce 1ratte-c1el ? 

- Oh ça 1 Ce sont les bômes k11om~tr1ques. 

•!!:J~ll•l• 
La réponse inattendue 

~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~ 

99 ANNtES D'EXISTENCE 

3 fiBNtRA TIONS 
vous assurent un travail irréprochable 

si vous êtes un client de la 

1E1-.,rnRERIE Leroi-Jonau « Cie s. A. 
6 magasins à BruxeUes - Voir téléphones 

Fraternité 

IJ exlate une ao~ de !ranc-m•QOOJler!e ou plus exorte
ID<'nt ~ f'ratern•lè mr t~euae ent.re les •iewnea dea 
femmta re•·êches. 

R«•rnmo:nt. = mons:eur que nous conna;ssana antvalt 
à Bruxelle• en auto. Il tUt quelque d!!llcullè à l.l'OUter 
l"adreue qu11 cherchait. i.... dam• qw é\alt à cl>lè de lui 
dit avec autonté · 

- Je 1uus absolument cenatne qu'li faut tou.."l!er t. 
droite 

Il fit ainsi et se trouva dans une rue à seris un:quo 
et l><\S dans le bon sens. évtdrmment. Un agent de pouce 
fit des moulinets et lui enjolcnlt de a'arTêter. 

Avant que le conducteur ait eu Je temPS d"ouvr1r la 
bouche. la dame dlt à haute vo:x : • c·est trta Dito ran. 
Je lui dis depua ce matin qui! va trop •ite. Je 'Uls t:ts 
c:ontente que \"OUS l'arrê:JO ' • 

L'agent C0<1S1déra la dame. pula U dit au conducteur 
d "Un ton SJ'mpa ULque : 

- Votre femme. monaleur ? 
- OUI. 
- Pa.soez. Je vous prie. 

A chetez à crédit au prix du comptant 

vous avez ré'·e de raire dt< a<qU181ltons mulllples e1 c!Jtna 
IOUS lea dom.1111"' . •~lemenu. rhaU&'IUJ"<S ilngenu clltlJIJ· 
stnes. cha~wt 1mpermtables lai.na&.,, IJSSus li01erlCS. 
meuble&. i.apa lustres loytra. appareil& de photo et cJntma . 

.M le curé anu dlt. au •1u. qi:e ta d•mlére Id~ de la radies. •·étœ. arnctes de llJl01\. article:. d mensge et en 

Joumte du bon chre~n devaa ttre l"ollrande de son cœur rhumé. tout ce qui est ntte!$alrt t la vte moderne M•ia 
t. Dceu au rtv.U. vous vous apercev .. qu• votre bu~et n'est pas 

Ap"b '"Office. te curé. parlant à une famille sous te por- uatt tara• Pour donner sat1.Slaet1on a •-œ destn et voua 
chc de l"tglbc. dit à une rmette • vous dé,.,lez C<!!M'ndant vous pouvrz reallser ce reve car 

- Avez-vou$ bien comprLS ce que fat dit tout à l'heure, dnn• plus de cmq cents mn~ns1na de premier orclre, vous 
mon mfant? pouvrz uchctf'r au compu.nt tout C" qui vous pta1ra "" 

- 0111, M. l• curt. payant au moyen de bom d'>rhat dont vous ne rcmbOur..,.. 

- Et qup tatt,o.vous en dt"mitr t:MJ. le: sot.r? ret Jf'! montant Q:J tn dtx mf'nsuahtes. sans aucun lnttrCt 

- Jo Ure bl:n ma chemise de nuit pour qu'il n)' ait pa.• I ou Ju~u·à v1n1tt-<1u•tr• moi. <!<- rttc111 movennant ooeh"'"' 

do pila IO".IS mon d•r:iètt. petits Irais 
Tout h' monde klata de nrr i... peuie ou•TIUt ~ grand SOycz donc mtell.~ent et ctecictc Dc;nandez awourd nui 

1eux llmpides et bleus comme ie c:d. 1 mtmc la broc:hur• gratuit• qui • ot:s donnera ~ les rtn· 

Po Lr 1 mit , et tfl'11• ure adre:s.. ·\"OU.\ a rune ne-1 
GRA'\DES TEIXTURER I ES ROYALES 

37 eh L '• de Charleroi 104, avenue Brugmann 
170 eh' u · · de Vleuraat 24, rue Van Oost. 

T~l · 1293 51 - ~ 39 71 48 39 91 - 1567.84 

A la claaae de chimie 

• Q • d le pn,_ ir d..manda au J~• Purlnan quelle est 
1 od= -: 11 remplit l"eopace. u ~ndlt 

- L odeur du ~tv->· bo"llli. Monsieur. 

A la leçon de physique 

Quond le b$rométre tombe. qu"est-ce que cela slgnl· 
fie? • • Voyona! Personne ne le sait ? Ah! toi Pauli 

- C eat que le clou ne t1e11t plua m·11eu1 

ulgnrmenta roncemant !"obtention de ces t>On• d'acllu 
e~ la U.te des macassm au CO~fl'TOIR DES BOXS 
D"ACHATS 56. boule>ard Eml~ JacqmaJn, srwteUea 

Paa de mémoire 

Pap.' - Eh bien! Totoche ! R~t ... mol ce que Je t'ai 
da l'autl"P ln>1r à PfOP"S dea Ol.Stao~ 

Totocbe. - Comment. papa 1 Tu aa déJà tout oubl~ ? 

Logique 

L P or.-.,• a long-JtllltOt expliqué à sa cl.- ka ma.
t.éros nutr!tl<Es que oootlenntnt tta d?f!eren:s aliments. 

o.. ~ termmée U pJee une quesuon 
- Qul peut me citer tro:s dloscs nkessalr .. â 1ine ,.i:. 

mtt1taUon complete ? 
~ tlh·es restent silencieux. Finalement Toto lhe la 

main. 
- Le déjeuner. le dlner et le aouper. m'sleu. 
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Hésitation 

L'OPTiillSTE. - Quel gentt d• remme ~poœ<r&1S-tu d~ 
p~f~mlce? Celle qUJ parle ou l'autre IOl't<!? 

LI!: PESSIMISTE. - Quelle autre aorte ? 

Curieuse coïncidence 
Van V060Claer s'enorsuellllt d• ~er une blbllot.hèque. 

C'a.t une planche de Uvrœ qu'U montrait un Jour à un 
vi.1·~r. 

- Mala fü traitent tous d• la m~m-. chou 1 dit l'ami.! 
•Le Bon TOll.I, •Les Bellec Mani~. •Comment dn:>-le 
me conduire? ., • A quoi .., reccnnnalt la bonne educa· 
t !on >. • ~tleman ou ru&ttt? •. • ~ Rtiles de la bien· 
~nœ pour !'Adulte •. • Comment on traite avec le pro
claw .. f'ounlU<» dooc tout œla? Voua n•a,irz pas L>SeZ 
d 'Un aeul de Ce6 livres ? 

- Obi Je ne les al pu acbetea. C<l rœit d- cadeaux. 

BERNARD 93, Rue de Namur 
tPORTE DE NAMURI 
Tél/'phones 12 8a 21 22 

Huitres - Caviar - Foie gras - Homards 
- Salon de degus1at1on ouvert aprh 1._. apectacles -

Au micro 
On """Yalt un nouveau spoaker. Pour la cln:onst.•nce. U 

a n1: p~paré un beau dil!CO<lrs. QoJaDd U eut fini 
- Très bien 1 Excell•nt \·otre dl>coUrs, mai. un IX'l1 long, 

Oh 0 n n'y a pas de MAI. !'~ avions cou~ :e courant 
deput. un bon quar. d1leutt. 

Qui t'a frappé ? 

C ,,.t C# que demandait un Jour une Jeune m~re à aon 
petit g&rQOn, qui rentrait en pleurant. A)o11tons ici que 
le ~re de l'enfant est un de ces hommes d'affa!res perpé. 
t.ue!lement en voyage. 

- Je ne sais pas! répondit le gamin en rcniO•nt Il m'a 
rm~ parce que j'étais grlmpê sur le grlllnie du J&rdln 

- Quelle insolence• Mais qui e5t-ce donc? 
- C'est le mons,eur qui "lent de temps en tempo Ici le 

d imanche 

Sardints 

Saint-Louis 
tes meitltur(s du monde dans 
ta plus fine d(s huiles d,oli"es 

Economies 

- Cher docteur. Je \'OUS remncle de \'O. soins .. mais 
le demi.,,. état d'hononur•• . un peu raid•. prus vr&I ? 

_ vous oubliez. mon ch•r, les k:onom~ quo Je vous 
al fait faire en tnterdwnt la Rl\1era à \'otre femme. 

Une jolie coquille 
Un ~"''m"I destlll• aux femmes publiai:., U i· a quoique 

temps,- une ""'ette de pol.slon li a'lllt\Ualt du col~'> peu 
connu â Bruxelles. 

Cotn irrand'mère: 
Faire manner la vlell:e dan& motué vin. molt!é 

eau,~ 

Un point non éclairci 
- SI tu cc ~. tu lraa au paradis. et si tu es m6chant. 

tu Iras en enftr 
- Ah l b~ alors. qu'est.-ee qu'U taut faire pour auu 

&u dnema.? 
Voilà quJ demande r~nexlon. 

La broaee à friction 
Chaqu• P''l'IOnne aoucleuse de aa aanW 
Chàq•ie dame aoucleuse de aa ligne .. 
Toua i. •pol'llfa ont beaoin de cette 

BRO'iSF. KLEEX-E·ZE 
Ex'~ la marque sur le manche blanc. 

Probité 

Enl<:n<lu aur la tUl"Ule d'un bOtel, en Suisse. 
le bonne """ lt P'Ut deJeuntt . ca.!é, pot au lait. ta~ 

tlnes beurr<u. Mons!eur pla:aante : 
- Ce n ·eat p&a le lait dans lequel l'Anglaise prend aon 

bain, l• llUJ)l>O!e 1 
- Oh 1 non, Monsieur 1 CeluJ.Jà., on le vend en l'lUe .•• 

La barbe 

Quelqu'un rapportait à un ami que des fiançall.lea &\'aient 
éte rompues récemment pour la raison suivante : le raan"' 
avait laJué pouaser 1& barbe dune maruère exceulve et 
refusait obstinément de la laisser talller. 

- Je ne 1·eux pN que nous aoyons la ~ de IDUt le 
m<,nèe, &\ait dit la Jeune fille. 

Celui qu! raCUll.alt cette hiato:tt ajouta : 
- Le lianœ aurait pu rl'pondre ce que Je t'ai dit l0T1Que 

tu m'as demandé mon &\'C$ à ce propos. Tu te aou•irndraa 
que Je t'ai ,dit : Lll2- pOlll$el' ta barbe, molna on \"UT& 

de ta fJgUre. mlr.ux celll \'&Udra. 

Un violoniste virtuose 

De grand talent. l\1. PhU!ppe Newman s'est fait entendrt 
avec grand auccu le I~ cri. au Casino de Knocke el le 
19 cri. au Kursaal d'O.tend• Il prendra part tralemenl 
mardi 26 Julllet proch.an. au concert extraordinaire orga.. 
nise à Llete par !ta OJnctr._, Oharlter sous la dlrectlon 
de Franço1.11 R•~· 

Ce Phlllppc Ne•rman. qui fut l'un des mel!leurs et der• 
nJers t!hN d'Eugtne \'gaye. joua, on se !e rappel:e pcu\.
ê:re. quC:q'es heurea a\'ant la m·>rt de l'U:ustre maitre, -
s•preœ• 'dieu da •lolon à aon chantre gen:&L 

Spécieux mais juste 

- De quoi se plaint mon mari 7 disait une femme tttue. 
Je 1·eux t<>Ut ce qu'll 1·e•1t : U veut ~ le maitre, et Je 
veux l'être aussi. 

Que répondre â cela 7 

.Humour liégeois. 
- "- lehou Ll\mbort. è • Pourquoi Pas? • dè I' a&m&lne 

paMele, qw des rexlat.es dl Hu ont lait ré des t.ml>N a l'ef· 
n.,e d'à c N•bot Uon • qui prlnd des airs d'emt*reur et 
qu'on plaque ON limbes-là à cos~ dè c1 dè nrU 

- A•è Jill..., JI la lthou. 
- n n'as nln 1 air r ... trt "°art! n n' troure ntn ç<>Ulà 

dl'l)la~ ainsi t•·U 
- Oh. cla, hein. qui c'elt dtplaœ, m&lS on 1 eot ..,,,.. 

toumé. hein. avou ttb. Mala JI n' .. lllD t..-an! du tout dè 
"~le cm tJml>e MOU Nnbot uon. sé-'C ml. 

- D'oil \1nt d~nc 1.-u 
- N'a dt11 anntles qui tot l' monde sali bln qu'il 111\o 

Umbrt, n sWm!Jl• - JI. P. 
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Affaire& de ,,œur 

0ect pour cantr1buec • la. documentation oentlment.&le 
d!!a a.nal11tes de l'Amour. Il y a 'f'UlCto<iDq a.na. Maurtce 
Donnay kr!•alt d&na le c Supplément UtténLlre • : 

- En amour. c'~t touJoun la lemme qul eJCllfe. 
_ En amour, li y en a touJOurs un qui aime d&va.nta.ae. 

et c'est oeluHà qui aoullre. 
- Mal4 c'l'lt raut.re qui a·ennwe. 
- Molnt un cœur est llt'C, mlew< ll tlambe. 
- ç.. no aJi:n!Ite rien d• dll'e t. un homme q u'on oe 

r aJme plua: mo.lo ce qui glgnlbe quelque cboee. c'M de 
kil dire au'on ..., a:ro., un a utre. 

FAISONS 
A LA 

UN TOUR 
CUISINE 

Toua '.ea maria qui &'adonnent à l& pêche n• aont PM 
m aladrolta , U en M qui rapportent des IU•:a b~ PT· 
rus. Comme lia tn aont Ires ! lus, la plus rrando faute 
qu'une lemm• put ... .., commettre. c'est de n• pu en faire 
lout le c.. poy11>:e en ce quJ concerne la p~aratlou. 
At1"11. Echalote recommando-t-<!:le quelques bonne., r-ttes 
aux topouaea d<!B ~heura (attentiOn à l'accent sur l'e>. 

Matelote bourgeoise 

Volct J)Ollr aecommoôl"r dl, . ..,.. po:ssona à la fol&: cariie, 
~~U:e, Io:~. ba11>U:On. brochelon. e:<:. Ecal!:ez., laves. 'fi· 
de. coupœ m tronçom. Mettœ dans ~ caaeero:e .in 

b.>uquet ~ n p!&cez le poll&on sur cet aaaauonn-ent: 
molli!'<: de mo.:l~ b<ln 'l'Ul nr•i:e et mome Jua ou bvut:
lou. lei, le lloml voua ocra d'lln grand MlCOUra. P'al~1 
l»ortU' • irand !eu et blas<z bouJJl1r pendant ~ ml· 
nutœ au molna. 1u.vcuit crœseur des po!alOna Mettn 
d.ati.a une autre es.sacrale un morcH.u de beurre. un~ •ma-· 
talne de peut.a 011!10114, faita prendre oo!Leur, aJou•ez 
deux cullkrtta de farine <plus ou molnst, mou1t:ez avec 
:a culsac>n du pol.Mon ~ au travera d'un lin tamll; 
aJoutn quelques champ1~non& passes au beurre avec IWet 
de vln••(l'e et un peu d eau. Lorsque les oignons llC!ront 
<Ulla et la sauce r<<lulte en son point, drC>M"Z le po~'laOn 
1ur un plat, couv~·l• de la sauce et om~le partout d~ 
crol'.ltoll6 frit.a ou grilles. 

Tarte au fromage de gruyère 

Jde'ta dans une c~role un œw en:~r avec a•Jtant 
de tuine qu il rn po l'l1l &b&Jrber, puis aJoutn. tout en 
é=rant, um tasse à the et d"°"e de btt, ••tant d <au " '° irrarnm .. de Gruyère râpe. La::.s..z cu.re un quan 
d~ en touman: touJolll'll avec une ct.'l!:er de bols. 
VeT1<"r cdtt't créme dana un mou!e â tart.e :ami d•unt1 
J>'te l~re (5-0 gr, l><'urre ~ '' f&nne. une ptnctc de 
ael, 30 cr. aucre en poudre e: un• c~le~ à C61e Bor· 
'Olck'a B4klng p~,.·der m~li'e à sec à la tartne> On lait 
cwr" au tour. 

Confiture de prunes 

Il li- Il 
1111WllUll1tlllilllllll1111UllllUllllUllllllllltllllUlllMllllUUIUltUUIWU111111UllllllUlll 

Enseignement de la radio 

Au fur el i mesure que :a radlo ~. on .. rend 
compte de \& neceM\te e.beôlu,. de :recruter dœ ta.:cnu. s!*
dalaê&. Pour les gpeakera, les r~ les twtl.<tes drama.
tlq!'.15. lea Journalistes, !e m!cro eXJre dœ quaU!Js e· des 
oonnalsal'lCfl& $J>kl&:es Oomme n a'ar!t de m~lera ab!o. •· 
mm· nouteaux. on a :iongé <Uni œrta!ns paJll à créeJ' des 
aon~ de CODSUVato:rci. C'ea; alN1 crie l'enseizœmen• :14 
la radlO a ~ ~tu~ .., Amérique. en Il&lle, c> Allema
sne. Lea prem;es r<C!Ulta:a ~ IO!lt euC:e:i~ 

A QU&Dd !'eme!snement de :s radio m ~"' 7 

L'agenda de l'auditeur 

Le dlman<:he 24 ,lull!e·., les audl·eura do l'I N R po'11'
ronl entendre, à partir de 10 h. 30, le ropo:ta11• de l lnau
iuratlon du monument du Roi A'.bert à l'Yaer. - A 18 b. 30. 
audition d'un enreptrement ~a!~ P•r deux reponel'$ 
1u6dol4 c Chez les Lapons >. - A 20 h<'ure.s, « Panorama dA 
1& MUS1que belge». c-0nœrt symphonique cons:1cré o Adolphe 
Blarent. Théo Ysaye - ~ 25, à )0 h 30. dltfus!on d llll 
concert donné au Ca<lno dt Spa. l!OUS la dlrt'C'Uon de 
M. R<·né Detoo;œ. ~ 211 l 21 hPUres radlod!Ilualon d ~n 
oonr.ert dooné au Karsaal d-~._ - ~ 30, à 211 h lO, 
dorument.alre radlopbonlque consacré aux kenement.a un· 
portant.o dl mo:s de J1111lct.. 

Au fil de l'antenne 

I~y, . '·'··ment ·nFrance 4 44i.62lpol\!e$e ada_..~ 

rel!.\ de T.S.F payant un lmpô: qlll produit au to a m 
m!Lions repr-ntant un budi°' de p,ua de 600.000 l:a::cs 
par jour pour l°0X9:01tation da. t>O&'tS olfoc.e.a. - La 
,\tai..on de la R.ld!o d Hllve:-s'.tm ètant d venue trop pe ,·e, 
on a dû construire a prox1m1t~ 'Jn at1Jdio de t.rl's 1rande 
dlmerulon auque-1 e!.:e est tt>~~é<· par un paua.gc saut rram. 
- Une nouve:le s·at1on lta:l'nne l'.<·nt d'~Lre lnaul!'~"'-"' è 
Ancone - La B B. C. a préparé lt p rn•m!:t d L s 
c oonccrt.,a..promenade 1 pour la not.:VI:' e aa..aon cies C' n~ 
citlrt.a ae-ront em.s d~ 6 ao'Ô.' a"' ter ot' h 'X dt,;. t1..i 
ae!'O!lt ~rvts a Wa;:ner ceux du 1 1i a B •h.;en, 
ceux du mercredi à Bach et à lirahms. 

Radio-Luxembourg 

- Lundi ~ r~ !let.. 1:1 plani..'te :.tari •.111 P>dlt! 1 
Jowera a 14 b. 10 la c '''"u le • t'll aol n U' de 
et a 14 h. 3.; dea œunts <le Cb<.>pw bCI e M er. 
- Mardi, a 14 b. 10. le p:an.al.C l<lct\! M.iùer et la c&!! ,.. 
tnce Mia B:sehof!. à 18 h 3>. lot.a 111.>cho!I dun ca cl s 
melod1"' de Hugo Wolf. - Mercredi, A H h 10. la JR e 
MadeJelne Buck .. L.1.mbë jouera des Ctiw\l"tS de Rübcrt 5r'1u .... 
ma.nn - Jeudt. la p:an $le Péhc1a lllum<nt<1l J lUC"8 à 
14 b, 10 la c Pa.rt•UI • •n ut mmo11r, de J . .S. B<1cli '" à 
21 h IS des œun"'! de S<:arl.1tt1, K::i.<scrn c: Chop:n. -
Vrndrrdl, a 21 h, 15, I~ Q·.atuor lux•m • urg 6 JO c • le 
1 Q atuor • en ml ~mol do Joseph Jongm !' m< a 
=•atrtœ Genr"'1e Sclunldt-Derckun tnk a 19 n. 
15 dœ mclod1es de Porpc. Pl' C 

et à 21 h 30 <!<$ me:odles de H l'uparc et ln::> ain de 
c satnaon et Oa.lila >. de .:!-a~' &le:i&.. 

On c.:>mmcnC<1 t. voi:r dea prunes sur les marcl)és. Pour 
d<'lll< UTI'<S de !rul:a dtnoyau:es, •mp:orez un irand ver"' 
cl'<-.1u P::iecz Ica prunca a....., leau dan& une c:L.""'ro!• •! 
f&J:c. lllljOtcr J'1S<l:J à '"' qu• le& fr.li:.. ..,,ent b~cn -dtt& 
semez d~\13 le contc:iu d'u:i i>aq~et de ~t: <Comptoir 
Bcm1ll la \t'S bo !:Ir 'fi•emfll: ~· une mlnu~ aJoJ• 
iez rradue: e:nrn• uu:s l!Trea de sucre e•. lo.-aqu11 es: Paradoxe 
f.Jt>d 1 l1.1tci boull'!r dnq mm111es. Loreque la t'Onl •ure 
es• .. ~ •e a.t endez cinq mlnJ~<'S a.tant <!e la ve:-att <1&111. 1 - Qu'est-ce qu'un <0upço:i? 
le pota. Voua en aurc enV\ron CIJ>Q u.,,.... - Un .. nt;ment qu nC'UI pou.ue • cbucher œ qu• n.1"J.S 

ECHALOTE. ne •oudrloa.s j)&$ AVOll'-
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Le monument du Koi SoJdat 
Dans QUelqu~ }Ours kr& Inaugure. à Nieuport, tn rrancl" 

pompe, le monument au Roi Soldat. li y aura dea dnl
peaux. dra mlnlat rca, dea l'Olda;s. de la mua:que et la foule 
Innombrable des anrmu combattants. Ce arra tr<'s bien. 
La ceN'mome tt1m,Me et cha·un rentre ch~ soi, u rœtera 
un g1ganteoq11c rnr1<>n a chapeau qui d~onnorera la 
plaine !l&mandr • tout Jama1S 

Dans la rt;lon, 011 a deJ:I bepuS<' ce momnument le CUZ<> 
mètre• et ce mot a t:e rep;-ts_ Cuton à chapeau. cepen
cùnt, oonT\e:n n:..cux la fr'..se q\j flllt !e 1<>ur rcp~n:e 
fo~ b!e.n :e cowvercl~ 

Comment en eak>n arrhe .A? C a<t co qu'il noua .,.t 
lmp<>Mlblc d~ comprendre 

Le d'?'lrt êtall, li ut vrai exocraole ~ul.I l>JUYllent 
concounr :e.s a.rrhlt!"Ctes et. scu.ptccrs ancttM combattant&. 
On peut avoir Ne, pendant la guerre. !t heros le p!Ja 
&Ublune, en etre rcvrnu av~ rtngt-hult cltallon& et n'être 
capabie d'tnfant~r • .u•rr chose et.le de lamtnt.ib:(I':) navet&. 
On Jl"Ut avoir et~ le dernier ors làchee et avoir du genl• 
Rodm. en 1870. n ara:t pas tren:e an& r n'a pu tprou•ê 
Je b<>soln de répondre A l'appe; de la patrie en danger · 
1' empeche 1 Or. .< mtmona au Roi S>.dal e.st un• œune 
qui re.s•era, alora Q,. dep..is ongtemps on aura oub!!e es 
explo!i.s ou l'lnd!gnlte rioemere de son auteur 
Peut~tre du non·anclens combattanta n aura.cm-ils pas 

.fait mieux? Uo ~~nle e.st rare. ce!~e annèe l1.tlt en ouvrant 
Je !'Oncoun fl t<>YS, on augmcntu1t le~ chaut't.a dt troU\'er 
qnelq~e choi<C de aupr.rlcur au mt•<llocre. Peut·ttre parmi 
les moins d~ q1J.Lrnn:e aru qui furent éllmlnl'• d'ot1'1ce 
aurait-ll pu !P. "'<'Vé:er qut-:qu un 

Le rég emcnt ~lCle fut $tnCtement r .. pectt Il y a nutt 
ml!!lon.• d habitant& en Belgique. dont deux ctn,. e: quet
quœ mllllera d'anc!tm combat:..ints V~U:olr conller nec~ 
oairemtnt à l'un deux la co!l.Struc:lon du pl:a riean
teaque mtmorial de ce P•)·s eta!t ee oondamner preeque 
1nf&i::!'o:ement au mtidJ.oeci ou à p"° encore .. 

LE JURY 
Lea &eU\4 anrl•na eombarn•nt.s furent donc admta A con

courir et un Jury rut COll$t1tue pour cholalr l'œuvre déft· 
nltlve. 

Ici nota l()mbron.s dan.a ra tou!oquerte la pl\.ll tnttrra•e. 
On ne a&!t POia tr#c bl•n •'U faut rire ou a'lndli?\er. Al<>ra 
que .sel.l!.a .les anc!e.na combattant.a ttaltnt adma au con
coun. seuls des membre. du Jurr qui n'avaient pu fait 
l:a ruerre ~t&ltllt appelés • "' prononcer. 

Nou.s poaor1$ la qul'.'l'lon Qu e.s!-ce qu11 y a de p:ua oe~~? 
La ,...rrmltre c.ondit!on. ~P~ d~ tonc-n--e.nta, ou la 1«onde. 
ce:!e de.a examlnat.et: 

LA DECISION 
Le Jury, pul.eque Jury li y avait, et ce Jury comprenait 

naturellement M. Van de Velde à Q\Ü n\Ü ne pourra reprc> 

cher d'avoir !ait la guerre, examina lee maquette.. pr6-
sent.-e.. n ne manifesta aucun enthou.elasme peur aucun 
des projeta 

W. membres de cette commL&s10n toumtttnt au!Dur dee 
dlmlnutll•. rta'.JaM t'll plàtre .., ~rattèltll~ l'ooclput • • 
tirent • EUh, euh ! •. Apra quoi. p:u treo Dien fixés. 1:. 
pl'\ttnt l'arcbltecture d'IUI proJe: et la sculpture de :·aatre. 
C'ta\ l>JUl'QUOt le monwntnt d '.111 modernl&me qui prè!e:id. 
e:re audacieux, contiendra une ata\ue ~oestre du pl'ùa pur 
s:}":e pompier Ca ft.lt une petl'- moyenne Oe& mesa!e-.lra. 
noua IUfUr.,.t-<in. allèrent meme &Ur p:are. U.S c •ltaèrent t 
Je monument tt a·en revinrent tnchantêa 

Le monument est ta, garomet.tt ou carton a chapeau. 
C'ut quelque chose de circulaire, de trapu, de massil. Ca 
tiendrait dari$ un paysaee de coteaux et de vallon&. 11 1 
a dana 1a campaane romaine et dana 1 H"llade dei. temples 
Qu1 ont cet MP«l.. r:.s sont aoutent.li par d~ co!onnts é;an .. 
ceea et Don pomt par dl! ~ourdi pllaatrn et 1ar..ou~ :.. 
ne son: PM edl.'lts e:i P!at t.rr :n, 

LE PAYSAGE MUTILE 

n !allait tt.a:er dans l'espnt de la "''°n et •'Incorporer 
t rame du paysa11e. Tout ce qae la P''oandre a produit, "t 
elle a produit de.s mervell:es. &'harn1on1&e rplendldement 
au &lie. C eat toujours une masae trapue, aux b8.S'S Iariiu. 
dont aurait un Jet de pterru Lca Hallee d Ypres. le Betl'rol 
de Bnlill'.'I. !'Hôtel de ville de Dixmude, la Tour de Lef
ftahem. Lea ft3mtn1an:.s rom oomprta. qui ont êr!gé '.eur 
monum•nt aur Ica bergl'S de l'Yaer Il& aont rm:es cùm •a 
llcne. L<!ur ciaante3Que croix sbannonM avec la plaine el 
nec: tout ce que lea &1ecles avalent produit en F"landre Ei 
leo Analala aual qu1, à cent mètr ... du motlUDl<!lt au RoL 
naJ•ot tn11é un obeltsque. llanql't de quattt llons bèa:
dlquee. enaemb:e parfait. 

A la memotre du Roi.SOidat. noua avoN commJs cette 
faute - une dt plus, une de molna. aprea tout, 11 n'y a que 
l'intention qui compte : un fomùdable carton à chapeau, 
peur peu qu'on en soit éloiané de quelquta centaln._. de 
métre& ou que le soir soit tombé De plu. p!?B, rn pleine 
clartt, c'est, sur une bu~. haute comme une taup:nlere, une 
colonne c1rculaire con.stltuee d too~ pllutrea quJ ae ren
•orent fralem•.Uemmt :eur o:nb,.. 1 un à l'autre. A l'ln~ 
neur. U r a le Roi ~ un a11le •n cace Re~t 
q<Je. rn\Cf" aux. d.Jta p!!a.s~ et aux oml>ra por..~ea. on • 
:e \'Olt Q•e tl'fle peu, encore faut-li avoir lt n12 d-i;.s Ma~ 
u 1 a qu•:que chO!le qu·on volt mo1na encore c e.>t la fnae • 
Dea b ..... re:ttfa hoquent la camer. 1.or1euu du Rol-SO:dat. 
On lt"tl a J)la~s :i.ur le p<)llrtour titerlf"Jt 1 • .a. u Pala;.s des 
Beaux-Arts •ur la maquette dont on fo!Mit le tour en trots 
pas. cela ratsalt peut-être trt$ bitn, ma~ Ici! Le pettt un
prudent qul voudrait les contempler tn aura:t paar un~ 
petit~ heure et rneore ne verralt ... u pu tout. ca.t U n'y .a:.iu 
JamaJS qu'un tiers du po\U'l.Our qui .. ra tclaitt pu :e .... ell 
et U faudra t'll ab•ttrt dl'$ kilo:në:ru pour en !attt .e r•r
cult à bonne di.s:ance U ne • ag;n d'atlleun "8$ de mar
cher à tra .. ra champs aptts la ctrtmonle 1na!Ol'.1. ... :e. 

On m!!morlal est d4'$tlne * bonorer q~e'q~'Un. On , 
pfn~ • on volt devant ao1 une a:.atue. un tomt>eau un 
autel que l'on v1ent t<enerer L'amblanct est c~ par 'e 
decor. IM omemenu qui evoquent la vte, l•a baut.s talt.s, 
les mtrltea de celui qu'on honore. La frJSe devait ttre .~ 
cessal,..,mtnt à l'lnl<'neur de Je templ< du aouvenlr a.tin de 
rtall.Ser l'enkmble srmoo.lque. 

n 1 .. udra, après tire entre cl.ana .e carton a chapnu. •.n 
aortlr et effectuer un pan:oun de que'.ques kilomètres, •n 
partie par des chenuns de :erre. si on a l'ambmon de con· 
temp:er les tua rele!s qu'on ne vena Jamala Que par fra;
menta. A r1n·~11eur. on embnaa!~ le tout d'an coup d'œll 
r.. c·es:. aln.I! qa"on avait f.ttt depttls :a plus bau:.e an~1qa.~é 
j'.UqU .. nœ jOUr&. 

n .. : vnal qu'on pourra y .ire dos vera, laborleu.seme:it 
detlniWa. d'un pot1e ancien combattan:. 

Et le pta est, e·e .. t qu'il y a dea 11ena qui trouvent ça 
mel'\·ellleux. • pftrct que c'"-'t peur le Roi • rt d'autres. ce 
qui e.st plua anve encore, qui disent; • Ça n'cat pas al mal 
que ça. aplill tout t . 



POURQUOI PAS r 

Ill 0 STE N D E Ill 
CASINO - KURSAAL 

CHEF D'ORCHESTRE : ED. V AN BEINUM. 

SAMEDI 23 JUILLET : GIUSEPPE LUGO, de la Scala de Milan. 
DIMANCHE 24 JUI!l.ET JO VINCENT, du Concertgebouw d'Amsterdam. 
LUNDI 2S JUl!l.ET 1 

Gala Maurice CHEVALIER 
et NITA RAYA 

MARDI 26 JU!ll.ET 1 

9 heures : RICHARD ODNOPOSOFF, violoniste. 
MERCREDI v JU!llET : RUTH HORNA, soprano du Concertgebouw 

d'Amsterdam. JEUDI 28 JUill.ET : 
3 heures : 
9 heures: 

VENDREDI 29 JUI!l.ET : 
3 heures :JO: 
9 heures : 

SAMEDI 30 JUILLET : 

BAL D'ENFANTS. 
LAURITZ MELCHIOR, ténor du Métropolitan 

de New-York. 
ALFRED CORTOT, pianiste. 
Concert par la Mus.que du 3e Rég. de Ligne. 

APRES LE CONCERT. SOIREE DANSAN'fE. 

Mercedès CAPSIR-TANZI 1 

DE LA SCALA DE MILAN ·- ---
DIMANCHE 31 JUlllET : 1 1 

René MAISON 
DU METROPOLITAN DE NEW-YORK 

?53Î 

Aux «Nouvea itx Anibassadeurs» 
TOUS LES JOUHS AU THE DANSA.111"' ·~ 5 à 71 ET EN SOIF.El: : 

UN PROGRAV~Œ SE.'lSATIONNEL DE MUS!C.HAll 

THE LOVELY HILDEGARDE (24-25 juillet) 
LES VOCAL KINGS et d'autres attractions. 

Le 29 juillet : au Deuxième Dîner de Gala : 

JOSÉPHINE BAKER 
ET SA TROUPE 

RAY VENTURA ET SES COLLEGIENS 
ELOW ARD et son orchestre 

CHANGEMEb!T DE PROGRAMM E : DEUX FO IS PAR SEMAINE 
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La défense du pays 
R éflexions 

d 'un officier d'état-major 

Bn. montre d~ cvrmut ''"""'e d~ rart~~ qite ...-:J a.oon.a 
p~bllé sur le g~ntral \'an O•·entrUttn et dts p0km!ques q,,"lt a •••clrl, un oJJtcter d'ttat-ma1or nou$ ~t un• lettre 
trop IOngui: pour etrt pub/lte SOUi la n.brl~ OÙ nOIU dort
llOIU ra parole o nos l«teurs. mais qi.t "°"" pal'Cll trop lnleTtuanto poi1r ttr• r.tgl•ute 

Votre courageux artlcl• J)àru •n tete dt votre numero du a de ce mots. a sa11sr111t nombre de Belges, lnquleta a u sujet de ta derense du pays lh"Tt'e l de dangereux t.bèor1c1ens. 
Nombl"l' de nos roncltoyen•. ~ vertta da.ru les qu .. tians mllitall"e6 !ont a· . .,~men- con!!anoo aux Pouvoirs 11'5 d:SCOOn oftlcleta. la ~ offlc•tuSe le& endorment dana ln ml'lne n.<suran<·~ tromp."USe qui nous valut lœ années d'occupa,tlon teutonne. 
Aussi bien. nombre d~ nos nomme. pullllques, reruant Jours opinions antérieur.'· chantt·nt le, louanges du nouveau statut 1nternauonal, •QUI nou• donne le plua de 1rara11 u~s. ~n noua dtmandant le mo1ru dt acrtt1c~•- On a pu voir le mlnlst..., d'Etat Dcvtu lu1-m~me se rtUclter d'une polluque mtlltalrc rn opposition rormeUe avec lea prlnCIP<'S qui 11utd~rcnt "" tructu•use activité de 11132 l 1g3g On a pu ltrt' da.os le •Soir•· tout r+cemrneni.. un arl:cle du Ptllt Captlral m!'naçant d• noa rou~s la France, 

•I elle "' perm<'tl1111 dP nous par"'r secoun. sam autortaation rormelle. Cet artkle s'intitule : 1 Parlona clau. mtnt». 
Il !mporta1t <le p..r1N clall'<·ment aux Seilles. de leur mnntrer sans l'h)'J)<l<'rtste usutUe, lt IOrt qUl atu.nd unt grandtc partie de n · !'4· :fl'rrit.oirt Il un.e lltuau.on atrateg!que analogue à c< .I• de 191t se rtprodull&lt quel· q11e Jour. Cet examen ne dentMde nt connai&'!an._ 

l!)ktale. ni dl\~1JiatlON de ""'ret4 d'Et.at. 0 découle t<>ut naturellement dea dor.·1~ otririelle. fournies par lea mtnatrea d• BroqUe\'!lle •t O<!veu et surtout par les pa· roles et N:rtts de C<'rteln• aenèraux Rell&ont. l'ouvnge du commandant en rher. Reliions l'OU•Tage du général Galet: 
• 1"' Rot A!ben devant l'invasion •U.·mande •. oil ar trouve dtfin1e la doctrtllft de delcnse du pays: rell.\ollJ les dêcianttons <k's gén~raux Nuyt.-n et Van O\'er•tn.eten à la der
nl~re ~mmass1on pour la détermlnauoo du teml)ll d• eervtre rel!IC>ns lea anlc!ts du gêntral Nu)ten parua :!Olla le mre . •Une leçon de strat~le •. dans la • BelglQUt Mlll· 
tllre •· 

Une prr1111ere question ae pooe • A quel moment d'une P' node de ten!lon d1ploma11que menaÇflnte, Je 1ouvemement d'un pays ntutre et ralble •• permettra-t-11 de ralrt apJ>t'l au• 1rou1><3 êtranctr.. g.rantn • Est-<:e l la nouvt d tran!-Porta ou ral.St'mbl,.mtnts de troUJ>f'I • DOi 
tronn~rt•? Est-ce a la r/oc:rptton d'Un ultimatum? Estrlle scufcment en eu d'tnvaalon consoaunée ·1 

La Belguiue tant revenue à la lltU&t!on polltlqlMI de 1914, ne J)oW'Talt que ~<Ire ll'S prudMtes hralt.atl006 de œtte méme annee. L'ouvrage pttct~ è 11 eéneral G&œt noua montre. que Dl une dlmartbe diplomatique • Berlln. n1 un ultimatum. helaa t trop clatr, ne donnerent le courage à nos dirigeant& de raire appel immédiat n la Franc. et à l'Angleterre. Le marêchal Joftre. dano ..,. • Mtmotres • llgnale que ce n·es1 que le 6 aoOt, dans la Joum~ que :·attadle mUttalre belge lui apporta !'autorisation de franchir la frontière d• Belgique. Ludendorff occupaJt déjà les raubourgs de t. ~· 1 

Et d"allieun. U S<:r&11 vain d'attendre à l'avenlr que la Belgique aolt avertie d'un danger prochain par dta rass<•mblementa êtran,ers ou l'envol d"un ultimatum. Ce sont Il proc:.<.ji!s dt:uet• tou comme la t.rad.tUOnnet:e dklaratt011 d• gunre 

Acl.UeUement. une armée de choc, une troupe d1nvaaton ne se rassemble plw. l\borte•iscment au prttlable El!e e.st formte exclua1vement d'urut~ matort.<tra: chars d' .... ut, aut.oa blindées. mo10 .. m1trallleurs. arullerle tractée, vénle automobUe. unités motor.sêea antl-cilara, etc Une armfe 
de J'e<ptœ franchit "'' 300 kllomt!rea par .)Our; en 24 heu· res ell• se ruaemblt et franrh11 not" frontlèra. U n'est pas srcret que l'Allemntme poll3Me parellle armte, portant le numfro 4 e< dont le quartltt gèn~ fllt à 1"'1Jl'Zlir; e:.:e comparu.. outre une nombreuae avJal!on de bombardement. des dMstons cuirassées et même quelqu~ dlvlalona d'lnfanterte parlées qui lui atrvtront d'lmmtdlat renfort.. 

L'.-ce que rera J'All•magn• de ces rorces n'est pu da.vantace conftdentJtl •t certains de aes généraux ~ clallstu n'ont pas cratnt de d~rtre en détail le proc•s-
111$ de l'lnvulon d'un pafS voisin par cette avalanche cul.._.. et .Utt 

Courageu&l'ment, Je minutere Oevèu aval! Judlcte..ment paré à ce dan11tr. Fol'U! solides de la région de IJf,ge. fortla. et obotacles. plua au Sud, dn11ten1, "C l d• lmmedJate et concl!Tttt .Us Io pau dl'll Françala et Anglala. opposer une bsrrlére sulfuante aux conl!ns mémn de noa provlnc.._ 
Mali vtnt. en 1934. le mln.t.tm Van Zffland. qui adopta une politique nettement oppoaitt, ordonna la rupi.ure !mm~ dlate avec J'Etat·MaJor rrançala, prit une attlrude bou· deuae à l'égard de Paris et entama ~!le ~~ de courbettes devant Bertin. dont nOUI •ubllaons encore. chaque Jour. l'humllla.nte suite. 
Privet d'une aide concert<!•. l'armée belge ne peut lo(lquement détendre aa fronta•tt EUe doit adopttt cet:e atraté;1e prudente, mals desaotreuse. qu·•~nt cenaint. généraux, Lea gros de l'année belge ne peuvont dép...._..,.r pratlqu•=nt la Mewe. oO se fen une mistanœ c«idltlonnelle. suJV!e d'Un unm«llat recul ven la nouvelle récle>D fortU!êe Anven-Gand·Lltt<>ral. Le général Galet, dans son . ouvra.ce prtclt~. ()ttvoyal•. p0ur 1914 et d~tlf tt le recul ven IUl\'en. des que 11.'a elfecur. allemand.! at~UI· <!ratent la val•ur de cinq oorpa d'arm!\e. En rt.allté, !'lm· portance dea enecwa aUemand.s ne lut et ne Sl'ra Jamala 

~terminée ~ temlJ6 opportun; la prud•nce commandora touJoun à une petite armée !aolêe d't!•1ttr toute a"""ture et d'entamer la retralu. au premier •coup dur• de l'envahlaaeur. Ce rut la aolutlon heureu•e qu'adopta le Roi Albert; elle démorallaa peu'"'tre noa troupes. 111&a •li• sauva l'armet et mma,ta rauntr. 
Tel Nt. froidement expo&ê, Je sort peu enviable de la Belgtque et de aon armée. Noa allies é\'entueù ne se font guère Wu.sloo quant l noa 1ermenta o!!lelela p-tant une aollde orran!sllrton mUltatre. SAm doute, qual1tata·e"'""t· notre armée est-elle aupérlrure à c"ll• de 1914 Quant\.. tatlvtm~n~ notr• 1'1ln~ de campagne n• l'eat guere; elle le pourrait ftre ~dant. •l 1<11!< de tous leo p&fl mtna

Qés noua n'exemptions 40 p.c d• nos hommes appelabl_.; al nous utlllslon• en ct.mpalll\e. te nombre de classes de milices normal: si nou.s arm10ns et enradrtona la m..de r'6ervlst<s parfalt•ment aplt.s que nous croyons de\ tnr Jal.Mer à l'arrière. 
Notn poUUque mWtalre de J93e a eu, chez noa vo.lalna 
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KNOCKE SIMER 
CASINO-KURSAAL COMMUNAL 

VENDREDI 22 JUlll.ET: Sélection de ,, LOUISE ", de Gustave Char-

SAMEDI 23 JUJLLET : 
à 9 heures: 

pentier. 
BERNADE'ITE DEI.PRAT, de !'Opéra Comique, 

L. V AN OBBERGH, du Théâtre Royal de la Monnaie, 

I. DE BORGER, de !'Opéra Royal Flamand d'Anvers. 

BAL DE GALA 
JO BOUILLON ET SON ORCHESTRE 

THE VOCAL KINGS 

THE LOVEL Y lilLDEGARDE 
International chanteuse 

CARMEN ROMERO 
DanHuse espagnole 

DIW.ANCHE 24 iUill.ET G. LUGO, ténor des tournées mondiales. 

LUNDI 2S JUlu.ET : RICHARD ODNOPOSOëF. violomste-v1rtuose 
(Pnx Ysaye). 

MARDI 26 JUIUET: Sélection de ,, TRISTAN et YSEULT ". 
LAURITZ MELCHIOR. ANNIE WEBER, WOUTERS. 1. ::JE EüRGER, 

ADRIEN VAN ROEY 

MERCREDI 21 llllLLET: MAURICE CHEVALIER et NITA RAYA. 

JEUDI 28 JUILLET : 

JO BOUILLON. 

ALFRED CORTOT. oianiste-virtuose, 
CRARLES P ANZERA. barvton. 

LES SALONS PRIVES SONT OUVERTS JUSQU'A FIN SEPTEMBRE 
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de l'Est et du Sud. des co~uences. qu'U n'est pas .sans 
lnthtt d'exaauner. LA France a aw&lt.11\ dktdé de pn> 
lonrer dttant la &1g1que ... L•vne Maginot; déJà. des 
ouvracea tout récenta. potlf\'11.t de r-ux barbe.lb et de 
dlspœltl!s antt-dlan. a'etendent de LonfWJ' à Stenay <Meu
Ml: un chapelet d'ouvraces et d'lnond.at.lons barrera bien
t6t WUtea les Ugnes d'lnvulon QUI, de Belgique, se dlr!
cent ven le Sud. 

L'Allemagne a construit llhrcusement des fort.l!lcaUons 
entre BAie et le Orand-OucM de Luxrmbourc. OepUJS peu, 
elle 6tend cette ban1ére à la Crontll're luxembourgeoise. 
Mais, devant nos confins. le Reich a'abotlent de t.out tra
.aU. 

Que conclure de ces actlvlt~ fortlflcauves ? Que la 
Pr~ 4'en!erme dana sea Crontitr .. : qu'elle est décl
dtt à ne 118$ uU!laer no<re terrtto~ pour atteindre l'Alle
mqne, mals au.s&J. qu·eue n·.,..,mpte ruttt un appel de 
sea uoupm en temps opponwi par la Belctque; et mrtQut 
qu·eu., n'a plus aucune conl!Anee en l'actlon ret&Matrlce 
de noo forces !sol~; 

que le Reich. au rontnure, lal.uant ounrte la frontière 
belge, ne redoute point une avance française par nos ~ 
'tlnces. mals que peut~tre. Il ae ~e de faire, comme 
en 1914 de la Belgique. le t.hèitre de sea o~ratJons, olfen-
11•'• ou défensives contre la France et l'Ancleterre. 

Alns~ sur le sol mtme. noua trouvons con!innatlon de 
nos craintes : au Sud. abaten!lon et re•i>«t des accords. 
A l'Est. chl6on de papier et menace virtuelle. 

Un otrtcfl'r d'Etat-Ma/or. 
Com""' l'a dit a~ec une certaine 1olennltt M, Daladier, 

la uuen-e n'est PQ.$ tnt11ltable et on ~t up/rer que ces 
CO!lltdhahoru n'auront pllû un /Ollr q1"1m fnttrtt /lf.sto
rique, mau les rt.•ltnons dt notre O/llt:ier d'ttot-"14jor rt
,,.,,.dent au.r mqutttudtr d'une grande pcrttt du public 
l>dgt, cel•il <lt'i n'a peu Ollbl1t la lt<On de llll et qut coni .. 
'"'" 4 J)t'IUer que le meilleur movtn d'inter la vuerr• aeralt 
ra111a11ee dtt J7UUS4nces rtdlemt'!lt pocl/t(IWI .- grondu et 
~·t••. 

AMBASSAOOR 
IBoursol 

UN FILM FRANÇAIS 

QUI FERA SENSATION 

FEMMES 
AVEC 

HENRY RO LLAN 

JEANNE BOITEL 

PAS POUR ENFA"~TS 

L'erreur du barbouilleur 
On n. TOlr df'S cb- ilonnan"

IOrammms.l 
Ctla n'a peu trcfv. Grammeru avait annon« nnt ca,,.. 

p<J9ne de bcrbov•llaq• contre ltJ c civil& >. c'erl+.ltre qo.1·a 
allait l'en prendre, non plu1 au.r p/aqut1 et bdtlment1 offl· 
cieù, mali au particuliers ell.l>mhrtei. Il a tenu parolt; Il 
rut mir 4 rœuvrt sans rttard et, naturtllemtnt, c't1I par 
E119/llen qirn a commenct Or. pour son. premier coup, U 
l't1t mt,, le doigt dan1 l°O!il: il cr011ait barboumtr la 111ol-
1on du bovrqmt1tre Dtlann01/, U l'tn t!t pris à la demeure, 
voûlne, d'un fort bratt homme, /onctionnaire rttrmtt, <11'1 
n'a rien dt commun, dt llf'tl ni dt loin, a•tc lt maleur 
ni acec lt 171011umtnt antimoutttard... .Vour n'oterlou 
pas a/fl.rmer que la c prm11tre • i>icttmt civile • dt Florl
lllOlld demeurera U1onnati •ndi/flrelilt à la quereUt u,.. 
ga<f.stlque - t>Olcl. en IOllt car, commtnt tlle nOlll conte 
'°" ae~ntMre: 

Enablen. jujl!tt 1931. 
Quand la mouette en ~\Te eût qui:té la pri.an. 
Elle eut le mal de mer, attrapa de.s coliques. 
Elle chercha l'tndrolt oo vOQùr à Coiaon. 
Et l'Hlut J:nshlen POll1' ces soins exoentrtquea. 

Sa bave e&t un enduit "18Queux. genre 1lmM:e. 
l'nparé en mya1'ro et !Acbé dans la nwt.. 
n offre un tond gluant, allllSI lourd que coriace, 
Qui ~e et qui durcit, d~s que le llOlell IWt. 
C'œt un mélonge étrange, amalgamé d'émail, 
A bMe de p0~n. de zinc et de morue. 
Sa formule rkente émane d'un sérail 
Et l'ordre aux lanceun tut: c A Ellgllien.. Telle rue. • 

n semble un 'lt.rlol pour seuils pe.rticul:en. 
Le répandent l froid de sombns mercenaires 
Qui, tout en barboulllant, ae croient de& J"6Uclen 
Et ae vantent tntr'eux de tomber l'adversaire. 
C'est couru : chacun aalt où habite l'tdile. 
San& 1Tptter le but, aana ecrupule et sana bru!I, 
Le prodUlt ae bombarde au tront d"un domlcilt 
Qu'il aolt de l'Ua ou f"1tre. on sen tout et ... on fuit. 

Le prtoclpe est nouvO!au. Le& noctambules d'hier 
Se dPV&1'nt d'tpjtttr la %()Ile linguistique. 
Ds étalent ln-'J)lret et doivent tire Il.ers 
D'avoir p0ur Wet en R«ht fait erreur mlr1llque. 
A plua de aotxant.e ana. Humour. viens à mon aldel 
App0rt.e-mo1 1·ac<oent goQté dea EnC!hlennols. 
Wet leur eat trop a&\'tUll et Recht parait trop raide: 
c.. mots t.om~nt • faux. Just Hop <1) est notre loi. 

SI quelque Jour Hitler copiait "°" vieux mod~le. 
En Flandre ou tn Hainaut., s11 lança;t - aV!ona. 
Prt\res du Nord, d En(hten. du Sud ou de Bru.~elle& 
Enaemble vous de,nez ddendre la Nation 
En attendant. la .......,,,, a retrouvé son ..,1. 
Puùquo lea barbouilleurs ae sont trompés d'adreue.. 
Os »oulaltnt du boufl?Deatre entarher le caattl 
E1 caim t un bre\et .. d'insigne maladl'uae. 

--= -m O'Clll. le - d'UDAI btél"e du P8f&. 
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Or. btmtô• lia lrOnl au «nt.re névralgique 
Conqu~rlr B=tllts à grand.! conps de piMeawc. 
La Marolle en rira, tn •0)1'11t les boutiques 
Bartoltt& 1 l"tnVI de alnlst.rts slg?laux 

L1. dea ronde. d• nuit pro~gent le~ mal$ona. 
A pltln b«, un bl•nc cnoq11, happera la mouette 
Qul, oonfUM' • )•mala, portt'lise de lunett('S. 
Recacnora aon nid, l• mer et aes llOisso:>s. 

Nl toi, ni •laam&chi;t1"0<'Jd, mals Belge C<'.Dt pour cmt. 
J• mis loin à f:nihlen de me acire autoehtone. 
Vieux pl~ron \"<>l'a&cur, a!Olié :par les a~ 
Un '-ague \Oblna&~ a cause ma maldonne 

let. j'ai depuis peu aciqula droit d• c1lt! 
Oœe mols IW"Ultmtnt r ont vu mes pcnates 
C est un terme d llnon . ça me n • coup de pa ue 
Du lion !lamincant., atteint de céc'.:o. 

Lonque lea animaux lu:ent prts de la peste. 
Un tribunal • W•I Recht • les reunit en rond 
Voulant plaire au Uon el applaudir ..,,, gestes, 
La Jumce d'alors punit Altboron. 

Mala tel phia mnrquanl• enoor lut la traitrise. 
Le v.rdlct tt l"exploll &t'nt le la:i d'un chameau. 
Cet auttur, &.·uu 'rrc:oanc, a doublé sa m~prtse 
A dll prendre, en chameau . .,, queue pour un pinceau 

~main, dans Brwwlle>, quand Saint Michel 'erra 
~ taux manneltou-pb s'attaquer attX raçados 
ll brandira llOn J)81Ye et br1.atra '•UT$ • br&~ 
Lon. tcus lts vrala lurons krOnt en rl1101ade 

Olbnt. 

(Lei m.>nUJUlto non !noués no sont pa.. r :ndus.) 

PETITE 
"""CORRESPONDANCE 

L. '4 Mcnu. - Avant la guerre •ous c etlez • fier de 
porter cette décorauon allemonde, c·eat donc (!Ut vou.s 
ne l'etca plus Nous comprenons ça. Quant eux • autre. •. 
cela lea regarde. Mals tres peu pour nou.s. 

J D. On a vu é autres re:ourncmont~ de casaque. 
Mals ette: dons la flll. 

A M. WaUrm<ld Awer une •rntnlt~ de doux -taltt, 
rous nous demandez. C"htr mons.cur œmbtro nous &\·ons 
rtÇll cl< leltr.., de ;mr~.at1on ronu e nos m ett._. conn
cr~ a la maoi1estat100 rex:ste de IAmbetll., Voici la 
ré1>0nse 

Un• la Yl>:re M A w Pl un coop de ~ltphon• : une 
tOl'( ftinln;ne nous a déclare qur notre Jo1.H nal t~al' c m
l.et • et que nous et.ous t011s des Urhta. Apres quoi, la 
wuraacuse amazone a raccroché Etcs-•~us &.~ll&falt? 

Un groupe dt rornmm;•H:rs 1 ?). Fld~lo à ncltre mé-
thodt d'îmµ:i.rtlilhtc. nous sommfl'S pr~I~ Il lnarrtr toutt ré-

po1~ ra.ronnrblc- et courtot~ à ln rhl'u sur rutll••<' 3<>Cllle 
et écc;.n()mtquc de-.s grands mai;asma. Nous ~nstron.s parfois 
lœ lctuœ d·UlJurea qui nous aont a<lrcSE~. Jama._ celles 
qul \"lamt drs tiers. 

F D Etr<rlx t ~ou~ rendons h mm:iae l l't!én:Jon 
d• pc~ do.,t voue ~ •at on •i:.r les tttmtlemenu ~ 
tern est le ttmo~ Mala elle n'OM vraiment pe~ dana 
le k!n i:e ne e Journal. E~ puls. '1'11 ~ encore au trtm
bkaltnt de ~rre ? L"oubllewe humanité oublie 1 .. "'eru.s
~ta. 
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Comment mourut 
le «Terrible Savoyard » 
et comment il fut vengé 

Le c Tunbl• 5a>0yanh. en dfplt de 90n nom, n'était pu né dan• los •nvlrong d'Annecy, ni d' Alx·l~Baln&. Il a vait vu le jour l Borgerhout le-z..Anvers et aurait donc 
pu ftre quallf1é de Flamand <pour autant que lu habitant.a 
d 'An""' et du Brabant p.U-nt ftn1 dts Flamands!), 
n ·ttait (/Ur IOI\ J*r< rt sa mne •••!•nt d• pure rare 
ll~aeoLse. Mals Il ne 1)4rlalt paa le flamand et encore moins 
le ll~eo11 Car, ~ c Tertible savoyard• n'ttait nen de 
plu. quun bfau pl1eon mile kaill• rouge qui avait. d haut vol, conqu11 aon Utrc de c Ttmble savoyard• en 
Pll?tant dan.1 un trmpe.record un grand concours colom
bophUe de longue distance dont le point ~ d~pan .., 
t rouvait qu•lque pan • la fron11tro franco-611L'Sf' 
~ c Ternbl• Suoyarch avait du raoi. remporté encore 

d 'autres t rH nombreuses et retentl618ntes victoires, au 
point que aon nom et .a photographie flgural•nt aur I•• rlclames et 1 .. boltn de Ctprt" d'Ulle Importante tabrlqu• 
de !abaca d Anvers. 

Et c'est alMI qu'en cette btlle ma!ln~ d'éti' de l'an
n~ lll03. le c Terrible Savoyard•. alon Ai:t dt six &rll. 
a·•1a1t uouvi' - ch&rllti' de rto1re et de la double m1 ... 
dt la poult royale et de tout.M les autres prlmts - au d6part du Grand Concours de Barcelone et qu'à grancla 
coupa d'aile, lâchant toua '"" concurrtnt.s. contournant adroit.ment ,.ms l'ou«t les Pyréntea. a'·ec lturs cunca nel1t\1$e$. le,irs gypat!~ algies. autours rauc.>ru tt autr• 
rapa<oes, U avait att•lnt Ira rives du Golfe de 0a8CO!fne 
d 'où. poum par la brl"" sud-ouest, U pouvult aisément ttJolndre 10n colombier à Bor11rrhou1 

Il alla.1t dooc. unr !01-. dr plus. accumuJer t.ur f("tn mas .. 
tre, bonneun. argent et profits coMld~rablf-s et scrolt p robablement débapll!lé pour t'appeler désorwals l'e Irré
alatlble Hldat10 • 

' ' ' ~ maUn mfm• du grand IAcber A Barœlone, le port de BUbao avait retenti des &Ignaux phoniques du steamtr 
bel1e c Dyl• • - capltame Ptrsyn - qui demandait la 
route libre pour - chargé de auner111a - rctOUrner l Anvers. 
~ capitaine Perayn comptait bien recevoir, avec quel· quts mot.a d'encoura1ement. le tradJllonnel c rhapeau du 

capitaine • - excellento coutume qui a. h~I... dlsparu 
depula la iruern de 1914 - &\'OC tant d'autre• bonn .. choaea d'allleun. 

Tout allait bien l bord. !'équipage .., réjou!Mnlt de ren· trer au pan ou aaru doute. comme dans la cbanaon. ch&· 
que hon:lme - olflcltr» Inclus - était attendu par 11uel· que pay1e, P"U~tre pour lul·méme en personne - cer· 
talnement AU!l-<I pour la c pale•- Seul le c&J•ltalne ne 
devait pu a·auendre l voir. dt's Que le • Dyle • tut pa.<ac! le coude d'Au~tnlwed. aa ff'mmf' et aon Jc-unt fH 1, salurr 
de la main •t du mouchoir depuis la pointe •> tréme du muaolr nord de l'entrée du KattendlJI. par•e que Madame 
la capitaine était l bord avec 1• gœ~ 

!Dl ttcoml>"nse d• .,., boM ... l'\1cts, le capitaine Persyn 
a vait.. en elfet.. pu emmener aa petite ramllle pour le 
c r.r1.P • qui allait, dans t-6 Jours, ae te.rm!net- l Anvers. 

Ai;....ttl>t le pUOte espacnol débarqué A l"rmbouchur~e neuve Net\ion, le capitaine donnant ta course au ll<'con olftcler - quelque ch05" dans le crnre i;; 6·• w et lançan 
le ti'lé1rraph• aur Full Ahrad - Jeta un CllUP d'œll c 
!aire sur l"lmrnmse <tendue d'rnu bleue •·tt&IAnt d.,,.,,, 
lut. et.. rassuré, descendit de I• pu.<<'f•Ue pour all.r 
trouver sa petite tamllle au c Sn Ion• afin de partiel au premier dl'J•tiner matinal. C«I taJt, la pipe au 
tenant """ SOS!-e par la main •t flanqué de madame. alla faire un ptllt tour du bateau - hlMoire de oc don ner du mouvemtnt. 

Le temps était clair. chaud et beau Il soulrlalt wt 
lti:~~ bnse de S.S W. la mer l:att calme. otJà. 
band• de marsouUlS s'lbattau dt'\'ant et autour du navire, les mouettes plnmuent. wac1etlM'I! et souple~. et les « mc>
ther earry chlcl<ens • 1 Il gh.,'!Alent dalll te 61llare du , 
V&Pf'l!r 

Au loln flottaient quelques panaches de tumée d• 11tea
mers. ct pomtoJtnt les tarhes claires, brunca ou vercee des 
volles des bateaux de pkbe. 

Et le cap'· a<M. poussant un IOllpir de aati.tac!lon et 
soule\'lUlt dana ses bru robust~ &On fils blen .. lmt, ne 
put a'rmptcher de répder à sa comJ>Ai:n•. h• fameux dicton 
&nver»OIS: c Wte wu er wlllen dood ujo ! • 12l 

' ' ' Vel"ll dl'< hrures du mMln. al<ln qu'à bord du c Dyle•. madame la caplta.lnB. confortablement •MIJe clana un 
tranaulantlque A !"ombre du dtck·house, reprISalt lca bu 
de 10n homme tout en sunelllant l"erJant qui Jouait 
non 101n d'elle a\·oc sa boite de Corrida - cadeau dt l'ar. rimeur de Bilbao - et qu• dan• sa cablllt' le c \'lt'IIx • IU!· 
m&nt tiablia.1t le brculllon de IOn rap~ dt mer, 
cakulatt les pets et •trlha11 lf:I com~ts. le c Ttmble 
Sa\'OYtll'd • vmt a paSM·r par là, à quelque troll œnts 
mètres de hauteur, dons le ciel clair. v pigeon connats;art-11 le •Dyle•, a'l1llt·U lu .ur la 
poupr du steamer ou sur les nanca des canots do aau;.,.. 
tage. le nom du navir• ou ""'" port d'Rttaehe? Av•lt-11 reconnu les couleurs 1>eh1•• à l'amère? Ou même. avait-li 
reconnu dana le meM-room steward - qui, à la porte 
porte de la cambuse. nettorrut Ir• salades pour la table du capitaine et des olflckl'll - un Borgerhouto!S ? TocJoura 
est-li que. plan•nt un ln•tant, pul• .-irant savamment.. Il 
vint, dans un ŒI amt, s'tn.staUtr <laN les h.aublru du 
mit arr~~ du • Oyle • -·· 

C"ttalt.. à tout b••n oonsider.r. un coup trr~llrr mtme une vllamt tricherie, Quelque chose d'ant1-<partlf. Car, 
tout rn se r<po.<anl, le c Terrible Sa\·Oyard • m•rrhalt, 
avec le 1 Dyl~ •. à la •lkose de huit nœudJ ft demi dalla ta d1roc11on d'An,·en 1 

A re moment, le -ond. qui 10rtRlt d• sa cabine, aper. çut presque en mfme temps. la salade trakhe et verte 
dan' I• """"ln.., à la porte de la camb~. e~ le PIC'OO pas.! dans les ai;rts C<'la 5U!r1t pour qu'U y ....,Ill lrutao· 
tonem•nt ln carabme fiobert et l'•dressv reclle du capt· 
tatne avec ce jouet. 

- Capu.aln•. crta-t-U. •n montrant le c Terrible Savoyard • 
du doigt, madame a:mc."alt-elle. ce midi, un petit p •f'Oll 
&\'CC plade? 

Deux minutes après, un petit coup "'" tt le c Ttrrlble 68\'0)'anl • tal .. a oon dtrmer \'OI pique: une bl.llttt• de 
plomb clans la l~e. U t'abattit lourclemtnt .111r l'kc,,:t!Je, 
s'agita ttncoreo un instant ft expira 

- Mt's-room J ordonna l• capitaine - plumer. !lomber 
légèrement. 'idrr. rôtir au beurre, pour M.>dAme, cc mldl 1 
~ beau màle ttall~ rouge ne fut blmtM plœ qu"un petit corps rose ~tale dan. une potle à frire, pendant que 

le vent emporta11 les pluml'!<. les lançait par d•.s•u• bord, gur 1 .. tufautrrr .. des tr.uils le long dos t!routlUra, dans 
ta cli1tf'·\01e du holtow ... -.y. Et cette dtmlè• dcottn:ulon fut \'lntrb:emrnt prise iOUS la d.m.'<"tlon de Me.as1rr Bel .. 

()} Petns ola.aux nolra qui sur.ent nWt et Jour tes 
bateau< et dont les mAttlou dlomt que cr acmt 1 .. lmes d.. marms morts en mer qw cherchent lfW' na\'lle ou 
leur port natal. 

<2> QUI voudralt atre mon 1 
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----=:'.''fois plus 
Lorsque les fruit• 1ont J F,•l 
chen.commecell•an· uP CiOR.t l U /"A 
née, tl vous eot pont· lllC'" C" 
ble de préparer 1r•1 
economlquemenl des 
confitures Il vous em· 
ployez Geltlrult. • Un 
demi.flacon de G•ll 
lrutt (2.40 lu ) permet 
d·obtenlr 5 verres de 
:onflture avec 1 kg de 
·utts •Un livret de 27 
>ogu, contenant 55 
ecelles clalrH et pré· 
l.sesesqolntàchaque 

·acon. • Gellfrutt n'est 
.en d 'autre qu·un fui 
1aturel de fruits, abso · 
umeot pur, sans g•la· 
ine, agar· agar, ami· 
.ion ni aucun outre 
produit chimique • 
SI voire lournlueur ne 
vend pas encore Gell· 
lrutt, écrtvei aux Ets 
Materne, à Jambes. 
qui vous feront savoir 

Alors qu'il y a peu d'années encore on passait des heure• ô 
préparer des confitures, la méthode Célllruit permet actuel· 
lement d'en obtenir en 3 minutes d'ébullition. Saines et 
savoureuses, ces confitures se conservent longtemps. et 
contiennent toute la force vlvlflante des fruits lrall. 
Un deml·flacon de Céllfrult suffit pour produire, avec 1 kilo 
de fruits, 2 fols plus de confiture qu'anclennement. L'ècono· 
mie ainsi réalisée est telle que Cél!frult ne vous coûte plus 
rien. faites la comparaison: 1 kg. de fruits,- 1 kg de sucre -
2 )$ verres; et 1 kg. de fruits + 1 }i de sucre + )} flacon de 
Céllfrult = S verres. 
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•ébuth lc!-mêm•. Ou c'est du moll\S ce que Je capitaine 
en P"Na Il"" la 15111~ qua::>d l'enter ell1 d~IM sur Iw la 
rn~ute des robin~ ch!canaux. al-oub. &\'OCata. et autres 
1upp0~ du diable. 

Car, pour avotr a1na1 o1T•rt A 1& compagne, un plreon· 
eaiade, le capitaine Persyn n'eut pl'.11 11\lèro l'occasion de 
prolêrer son opUml•te • Wle ZoU tr wUlen dOOd zUn •. mata 
bien au contraire, eut mWe toll\ rdle de &0ubalter qu'il 
n e !Ot jamais né. 

' ' ' Jet Blnders, le donlteyman - que wut le monde appe-
lait du reste Jet de Spons !!'Eponge> par<:e que la varlele 
l 'avait profondement marqué au Vlaace - venait de chan· 
~r l'orientation dPI manch'5 a atr, qui sont comme lea 
bouches de resplratJon de la Chambre de cbaul!e. et des. 
œndalt les marchea ral~e1 dt l'ucaU.r Cluant de cral.sse 
et de poussière de charbon, QtWld aon attention tut attl
f'èe par une tache blant~ •W" 1eo ,_... de charbon cl.ana 
i. aoute ~u~neure. n ralll&Wl et oonolata que c'était un. 
remise de pigeon ponant des lottrfJI et dea chl1lres a 
J'encre noire. 

- nens. se dit-li. ~n vo)'llrrurt - car Jet a<'&lt jadig po&

léd•, lut ausst. des Plil'OD& de courae - et mettant la 
plume en i>«he, Il ttmcnta juaqu'l la cambuse où Il 
apprit du meas-room steward ce QUI s'était J>MSé et com
ment il y a\'&lt enciore d'autrts c pennes• éparp~es 
aur Je ponL 

Par almple curloolté, Jet aIJa tn recuelillr encore quel
quea-unea qui portat•nt ~l•~nt dea cachet&, aans tou1&
fo1& en découvrir une pouvant lui donner quelque lndloa.. 
tlon précL<e au sujet d• l'ld•ntlté de 30n proprléta.lre dèlunL 

Son qu•rt terminé, Jet, <1ul ne pe1UAlt déjà plus aux plu
mes qu'il avait mtaes dt.na la pQche de aa 1&lopette, ae 
Ylt IDt•l"JJE'ller par le culslnlt't' qui a\'all dô ..remaz:qutr Ja 
CU< ll•tte de plumes. fi lul appnt qu'il existait quelque part 
à Anvers, une ~laUon pour la pro!ecUOn de& pigeons 
•'9yageurs et que •I •la chose• a'étalt pat.oh en Belgi
que. ce!a attrait pu tain du vilain pour I• capltaln~ Pour 
I• motns. ajout.ait Je •coq•. U aeralt IDte.......,t d'eM&;er 
de a&\'<llr de quel paya proHnalt le \"Olatlle tué, d'où fi 
~•nait et où Il pou\·att bt•n ae ttndn, car on était en 
plrine sa1'on des concoun 

Jel. que t.OUt cela n'inté...,"'81t ru~N>. ne fit donc aucune 
dl1Ticulté pour remettre les plumrs a llOD Interlocuteur, ce 
qui pour lut, tennlna l'affaire. 

MAis le navire rencontra du mauvais temps, le golfe de 
Gascogne fut inclément plua qu'U ne convenait en ce 
moment de l'année. Aul!lil tout le monde a'en montra ror t 
mal lnfiuenc~. maw;._<adr. rOllSJ>!'t<'ur et mk:ontent.. au 
point que les relations entre le che!-11e .. ard et le cuisinier 
ae c&ittent et que le capitaine dut lntrrvenlr et donner 
ral"°n à aon Intendant. 

Tout naturellement, dès &\-.nt OU~nt. le cuL<!nler 
a vait décidé, .an. appel. que le cap1tatne eta1t Injuste, 
tynuuùque, •t que, quant à lui • raq >. c'était la dernl!re 
fols qu11 naY!p.lt à bord du 1 Dyle •· 

Une nouvelle q·,errlle ayant mis Itli Ml••nalru aux pl'\· 
.,.., qurlquea heuf'f'S &\1lnt l'arrivée a An•en. le culsinler 
•t."\lt IOUt à flllt Il point p0Jr 11\\0Uttr tA:IUte espèce de 
repreMtlllu quond. tout à coup, Il retrouva dans une poche 
Je. plumes du pigeon voyaceur. 

Et ,-oUà notre homme, tout Il aa rancune, aussJtOt débar
qué et payé. en route pour lt1 siège de la soctête protectrlce 
des plceon.. 1'0yageun. 

Peu d'heures aprés, stuP<'fnlL U apprenai t qu'tl avalt 
ta~ en plein dans le. mille rt que aa vrnceance allalt etre 
au .. 1 compl~te que terrible 

La ,·1cume de l'adresse bal!Jtlque du capitaine Persyn 
fui. cmce au.-.: cachets awr l!'S ttmlCM. !acllrment et olfi· 
clell•ment reconnue pour ~trc le ramrux • Terrible Sa
voyard • et cela &\'te la clrconstAnre anra,·ante qu·au Jour, 
l l'h<1lre et l l'endroit oO li avait #!4 tu#, U était en 
très bonne 51tuauon pour ragncr Je 11rand concours de 
BarœJone. les pnx. les prunn. lea PoUles. ete. etc. 

Quand l'extraordlnalre DOU\'Cl!c ~ la lamentable flll du 
ctlrb,... m~ ~Ulë rouge COW'llt à A.-,nra. a Bort.rhom, 
a Merxem. aprts le premier aboiüement de douleur. leis 
colombopbt!es se red~rtnt pl•lna d'Une noble colère et 
dtcldarent que patt1l crime ne pouvait pu rester unpunJ, 

qu'Une êclata..'ll~ réparai.Ion #tait du• et que Je capltam 
Pers:rn pou' ait l'fatuner beUttUX que i. loi mipêchlt qu 
sa pt'au ne dOl\'e payer celle de sa malheureuse >1ctune 

? ? ? 

Lea Jurrs et tes avocats s'en mêlèrent, et comment r 
Cela d~buta PW' la rt-clamAtlon d·une dlza.lne de m 

Uen d• !ranca de dommage&-lntéréts, qui 111 dire que ja
mais, depule que le monde existait, un ptgeon....,Iade n 'avait 
ooùté au.<sl cher. Et cela pour un vieux mAle de alx anal 

Sur refus du capitaine. plainte tut dép0<ée contre lui a 
Tribunal de •Impie police, avec mise en cauoe de J'am 
teur du c Dyle t, clv!lement responsable d•a fautes de aon 
préposé e1 e<>n•tllutlon de partie civile par Je propr iétal 
du 1 Terrible Savoyard•. Le code ptt\'Oll, •n elft:, qu 
celui q UI tue un anJmal domeat!que appartenant a autrui 
aera puni d'Un.e amende de dix à Ylnll'l franca. 

.lamall le brave Jure de polJce W ... n'aftlt fté a parrllle 
f êle : à aa barre. deux ~Jébr!tés da droit martllme., dt!en
seun du pmenu et de son patron. et ln>la ~Isles de 
droit pénai dont dtux eux-m!mes des tolambophQes ré
pulb. dan.t la aalle t.OUt ce qu'Anvers et emirom c<Jmptent 
de tolomtx>phUe.i de m.arque. des marin• et dea mariti
me• de tous cradea et occupations, des ,loumallst.., etc. 

Aprh d't Joute• oratoires et Jurldlquee m~morabl<a. qut 
prirent phlSltUJ'I audiences, le capitaine fut condamn~ t. 
une amende et une comm1-..1on de trot• oxperts char1ih 
de !al,.. rapport aur la valeur matkrleIJe ct morale du 
c Terrible Savoyard ». notamment, d'évaluer - eo rranea 
et centlnlrs - Je1 chaocœ de ce volatile dans Io concoura 
dt Barcelone. Parmi ces el<J)erts rlen motnt que M van 
CutMm, Ir \'ênéroble ;>résident du Tribunal de premléte 
mata.nt• d'Anvtra. 

Sur apptl la cause tt\'lnt dt\'&lll l• Tr!bnnal c<mectlOn
nel. oil b bAtallle lé\it nec une fureur nouvelle et oon
sldtnbltmem rnue et llU!PJ'tn:ee. 

A la 8Ul'Prt!• irênûale. Je Jugemtnt d'apJ>!'I rtllnt une 
nceptlon de atrlct droit et proclama qu> le TrtbiJnal da 
&Impie pol!ce ftalt tnrom~t· car ... le capitaine ~rsyn 
ne a'ttall ""' aeul<m~nt reudu cocpab1" d"une contravtn· 
tion - meurtre d'un animal domeatlQue - mats d'Un 
délit - \'OJ d'un animal domestique pulequU a'ftalt apprc>
prlf le PICfOD en I• man~t l D'où acqul1tem•nt du 
pr#venu ri rondamnntlon de la partie civile aux dépen.a. 

Lrs colombophiles .., pourvurent en ca'Satlon. mata 1 
vlttnt ronflrmrr le Jugement d'appel. 

Toutefois, 11" ne 8e tinrent pas pour bl\ttu.. et prman~ 
acte de ta dl'Cl•lnn de la Cour supreme, dépoo•renl plainte 
du cht! de vol devant le TrtbllIIAI correcttonn•I 

El aln<I - enrore une !ota - les sall"" d'Budlenro Ntm
tlrent dPS noblta a!'<'<11U de IT"" chen maitres ~l~rant l 
l'envi lf'I ~rltta du c Terrtb:e S&Yoyard • e1 pleurant 
a mon ollecure """" les COUPI d'un capitaine qui. dont. .. 
lequel .. 1 

Le pré\'mu cette Iota. n)' coupa pas et tut oondanw6 
as..-n ltctrtmcot au polnl de vue pénal, mals tlts dun
mmt au point dc \ uc cll'll - Il aurait pu acheter P<lCJr la 
JQmm• alloute • la parti• cM!e un très beau et très bon 
chtval de courac ou même la bonne mol!lf dt toua l.a 
Pl&«>n• voyagoura d' Anven. D ae pourvut l 110n tour 
dtvant la Cour d'appe~ evtdemmmt. 

Et puis c• rut la Cour de Cas.aclon qui cette 101...,1 ..... 
la déclslon de <'Ondomnallon, mats rem-oya, pour un mot!! 
de forme, ta cauS<' devant une autre Cour d'appt'l, ll\Quelle 
à """ tour. et<' .. etc. 

Il eu probftble que ron plaiderait enoore à l'heure 
actuel!•, al la 1111rrre n'aftlt éetau! en aoOt 1914. au mo
ment où le procèa ~tait pendant devant un Tribunal c!YI~ 
ei n·a1·alt mta aJnal tin non 11eulemrnt à l'llCtM~ drs C<-uJ-. 
e~ Tnbunaux, m..ls tl\('(lre a !..,.prit .i·orrensive et de \al· 

ceance do pa~ns du <Terrible Savoyanh. 
Proll!Ant dr ce ~t. un ami commun parvint • Imposer 

au poursulftnt et au poursul'1 un l'l!Cltment honorable el 
aUsfat=nL 

Ainsi se termina J'hll!o.re du • Terrltle Savo)-.rd • · .:.rw 
jusqu'au jour de aa mort. ~ capltame Pen;vn n'cu plua 
Jamal& reprdor, aana trrmbler. un plgron - mfme non 
voraceur - Dl un Juae, Dl. surtout, un avocat . 

Jacques RIANT. 
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Connaissez-vous l'abbé Mugnier ? 

Pour le oonnalt...,, U faudrait falre tout exprès le voyage 
d • Par!& Où, autour d'une l&ble llttèralre et bien aervle, 
voua ne manqueriez ~ de rencontrer c• vieux petit prêtTe 
dont on vient de cél~brer le quatre-vlnct..:lnqulème annl· 
ven<alrc de nalsBance et qui PQMede de l'eeprlt (et le mell· 
leuri à revendre. 

Jamais une Joumee ne .. - oana que l'ab~ Mugnier 
Ile plus solide des ectomac• p1u1al~>. ne ~Jeûne ou ne 
dine en ville : • On m'e111eveLra dana une nappe •. declatt 
ce • .. ux petit satnt homm• ccar c·en eat uni, qw rut le 
convertlsaour de J ·K. Huyunan. au eathollcllme Mai\ !ea 
Chl"Olllqueurs et meme les acadmilclma t\'olr mu> ne 
c~t de brocarder l'abW M\Jl!Ûtt cqul le leur rend bien 
d '•lll•urt1 e' qul - 1me d• f\JWU lea pl"5 '1ves et 
1ea p:us Inattendues de la vie ...,llllew.e de notre époque. 

Dûn coup doeil 
elles vous / 
classent 

lu c~ussurt:f; fovcnt un "''ccssentlcldansfe fini 
de ..,otte. toilette : Entrttcnn.fu au c NUGGET a. 

ïUJGGET" 
POLISH 

Lisoru cea .,en amusants 

lla .001 pub!~ par notre confrère c Toute l'Ed!Uon a. 
qui lea attribue â un acadtmlc1en <aam dire, d'ailleura 
lequel): 

L'a.l:>W M urni•r a MJe(m~ 
Avce Mme d'Aub!gne. 
L'abbê Murnler a pris le t.htl 
Qlez M. de Fontenay, 
Pula l'abbe Mugnier a. diné 
Ches Mme de Clhev11né. 
Quand donc. M. l'abbé Mugnler 
A t-U b:en pu communier? 

Mala c Tou\41 !'Edition •. Indulgente, et pu..s._.ua tout 
amie dea let~• d'ajouter : • L'abbé dut ttre I• premier • 
aourtre de ce\:e tnnoœnte mallœl n a'eat ~ moq\.lf doa 
autres - ana mkhanttte Sn mo'.a aoat cél~rea, l ro::>
maiœr par ceux qu'U a ra1·~ sur lul-mê:ne. • 

Un d>annanl •J)rlt.. en rirlté. et qUl ~oque lea plw 
œlet>rea et lea p!ua spirituels abbés du XVUie .... Mala 

Mai. IOn apostolat est remarquable 

L'abbé MU111ler tut.. en eftet. le cure Juatement ~ 
de deux dea plua docte& et des plua respectables paro!M#I 
de Parla <celles de Salnt.-Thomas d'Aquin et de SAlntA>
ClotlldeJ dont not..., Illustre compatriote Cêu.r Franck. qui 
tut Mm antl, tin: lta orru~s. Il fut aussi l'édillant aum.On~r 
dea oœurs .i. SalnWOO"J)h d• CIWlJ'. 

Mals 1011 snnd tlt..., de glol..., reliileuae f11: Incontesta
blement la oonv•ralon 4" J.·K Huysma.r.s. cet atrab!lalre tJ 
matUl&llate dlaelple dT.m:le Zola. 

L'abbé Mugnier demeure convaincu de la 

sincérité de Huysman1 

Huyamana. l n'en pu douttt. connut une !ln fdlflante. 
Ce qu• le1 catholiques appellent une c belle mort •· e~ 
tourée d•• pardon.a. des consola Uon.s et des e8J)Olnl que la 
rel!gton apporte l aœ croyant& 

Il est lntéreaoant de llre les dtdlcaees dont cet krlva!D 
outrancier - et. trh aouvent plus qu'œé - orna lea livre• 
qu'il adreu&ll au bon abb<' Mugnler. Il lUl envoya ctout 
en l'appelant prftre mllér1<:ordl•ux> des oeuvres bien vtl'
tes. Mala. Il p&rtlr d ' • En Route •. Il lui slrnala qu'u~ 
bnaure a·ttall fait& dana aa vie el que. dkldtmml, Il en
tendait l'appel de Dieu 

Apria tout. pourquoi pu f El l'abbé :Mllfll!er ~ut tlrtt 
l~ttlme flert~ d'avoir ramené dan.a le ruon d• l'Egl~ ua 
krtvam d'une awai rrande ,·&leur et or.glnal!té. 

Cet émouvant 1 De Profundia " 

Noua nous IOU\'enon.s d'un annh·erulte de la mort de 
J. K Huyamana qui rut ctl~rt au cunetlè..., Montparnaau 
oil l'aut~ur d' c A ~bours • &e trouve lnhumé. 

L'a.saàtanu ~tait nombreuse. Mats point lrù recueillie 
(que voul~voua ? elle ttalt compœée de trop d'homm .. 
et de feinrnec de Iettre&ll . 

Cependant l'a~ l\lutnler lui Imposa sJlence • Ta~ 
vous! M l'abbé Henn Brèmond lce dernier aUa1L blentOt 
devenir M:&cWm!c1en> et mol-même nou.t prépe.l:'OIU 11 récter 
un 1 ~ ProtUl\dt.l • Et d• s·~enouUler l• <k'Ux prttre&. 
au mJlleu d'un 1tl.,.ce protorul c·e1a11 uueux. malrtt tout. 
que d<! la '•in• 'ttt .. ra'utt. 

Huysmans était bon mais non poire 

Hu)-.mana tta.t un admirateur &ncere dJ gm!e ~ù
que de Paul Vnla:n~. r.faiS Il &e meflatt. N'empk.he -
ainl1 que le ~Ile cToute !'Edition> - qu·u JIU tut IOtr 
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"POUR LE TEINT, RIEN NE VAUT L.:HUILE D'OLIVE" 

J) LISQl'E Palmolive - qni .. 1 compot6 
d'un J('CZ'et m#>lan~e d'huilt• d'olive et 

dr palme - e'\l si doux rour lto ttndre />pi· 
dtrutt dts Quintupllt ... U tf"ra toc-or& mtal· 
)('u_r pour von"'! La natnrf", tn tfft~ n'a 
r1tn tt~~ de mieux que en bmlf"t ,.,._~t•lee 
pour •doorir. tnnifi~r tt rmhtllir la JW''*U. 
ÜH)O Palmol.i"·e, .lladamt1 \ Out ,.uru. 

• •nt _,,.,rabl• Il lu ll<'httnlt des vête.menu ma'3 "" relu
aa1t t. lui donntr de l llrll:ent, sa<hant que Verla:ne le boi
rait. Un Jour q1.1 U I• condu1ult à la • Belle Jardin•tre • 
pour le falrt Thabllltl' de neuf, le poète lui demanda : 
- Eat-ll b1~n nocma:re Q\.e ~ous m'accompagniez Ju.'l<!u·au 
bout ? Oonnrz..mol te ntcessa.re et Je ferai tout seul la 
comnuaa1on 1 

Mala Ru)'Jmana n• •oulut rien '3volr et c'est lul-m~m• qu 
tint à choisir et à poyer le complet d•J • pauHe Llll~n • 
geste en :out cas de bonne c:onfraterrute. 

J,..ivrea nouveaux 

ETUDES D& POLrrlQOE BELGE. par P.e.-tt D.>$t -
!dlt.lona Lova.rua, Lo<I\ aln. 

M. P1crtt o .. ye p.uoe pour le men:o: d•, rtxwne U11 
mentor q~• aon Te.emaq01e o e<:oate pas touJoo"' DllO. ..... 
plutôt que c'est le gentleman du parti à la Chambre 
Quand oe poteche prf•mtleux et mal elevé de Syndic corn· 
met un• de aes ln<artadi:a coutunuères. Pi•= Dlye v!Ai
b:ement 11ludralt bien ~trn autre part; ma"' comme c est 
un loyal ~111pler, <1uand 11 y a quelque coup dur, il !'St aux 
cô'"- dt srs camaradra mfme q1.1and t! n'approuve pu lt"Ura 
mauvaJMa manie~ Dt m~m~ da.ru ses• Etude.• poltt!quea 
be!ses •. U tet fl<W~ au parti qu U a e:nbraasê, mala 1: 
prend qu'°!qut: .i.~rtf aYtt '.a d!X'trtn!, ~ qui &~ d a.:tant 
plua al!<! q l'e!:e est """"" f!oue D na ;>aS non plus i.e wn 
de la l«l• et a.:- dl!Cutc avl'C t.n Vaodene:de, c'l"St ""' 
!OU~ coUl1ols!e •t mb\r avec une !~tune rkéttnce; œ 
n'tet pu lui QUI par'.era Ja:naa • du l'1ll El>ote:n. dlt Van
<!ern!de • U? '> Brtl 1. a beau fl:-t dtvena membre du 
partJ rula'.!'· u est rm•é !e loyal e: :n:~t obetn'a'wr 
des chœ<a de lilD U:Opo qull <!:ait ~ .... pr~~ 
o•vragea. On peut ~ paa f're de IO!l opl!Uon, on ~nt que 
~te oPinion comp:e e: mènte d'être dl$c:U:ee. 

Soci U>T• est dM8' en dewt parues. La pt\;Dllm 11t con.-

u.rrtt aux • Problm.s nouveaux •n B4'1elciue • On 1 
trou\'f.' des dis-:-0~1rs. des arnc:n dt.t po.iuque aocta~e et na 
po:it:qu• ex:t:ieare La second~ a un caracttre h1Sto:1que 
- de lb••'olre recen:e, Ce ~nt d"" no~ et deis aoaven.:-s 

aur la vie d·A:~n 1· e: sur ravtnem•nt de Ulopotd III. 
F.llt ... "!i !'Ont pHtore~ !(>~ rolc:itt!e5 tt rorr "mouvnn·ea- L s
to1r• 1• Lfopo:d II a or'.• to11s nos ll0111·,·olr11. Une 1'lfcct on 
t un rc.c;peet sans set\'ill!è qw donne â aon bvre un t.(!.5 

l>'e acc"eù. L. D.-W 

MAISON CARREE. par Evelyne P~t•t - &dltions du 
C('T'C:e dAn. 

Vo.eJ le P"'m:er vo~ame d'une m•bG.'l d'fdltlons qui v:e::i: 
.e ~ !onder. ~ Ce<C'le d'A, t tst te ;e ..,. cu!ateu le 

a.:int all:b.Sl; Be:~c e!>: la pre:n:e~ <P 1vre q" ils lancen' C~a 
<"St Infiniment =p3th qut, parc• q•e l'édltlon be!it d cr:>
vn-s belet"S a t.Jn,1->Ul'll é'e eo'rep:ise p'.us hérolque q~e 
commercta:e et qcie J><lur .-y naquer U faut un r.ee! amour 
dea le:trea. 

CeP#.nd.aot, deputs ùne qu!n:ulne d'annêea. !• altu lion 
du Hvre be'.ge s·e.st meont.l'h .. &b.Pmtnt am~aortt. Ceci 
prouve blen CjU'Un toya' efrOTI n'œt pl't'IQUe Jamaù; perdu. 

Lte Edtttons du Cerc'.e d'Ari, •o lançant pour :eur début 
un roman d'Evel;ne Po:le:., pr~!acé par M.irle Oevers. ~nt 
tu la ma1n heureuse. car taes ont I~vrê au public. comme 
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Je dlt avec une :eilt.me t:er~ l'l'd1te:u • un roman P'l&
aionne QUI nous chanie d UM Utterature de came:ote en 
aene a. Eve:yne Po::et avait Jada donne au.x Echtiona de ,, 
• ~vue S.ncére •. un prenuer roman 1.I1ti:ulé • La Bo'* •· 
dang lequel on d~m&lt un ver11.a1>:e temperament d'ec:i
Yatn. Loon De1>a1ty, ln!•t1rable d-uneur de Jeun ... ·ui 
avait alors prM.tt un t)j!! avenir. La c Mal.Sôn Carree • !lent 
cette promesse. c r~t un llvre tolldement con&trult, ce QUI 
&t rare en Bel111que. Autour d'un P81'10nna11e de don Juan 
moderne qUl rappt'ile plutbt tel!e allhouette &tendalhlenne 
que le cynique héros de Moll~re et de Tlno de Mo!Jna, on 
volt il'llvlter trola typea de temmea trac6a avec une dlver
aite '"" stlre: Lise, une adole1<ente ex&ltH: Anlt&, 
une creature sensuel.•, aatne. unpulaae; Em.l:ie, une Jeune 
tille dune haute uJeur morale. Oomlruq•e. le héros. s'att.a
q...,ra d 'lnstlnct;. :a plus no1>:e,;. Emme. e1 u :a COZ>Querra . 
.M~ ce ne sera paa aans a·t:re <Lnr:I d'Anlta, Dl aaoa 
a vo1!' :roub:é Li.w. P.u Ja?o~ dl': mt:e comb:l:,. U retour· 
.nera a Anna lo:squ U verra oe:~e--cl he<Jreuae au..i b:aa de 
To:n. !rtre d·Elnm•. t: Em.tile mourra d·étre trahie. Ma;a 
Domuuque, en perdant ~lle que, par une tone d'impéna-
1.l.lme sexuel 11 t.rahwalt aans c-.,r de lul e:re attache. 
- &e aenura tran&lorme Il aura hérité de ri.me de la morte, 
n ne paarra surv1Yre l Em1J1e, compriae en même temi)C 
que perdue. Seuls Anita et Tom l•lb'.ea mali &alns. SUf\'1-
• ront. au drame. 

T•I est ce livre amer ~t Ion, •uquel Il manque peu~tre 
une certaine den&té de !orme. m•ll dont l'atmosphère et 
la structure sont egalement remarquable.. 

EEw. 

LE SORT DO CAPITAU~MF:, par Lou!a Marllo. 

L'oi;inlon pul>!lQ.ie attribue au rtaune cap!t&lls~ 1'cri!e 
po;at;que. konomJque et aocla'.e du XXe ~•cle. 

Econoin.cs:e e: !na 1>tr1el, •m•nt pu ""' !one::on& à p:u
\JC.per au mou•·em•n~ lnt~m•tlonal de& Idée& et dts a!!at. 
ru. M L. Marllo est.me le moment faYorab~e ~r ouvrtr. 
<k'•ant lt'$ yeux du l«:teur, le d-1er du proc~ du Capi:a.. 
!Jszne. 
Apr~ avoir rapPO!é lea f:tnwnt4 de force qui !<rent 80D 

t 'ICCQl J)&SSé, Il analy.., 1.,.. rallQ114 qui entravent auJ<>ur
d hui 600 roncuonncment Certaines tiennent au dévelop. 
pement même de .son Prlnc1pe, d'autrea à l'action propre 
des hommes dans le doma,ne économ:que et .social 

Devant la déficience d·un sy.i~me, dont le mérite prln
CIPl'I était d assurer aul-Omntiqu~mcnt l'équll!bre de l'é<:o
nomle, le& hommes ont eu l'espoir et l'ambition de substi
tuer un ordre rationnel au deaordre r~aultAnt de la liberté 
lndl\'lduelle. A ce:te tAclle d1H1ci1" "" l!<lnt employées les 
fooles :ntenentlonnwea 1.-. plua dlvera<a. L'«Gnnm.,. d•<ta· 
tona:e a·tat man:rcs•ée aoua la !orme commun:..ste et. sous 
la tonne lascl6te. QJant a 1·tcionom1e dtr:gh, qw laosse 
subt.:ster l'armature - ou plut6: :,. "'lUelette - du capita
lllime, elle s'est répondue d.lns ~ mon<k' ent.cr p;>ur atteln
clre en Aménqae. &On p!eln ~no'1l.Uemcnt. 

Dans troll monoer-~ tr~ l>OUS~. l'auteur, QUI a 
'Yoya1é et travail:<' en Rusa.e, en Italie et aux Etata-Urua. 
elfl>OM' comment Staline, Muaaoilnl et ll<><>oe\'elt ont p<e
tendu rt'soudre le proo:mie. dana quel 1<'114 leur. expé
nrnces ont évolué et pour qucl:ra 11\l.SOn& el?es ont échoué 

Puis. élaf'ii.ssant le d~bat, li montre que toua les aystemes 
Interventionnistes condul$<'nt, pha ou molna vite, aux mt. 
moa con.>équenocs : mlsl're, h•lne CL irucrre. Le "'mède 
appo~ par l'homme à l'lnau!!l.lnnce du capltallame est 
donc pire que le mal. 

MONTOJ!SERIES 
MOM!cur Chalœ raconte: 
La scène ae ~ bien avant la l!Ut'rre au t=1 P<l oQ 

NéneMO eL mol alUona tous les Jours a Bruxc1:.,. rr.1r Io 
train de 9 heuros, un peu pour noe atla!r•-a. l':lutre peu 
pour nottt pl•lalr, 

Le • con\·01 • at'end lt'O! voyageur•. pon éres ouvertt11. 
L3 locomo·he bat la mesure anm de pre.nd,.., oon • lan: 
•P!ichl P..-hl• •La Cliron.que•! •Le Pt.t Bleu•• •La 
Libre P.i.rc·le •l too aont !es !euU:es d'a:1:&n?> 

Nous .oommes dana uo comp&n:-'lW!llt de .l<.'COllde. r.::i co:n
parrue d'lln Mona!t-ur qui lit •La Prcn'IDce •. 

Neuf h"'1l'06. Le aoua-<b~ crte au convoi qu11 peut p:irtlr. 
Le chef-carde 11me .. La locomot•V• SI.fie bien pl111 fort 
que hU f't, en rout~ ..• 

Da114 le comll"rtlment. déploiement de )ou."!lllux p!POS, 
!tun~. ailence. Mali •au Ill et à mesurt' • qu'on 11vanre. 
Nm- ae ~ à toUS!Oter, à • 11r&yonner t. 

Je lui dtmande: 
- Et alors, (lé. ne va P6S? 
- Bé, J'ai bu une pinte de trop, hier-

- OU•ll. et cette deml~re devait avoir un C<'l1Jlln vnlum•, 
car tu me pu&la avoJr •llampa l&\'Oll' "°'tl 

Ntnes. .. n'avoue pas, ma:a conl.lnue à avaler &a A.1live, =• s'il ma111alt une corde à nœcds. 
- &outeo, carnarad•, Je l..W commander une p:n'..<! au 

l>u!!rt de B"1ne,:..comt•; cela te remEUMI! 

J·•mpalgne la • mamque • chacd-modéii et Je 1 • a.rlo
che » VliOllttU9t'Ulent. 

Le ~t~ de •La Pro\ tnee • me ttearde paN!e= '""" 
bb.lc* 

- Allol .. La s:&tlon de Braine ... Do.'Ul<'Z-mot le bu!t•t. 
s'll vous plait. Allo! le bu!tet?.. P:'<"Pattz u:io bout<1Jle 
de double •t d•ux , ... ,.,..,. po'.ll' l• premier compar1!ment do 
seconde du tra111 de Mona, 

Et je me raaaia'.s. s. Ntnesse, qw en a \'U d'aut."t'a ne 
bronche pu. le Mona1eur prê!ére cacher son ahur!a!rmen: 
mflé d'lnqulttude derrière .son Journal !!!'and ou\crt. 

9 heures 112; Bralne-lt>-Comte. 

Le convoi n'ftlt paa encore ami<! que la por:t~re •'ouvro 
Mals l'au~r ne ~ content<' PAii de !al"' œuvre néga. 

tl>e et ll trace, dana ses 1rrand•• l111r•• l requ1&&e d un néo
capltall.lme. m.trux adap" q~e l'ancien aux condltloDI' du 
t«npa pJÛent. 

• d'lln irand randan •. et qu un 11arçon de buHeot noua pr~ 
sente, aur un plat<"eu deux \'err.,. e: une boutei:le JI n•11 
fallu que quelqut>& minutes pour me:t.r• la bouteille •a Cllh. 
comme on dl~ dw. ~ panel monde. - Pa!t'IIlent al!IVI 
d .m •Bien • \'O& ordres. MMa!eurs •. 

DINANT -- .HOTEL HERMAN 
ftl 118 GRAND CONP'ORT Tfl: 114 
Son restaurant rfputt, a la cari. et l pris !txe 
avec plate au choix. Ptnlion l partir de 60 f~ 

Le IOlla-dl.el .. ~e ch<'l·11arde .. la loeom<>t.'>.., •. °' le tl'ILln 
pa~ à la recl!e."dl<o du tllDMl 

Qu11.1u au Mocaleurl ... 

... J'ai~ ~~l!tt d• ''OUS dire. t"nnm• Cha'~ qu~ lou$ lœ 
Jours. • mfme he11re, llOU$ buv!Oru. Nell(_, et mol, not.-e 
boutelllt de double ;. l'arret de Bralne-le-ComL<t. M-
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Le point P 
Voic1, ~ dit M C l.rcq: 

A 

D :x. P c 
BG•Z • lw. B ., , G • 4$' 
Soit PB P" .r; PO ~ a .. z 
PD = r s~-. 8 , Pl: • (a - r / lln G 
On d.Olt trouve:- I~ mirumum ~ la foncttoo. s = .z1 stn• B 

+ ta - z 1= sm1 O oU s • taln1 B + aln1 G) z 1 - 2a.r 
1m1 G + a• sm1 O. 
~ne !onctlOn e•t un trlnomt du ICCO!ld dttrè en r 

dont le oottliclent de Z' <SI. pclflltlf . On 1&tt que ce trinome 
pasi;e par un minimum pour la valeur de z *le à l~ deml
aomme de ses rac1nt$, c'c$l-a-d1rt pour 

a sin• o r---
&n• B t sin• O 

Mai.s •ln B = •in 60<' • 1 2 , • 3; 8\n 0 • &ln 45o • 1 2 ./2 
d 'ou s:n• B = 3 • ; sin' a - 1 2, et oocnm• a - 100, on 

100 X 1 2 
aura z • - --- • 40. ~ point P tot donc à 4-0 ~ 

3 4 T l 2 
l.rœ do B. 

La •'&leur mllllmum $tnl donn~ par 
6 "' 160() X 3 4 .,- 3600 X 1 2 • 1200 T 1800 • 3000, 

Son/ dt «t •cil : 

J ' .1mn. Ven·iel'$ ; Emtle LAcro1~. Amay. YJ,y et Odette, 
Brux ·lies: D. Laga-· Lltge: .koan De Rl<s, Termonde; 
G 8'-rtrand. Otttgn1e$ ; J . Oèrarct Meix-devant-Virion: 
3, sc1enUl1que. Oanô C11<>lutlon blllnill•ll. Jules Paquet, 

JambM; rdm. Duesberg-1..arg!llière, Vtn1er&; Cltmtn 
Thiry, Gand, Dr Eud. Lamborelle. Brux.llœ, A Durtn. 
Wolu.,.e; Rodolphe Hauvarlet. Toumal; Mlle•! Dehby, H n. 
nut, Henri Horrez. Ypres, Albert Grade, An•trs, Anar• 
Novalet, Bruxelles; O. Joncker, Llége: Dr O. Watrqrra, 
Mesnll-Saln!.-Blauie; Blaise Germ 11n, Florenvtlte; Ren• 
BOoQuet, Framerlt& 

L'amateur d'oiseaux 
Et VOICf le ,., 01'W1'•t'. I Il<> M. Vc>n U~t/anck; 
PulSQue les 100 oiaeaux c!o1vent coùtfT 100 rranca, I• prtx 

moyen d'Un oiseau • 1 franc. o.·, comme les bou\·rou1LI 
•aient pl"écbemet1t 1 !:-anc. nous pouvons n~li;er cette 
espk,, pour ne noua CXTl.1Jf:r que des ~ autres tt noua 
~r cetie qutstlon &anpl:hée : Q•el l'lt le nombre !QI&! 
de Pln.lolU tt tarlna que noua ôe•'Ons Prtndre pour W\8 
quanrn~ égale de francs - Ce$ quanuth dt>ant ftre lnt6-
r1tu'" t 100? 

Chaq11e rob qu'on prendra un 1)1nson. on ck!pe~ra 
Ir o 65 trop peu . 

Chaque r la qu'on prendra un tarin. on d~ra 
fr 2 75 de trop. 

Pour ~'•h!1r l't'qulllbre. on les prendra donc en pl"O'pOl'
uon lnvr,..... c'est-à-<llrc 275 pin.sons pour 65 tarins. Dlvl.!lona 
malnt•nnnt cca nombres Ptlr le commun dlvl•eur 5 et nou.s 
aurons: 

55 pin.sons à O 35 ..... 19 25 
13 t.anns à 3 75 ........ 48 75 

68 91-
à quoi Il llOlllo oulllra d'ajouter 32 bouVtt".Jlla à l fr .. , 32.-

Doil 100 01-UX pour ...... 100-

EZO<'t , dùntl lu chncllel4T• cith p/u.r ha~t. dt mlm~ '1k': 
J Oonthler, M•tM)C" tpas roçu la lablei ; EdOll:lrd De 

Br. Salnt·Glll'.'S, Oast<'n Colpaert. Anderlecllt; Ch.vies IA
clercq, Br.i .. ues: !-1 Brulé. N1\'eU.,; R'\Yl'llond Tr1!1aux, 
V1non-Sa1n1.-Mard: Maurice De Wachter, V11'orde, Guton 
BMtarnc. vcn1crs: J . R<aeels. Bruxelles. 

----
Lea ca1cui.. les piua dllftcuea se ront avec une ractlltt 

moult avec la m11chlne a calcule• 
llAMANN ELEt.'"TltO AUTOMATIQUE 

AddtUons Souatracuona OIVISl<'n.s MulUphcauons. 914. 
Nouer 11Justrte ttW dtma.nde 

RO!'IEO BXLXELLES 
Tt!tobone • 17 40 •e 

"-10. Montacne aux Herbes Potacers 

Roue et cinéma 
M Henri ~1'· 1.,., 1 ~·~ <UT ci r.·~. •IOu.t tcrtl: 

Vo1c1 un cuneux prooJeme qw met en ~vldeOC'e ~ !ait 
1troboecop1que du mouvem""t arrtt<! ou retrotndo d.,. 
routa d~ véhtcute au cmérna.: 

Une roue comporte 20 rayons identiques et bien tqul
dlSt.ant.S. On la met en mouvtmcnt à Ullt! viteMe croi.. 
sante. On l'~laJre toUa les 1 100 de l ". Pour qu•llts vlttUet 
anculall't'a cou nombre de tour$ par I") pGJ'altra+i!lle: 

l• Immobile; 
2' !aJro un tour en 10" cle.Ds le '"'15 du mouvement rttl; 
S• taire l tot.r en 10" d&ns ~ sens lilverse ? 

Carrés, racines, sommes, etc. 
Il Galt ... ColJJ4lTt, d'A•d~ltcTlt, '"11t'1T"9t d - .... T: 
Le& dtmentlonl d'un champ rectallJll]a.lr• l<lnt t.-lln QU. 

la aomme de leun carrés 'Pie :r.291 et la IOmme de leurt 
r&Cln .. r&m8 21. 

Quellœ sont c .. dtmen.slon.t ? 
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"Pourquoi Pas?" au cinéma 
CONCESSION INTERNATIONALE 

eet un ru.m d"act.lallté, c·c bien œlul-11: pour 1111 
• 11 lera!t l~re de document&lre. Ma.la, au !al:, n'y 

pu Introduit matnta lrqmenta pr.s tout •-U. à la 
té? Cœune ecn Uttt l'lndlqUe. l'htr.oire se dêroulc en 
e. Elle •amorce à bord d'm vapeur qui se raid à 

t et l'on 1 !ait connaissance u<e le hèroa: Dd 
rbca, \ID garçon ltmêftlre QUI ''CUt se je-.er dana la 
' orientale parce qu'il n ·a plu.s rien à perdre et tout 

er. 
Forbea est choisi pBr un trafiquant d'armes l.l'ta 
e po\11' tenter. de <ecupérer une somme énorme. La 
1&11on. li va de aol, l<'ra. belle. Le ba.teau accoate. 

rbes. part pour accomplir Ill\ mlllslon, réussit, mal& lorr.
'U revtent au navlr<'. 11 apprcid que le trafiquant ••t 
rt. Comme Il est honnm. U veut rer:ltuer l'a1"11cnt à 

le lui a doMé, mMa on 1e ltrure blen qu'1el des com
caUona vont IUJ'ilr. La vlllo clunolse est pleine de my .. 

et d'embOcm., la •'le d'un être hwna:n n·y compte 
pour rraud'chœ<' excellent elemen~ dramatique dont 

'Ire cks altuatlona q:ll aont le pendam des mrst~rea de 
dr<S et de Parb. PauWI ajouter qu'WlC femme tm 

est ~ltt à cette hll'.olre et qu'U y a deux Pf:iKm· 
es oomlqUca• un ~aic-.ir d<t clntma et une ra\'lt&n'" 

Amérlca!M c.c'.k'<l a sacné. a un ooocoun ~ 
un Journal de lbcrammto. un bill.- ~ voya~e en 
t &l"!e mlelon de racon•rr ses aventutt•. Comme 

le voit, les flœUca dramal.lquea 60llt toujours très soli-

y a cependant un ék'mmt nouveau la guerre, devenue 
quelque temps, le c Deus ex Machina • dana bien 

clrcon•tancœ et p&rtl<:ulloremen\ dans celle-<:l où noua 
ona un bombardement dtnouer brusquement une &ltua.
dlftlc~. 

acènes du bomb:lrdcment n'ont, Mla.s. pas eu beM>ln 
met~r en IC~~. ou du molll4 fort peu_ Ce l!Ol\t d'au· 
tlquea -...lrt::cs d'a•lmu qui ronnen~ dana ~ ciel dr. 

et la foule hurlan'c, les 1)6um.s bl"""'8, Jea J)ftlta 
anta pe..SO. l<!llt do.--s lll;urant$ qui s'ignorent. Diaona à 
louaZlge du metteur en 1e"1e Que «s navrants tableaux 

°"ROXY · :~-
-,~ -
~ 

LE FAUTEUIL 47 . ·. 

ont ét<! &droitement ~ œ qu1 eat beaucoup molnl 
facile qu'on peome_ 

l'orbea esi Incarné par Oeorl• Sandaa. n est tnte!U
~! el. donne une :mpreM.lon de loroe loranQtllI:e. Oe .90Dt 
11 dee an.n~ stttemr: pour un ac~ de l'kn.n. Qu'\! 
ait d~liDé les &Tances de la Jolle p<".i'e Amtrlcalne, 
c'est tou:. naturel et encore plus naturel qu•n ~ eolt tprls 
de Uooore Dixon SOC$ les ~ de Dolores Del Rio. plUa 
be~ que Jam•~. 

On ault cc•te histoire comme on lit un roman pollcll"!', 
nec l'tndu!genoe des heures de d~uVttmmt, quand oo r. 
rame &1mple et prête à toua les actes de fol 

UNE FEMME JALOUSE 

U. oil les femmes collaborent avec k• hommee, a y a 
touJoura. pour l<'S océnarl.stes. mati~re à compllcatlona aen.. 
Urnentales. La réaUt.é De répond que blen rarement à leurs 
con.Jtructlons fantaisiste$. mow a'il ne fallait Jamais mon. 
trtr à l'tcran que !"exact re::"t de la vie, où 1tra1t le p!a.i
&lr7 Alns1, dactyle• et patr0%lS, aea~:alrea et rrands oom
-· é~es-pilotea e~ aviateur• ln!i.rmlkfs et ~ec.na, 
cnt fournl la • Jbs:ance de matnto rnm.. altuéa à toua la 
d~éa de la lll!tllDe sen~•_nta:e. 

Le hlm qui DOUi occupe appart.lent l la dernière catéa<>
rie fl co:npone, na~urel!emen:.. une lntJiiUe ~- Ou 

MARIVAUX 104. Id A4. Mu 
BRUXE LL ES 

CAUMONT FRANCO FILM AUBERT 

PRESENTE 

TANIA FEDOR 
JEAN WEBER 

o ... Ns 

LA TOUR DE NESLE 
AVEC 

JACQUES VARENNES 
ALEXANDRE RIGNAULT 

d'après l'œuvre de 

Frédéric CAILLARD et Alexandre DU~IAS 

ENFANTS NON ADMIS 

PATHE-PALACE 
0, loulr,.rd A.n.poch • BRUXELLES 



1'aperc;o1t, d~ le début, que Claire, la plua jolie lniirmlère 
d'un hôpltal muruclpal, est t~ tçrile du ch.lrurgien Ala n 
Mrlchan Il a, de 80tl côté, une tendre ami~ POUr Claire 
mali, est<e de l'amour? O'alllcura, elk> eat m&l'1Ale, lori. 
mal, U œt rral. Prerruere comp'.·catlon. 

L'lntn.-ue ae ~= da•anlale par l'arrtv~ dune Jeune 
e t charmante hén~re. E:Je -~ IO~ par le docteur Mel
snan. a·amourache de lui, écla:r. de aon IOUl'ire et de .. 
srAoe la •1<' austère du ~ chlrurgl•n et... ae f&lt t-pou. 
..,r, O.UX.l~ complleltlon. 

Déeonna11, tout rapprochement appualt lmpœslble en
tre d"1.lx ~tr'<11 falU. cependant l'un pour l'autre. Comment 
dénouer cette situation? Mon Dieu 1 C'eat bien &UnPle. D 
! aut d'abord exécuter le mari de Claire. Rien de plus 
! aclle C.. Donaeue œt un alcoolique. un aolr d'ivresse, U 
e. ren•crae par une auto. a~ à l'h(lpit.al munlclpal et 
opéré • contrt-temlls par un lnteme. Il ne rés:ste pu • 
cette maladrOlte Intervention. 

Au toor du docteur Melghan maJD:enant.. 
c·œt un bom- de devoir, Mvou~ corps et Ame • .a 
prof~. la lote Patrlcla. aa fe:nm<'. est une d .. ces pou
W• mondaines. pt.tts p&r la rkh-. comme O en eat 
beaucoup. dit-on. dans les splend:Ma palau. des mllllon
nalr•'I am~rlcalna. Oe$ confhta surglMM!t, l'indignité de 
Patncla D<' tarde P4 à éteindre l'amour, tout factice d aU. 
leurs. du rJ1lrurgien; ils dlvorœnt. La situation va. Ma 
lors. ae dénouer toute seule. 

D ny avait plus qu'à trouver. p0ur cette aimable conclu-
1ton, un CJld.re appropr!~ re.umont l'orage _,tlmental et 
ttnfennan~ tnutes les prom_, d'arenlr. Où pouvait-on 
Il:- &tuer mieux que dan.. l'h6p :al mhne? 

En d1"St'QIW1t a1n.sl la maum d'Un f!l?n, on est t.ent<! de 
a'krl<'r ' • 0o.'1lllle c·es: f&cUe! Je •urala faire ça aussi! > 
Mua at!~tlonl La valeur d'un ocM'tar·io n·m pas dat1$ le 
ochêma qu'on en peut ratre. A cette chose mort.>. s:iuelet
tique. li faut donner la vie. c·est,.-dlre l'hablller de chair, 
y faJre ctr<ul<'r un S&n!r vif et lui !Muller une lme. C'est 
là vn1tm('nt faire œuvre d'art et l'on y parvient par la 
rtchtlM<' du détail et la beauté de la rorme. MAia Il est tel. 

SCALA 
Pla ce d e Bro11ckère 

FESTIVAL DES VEDETTES 
Ad. MENJOU - Alice FAYE • Patay KELLY 

et les RlTZ BROTHERS 

TOUS LES CHAMPIONS DU RIR!: DANS 

Sing, Baby, Sing ! 
et 

DON AMECHE avec ANN SOTHERN et 

SUM SUMMERVIIJ.E da!'ls 

WEEK-END MOUVEMENTE 

W-i11i1!!!11!!119 Y A D'LA J 0 !E!!!!55!5'5!55e!ll 
55!<5!El!E!!E!!i!!ll!CETTE SEMAINE A LA 5"===s=:E!! 

METROPOLE 
LE PAlA ISov C INtMA 

ANDRE LUGUET 
et 

SUZY PRIM 
dans 

ALEXIS 

GENTLEMAN CHAUFFEU 
avec 

MARCEL SIMON 
et 

Raymond CORDY 

comme .au banquet de la vie, u.ne multitude lnflnle de 
~ 

Le mll""1 choisi par Georet'-B Sel•z un bôp:tal. lm 
que de l'auaténtè dana ~ Images, mau. .. nes on!, par 
tre, :e vif attrait de taire ~treT dan. u.n ~ 
connu, atJquel s'attache le p;atllé'lque de IA aou!!rance 
ma- La recon.sUtuùon a 'te part.cullt'rement aots 
autant par l'action que PBr le décor. qui ne manque 
d'une tlévere beau!<'. Les extNleunt aont peu nomb 
mata admirables : l'hôpital lul-même, C<'rtalns payaa 
aperçua des fenêtre&, un eolr de pluie. etc. 

La dl.stributlon avait tel uM Importance capitale. l'ln 
r~t ~ant &Urtout dans le con!llt sentllllental. Fran 
~ ré11Mlt, dans le r6le du doc'eur MelChan. !'Une de 
mellleurea cn!&t!OOS : u est aobre, Intense, eJ:l)nM!f 
d'Une atmp!ic1té qui~ toute Id~ de cabot~. 
tten o· SUlllvan pouMe. elle aaal, l'an de a·expr: 
l&llS klat, lal.ssan~ de\'l&<!r plua qu'elle n·extb".or:x. 
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Orne ELDORAD O 
semaine B L A N C H E - N E 1 G E 

1' !Mme a oe c:araotMe ci. ~ et de cba:me dlS
VlrJjnla Bru<>e OOllli>*<e for\ bien ce trio de vedettes 
rquablee. i.e. rôl .. oeooodaln!s 90nt, ocmme touJoura, 

l<'c • d"S artl9tet de ci.-
~ que doubl6, œ f1lm a dee qualltâ tria cap•trantfS. 

RANCH HOTEL 
1 vous appartenoz â la cat6aorte des .-ianés. dea plllle> 
)..,a que ]04 r6v .. d'év!L31on ne tourmel'tent pas OU P<'U, 

ua pouvn \Olt œ fllln eana dancer. Mala al voua f'.es de 
ux que ~ le ckslr de l'eopaœ, des montaCMt oau

<'• et~ e&UX kUmeulm, ~votre~. Il atU
all votre envie, car on ne ~l lma1lnf'I' rien de plus 
tateur, 

fllm est un documentaire d'une l* rr-nde beauù. 
ra•mir a suivi lea randonn~ à cbl!\'al dea MW'l!UX 

dina fD ncanceo au paya dea cow-boya. 11 a traver8e 
ri\ ltrea. poursuivi les troupeaux rentrant au coral, pris 

rt à toutes les a1mples récreauona dea gciu de la 
mp0a. Ce !alsant. U a fait une tt>Jou!ssante récolte d'lma

C.UC. du ""'" surtout ~nt lncomparabl ... Les cava
chevaudlen: U.nqu1llemmt, à la :Omlltt de I& nUlt. 
n1111es oont mcore bel&'hfs de lamlere, mala les 

10J!"tt.ca humnlnes S'""80mbr1.<Sent. On 1<11 volt se pre> 
r •llr le ciel. à I& crt!le des collines. Trèa peu de photo· 
phi .. en!eT?Mnl autant de pol&le, rulaoent à la nature 

. ...., r. leurs. N t~oca œ petit filtn pour 
..,,t·œ ··:-h "l'latQITaptdq.ie. 

SCHMELINC CONTRE JOE LOUIS 
"'"~ re allon. ·nuus avoir d• beaux filma 'l)Ortlfa? Tou-

f q~ n ,tch ~lrt lit· boxeiar nolr tt te boxeur 
mand acquk-rt. de I& fa900 doot U est pr~t~ une 
u~ tr<s r«lle, mmie l>OW' te'llll: qui n'almem pu la 

·e rt ne s1nt<'re<M'nt paa aux txhlbtlloM ~porlh'es Nous 
na dit cela loroque nous avons parlé de l'admirable film 
Jeux OlymplqlK'S. 
ldrm111<>nt, Io deuit ou•rares ne ~nt pas comparablt< 

point de TUe de l'lmportanc-. mals lrs optrateurs q~I 
ll!mé Schmcllnc et Jot Loula se sont Inspires dea pr1n-

qul ont au.ut iUldé ~ni Rellenstahl. L'ullon se 
oule à la façon d'un dramt · on L'lllls•e aux prépa
lla du combat, w qui !&lt entrer !• "l)<ctateur dans 
mclPhtre du Jeu. Un peu de l'ancoi- de la foule a1n
JC dans oon lmt' En.suite. le combat .. t serré de prts, 
ne aont pas deux pantln3 qui s'agitent lncomp~h•nsl

'nml dans un t.t"rcle de Juml~re, mals deux adveMll\lrta 
a'étudtent, .. lll<'aurent et chcrch•nt les point.a vuln"

·es ~ ralm11. toujours plutlqumitnt beau. pet'IMt de 
·T• les ~ de l'•nir•~emf'nt. on comprend la 'lc1olre 
l'un tt l'on est étreint PM l'émotion à la chute de 
trt Taut dcvt•nt clair et p-d un• alcnUlc..•tlon 

ne dirons pu humaine. car n~ lrttf':I Inférieurs. eu~ 
connalll<nt I< corpg l O"lll e• :es passea sann!ts 

N 
ON DIT 

el.ro-Ooldwyn·M*Ytr a·.., rrndu acquéreur des drOI! a 
aptntlon à l'<'crsn de la cl'l •brt biolnpblc • La VJe de 
Io Curie 1. 

o utt que l auteur de w bnu hnc qui a connu en Am~ 
e oomnie ru EUC'(lpre un wc.cêa c:on&1dtrable, n ·r_,t 1uttt 
la tille du grar><I savant ' Eve Curie. 

m&lntenant, la nuu à 1 ~ran eat l l'ttU<le Mme J<> 
• ~lie m!eux dlapoett • rward de <eUe en

r<.ac • On .., eoavlent qg'olle ICCl;ellllt fort mal llne v.
• amérlealn• •tnue pOUr I& conaulWr au 11UJet du ?Oie, 
937 al nos IOUVCDlra IC>Dl bon&, 

Dtfln, Marœl Camé prepare une ad•ix-tion d c Uno 
partie ~ campaflle 1 de Maupl\&'!&llt. 

En IOllll'lle. toute la Utùrature tran<;Al'e va Y paaer. 
vue â traVttS ce ré('.m<"nt de 1echnl01ena moldo-patoc;oM. 
u1u,.,a1aqura qui P<"Upltnt les studtoe, eue ruo;iue o t re 
lfl'*llnée. 

' ' ' On cherche un titre pour Je film tiré de c Chaleur de 
"" 1 d'Andre Bnbtau. Un roncc'1l"S, ouvert à ce .i;uJtt. a 
reçu de nombrela<!S réponses. On aalt que le tM:oe en 
l'amour materntl de troll t< mmes qUJ ont 1UCC<!<-<1vement 
époUM' un monsl•ur. pour I• !Ils de ce monsieur. Qurlqu'lln 
d1l-on a pro~ c Troll de la Tl:ùe 1. 

Certainement qu'<ll• 1>ro[11e dt <ts Jours de 
conJttl .. • Il y a tant dr b,ncs choHs à vorr tl 
l'un prand hcnr.mcn1 r.u.H l\rntrc. "tanmoms 
tl raut ttrf de bonne humeur el le moindre 1n· 
con\'énltnt peut f.'lllfr lrrëméJ1..tb1cmen1 l'en· 
t-raln. l'ennemi du 'acance"' ''' la • pfrtodc 
cntlquc• i.ourcr d'asiprêhen ... ons d d'ennua 
pour beaucoup de f\;mmt ... Etcs-vou~ ~ûre de 
\·ous-mtmr, Yô' vacances ~uont-eJle.s un 
Suech 1 Pour CvHcr le doute, conrtez VOU» 
tntièrtmC'nl ~ Cam~ha. Avec. C11mël:a \'OU\ 
auru de bonr.d ,.-ac.incrs, Camtha esl tn ,.tC\fc 
mtme dons chaque cllt' du l.iltor•I ri dans ln 
punclpaux ctntrr.~ uJtnnau. Camdta r.~ com· 
riose de muh1pk" colJchcs d'oualt ·celluln c 
duveltf. Cette ouatt 0011 ~a rtput41lôn mon
d1alr. à S'ln e'<trtme C1ne, .. c tt :r.on c:1.1n.:m 
dou('~ur. De plus el e est èoutt d"un pou,·o r 
d"absnrf'ltion umquc tt p.:u1 tire dltrullt: a\ te 
unt- Rrandt rac-1hrt. rour s'assuh:r un ma11· 
mum de ~i'cun1t n'C"mployez que IA ce.tniarc 
Camtlla. d'un port facile et qui vous pcr· 
mettrai. ph .. .i. grande Mxrté de m0\1\~mcnu. 

1..,...r----::::.. =~:,~! 
(-••".. IJ • ,. •6rt i .... ~ ..... ,, .. • .. 
....._ .. .-.y .... , ...... ...,._, ______ _ 

La. be nd e h y g i én i q u ë ' i dé 11 I • . :",~ 



2548 POURQUOI PAS? 

~ Tour Cie Fraoœ tcllpSe d«l<lell'.:<'llt t<>Utes les autres 
11\anlt...,atl<>ns spOrtlws. Aucune or.ricurrence ne peut l'a;. 
teindre. Les plus bellts ~rforma.nc.-.. aU>~tlquea pa>sent 
a u .ecoDd plan ~ l'!lctuahte. n n·y en a qae pour les 
• llffnla de la route• dont lr• .xplolts paM!onnent roplnlon 
publique. Jamais, prut~tre, elle n'a et.6 1nwrcssee à oe 

Su PORTS 

Pour lo l~rté de 

~
0

:o•n~=,~n~• ~~o::; ", 
pour IOIU 111 aporte 
comme pour Io Yi• 
foutnallère. 

LE CALEÇON fr. 20.50 
LE GILET fr. 18.oo 
V•rllie.a bl•n ta marque • SUPOJllTS 
Sl •oll• to-ura.lat.eur a'a 

W. ~. COSTER & C0 

22. r. d'Assaut, Bruxelles. Tél.: 17.74.33 

point par le mteltnll l t!Mrant du p~ pere ~ ,..,. 
plua lndl!feren•a, h·a plua rurac:alres au •port attenlknt 
chaque Jour, et avec qllelle !mp&Uence! le cl11113Cm<:n\ CIO 
l'ètape, bombant la pottnne. tressaillant Cl• Joie et de 
llerte Ion.que ç'e$1 un Bel&e qui a ooupe la h11ne d'arrtvte 
en vainqueur. 

Les nOtrea. d"a\lleurs, aon1 - au moment ou noua f<:rf. 
vona .... llitlN - rn ttte du c1as.emen1 central avtc Feil· 
clen Ven-a<..:ke. Et en t.6te du classement lntemattons p~r 
eQUlpe! Ila Olll prù cllJà Ulle 51 belle &Vance Sllt 1 .... l'qUI• 
pœ française et Italienne Q'Je l'on peut tabler sur un •uocea 
final d'envUl!\lrr.. L'on eooompi... Clana IPS milieux cycllt.· 
teo. une Uiompbale ~He de n<>s representonta, do na1ure 
à effacer la maura:.e ~resalon qu'avait Ja!W chez noua 
le Tour de P'ra:= 1937, La PIM:e des ~yrs a'apprt•.e l 

, ' 7 

Il y a plua ~ dix l%l01a - et notl$ n'en tlrONI aucun 
orcue1l - noua a•ona lall&é entendre qu'il '1 avait ntUl 
chances a11r dix PoW' que les Jeux Olymp1ques ne eo1ent paa 
org~ à Tokto. La M"lllAlne demltre, alors q'J'aucune 
déctslon n'avait étt prlae à oe sujet, no\lll donruono commo 
une qUMl-certlt.ude le renoncement omctel du com11e 
Ol>mptque Japonalo auquel se su~tltuerait, dlslon .. nous. 
la Finlande. En aomme, les évenemenu pollt1q11•& com!Nln· 
<laient la lttUatloD et !"offre faite à la reuruon du Caire 
par lea délevtl/'a fllllandats devatl devenir une realll<'. 
AuJourd'hUI, l'af!alre est vlrtut'l.k!ment <lano le -1 PO\lr 
respecter i ... staiutA olymp:quea et les formes ex1gtes par 
Je Pl'O\<X'O~. quelqu ... pourpar~rs seront e:>oore lndl.Spal· 
sabl~ Mala c'œt t Htl&lnat ql.<e la selec-.Jon des memrura 
atbltua du monel., ae relrOuttrt. en Jllllkt l!MO A l'a· 
e<ptton des Japonala. a~la rautor..satlon de partletp<r 
aux J"1x Olymplqtlea i>e ..,. pu ac~. 

Le l\l.ln:..<tre de la Ooerre a d•Ja ratt entendre aa volX li 
ce sujet: U>ut ~ • mattnel t humatn 'l'&lld.e et Jeune Clo:t 
t:tre moblllae pour la cuerre en Extrême-Orient C..'Cl ron· 
firme ce que, clcput.a un an. noua d!SlOns dans cea COl<lllil<'I' 
ce n'est PM le Con>ltt Olympique Japonais qui avait en 
ma.lna la preparatlon dca Jeux de Totlo, mals le couvcrne
ment nippon, Et, par d('MWI tout, le partt mùltolre! 

JU>jOu\S.'IOrut-n.oua de volr la wortlve Fmlande, ennemie 
du fMte et de toute emprioe de la pollllq"e sur le apon, 
accepter la IAcl>e œ remettre dan.> son, cadre reel lœ Jeux 
Ol)'Jllptquea. 

? ? ? 

Joseph Moatert. notre prut·111eux champion pedestze, 
recordman de ~l•e et du m~. vient de rentcc: l 
Bruxelles apràl wie toumte aux E:.at.&-Urus Cl Amenq.c, ou 
11 recucllllt quelquta beaux Ja;mors et s1nltla a ux mcr-ura 
athlttlques des Yanlt-. Au eoors d'lme comenstlon qu'll 
a ei;e avec M F.douanl Hermts. l're$lelent de la U;:uc Belie 
d'Allhlêtlsme Mœ1cn IUJ a donne lea lmpress:ons d0%lll· 
nan\es de JOn •oy&ge Pas bJulleur pour un aou, U ne 
c:bN'Che t.ucunr ClCllUle aux dUaltes touteS 1res honorables, 
qu'll a coonuœ J;l.·ooa BalSlcr panllon e1enmt des cham· 
ptONI olymp1q~ et dee • tueura de reconl$ • aprta lea 
avolr talonnea e1 menact& J:""2u'au bout de Ja counr. n ·ra, 
paa pour diminuer la valeur de notre represcnU\nt. ~lala 
Mœtm noua exphque quel êtall son et.at d'esprit en 
<1<>barquan1 à New-York et Jea petites causes qui l11•ndl· 
capêrent vlù·v!s de 11ea concurrems. C'est tout d'at>onl la 
f~ oblLICUr, lta CllfftreDC<-S de temperatUI\' d'llllr région 
à l'autre 'l'll J~ sen~rcnt le plus. li oounit certaines rpnu. 
Tes Je maun <et qUJ fat u.aez fréquent a•tx Etata--Unls), 
alora que, dans nos pays, le. reun10ru ont toujouro lieu 
l'apr&mlc!l, l(DOrant totalemrnt la langue • n&lalse tt, 
d'autre pan, lta Amtrlc&lns Ignorant tout autant le rran
çals, Mœtm l':llt l"' pluo cranaes dill!cul~s. au cours do 
ses d~. l .., t&ll\' comp..-endr• et l Obtm lr ce 
qu li d<'slralt. Le public, im aportU et ton nubéranl, rut 
pour lu1 un l'<lltt Cl~ ,...,,rw. Ce <r.ll dK011tenanCI\ notre 
compa~r1ote, c·ftlt d 'avolr e~ acc-Jtl!U. à sa premtere appa· 
rttlon e-n plate, par dt'll coupa de strnet qUl par..almt a aon 
a~. dea ,,,..itna. Il ne ,.va11 pas que cea coupa do 
51!Ilet ouivalatcnt à des applaudl.s.sement& 
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Eta.hl .. P . PLAS~!AN. s. a. 
i.2 Cy lindres en V B RUXELLES CHARLEROI GA?-."D 

561, W uMo cl. W "'uloo 2. rue d• Bnu0Ue1 Pl.ce St-Michel 

Dana le c MUie <lu Siècle », à Prlnceto .. n, Il ae <lé!en<llt 
rt bien, MAia Il avoue pourtant ne pu 1·~1re aent.!, ce 
ur-là, en ~n de tous - moyens. Sa trolsleme place 

cependant aaU.:alaante. Il ~ s·en c:onttnte pu et dé
..., qu'il n'é!&lt pas ac<:Umate; que d'a.llleun, durant IOUt 

sejour, il n'eut paa l'unpresa.!on de • tenir • un 1.500 m. 
nvenablement. Son a;irtnt fm&I ne rtndalt paa OOll1Jl>e 

'habitude 

Et malin! tout, Mœtert gagna sur dt'S ri\ aux ~ annde 
&.>Se un 880 yatda et un llCO rnetres QW dolUlerent lieu à 

toUea bt\iarr.,.. Chaque fol$ Moaten ne 1 emporte, que 
un m•trl' Son c cran • le rendit li"-' popul&Jre aux 

. S. A M Perrta. qui dinge la F't'<lèraUon amtncatne. s'est 
t!daré turt au . .ra1t de la tenue de Mœ:en et l'a Invite 
ur une DOU\'elle tournee, dana ll'O;a mo:.s. Lo! Comité de 
nlon Salni.Glllalae do.t déclder de l'opportunlt.t de ce 
nau d~:aeement de son champion. 

Mültert: le pon<-<lrapeau de notre ath!t!tlmle national. 

, , ? 

Devant 20 000 spectateurs, un autre ~lie. Jean Bô61llans 
ga&nt pour la ""'onde rots U y a quelquea Jours, au stade 

White C.ty pros de Londres, le championnat de Grande
re\qne des 400 yards hale. Tttompher dea Britanniques 

leur propro terrain. vaincre en IMme tempe que:ques
dcs mélll<ura apéclal!.s:es étranaera - les champlcnnat.s 

Angleurre aont mttn:iat!onaux - m un exploit qW me
te une ment.on •pécla!L Cette cltatlon à l'o~ du jour 

l'atb!A!Llame belle. Jean Boamans la Wrlte trà large
t.. Son ttmi» ~ $4 l<COndea 1/10 <cxcellmt. vu :état 

b pbte rendue tl'U lource po.r la pluie), amt!iore de 
!Oe de l<'COnc!e aa performance de l'an dernier dan.. la 

e épreu•~ J BOlmana se pcee d~ ma.lntenant comme 
candidat ~rl•ux au • Ttopbte du :\!érlte Sportif 1. 

Victor BOIN. 

BL-'iJA.\ITS COUPRU'; 

Ses Portralh - Sn \ rfniatutt1 - ~ee lat~mpn 
• &\tnae LouJae. Bna•lle. tPol'\e Lou;ael.- Tél 111629 

Q ...... ~'lt: u\arQ'J...Se ?'t._&.&_ ... œe mJ.rqu-K'. q .. ·es:..ce 
qu el:es ~dl.Sent 7 Q:iand une buonn~ rencontre. •.• Qu.·es~ 
ce qu'el:ca marronnent? Quand une poube!le lllrte avl'O 

une poube:ll', qu'e$t-<'e qu·ei:t.o. b:oube:lent? Q"and un pol
vroL n·nciJn•re une POivrotte qu'e.st-<e qu11s chéirotent 1 

Quand une tdiote rencontre .• qu-dt.-<:e qu'e!Ju chuchote-nt? 

Qu&nd rwtre Arthur rencontre un autre Ar:hu.r. qa't.&t...u 

qu~!s munnurent? Q'....iod Uzet te... q:l'es:-<'e q:l'e~ea 



2550 POURQUOI PAS 7 

.. 
.CH~ cHli .,.,,. 
,. ··-'''\ 
19.IWf Of l'fCUYfll ·BRUXELLES 

&œarcnt ? Sumt. n'eak:e pas ? Et tout le monde a répondu 
comme dàN la ehanaon. Eh bien, à cette époque de l'an
née. ce :n·eai pu de.s bl.st<:>lrea qu'on ee raconte, ma!a bien 
d .. projets de Tac&neea. C'est tellement r'nêral que mol
m(lme Je n'kb•ppe pu à \'-..a!on. AprM voua avo1r 
p&r:é de la mer Cltt<.>raa. de la crolaltre el du week-end à 
la camp.iJlle. Je croya:.. b.en en r.volr llnl. !14a:a voici qu'un 
mien ami me p.upœe de p&r-.acor at. voiture, qui dolt nous 
emmei::~r en Prance. en Su.Isse et en Italie. 

- R~en à fr.Ire, mon cher, Je n'ai pu un eou à 1 con
Aen:r. 

? ? ' 

Au paya dea twAres. de tout temps, tout le monde a su 
apprecler la quallt• d·un textile. AuJourd bul. les Oantnl.s 
"'' ·nt nuasl r<'COnnaltre l'excellence dc lt. coupe et le llnl 
dea chem~ aur mœure.s ol!erte. par James à ses clients 

James de Gand. 52, rue de F.andre, 

' ' ' 
- Ça ~ ooQ:aa pas cher: pt!it hOtcl. plqu~n:que .. 

~u~e la journ~ t l'eau ... pu de ''l.n . po.s de thé mon
dain pu de !!blr~ dansante .. pu de b4i•i• ... pa.s de 
coatwne .. •·n Pr1,nce !e tranc françaLS. •. tn Sui.sse et. <n 
Italie rnbnlA !Ur l'essence ... les bona d'Mtel pourboire com-
J)l1s .. . l'enu bleue dea lacs ... les cun{'S ncl&t'\l'es .. une cun? 
de frllta .. le eo:et: .. 

- Je aais, ~ u:a t<>ut ce:a et Je pourrai.a tn aJ011ter 
Ven:.e, acs rondo: es. S.11n:-Muc e: f1orlan: Garde. q\:e 
D l'"J me ~arde de l oublier Ja.'l'.:al.>, Vérone e: lrs chà:eaux 
a"Jr le caiul de • 8:-mta. e•c e:c r. pul.s :out ce:a 
n·existemlt paa qu'il r •un.:· encore la Jo.e do ~part et 
la 1-at!&!acUon de ae rttrourtr chn aot 

- A~ors, iu n?ua accvmpa~œ ? 
- C'est Jn.sel\lé, mals Je dis : ouL 

? ? t 

l'Otir ln toui. belle chemise. 
Ke.siemont. 27. rue du Prtnce-Rorat 

? ' ' 

Noua po.t:lron& donc, La Pn.'mlère CIT<ur &<Tait que le 
dépa>\ rQt pu' trop proche. Trois M mAl.'\CS hCUre=eDt 
noua l!n liflparent, v.nrt Jours rx.tctemtnt, ptndant :'5Que:.S 
noua &Ilona pouvoir communiquer notre .)oie à notre entou
"'41•· 

- Lee &!lai.ru aont moches 1 
- Vn.ment ? Ah 1 mon vieux, al tu aavals. Je para •n 

ltalle. 
- Que penu.tu de la altuatlon 1ni.mr.Uonale? 
- Ob l mon eher, tDJt s'arran11era l En tout ca.s, je 

nJs J>U3CI' que!q~ea Jours en Sllllle. 
- Mon ami. ta.von dJt, Robert, le l»UVtt, a prrdu at. 

belle-mm. 
- Ah 1 Ah 1 Ah 1 Ah 1 Le pauvre .. Q~arid ~ ren:reral 

de vacon<U. Il faudra que no"6 fêtton.s cela. car. •ois-tu, 
Je vals 

- Mon vieux, cont.>nt de w voir; Je aull cnnuye, prét<>
mo1 delle clDQ loUls .. 

- Jmp..1111ble. mon t.rnl. Je n'en aur•I pu trop pour m.,. 
'Vacances. D'atleut'I. tu ne m'aa pa.a encort rtmblursé mon 
clemt••r prtt; or. Je n.ls en Sulsae . ., 

VOLLMACHER ·La Box F.uasua • 211, BD M. LEMONNIER 
vo"' fera W1 beau vêtement - travr.11 main - tl.S&Us a'l&l&a dt 
l • choix aaranua. Compta ouvcrta à J)CrtClllnéS honorables . 

' ' ' - Vous pa~..a m Italie ? Noua aual; te& Do~mttes. mo:i 
~. •t Venlae ~toi qu'Andree a·es1 aua en téte de .. : 
ou1, mon Tleux, en gondole et ausaJ •n robe de aolr,·e. Il 
'1 • quan.nte ana. nou. 1 tùnVa en voyace de noces. Alors, 
tu comprenda f On voua nrra chez Oanlelll ou chez Flo
lian, ou l. OAl'de. 

- J'accepte un diner chez Oanlelll; ça me chanrera dy 
menu de mr. modeste rr.rrotte 1 .. . 

- Peu Importe comment on fr.li c .. cboae&-:t; :'lmpor, 
tant ..i de tea ft.lre. 

- A btentl>:, mon •!eux; Je te té)~neral un de «f 
Joura: tu •îendraa C&SSer la croate •t QD pa~era du voraae ... 

' 7 ' 
En cto!a!~re. emportez une robe de chambre l•ucueu.ae, 

80YeUJe, bien ooupee, avec lari• crol.\ure, une robe de cham~ 
bre dont voua n't.ures pa.s à rourtr devant votre oomJ)llr 
rnon de cabine. Lui, deptila I011ntempc, a oonfl6 la rtallaar 
tlon de eon élipnce lnUme à Rodlna. 

Les robes de chambre Rocllna 1er1t en vente dans IOUWJ 
les auccur>&lea et à Mou.ocron. rue de la Stauon. 

' ' ' 
Nouo avona PA.ssê toute une eol~ penchu sur ~ C&l'.

tea. ttab!W&nt :es etapea. dlacutant les l\l~rain$ al ao.
cneuacnient eta1>:1s p&r l'Autom<>l>Ce Club qu 11 n)· avait 
rien à y chanaer Qu"lmporte, ce faisant, j'ai refall dlX 
rots la route que J'al parcourue cent fous. mu:e rots, aur 
la curte et en pellSée; lrol.s Iola "ulement en voiture. 

Noua avons paMé une autre 10lr'e à dlSCuter les budie'..a; 
une autre encore pour les baaarca: une autre, Wle autre 
et une autre, A ce Jour, les preparatita ree:.S ne aont pu 
encore co:nmenc~s. mals nouo nons t:abort v1nc: :>la.ni. 
addJtlOnn6 des tllom~trea. du heuiu. d<a litres d'esoence 
et d'hW:e. des pourcenlai;oa en ram~. des max:ma d'éléva
tion ec \'lge moyen dœ quai.l'e occupr.nto de la ''otture 

Manon. à 1 n moment, seat fichtt parce que Je re!:ll&lf 
d'add.Jt1onn•r Bà:e-Zurlch 11~ kllomttr<'S + Zurich-Ander· 
ma:t: 104 km +Col du Oothard: 2 heures. Total:? 

' ' ' 
Il y aurait un Une à 6cr!re aur let condltions esal'll

ti•llea au auccb d'un voyqe en r.ul<>, voyaae de vacancu 
don1 deux ooup:oa se parU&Mt 1.. frai.a. Moir_, c:Wl'lC!k 
iwra>t d'ftabar un rëa:ement pour .. urtt le bonhe:;:- dan& 
?a c:ommuna~te matnmoruale. ~ ceci mf' ra~e que blm 
doa unlona ont e:e br..s..>e$ parce qJe IN de.:.x conjol.n!s 
t1\·aitnt. e-nlrepr.a une vacance en auto. 

Dana :e ra.a qul nous occu~. lu r.,q11ea de lll~rage do~· 
"·ent f!re mutup:ies par un coc1fjc1tnt. aen.s.J.b:ement Jiu.a 
élevé QU<l le double. ptua flev6 mt!me que le carre du 
nombre d~ OCCUPl\llU de la voiture Je le prouve. Suppo. 
set. pàr extmple. que le conducteur ae trom~ de route 
en lin de joum'° alors que tout le monde a talm, e.at 
flltl&'ut et tnerv6. Les chances dune dl.lpute s·enumùent 
comme ault : 

1. IA conduct.eur b!&.m1 aa femm• qul a mal lu l'1!inératre; 
2 La femme b:tme aon mari de a 'ftrt tro:npe; 
3. L'autre femme prend Je p&>\l: al de eon a:n1e; b> du 

mari de *>D amie; 
4 L'ami du conducteur Internent : al en faveur du man: 

bl ~ ft.<·eur de ta femme du man; Cl rrprocbe t. sa femme 
d't.volr pris le parti du oonductrur; d> reproche à sa femme 
d avoir aouttnu eon amte~ 

5 Le druxltme mt!naae Intervient aol!dAirement et mala· 
droitement l)ùur calmer la dispute avec comme oonsfQuence 
q..,. t.) ......... ; b) ......... ; C) ......... dJ ... ...... Ot Rlnsl de 
111tte, 



la lt you have IO many ladies ln 1 

Elles amt lee blenvenues, ~pondit Ja.mea; ce aont 
a.ssoc1m les plua uper1es. Elles ••ml, mieux Que 

e, ce qui convient à leur man « noua &idant de 
CO(lt to\IJQUl'I lllr. nous è;)e?illellt IOUVèll~ del C!TeW"S. 
leur lnlellllon, l al d'al!!e'W'S Calt coupe:' pu un cbe 

cr expert un blouaon en sol• foulard lmpr\mte poJ.r 
r avec le taU:eur La soie eat de la meme QU~ 
celle qui noua ..,rt à la confection dee cravates. '1fs 

de chambre et des écharpea à de.wln cachemire 
core un aruc:e qui convient aux da.mca autant qu'a lX 

ltUTS)~ 

.nsl P3J'1a c Jamea •. le chemlller. chapeter d.e l'arl&-
1'1'1•. en u pel.lte Chapel~e de l'elfpnce, 30a, Avenue 
:a To!aon d Or c~:e r.<e Crespe!>. 

t t t 

1 vous me denundln quel:e ea~ la condltlon ~
e a la rft.wll.e de cet:e vacaace Je '""' dlra11 gans 

ter: une mfn1e volon!é de a·aml.lSi"r, quol qu'il. amv .. , 
même dprlt, l"•aprlt d aventure, animant chacun et 

ant une 1Ulld•l1!.ê l!ldéfectlbie entre lea participants. 
eci obt•nu. U conviendrait peu~tre de a·enquérlr SI 
volwre a quatl'<! roues. SI son rad~ reumt l'e&u 

'on ,.11 donne, al on IUI en d.Jnne. 11 voua avec quelque 
t pour alimenter le moteur en huile et ~nce. Cbol
parml YGS arnla ce"" qui ont dea rnrnua Nll.&lb!e

t 4;\ux aux v6tns. ceux encore QUI amt de votre tee; 
aanout. q\11, dana :e.s. ci...'"'Conatanca ln P:ua ad.verset, 

rçœvent .e cb~ d!'Ole de l'ep:aode el rient de cette farce 
a.'51l!e qu es: ::i Yle 
a ami.a. voua les avez peu~tre ~noont!'ff b.ler &eUle

nt. p.., beao•n d etre srand c;e~ pour !ea reconnaitre 
ns l'lmm""' troupeau des moutons QUI brou!A!nt mono
ement 1"ur 1ie aans jamlUS lever '" W.1<" r<11arder le 

1, adrntrtT la nature. Ceux..:; sont dl!!él'\•ni.; oe ne 
t pu des moutons. rnal6 dca chh~a d• montaene cou
: par .es acntlel'I al>rupts. etro1t1, rlaquant à chaQ:Je 
de ae caucr le cou Partn avoc eux prrnea le r .. scpe. 

tez: la chance, ans ce:a . ..! n'est pu de naie aventure 

? ? J 

d~ement à l'M.ŒRICAINE, du Bon Man:.he. a 
lntemnt deux mois d"exb;tence La rnnnUle a Cau for
e en Bclilque tout comme en Amerique Le volume des 
lt>S ne tan qu'au~menter et Jes rl1.-nt.s J3U5ftuts ne se 
ptent plua 

\'ous avez. fo momd.re doutr aur 1 drtcacttt.· et te ren
ment d, la formule americame, d<mandez done à nœ 
enta ce qu ill en ~=t Parau vos amis et conna~

u en eat e<rtal.~emcn1 çn ont !aa lexptrtenœ el qw 
t •oua remcicner sam p:u-u pris 

n auue arsument qw den.1t aV01r r1uson des dtrn::e:rttt 
itallons ut c .. ul du pru La !orm !le c à 1 A ~r ca.ne 1 

économique et l'acheteur en profite Jam:ib PoUr des 
"' au.al mllùmes 1 acher...ur n'a obtenu un v6~ent 

• rel<>Urh~. comparable à la meaure des meilleurs mar
arul&-taUleura Pour les costumt'a m1-nn1.< prft& d'avance 
ur l'es>Ayase. le1 prix vanent entre U& et ~~ !ranca 

ement. Lç tootume coupé s~talement .i <Mas• deml
C<>Utt au1van1 le l!asu employt ~ 69~ et 69~ franca. 

les ti..u. aont ~arantls d'ncellente qualité. les fOUl" 
tures sont de Pttmlcr ordre 
Et la formule • A I' .t,mfncallle 1 pnmet cks 1. •nwons 
IJldea. 
Le B.m Mau~ departement s~tal • A L'AMERl

'E •. rue Ntu•e et Boul..-ard Botanlqll!', Bruxelles 

1 1 1 

ta.non, aur mon co~u. a'e6t cnqulse • c Qu·~mpone
n '> • L'ami"' 1 tout dt suite eotnpru qu'il 1'a;Lasatt. non 
provl.slons de bouehe, ma~ de robes. Le.! lYJmme.i alors 

pu una honte abordf'T e m~me 11.Jet si apo.c1tu.,.. 
10lt la \olt..::e, i: coo-.1..,,:. en et!~. de oe pu eM.i.!.-er 

~" f.<ud,.;,e p~~ 
UI\ • 

~ co-~tuttie if(.&.\ ~u.\e.S 
TISSU =· .:,,. '°'.~ •::;~··~~ -~~1• ~sER:~ 
t.-ari!=:_ ~ ~ n::'~ ~ ':"" ..,·.~.: '11ô' ''~z 
.... ht ,.t.,.. .. <..,.. 41-.. .. tre 

='~~ l'• :!.. conftct~ .. ,:-:.'~·:.:' :'~! ~~ue::l 
Vl(°NNOtSt DE S•m;-0 ~ • cOl'ld t n1 ü~ 

FAÇON ET FOURNITURES 
'°Ua 175 fr s:a~~o = ~::-~ =f:':œfUW:.l!~I 

Muus,. m.ant .. u ou la11~, d•,,... 
COUPI VIENNOIS! , DEUX ESSAYAGES. FINI IMPECCABLI 

O... M oru' tout.. i.. t°"'""u,... tonf con\pr-...-
MAISON 0 1 ÇONJIAHCI 

SIBERlfO 
CINQ SUCCURSALES 1 

U6, en. ........ d'lu·.. n •& .;2.sr 
49 PK• cM a R.elf'lit tE1'1s.e $.lnte·..-i•r•1 r" 'l.ISS• 

j().4° ~ de W•tetloo 10.ni••t St·G•ll"l Ttl 37.6869 
'69 tw d'Ander•td\T !porte d'Andetll<htl Til 12.3665 
IS6: ""°""'• d'Ett•.-k Til lOJ.JO 

FERME LE DIMANCHE 

le nombre et le volume des bagacea Autant que poso!b:e, 
oh<\CWI .e con~ntera d'UM va:iu à ma:n de 60 • 40 • 30, 
à Jaqotl!e nendn &'ajouter un aac de •CY!li• par menage. 

Pour ce venre de vacances. le comP:et fl6! ~a momd:tt df'S 
ch )5CS, On n'en ..-m;x>rtera qu'un aout, de telll!e ,..... 
somb~. Ce comp:et se port'1'& le IOlr à l'hô!C: pour e 
4!ner et auaal at on rend vtsite à deo am"' n faut pre
vo1r rncore Qu'on devra peut-ftre 1 a"habtner • pour vi.s1!èr 
une •lllt, aeo m\lSl!e-' et ses ég:IM'., Je ne saia neo de pl 11 
choquant pour l•• tldè!es qu'une troupe de t.aurtstes enva
hlSlant :·~1iu en tenue debraUJé•. 

J ' t 

On s.wnuroi.a cL..sa.lt recemment: 1 Q.;.e nous manq:.ie--..-Jl 
<ionc • noua. ~i:na de provUK"e POU: tt.ier en e!e-ganc~ f".S 

Bruxe:Jol.a 7 1 

• En Tertte tus repon<Ut 1 i.Ml. mai.n~nan1. 1l ne Y'IJ...., 
manque pua rttn pu.>.SQue ch ·1. Rochna '"lUS pouvez tro l• 

ver Ja Ch\.'11\.l.le sur mes.ares au mënt prix que la se-ne 1 
Rodtna. Namur. 72. rue de. C•nnea 

t t ' 
Pour ce complet habillé de vacanC<'a. Je cDllllellle Ill na

nelle ~lw:née llN JOmb:-e. A son de!aut, on pourr..it ~.,~t~ 
un comp:et de 11.n pe;;;ne po.lm~b ou t.rop1cal. Ceux-d 
..,Dt pl"' (r&:S que le ;>r.>m>er J.raa.eunuaement, !:S nlC.! .. • 

men: des ...,ln& con.s:ant.s. :m p.:1 lmpeca.t>.e, pu êe C• 1x 

P.J.S. pu de tach..._ Tout ce:a n ... 1 paa lm com;>at.b!e anc 
les ex1renN11 d .. n transpo:-i en auto es;>ace rest.retnt pour 
le-s balf'l(t-4. pet.tes V4l..:.l.Ses 1&na part.e-nunteai; qt. O!'l d' t 
dtba'1e: et rêemba~:er tou.. :~ d~.- ou tro!a Jour:; quat.d 
ce n·rst pu cluque s.>lr. 

Ayant dectdb quel comp~et nou.& tmpon.ons_ poUJ"SW\'O:ll 

m~'Md1qucment notre sé:ectlon et, dœ à priemt, rangeoo.s 
toue .ea d~1.a.lla que req~en Cf' eomp:et. Ce aont : c.he-m1sr.a 
de ville prtl~ral> em~nt av«: col aoup'e auonl; l:n<i< <'9 
CO!'Jl&, cra.-ate. cha....settel, pocbd.lc. ~. ;io;ir n.e pao .., 
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oubUer, fllaona notre provl.slon de mouchoir& de fantaisie 
<un pt.r Jour de >uances et une demi-douzaine de réserw 1. 
N'oul>Uona ~ .OOll plus °"' bour.on. de col et DOi bretel:ea. 
~ pour le •01•. DOUi n'en aurons po.a ~ln. 

'' . 
En hl\'t'I' contre le trold, en •~ ;iour lA ~ et l'llJ'· 

c:eœ, en tout temll& pour ttra tl~t. l'homme. au.al 
bien que la femme, dOlt se aanwr. 

Au rayon 1an1e1111 du Bon March6. un des mieux acha· 
Jandea de celte pulssa.nte organ1.1at1on, •oua trouverez des 
11anl4 d'e~. teinte claire, ti&u ou penux abtiorbrultea, blen 
aéré6. Le cha.mola. la gazelle, les tan.nu 1 auède 1. les per· 
forea eont IN ral1ttea qui conviennent f. 1·~ 

Voyea le 1ant 1 E!ephanta: t lavable, perforé, te:nw 
UO'ru• ~ no!utte brulée. Un gant d'ete. b~n aéré, peu 
l&lJMatat. l un prtx p&rt!cull~remmt a, .. ntaceux '39 Cr.). 

Au Boa M~. rue Neuve et Bd BoYlruQue. Brux~ ... 

' ' ' D faut ae mettre d'accord ail prla!able entre am1.1; •at 
la q.-tioll du smok.Jne et des robe& de eolrée. On va te 
mettre au vert, c'est entendu; mallJ aupportera-km la V\e 
primitive N.n.s t.'llllut pendant trot.. acmalnœ? Le Ca.slno, 
la IOlrée de Val& au Oran<t Hôtel n·auront.U. pu d'autant 
plua d'attra.tt qu'on a'en est exclu en decldant de ne pu 
a·embarrauer dt •<!ementa du eolr ? 

St on a l'ln:entlon de panJclper aux evénemen:.s mon· 
d&lna. :e amot111r s.:Jr1ra dans tous tœ eu. D est admis 
que :e l!l!Oltlne est admis pcr..ir lea vlsl~ même quand 
l'habit est de ria"Jeur pour 1 .. 1ndJ1tenN de l'endroit. Ce 
&moltlJ>i Mn un cro!Aè doub'.t ranri..., dont nous appn;ç..
ron.s le oonfort d'autant plus qu'il fera plua chal.d. Alors 
n~ua :e por:erona a.ns gi:et. pereonne ne a·apercevant de 
aon abtence. et noua 1111 adjolndrona une chemise à plu· 
tron et ool double en plque llOllpl•. >lalbles l tous ceux.a, 
mais heureuaement de rigueur a\'t'C le amoldng croisé. 

1 ? ? 

A O.nd, 21, rue des Cham(:lll. expœitlon .spêcia!e d"'I 
cnn.:e.s en l&UM1 !~ main (15 et rr. 19.$01 de Rodl.'la 
La•ab!• et pratlquemenr. lnusa~:.., cea cruatea C«llp'.&
iem ;.. mieux l'ensemble •;>ort.vorare. 

7 ' 1 
Qlllttona ina.tntenant Je dépert«nent de la mondanl•e 
~ oocupona..nou.s du &port et <le la mtae en pralrle. Le 
llpOrt oonuMnce d!l!I le moment où noua prenons place dans 
la voiture. Ln voiture eer.-eue ouverte ou fermée? Le temps 
est-U beau. chaud. frai.s. pluvieux ? En tout eu. 11 fa·1t 
p revolr les caprtces de la me~. 

Le mieax approprié nous parait l~e un tnae:mb~e: pan'ar
km de flanelle PO!llnée; chern!!e Lacc:ilre en lin. rayonne. 
coton aYtc un lalnage. ou cbem!IC' de laine tnoolee; cra· 
'l'ale de la1ne U.'lltt main. w:ston m tw~ sport. 

5J l'on admet ce: ensemb:e. on i»umo tl"N b?en ut!UM:r 
le p&.111.alon du oomplet prevu cl-<l=u.s. à condition qu'il 
eolt de ftaneUe pelanée unie. 

Pour donner à cette tenue mt..sport un ca~re tout 
l fait aportlf, U sutrlra d'emporter en auppltment un short 
de la1nAI ou de lin qu'on portera de pré!tnmce aans ve,,to:i 
aveo la chemlae de laine. 

' ? ? 
Pour - coetwnN aport.V\Ue, pour la YO:SÙ 8l)Ort en 

t'<reed 1111& col nt revers <mode nouvelle>, pour les ODJiem
bles do Un al recherdle. l pmrnt, adr.._Y0\11 à la 8'1C
cursale Rodin& 31. Bd Ad. Max et auul l Anvers, !OS. 
Meir. 

' ' ' Da.na IN b.•1•1••1. les souliers tiennent ~aucoup de place; 
!la l!Ont relativement loarda. QUAnd noua avona dt'<:lde d'~m· 
porter notre amottn1. noua avona lmm~atomcnt ran11e 
toua 1.. dét&I_. ~ cette toUeue. y comprla 1.,. llOullera 
\'erDla. c· .. 1 a.tom que noua noua aomm.,. aperçua combien 
la 10ulan pnm&lent de p!açe. Auu.l n·~rteroll.$-llollf 

pu nos pantoutles d'appartement. Nos aoullers vernla 
feron\ olrice. A cô~ des vernis. li y aura une P&ltt 
tennta b'.anc QUJ noua pe:mettront d 'accorder le repc» née 
a&I,.. l la aeule pa.t:re <IA! ao:o!lera en cuir brun que no 
challalna au dtpart. Lea JtcnnlS. e11x. Utnnent peu de p! 
la eou!ie~ en cuJ.r att0nt ~vent.ue..:Je.ment l tm 

1arn1e de cJué ou dallll blanc ou belle. Le aoU:;er m 
fa~ve aera a!l.SSI t."èa boen l condition que personne 
P"""'61 l'uce111Jon d'un pic rocheux. Le daim Mt dtllc 
et oonV\ent mieux t. la ville qu'au aport. 

' ' ? 
En vacn= en voyoae, en crolslèm. .soiana vol 

1ard.-rob(' de l'intimlte. On voua Juaera d'apre. cea dè 
Les P> Jr.mu de a!yle de Rodlna alrlrment votre perao 

na.lite èlél~nte; J:s mua donntn: un cerutlcat d'hom 
ral!inê e: œ bon ao<lt. 

Outre !es modè'.es P:ince Riwe et Xovarro, •oie! 
DOUTO&U modè'.e qui <-vaque l't:t"JIDCe COll!Ommte de 
plua srande nde::.e m~ du ct~ma. Le pyJa 
Taylor est une cttat!on qlll oonna.ltra un groa a· 
o·une coupe toute nouvelle. e!le procure te maximum 
oontort et d'élégance. 

A prt.>ent. U n'est en vente qu'à une seule succura 
Rodlna, 38, B<l Ad. Max. Voua pouvez le voir et l'adm 
en vitrine. MallJ ne voua conlentn pa.s de cela: en• 
examln~le de pr~: t!tez l!On aoyeux et l'excellence 
UNu dans lequel U es~ ooupf. 

? ? ? 

On t.rou•e tous les azticlœ R<>dina au Conao. En eu d 
dltrlcu!:~. tertre l Rodala Bruxt'~N q:il ttn&e!gnera. 

? ? ' 
Un pantalon de !lilllelle blanche nmpoae si noua devo 

prendre part à quelques sports mondai111 et en partlcull 
l un Jeu d~ tennllJ. Heureu.••men t, noua PQS8édone délt. J 
chcmla.' et les souliers blancs. Pour ces derniers, n'oubUo 
pu qu·~ exieent des cha~ttœ blanches. faute <k qu 
U ne 11ou.s rMteralt qu'à tes cllau-.. pieds nua. 

La Q•'<5tlcn du couvre-chef \'IUt d'être mentionn~ 
la TOlture ouv~rte. 1l ni&!.e' ma!.n!enant dts c.a.aq~;s 
tolle blanche qui ne nunq;1cm pu de c!Uc et pn>Uaen 
ell'!caeement :œ cbe~eta contre la pau&Slère e~ :e ven 
AJoutona-7 une paire de luneues a velTl'll !:uné.5 po~ p 
~n noa )'eux de :a trop êelatante lumière .so:&1re. 

La prairie où nous alloiu nouo mettre au vert est 
lac. Emportons: cœtumes de btttn, robe de bain. Dans 
haute montagne. U faut se mèfter des ba~ subites d 
tem~rature; un manteau de voyare eat Indiqué. Il po 
rait être un lmperméeble qui now protecera1t de la p!ute 
toujours f. pré ml"· 

Enfin, d:uia le pe!it sac l ma!n a!.lo~ à chaque m~r 
emportft \'Otre néœSMl.r? de t.ollel'-, un PYJ&ma. une 
de chambre, que:qi:es moueholl'll, une pe•t:e pharmac~. 
chau.ss.-p?M. e:c.. e:.:. Mte-~x rau: amter :·eniunm~, 
c dt U>u:~ f&Ç<ln. !e Pf1!• aac tsl dé.là P:us que pltl 

D on Juan 34&. 

Petite correspondance 

Noua ttpondron.s. comme d'habitude. l toute demande 
oon~rnant la toilette masrullne. 

Joindre un timbre de fr. 0.70 pour la réponH. 

Hiatoire anglaise 

Paaant par un "1llage un ltl'JCnt l'!Cnlleur fit la ,..,,. 
contre d'un Jeune fermier qui ''tndalt du Wt, D l'aborda 
avec eon plu• aimable aollrire: 

- 01teo.<nol, mon garçon. ne voudriez-vous pas aervlr Je 
Roi? 

- Je le veux bien, répondit le J~une f<rm1er, mats Je nt 
pourrai 1111 donna qu'un quart le oolr ot une pinte lt mao 
t.lJl. 
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Après Io borbe Torr o" 

aoinit. cacotr•se. assoupi~• 

Io peou du .nsoge er 

lorsse u1>e lmp<esslon de 

fro•dieur Essayez Ton 91 

sovez IOU1ours de bonne 

...,_,..., • . • .,..,.. oprès 

"OUS tire tOs6. 

1 flocons é lrs 12. 18. 30 1 SŒERI:! 
Echantillon 2 frs. - Tou e & Co .• 31 Rue Montagne aux Herbes Potagères. Bruxellu 

es contes inédits de Pourquoi Pu:>? 

Radio-Idylle 
c·est d&na le tra D•rac > d. .<t :nat qUTu s·~talent 

11&. Dans le '51L(vn-dl..~.a Robtn uaa marehé sur 
p:ed de O!Kle et 1 eta:.t txc:i.té "'ntlnknt . 

- Je ne 1 al pu ta.:. ex;>rea on est ~!!emcnt >err~. ic~ 
- Vo>U4 parltz, nalt~lle répondu en sourlan:_ et U 

'a\'&lt ln\.:~ .. la Cl.in.se •:llvant.e. 
C'6talt une rumb<> C.,la 1.-0mbaU b!en. on fa.t i;.!u. vl:e 
nnAls.unce EnauJ•o: 14 dans=nt ensemb:e ..,, fox. 
e val..! et un tugo. c c·est à Capri que Je l'ai rtn· 
ntré • 
- Noua, ce n'est p.>a à capri. n·eat-.:e pa.>, madtmol
Ue? 
- Non, mala c'est tr•a 11entU tout de même, lcl 
- Et Il Y a un bu!ret. si vous ave?. soif. Je "ous pait un 

erre 
O..UX tab:f>S tt un petit • 1lnc • en forme d• T. le 1<>111 

. oela crtt de l'\nt!nù~. na 6°1•&1rt'nt prèl ~ la fet* 
où ~filait le Vexin. Lee vache&. deP<U long:<".mps b'&· 

a par les con\:O;,a •u.&galru mei.:.1:t!ent, tLOnntt.s. au 
~ ce train tollltruant. qUl sua.t la m::siq~ par 

ua :es ~ - un i;4Ck-up par cominnuoen~ Une des 
b~ ~ c!e roux f&lsalt un ttl ~ que 

•. enhardi. dtt • 

au IO!ljl du 2 c Ab 1 ne t'éveille P8' eocore •. aoup:ra 
enaulte le plck·up et, comme Juat.ement. daza un coin. une 
rrooae dame ronlhlt, la bouche OU•ert.e. lia a'eaclallerent: 

- C'e&t r•I. n'est-.:e pas, ta trauu-radlo? 
I ll n'eurent pa. le temps de $'a.Me011' : Je apealu:r annon .. 

~t l'arrl•tt à la première étape, O:!<>ra. une vll!e trèa lnté
usunt.e. a•e<: un Tie'1X cl!Ateau. U.'lt ti;l:.ae. et a.ssl 
qu'on a•a!t trou•·é un stylo perdu dina •< danc:nc. le récla
mer au ngc..n·rad!O. 

Le Syndlca~ d'UUt!aUve du pa}-a accuell:aa :..,. \'O~&ieurs 
t la rare et lear <Ls:nbua.t dea r•mcta •~ustrks 

- ~ que c'est cbo~ette. :o., r-sard<Z. dit Robert On ""' 
pou\'o:r tirer de belles paotœ. j'ai apporté mon a~pardl. 

O.aora re\'tna•t de la messe et - un peu pincée r<n· 
contraH chez !e tê.ttssler ~ Pari.s~tn.s af!am~·s 

- Un cro:uant et un calé, c.,•t tout ce que )'al eu le 
t-pa de m&nrer œ matlll. Sept heu,._ et dem;e, c°t!<>l 161.. 

DJna les ruines du chàteJu, O~le ae totdlt un peu le 
p:ed. Robert lui offrit le bru. 

- Appuyez.vous n 'ayez 1)84 peur. 
Elle n avait pa.s peur. 
Sur le chemm de ronde. c•étalt bien Joli; le ci~! (rl.S et 

bleu. la •erdure et. au tond, la c:atbédrale, 
- Ra~ comme cela. d1Ml. Je .al& voua p::.:nd:e en 

phot;,. Comme oe!a oui. soar:ez Ah. zut 1 Il y a llne che
mintt J11$~ a côté de l'é(l..e Allona un ~~ p:UJ lo.n. !a 
chtm .... 'ltt ~:a cacbee Là !.rt'S b~n Ah' \;.:lto autr~ chtml· 
*' Tant p:._ fallne mieux oeU.-là, eJ:e est p;us :n.nc-=: 

- Voua aimez donc les m=es. M·:>ns •Ur Robcrl? 
- Voua ne ra;ez ;>lS remarqu~? rép?nd.:·ll. en ca.r._.. 

r.ant du "'lit.rd la taille m•nue de Olatle 
On !alla~ queue • l'entree du donjon et la !ou:e a·lln· 

pat:ienta~t : 
- Qu'e.at-<:e qu·u y a à voir. l&-dtd.•ns? ~la en vaut·U 

la peine? 
- Caramel&. bonbon.s art!culéa chocolat. ala~és! clamait 

un loustic. 
li la1$•lt !rais, dans le donJon Sur lea mura. Q'.le d'tn-

ecr1puons ! .. 
- Reaardez · c Aurus~ aime • Jul.e 1896 • 
- &! là. 1862! 
- Et là, 1740! 
- Ci c·es:. du chiqué. on volt qu~ c·es:. rra\·f tout tr..a.s. 
- Cda ne fat: nen. ça ta11 drôle de l>C'.Mr à tous et~ 

~na qui oat écr:t ce!a ~ don<; 1m1 Ou ea:-tt q~ !'.a 
...,.,. ·lowdbal. dl:es? 

- QJ'<~ quel:e a ce.:e-là. à :i.ou.. eog ? 
O~le oe mit. rire de bon cœu: et la 1:..Ce lut rompue DINANT -- HOTEL HERMAN 
n 1 &CCV!nP'!(M Jusqu'à aon COlnP3:t::nent QJl ~lalt tn t"f 186 ORAND COl\'l'ORT Tfl 186 

Jet.1• d 1 ttal.n·f'D.diO L·on se bu!Ua~t d.ans 18 coulo!ra "' 'JO rui11.uran t ttpu.té à la cartf tt • prtx fl.Xf 

ntre d!$ coup:es chan 'nt d'n.san: e: fU'l\!nt T.no Roos u'tc plau au choix Pension à partir de eo tranra. 

i '1lda •u lon11 du""""" N ;JQ, la Carde répub!.c•one f •--------- -------------.J 
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PASSEZ 
votre prochain 
u;eek - end au 

TOUOU ET 
qui possède 

le Premier Casino de France 

Bruxelles-Le To uquet 
en 55 minutes de vol 

( 90 minutes de trajet centre-centre) 

Départ de Bruxelles 

le samedi après déjeuner (arrivée 
au Touquet avant le thé). -

Retour à BrttX('lles 

le lundi avant l'ouverture des 
bureaux. 

..... •• - ....... ~~':;, "\...., • ·_ ... • • ... 1. • .. 

-Auruate, u manae 1.. pl&senllt.s par la n.clne •t .,. 
Julie, ct qu'elle doit flore tapée, ah! ah! 

- Vous •t• vllal.n, Morisleur Robert. 
- Je •W. vilain, mou Hein? Redlte.s-le, que Je auia v1. 

lalnf 
Elle nt le rtdlt J)U •• 

c D&na une tour de Londres 
• u.baut, là-hllllt, 
• Y avait un pr!sonlller. • 

- n est ~ mocll•, le cachot du pnsonn~r. d.t 
UDe VOix 

- Eat.<e qu·on 1 ci.oond? demanda Ollé!e 
- D n'7 • rien t. voir, d6c!Ara une n.u:e tu:• qul re:noc-

ta!t m eoultlan1.. 
- Coinmtnt. u n'7 a nen l \"Olr! Voua n·e:es pu dt>

cendue tout en bu, C'est p!em de aculptUra marnltlques. 
- Vous y fi.ta dtacendue, vous? demanda Robert, acep. 

tique 
- Je 11111 l»>Y .. pour cela. Je .SUia la femme du r11rd1~n. 
- Je vola ce que c'est, VOU$ défende>: votre b!lt«k. On 

Y va? 
na deacendlrent dall4 le collmaçon ob&cur. On a'kraaa: t 

et le aena unique fal.$a!t cruellement défaut. 
c la cachot.s ont du bon •. pensait Robert qui, enhardi 

par l'obacur114 et à la faveur d'une bousculade. rllqua un 
balaer. 

- Eh·li.. Mcnaleur Robel'1, attention. VOU$ allez un peu 
vite, dlt O~le. qui M cléfendatl.. 

- Trop Ylie? VOiia trOUvea? 
- Ma fol. OUl 
- Alol"I, \'O\la me d1res qll&lld on peut eommencn? 
oiae:e .. mit .. rire tt, cetu ro .... u : embrasas pour d• 

bon. Wl<1lA que la rou:e chantait la chanson du Prllan· 
n:.u. 

• .rem .• les s•nd&rmes et la marttha~ 
• Et la m&nchauastt. • 

Ib remont.ermt trea unia. Elle voulut se pencher bon 
d 'UM meurtnm pour rtS&rder le p&ysase. 

- Atunuon, cria une voix; Il y a des idlot.s qui a·amu· 
sent a crachtr du haut de la tour. 

- Non. mall des fola. c'eat.-U qu'on est le tr&ln·r&dlo 
ou le train·J)Oatlllon? 

na rerarn~rent le train. bra.kle.s.sus. bru<l....SOU$ Sur u 
plact de la Oart, la Jeunesae dt Gisors, ravie, dana.aJt 
~vec la meute p&l'\a!tnne au aon du tram qui bratllatt. 

- Chera audlteura. •OU$ ~tes pnes de H rur la!:t un 
tour de danae aur le QU&!. Nous allons vous photoera)>lller. 

O:ù:e et Robert accoururenL 
- Chic. nous attona au premier p:an Vous &\'U vu al 

Je l'ai bouacu:.. ct petlt morvtUX &\"te son •;>;ll'adrap ai:r 
!e nez, qui voulait -r detant llO'o.i$ Ma:. c'est q:ie Je 
ne sua """" t0mW de la derruere avuse mol! 

A O&&n7. rr<» bourr du Vexin. 011 deacendlt l).JW' d~ 
Jeùner Ce 11'f1<1lt pa.a raci:e En boo$ Norman~. ka ,.,._ 
taurateura n '&\a:ent ttinu aucun oomp~ de J'arrtvtt du 
traln·ndlO, pourtant annonœ.. dilment par la compa,itûo 
de chtmina de fer. 

- Paa al Wu 1 Ptn.sez.voU$ que Je vu !aire do.a fnla, 
me l)répArer pour reoevotr mille peraoMes et puis, a'J 
falt aolell. lia lr•ltnt tous déJeùner dan.s le bol.s, ou bien 
peut~tre qu'lla lralont maniier en race. ou peut~lre bien 
qu'ila apporteraient leur mansor. ou peuwtr• b.en.. 

En aomme. lia avalent tout pr~ru. aaul le d#Jeùntr. 
Heureuaement, Olûlt. pas bêtt. avait apport~ des ... nd· 

wtches. des œula dura. du chocolat et des rru:ta dana aa 
ma let~ 

- on J)Ut&l•n tous les dellX. propœa-w~ senumcnt. 
D acht!a un peu do aauc:aaon. du pain. e: l'9 a &satrent 

dsna un~ aubt11e. atm d·y boire en msn1~t.. 
A •ni dtre, Il 1 a•alt tant dt monde dans l'aubtrie qu'tZ. 

s'as.slrtnt S'J.t la mime cha:ae. mais nt !'Un nl l'autre ne 
,..,, pla1rn1t Vtra la !!n du rtpas, lt c!el s'assombrit. le 
•ent ae leva. 

- Voila le ao!ell qui tombt en morceau~. d«crt:a R<>
bert. Je croll bien qut notre promenade .. , dan• re.iu. 



PASSEZ VOS VACANCES A BLANKENBERGHE 

Hôtels, Pensions, Villas trè. confortable1 

PRIX REDUITS 

Liste Hôtels: Ecrire: Bureau des Renseignements (P.P.) Digue de Mer 

Continental Palace 
t .\Cl Il LA P LAOE DES 11/IJNS 

One sJtua1' 'n prrnl~~ - On conf on. parfait 
Une culll:le 10!1t1~ - On aervtce clacttt 

Pension, IO fr. lbaute saoon. IO fr.I Oarqe çat T. 412.34 

H ôtel Excelsior 
CENTRE DE LA DIGUE 

"° Cbt.mbru. - Penston depull 16 lranco. - Haute 
aataon: IO francs - TtléphonK. 41UO - 412 6'I 

Mala O:sèle inals: 1 .l.• sor:irent et, avtc tux. :.out le 
·radio Q ei:e P'OCC»10n dazu Guny. &\'te reposotrs 

chaQuc café et. ~n bord~re de rou:e. lt.t lndlitnee ml· 
::i.a. mJ.eOillenardsl 
- on. Je CO!Ulll1s bioo Paris. mout, J'Y at t~ .,·ant !a 

rc d!aalt Wl :-:tr.mand pl11$ fort q.ie na:ure. dù:nen! 
ll'l" I~ =te d:!ln1mcale. o., quel c6:f que vous 

U-bu • Paru? 
- L Qiua, "'"" conna:ssez? Je travaille au Cr«llt Lyon
ls. 
- Jo conM!a bien le Cttdlt Lyonnota 

Le tt.•nt de~t:nalt alare et 01.St!'le tr11-SOnnt&lt. Pour ae * 
aulfer .1 ae JOl&mrent à U.'I., b•nde Joy•uae - des e<>
ns du C~t t.ronnais )wtement - qui cllantaltnt à 
~te dana Oaan~ e:onnee; 

1 C <S' nous es cars de 13 marine 1 

Le dtPllrt lut p1\lll!:lque • tout O""nl f:aot t la pre. 
tAlll $0%1 moucho:r. 

Le k"tlljlll "" gA:.att <tk.<iWl•nt Olll~ dt•enait to~~ 
l.e. Rob<'rt ntttntU Et. dans le train. le.raque le pu;k-up 

onna 
• Je me IC."N d.1ns te.s bra.s at pieute , 

<" \'Oulf'Z-\OW qu'il arrl\àt? .. 
llobi& Htru) Garat eut beau ajouter que 

c To:.1t. œ• per.n:.s qua:1d on ri>\'t • 

!Ibert et 0 :e .., l!:lrtn: d.u-~ dca Lm :es ra1.10nnab:es. 
Le plclt·up c1 lalS5a la nole st:icnientalc ri attaqua une 
vs. li é' • : :011>5 

- s 1 on en dansLl une? propœa I• J•Wl• nomme. 
l:.s reJotrn ... e wJ.i;.>n-;ia.cc..n& oc cet ..- ro:a. 1·on 

.. J.L'l.t ~.lx rl".,.:Jrte~. moa:~a sur unl' ~nquet•t phlo

n 1p!ll.l nt à t d~ Dr:tS e~ de m..i1n .s w.:n œ ea \·\sr 
lmOJ.D b"d d• t"ls'tS vie lie; fl:'es tl d~ ~>rç >na t!ml• 
'5 p• •q11<!3 con:r.• 1 .. v.trcs L1 1'orm 11.d • déllhllt der
è•e lt: dl5, m•b n1l ne Hu soucia• 
A Vern n J >'e..:\:'l t Le train·radlo atr•.ll1 trL;tcment. 

k'-3 C•lts do l;i v11.e. 

• 

Cecil Hôtel Lion d'Or 
Centre dlSUt de me: Place Ju Caaino Tout confort 
CECIL Magn terruse bordant la Met COnceru .)ourna.· 
Uen. Penaton oompL depuis 5$ fr - T&\·eme CELIDOR 
et CELIS place du CIWnO - Tt. 41073 et 415 80 

Grand Hôtel de Venise 
Centre Otaue - La plus ce11e 11tuat1~n dt la Pla&• 
l • ordre - Toua lea confor\4 PrUl modfrè&. 
Ttléphone : UI 89 /ldr U!léar.: VENISHOTEL 

- Noua. ce aera un c creme 1 bltn chaud ordonna Roo
bert 

/lp'b quoi. J:s reJo!an:ren: ;e tra!n en courant s.J'1S la 
pluie 

Le tratn braillai: sans perdre halca:e. D.lns les co:npl!'o 
t1mtnt.a. diCS bt!o~e5 s·organ~!ent. d&.--s coup:es auss.i:. 

c V .ens dans mea bru. petit, 
• Viens dans mea bra&. v.w:n.s • 

Robert n·y raUllt poUlt Pula If p1c1<·u~. $Vtc traitrlae 1 
c C'est le début dune avtnture 
• Dont on ne connait paa la hn 1 

- Cela vaut mieux. murmura O~le sl l'aventure es~ 
tr14;.e. 

- Pourquoi senJt...,lle tri.>~? pro:esta R»bert 0 abord, 
on pourr-.i.t «WJà aller au c:n~m.i ensemb:~ un sa:nedt C. 
n·t.t! pu trta:e, cela? Ou b.en, )< ~o~rra:.a a::er 'o"' cher· 
chel' un ao.: à i.·attc • t>>ne • ,p.:tsqu'on tr.i\"a.:!e d3ns :e 
m~me qu.art,er? 
O~le Maltait. en reaard.int .es ral!a qui se mulupllal<!n~ 

• l'approche de Paru-Sain:-Lazare 
Le p:cl<·up la:ua mille pol:le$M·s : 
- Chtra /ludlteurs par-cl, Chtfl /ludcteurs par-là •. •~ 

s'e•cu.a:llt du mauvais tempo -urant qu"ll n•y italt pour 
rlen 

- M~Cfl de b1Ilo~. murmura Rot>M-t tre1 fmu, car o~~l• 
aor:alt q, houpttte, S.:i:1~ de J adiN Eera t·1l dé!~:ttf? 

Lo :;.1<1<-<ip aauu la s!tuatl<>n • 

c Ve::ez dMc chtt mol Je • ;)Ill lnv!tt. • 
Gist:e IOUr.: : 
- M:un.in dtva.: h.U'e du 1 io· M m~ton O?Ur m~d!.. 

qu'on dti.11.lt manier tro·d re- ao~ 1u« un~ a..J~3de s qs 
vau. d t c dt de b>n cœ· ·? 

- Ce n e:t pa.$ de rcfua ré en j t R.:otcrt. • 
E: Ils put ·en: b:>.s-d.'SS:.s. bru-<! SSJU... au s:>n dt 

c S.1mbre et Meuse 1. 

Marc<'l:e SEGAL 
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BLA NKENBERGE 
AU NOUVEAU 

CASINO 

i 
L'A N N É ElllltH-l·ltrl 

· I S.HJEOJ 23 Jllll.l::T 

LA GR..\'\Db. CO.\ŒDJI:::\ '\F 

SYLVIE 
et 

René MAUPRE 
dao' 

FRÉ NÉ SIE 
, SAMEl)J :?3 ET Dl\I \ :\Cln. 2 1 JUILLET 

DEùX GRA:\DS GALAS A L'OCC \:>IO\ DES 

Championnats de Belgique de Danse 
AMATEVRS ET PROFE':>IO'\:\ELS 

3 ORCH ES TRES 
FUD CANDRIX - RUHLMANN 

André FELLEMAN 
Orrues : A. ESPAGNE 

Awc deu't danri118• : Âllraction• mondiale• 

Salons privés ouverts toute l'année 

Grands magasins 
Noua avom reçu trop te. une lt re trcp longue sur 

qu .. uon des grands magaauis. Noua y re\\endrona la 
mal.De prochaine. 

---·---
Un franc-maçon fait l' apologie 

de son Ordre 
P our permettre au cc Pays Rttl n dt nous a ppeler 

l'orpne jud-m~onlque 1 pu loque ~· J'amuse!) 
nous donnons &.\ ~ttre. 

Mon chtr Pourqii:us Pa.J ! 
Saut les part.sans de lkx cll>.•un cdll<lamne ~• mo::i 

rtxlota, mais combien de ceux qui les condamnent ~ J 
appliquent pas e.a-i:nhn<s? La • Libre Be!i.qt:e • pubh 
dt-pl.Ils q~lqae temp& d .. al.laques vi...nt la ~ne 
dana Je bu: eo:ident de :ut nulrc et de nuhe aux 
qui ne aont pe.s lnvuln•rables. Ce joumid attribue rau 
ment certams mi>biles à un ordro qw a compté pannJ 
membl'<• dC$ eens très honorai> t'IS. dt'$ hommea ctlébre 
des t«l~111st:ques : de FaH•r ... u. Y..rhae,;en, duc d Uraeli 
Leopold Ier. Charles M"i?lettc, La Fayette. Goethe. Llttr6. 
k>s pru'.r<.'5 Pr!$ et Haron à Moco. Mlro!ln, etand vlcalre à 
Tournai. un é•~ue, d"5 chanolnes à Llége. On a mlme 
dea rat&ons de croire que le P~pe Benoit XlV rut maço?L 

En Bel.slque. nom~ de catholiques raiaLen~ partle de9 
!Qiiea Juoque \t'rs 1846. ns s excl'"-"tnt d eôlJ<,memes 
~l des pen!Orulé$ d O;>ln!ùlll &! d fltren ea l)OU\1LeDI H 

~unlr, c œt que su!•·an1 llndcncn. on a cow:déré comme 
e:xpe<l~nt d~ n ob'..ger :es m:içona qu·mvers la re11&1on ""' 
ta.q'i.l.t:le tous !es homn1f$ sont d at"C rd, h.·!lg1on qui oon.a1r~• 
A étn• hornm~ bons et ~lCCC'TC!. hommes d'honneur et c:tt 
probttt 

U:-.a cnnèmlS de ta Maçonnt.•rt-.= emploient, &U$SJ. blen que 
Rex. d"1 moyen.s peu propres pooJr 1e reiiMlgner Pour ma 
p&rt. )e •Il que deux communlœtiona qui m'eta,ent on· 
VOJ'- par "' pos:e ne me pan1nren• pu. On na paa 
oubLt n~o plus qu11 y a q .elqi:o vlnf;.clnq ans. un bomma 
politique e:np.v;ll!t dea p\cpocke!a p..>ur vo~r :.., pcm~ 
reu:Uea ~ maçons prnumés afin den extn.L-e la auu 
d1dentité R«annalssons q:ui le ponclruL:e é:ait ensuit• 
rmua dan. la boite aux lettre> du pro;irt~a.re, mali la 
cute ma900:q~ &•ait d!..i;aru, 

La chan~ chreuenne ne peut pennettro de mentir pour 
nUJre à qu~lqu•un ni d"emp'OJ'<T 1A mouchardJse POUt savoir 
ce que fait Je prochain. 51 l'on pouv .. 1r. en Bele1Que. artl· 
cher • Qualité de maçon commt" cd.a ae peut d~ ~r· 
talna ll&Y•. où cette quab" tst •Ynonyme dbononù>.Ur•. 
l'Ord~ n'aurait a"cun ln:~t à &\Olt dts IK'C'Tl."t.> D"a4:eura 
il n"en m&nQue Il&> <et )'en aulal qui kX\l amenes à devoir 
fi,. conn:JS. ne rùt-œ qu"<n ra.wn1 J <l<>e• rune!>.-., d"lm 
dlapani. ln."11 de a<,; !wieriuDea 

Après la dt'lerue de la MJIÇOIUl(!'le prtoc:l!« au Par"~ 
mrnt par O\Jb:et d'A'.,:ella, Oocq et M~::e. U >«n1>:• 
qu·on P<>UITa:t dM&!gner de \1lca at:aques ~ts pour ccr
!a;na trrea. la lm JU.>t•ll<' toU)oun les m~yens 

On me dlN que :a pmenre letU-e auraJr dù é~ adrt• 
.tt à la 1 Llbre Belgique •· Mals ce journal ne pouvait 
l'l!IMrer comme droit de rt'pon.!<'. "'"'"' que, en pub~ant 
des noma, elle n·a Insu!~ penonnc c·.,.t en erret un hon· 
neur qU n•.st pas acc""5lb"e Il lous que d"~tre ttÇU m~on. 

Lo 1 Pourquoi Pa.s ? • ou•re WlO trlb~ne a ses lecteurs. 



L'IRIUM TOUTE LEUR BLANCHEUR 

La Pite Dentifrice Pepsodent 
contient maintenant de l ' IRIUM, 
nouvelle découverte qui fait revivre l'éclat des 

dents de façon Incroyable ! 

"Un nuage sombre dispuait et le soleil brille à nouveau" · 
Telle est l'lmage qui vient à ! 'esprit de m11hons de 
personnes dès qu'elles se sont servies de PEPSODENT 

à base d 'IRIUM. 

L'IRIUM est à ce point efficace qu'il redonne aux dents 
le brillant naturel que beaucoup pcnsafent perdu à cout 
Jamafs. Il garde les denu des enfants saines et forces. 
Grâce à l'IRIUM, PEPSODENT mousse déllcteusement et 

rafraîchit la bouche . 

.------------------------------------' TUBE D' ESSAI CRATIS. M. A. VANDEVYVEl\E, (Serv. ), 
1 54 Boulevard Henrt-Speecq, M1Jlnes. Veuillez m'envoyer un 
r tube de PEPSOOENT contenant de l"' IRIUM ". suffüant pour 
1 1 O (ours. Cl-1nclu1, SO eu pour lru d 'aflnnch111crM<1t. 
1 :Nom -----

Adresse 

EMPLOYEZ LA PATE DENTIFRICE PEPSODE NT 
ELLE CONTIENT DE L'IRIUM 

lui dem&Ddc d~ rm ponne'll'l' t p1otl!e' Je le remer
au nom de !OUI mts Ur.: qui D:lt a•"ldes de vérite SI 

œ oontro\crscs •Ul'lll.!IM'n:. Je M'tlll heureux de faire con
aitre quelqllt's-una de nœ prtnClll<'• qUI. s'ils étalent unl
enel emtnt app!tquM, •~.::lera1ent à constituer le mond~ 

une aoctét<! auul parfaite ql,. l)OM!blc. 
Un maçon, lecteur a.wdu 

ppréciation mitigée sur M. Spaak 
rJan ~' Poauqii:&t .•curr 

Le dlleou.n que M Spaak prononça d~. a Bert:btm 
'ln<:1!<:t a que.qllùl rtlltxlons.. car, &I les audJteurs soc:a

dt1 cam&rade pmnlcr ~ ,;e sont mon:réo en-
~ de 1ot1 IOUr d'horllon polltlque e: eoonomJque U 

en ~ 0a& rorctmml de m!me de.. autre;. 
M. Spaù. a d'l>Wrd P••:h~ pu Wl exccs de modestie 
vi<len~ li ..:. en ellet lncontr..tat>:e Q.l'U ll065<<1' d'extr~

a1"" dona ora loir"" el decl3mal4lre. Je pe.r:c en cori. 

ce de ca111e o:. me IOUli•ns du t.emP6 ou Je me 
uvato en vl!l~S:.ture forc.!e au camp de Sennellaser 

1911-18>. Les dlatractlona y etaient ra=. AUSSI la c.mtlne
hèttre de Senn~lvU était-elle bondee lorsque la petite 

UPe d'amat.eura, coml)06(e de prt.sonnlers, y donnait c Ml-
uett.e et •a lMre •. • KutJe •. • La Tante d·aoaneur •. 
Al'llènc LuPln •· etc. 
La iT&%lde ~•od<ttc du moment !Je ne dirai paa •edttt« 

ullne, car toua les rOla l!talen\ tenus pac œ.. homnltsl 
.ait Paul Spaalt lpq rncore Paul·Henn1. ll \'O..S cam;ia\t 

duc ~ Ch•'1JlCriœ qw. Je vous I'~. n·a.at: rlrn 
liOclaliste.. 

M Spoak est orateur nt. .\JOUI<'< a ced 1on ft\ldll-'On. 
n llall1tude de pultt en publ.c et tout le monce a<rA 

vaincu qu U ""rio b<"uco..:;> m:f'UX que iJ'&nd nomb.-e 
J.iumallsu.; D'kM'ent. 

Re<Cl>Oll$o<n à llOll dJOCOW3 •le Sorcbem et dtp.oron. "" 
b ... d~p!&l$ant du • Je • 
l)<&UC<>Up de • Je • l>OUZ UD chef de ~~lr.t:ru<mwt ao.:i.a-

liste d·un pays à regune pe.rlemrn~ltt et d<mocra,1«ue. 
Le eouvemement n ·a-trU rien rat:? demande M. Spaak. 
Mab out, mais oui. U a rait q11<:lque chœe. DIS<m• pour 

etre Juste que: 
l l Dan• le domaine financier, U a esMy~ d'~ulllbrer aon 

t>udaet aur le dos des classes moytnnee et en menagcant 
ceux qu11 cralnt ou dont ll compte avoir bceoln; 

2> Dana le domaine social. en rati;nnt volf>r lca proJeta 
de loi donnant satlsfact!on à S<'S ami& polltlquca; 

3> Dan& te domaine llnguL<tlque, m u pount en cham· 
pion de l'unlltng-Jlsme. 

Il y a IJeu de >e demar.der ce que !eralt M Spaak >l. 
"" txouvant dans UM ,-me O..mande où ~rait strlc.!emcnt 
appl!q\ltt runilingulsme, ti ei.ut obligf de demander eon 
chtrnlo. 

LM r9llaatlon.> du 5ouvernement acttttl ont Jmq11'à pre
~t ttnu compi.., a.,,, p:om.::socs faltrs p&: J.I Spuk a sa 
maJon~ QUI n est ni >0<:1a4'te 01 n.o.aunian~ 

En dH n~t.vo. M Spaal< est, 1)()\1.1' beaucoup de Belie.s. ~ne 
~ déolllUSIO.'> On s cru à l'attl\éc nu pouvoar d'un 
Jeune a P<>'l1Il~. sacnant ce qu'il vou:ait. docldé et capo.b!e 
de redr-r une situation ttmb!mient embrouWée. tant 
en politique tnteneure qu·en l!(:onomle soclale et commer· 
cl&!e. 

Noua noua trouvons devant un homme pollllque qui res
IC!lnble t. btaucovp d'auues hommes polluquca 

Une if3lldc qUL! '..! l.lncéNment hoonet~. 
Un rrand dt!aut . terriblement amb.t1eu,~. ce qu1 le rend 

Ub per!!Ollllei H peu1..;1re U''O!> ~cl Pn-oona-y urde. 
1' a ~ soc:Ja~~. que le nom "11r ni 1<>n k!ucaUOn ni 

aon mna aoaal el son • caracttr~ • n or.:. p .1 lf'I JYIUl.$itr 
Vtn 'a puche f't encore moma ve:ra l'ex"rtrn&-1aad..""te 

Il a •oulu arr1~r et a cbOISl .e clumln qui lul p&J1U5-

I&! le inOi.'\S encomb~ n a ttUS L F;s:-tt pœr notre bien 7 
Ptlu: notre mal? I.l:v""-'lr nous le dira 

1'1>.tr 1 tant U n<y a pu 1 eu d ap~'3ud.r 
M $Jxi<ll: pe teP":ld.utt se racbt-t<r ll cm .s: c.>p. ble. 

Il 'Xltldllloa Cie ne jam:lls 0<1b Ier qu'U Ht L'lla're -du Roi. 
S Il lm &rrtV\11' de 1 oubUtr bea11<oup de Uctaes l• lui 

zappelltnuent t.rê.:> séareD'lCllt. .4.. S. 
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FIX-o-TOIT 
A MONTAOE ET DEMONTAOE lNSTANTANES 

AUCUN TROU A PERCER 

ldé•I pour Io tr•~•porl do tous objcll de ftlO<t 
et cotis 41veN. 

POUR LE GROS 

D'HASELEER Frères & cm 
7, rue Léon Mignon, Bruxe lles Ill 
r~léphone: 15.10.09 -- Ttltphone: 15.72.66 

Contre l'unilinguisme 
Mon cher Poi.rq"'" Peu 1 

Là Qu.estlon ~ue prtoccupe de plus tll p;us l'QPl· 
nlon publlQue Le numtro du c P"W'quOI Pa.a 1 • du p:e
m:er JwUet contient des j)l"OtnlAt:ons QU: P"l"',ssent nu· 
_,,,ablea. J'ai dei& donné Q•><'lQues ap,)r6Clatlons <onœ<· 
nant le prob:eme. Qu'on me penntue d 1 m·en>T. 

Vo,om d'abord la façoo dont la qu.Uon •est pœet 
dana l'Riatoire. Le oom!.é de Flandres aublt l'influence de 
- comt.es, vassaux de la Frit.ne< Le felllll\e aut.r1chlen 
Imposa le fTILilçal&. Là domln&tlon frança.lse ta.t de m•me. 
De 1815 à 1830, la HOilande rftslt Ml po:nt que 1<6 soldat.s 
w .. 1100$ étaiem oomm..adM en ho.llanc!Hla. A partir de 
1830, nou.s voyons une réactton en ll<'Da 1nver»e, comme si 
l 'unlW de lallaue était tacwur de runlu nauona.le. v ten· 
zient plu.s tal'd dee revendlutlons Ju•tlllN'• des Flamands. 
aulvlea de eolu1Joo4 r~ntalre., lnœpablea de conten:er 
lell r~la.maru& Enfin. on es\ &rrlvt à des m ... urea llllnteiL
a•n!es et mhne d~tl'ell.k'S qw von: nwre aux P amands 
ewc-mfme&. 

IA poltt.>Que a tau nait.l'e le fl&minpniamo Cb.aque 
parU a \'OUiu en pro(l!.ér. On a <lat:t Id ln&.S$e5 qui ne 

GARDE 
ET 

SECOURS 
SOCIET E DE PERSONNES 
A RESPONSABILITE LIMITEE 
TELEPHONE DE JOOR l!:l' DE NUIT 17 33 33 

Assurera la surveillance dt1 votr e 
Immeuble pendant l es vacances. 
Est d votr e disposition de jour e t 
de nuit pour toutes d émarches 
urgentes : m édecins, m édicaments. 

etc., e tc. 
DIUIAND&Z CONDITIONS ET REFERENCES 
8, place des Barricades, Bruxelles 

.................................... ~ 

volent pu oO l'on naque d'aboutir. Or, n faudrait .. 
pénet.:er de doux ~ : Il uno lanaue e.t un moyen " 
non un but; ~> la Consuruoon garanut la l!bert• d .. 
lanaue&. Donc, toute loi de contr1llnte es• anttcon.1t1tutlon· 
nelle et l'unll.lnauwne nuira aux F lamanda. Le4 plia sranda 
pays doivent entretenir de.. relat.lolll eommerela:ec avec 
lea autrea paya. Comment peut~o conce\'Olr la pœslbllll6 
POur 1 .. .f'lamanda d'exister sans rappom avec l'ex~r..,,r? 

Je qualifie <le atupldf!S l'~tabltSSemeot d 'une c fronut~ • 
!.lntiW&tlQUe et I& phobie da ~ etranaereo au tcm>lr. 
Nous avons 1>ooo1n de l'etranaer, ce qui up!lque la n~ 
ceMl!.é dam Id aares. les POOta et Les Ulqnr.ph<a 
d~ptlon.s on dlt!eren~ lana'.ies. dam tou:e leteodue 
du pays D faut donc recru:e.- paur le& &<lmllllstnUono 
pobllques. non pu des unllinaues. ma.:& de prHmnee ceux 
qal conna'-'1t deux ou p:useurs l&oauoa. et ainsi an 
arn•era t tra.lter tout Belgo part.ou~ dt.Ill le poya de 
façon qu·u ae oente cbez lui. R.ieo n'e.t plus 11m1pe. 

J ense11n8r'&J& partoUt une seoonde langue tlanps e ur••ll. 
Pour cboque rtaion, Je cholSlnlS lors du rocrul.em~ll\ dU 
por30Mel. de prtféttnce ceux qw réunlJ'Ont un POlnlllte 
moyen aux examons en donnant la prHe~nce â ceux qui 
connussent la oecondo langue nationale O&ns l'•~'l'l .. 
ment, Je c1'ffrala une teole flamande. françaloe ou mme 
aUemr.nde i. oU c'est Justifie. Je lalsoera.aa le pére de !a· 
nilll• a.beolumen' libre. Je permett.raa à tout Be:i• d'tt ... 
Juat <lanl la 1anaue de !IOll chotJ<. 

D est !.émps de revonir à la Uber!.é et de ne plua coa
ttnuor l'txttutlon du proeranune \'on BISS1ni O<J:'l b<au· 
coup de W~llons \'ont '1l:ta".a:Urer à l't:rani;:r Le i:ttoral 
.. meurt. Malo-'.~B.una n·eu auère p!us !om QUt La Pan1'e 
et l'araent bel!:• y .. t b!•n cote. ea.?sis do!trooera O.:end8 
pc, . ' ... voya1«a on Alll:e:erre All\'US pertc:ltera •I. tn ln, 
la !:elotQue w transtorm•ra eo un pay• ~ la Teh.-. 
COrUJ••<ai le. W1 .Pa> .. mUJ' piour 10-...tr.5 les a\'entuns Lei 
F:aman<a l'aurvnt \'OUiu et a•·e<: oux. :ea Walll!leanla poli>-
tus. 

Un Wallon l><hnguC. 

Paroles de bon sens 
Sur la qurrelle UngulsUque. 

Mon Chtr POU,.(/UOt PU' 
Je sua d~ cea Belgu d <XP~ssion et d• culture rra~ 

çalaœ q111 ne l<Xlt nl Wallonr. ni .f'lamando Je n epr0\111 
que de 1a a> mJ)llthle pour :os F!amamls dont j'ai approuve 
pleinement lea rt\"end.lca!io:u es....~ntitlles Je ptrs1ste A 
trouver uce et Juste la création d\we Un1venl\é '1&· 
111Ande. car tout poupl• a droit Il l'HeTCJCe sana reotr cUon 
de as 'l&ngu• li ne pout être querjon du plus ou moln& 
çand rettnt1SStment mtomaucna! d\wo langue N exbl• 
t-il paa en •lfet d., •~1cnemenl.$ umversltalrea pfllque, 
ee·an~. finnois. m&tr)'ar, sutdo!S etc C'oat Que la lan
aue ut la caractfr11Uque •=11•11• d'un peuple et Il est 
abeolumont nonna.I que tout bomme sol\ att&cht à • 
1an1ue natale et tienne à pouvoir s'en servir Toutetoll. Lt. 
tlamandbatlon de l'Univers!~ de Oand appolle, Je pon'"9, 
une rtserve d'importance · pourquoi a-t-on crH une l•n
aue untvtraltalro flamande art1ftclelle ? Le$ patols fl .. 
manda sont de& dialectes néerlandais. On de cea diale<', • ., 
parlt dans lu Payo-B&a. a dll â des clrco116! .. nct'S POlltl· 
Qu"' favorables de dovenlr uno langue. do mfme que le 
francien ut de\·enu le français Pourquoi lee Intellectuels 
tlaman& n'ont-lia p&a adop!A! comme l&lltni<. au·deaua 
de leura dtaloct .. lueaux I& langue néerlandabe. cttêe non 
artUlc1tUo-nt, maa par évolut:on normale 1 Dam la pu
tto ••&lionne du pays on n'a pas él&bott une • lanaue ...-aJ. 
lonne • arttflclelle on a eu recours a la l&DJU• lrançaloe. 

Mals. de touto façon. Il faut adJDettre QU• IN fla· 
man& ont eu utl>factlon dam tous 1 ... domam.. Il o'~t 
plua un hommt 1ntollt;ont ot bonné~ pour ostr a!!lrmrr 
ans rlro que l• peuple flamand est Qpprimé en Bdalque 
par uno m1nor1te franoopbone. Le passe eot le PASSt . C. 
Qui .. t lnqul~tant dana la roerudescence actueUe de l ~,i. 
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n llatnlnpnle, c' .. l son UiuUllle flairant.. son carac
absolu11m1t tactlce. On &ent trop b•eo ce qu'U Y a 
ere ce mo1nemait artUlcltl tt quels sont les \fr1ta
mtneuns de Jeu. Parce que_ IOut de même. on ne volt 
r.tts bttn pourquoi U faudrait ella«r, en Flandre, tou
les 11'11.cQ du !ran<;ab abhorr~ li • 't.ilt là uniquement 
e manltutaUon politique : c'est la mamfeslalion de 

h aine de la France et de la culture française. On d.vralt 
re l'txpertence de couvrir le paya flamand d'in>er1ptlona 
11&1S<s ou allemandes: aa'tona que M. Grammens n'en 

t pu fmu. Je ne sub pu troublé le moillb du monde 
je tt11contze 1t. Mon.. ou à LléJe, des lnscnptlons bUln
es et Jo ne com~ pua qu"t:n Flamand puis.., ftre 
oqof par les lrucnptlons en flamand et en fn\nça:a 
'Il trouve à G&nd ou 1t. An wrs Si '"" FllLrrul.nd.\ ne r&.· 

nt pa• eux-mém ... avec e1u·rr1... contre lea a~i-. 
ts du mrnia ltaben$ qu·est M. Orammerus, Ils courent 

r1sque de ae voir conlondus dnns l'op1mon ln1CIU1cntc 
oc cet analphabète loufoque 

• trou•et»oU.• pas oomm" mol. que. dans notre Pll>'S bUJn. 
e. toutell les lnscnptkma dos ~r"ces publics dol\ ent 
~r à tous 1 .. Belles et, par conotQuent. 61re ridl· 

tn flamand et en rrançals 7 ""'1rquol n·1 a-t·ll plua 
Btl(lque qut Tlenm r; SO!gnles ? Pourquoi ne pu 

ntlnuer à kmt d3ns lco J llf<S et aur les plaquoa indl· 
trtees • Tienen-Tirlemont tL Solgnlca-Zlnnlk ? Qutl hom-

pourrolt. sans M.quer aa n'puuitlon d'intelllGence, 1'éte
r contre ce 1y&tème ? 
A <e prorœ. on nt poumUt e..'I<'& louer la- trNI belle 

rstatlon du Syndicat d'lnlUall"e de !& \'Ille de !ia
nr, dtmand&nt to~t rttt'llmtnl au MU>latre des Trana. 
ru de pouvo.r malntnur à la pre de Namur les lnscr1p. 

bll!nJu6, et disant : •Il raut que l'on M<he que 
ur aime t. receroir les Flamand. •t que ceux-el trou· 

Dt chu noua les grandi 11antaa .. d'un blltnruiamt 
lontalre. • 
J 'esp(•nr, etc. L. L. ----
Flamands, Wallons et Fra.nçaia 

au littoral 
R<>stWt~ toute r.,,uce. 

Mon cher Pourquoi Pa11, 

Le. llples qJe vous oonsacl"d: au LOurtsme et aux lai•,. 
on: Pt:llVOQIÛ ta • tuallon t.r<s P<U bM;'.ante dt w.n 

qui •lt du tourlome on• ~te li:es .. ec b .. ueoup dlll
n't par les habitant& du .l• tora 
r n.. paa IJQl&b'e de n er q:ir i3 dêvawatlon ln.:>

tat :a l'lt~a. mJ;eure de- fabi:e.n:.:.m d.e ooa vo1aina 

d·outre.. Ohyvelde et de la dktrtlon de beaucoup d t 
Be:Ce& qui vont m Fr3.nct. tout commt personne au IL~ 

toral ne con:a:ot q:..:.e :es txptol·~ d'\m G.rammms noua 
font u.n trtil r.and :or:. 

Toutet~\s. toua eewc qul oonllalueo: !a c6te n~1norent 

po.s QUt P'rançab et Walloll4 recolvrn: Ici :e menteur "°' 
cueU. 

C<! qui e&t altrbtant, c'est de voir que certains prko
nl&ent l'ab8tentton de venir au llttoral, comme si l'on pou
vait rendre la population llamand• entière responsable 
des excen:rkllfa d'un !ou q·oe dfsapprouvmt tu 9 dl>tt~ 
mes de& •rats P;a:nancls. 

Les Walloœ e: :es Françab qUI é:alent 1t. Coxydt Jt'Ud.I 
demitr ont pu ae rendre oomp:e de !' c h~l:1:.é • qu·1 
rencontrent le& FnnçaL.s. A l'occu"'n da 14 Julllet, .iii 

concert a eu Ueu swvi d'une retrlllte aux fiambfaux au 
cours de !Mjuelle la n1u.s1que de Cox)·de Joua des alt'll popu· 
lait"" !rançai... L4l • Mars..1tlabo • lui fcoulff rel~le.,_ 
ment pa..r l 'uswta.nce décou\•er:e. 

Les mème& pourront ••nlr .. 24 dans l'aprb-:n!dl tt ua 
verront le.a a~tontés. pr~k!n de :a mt.$.~Que e~ des to

c;e:e. P&'r10Uq1'ea, dél)OR': des fle1'rs '"' cime:.ltre lr11.11· 
çat.s et au ~·nonu.mtnt des Zùua'fe&. ~a !e:.ir procurera 
l'occas.i.on de votr avec qael IOlD Ja?ou.x sont mtre?f:n\k._. 
l&S tombe& du cimet1ere lrança;.s °' U &St poes:b:e qu·ua 
comprendront peut-être qut tout cela ne pourrait se pa&

ser si le8 Flanion& étaient ho.<tllt6 à tout ce qul u t Fran-
P~ • 

J 'ai dêlà al aouvenl posé a du Wallons ou t. du P'ran· 
ÇA:.$ '.a question : • Vous l i.-vo:is aperçu d'Une hœ!U•t• 
q'1<'!oonq"t t. vo:re ~a:'d de la pan de :a popa'-!lt ()IJ ou 
d'a.tre. \ ll~i:a:.-.,,. r:.atr.311& , • La repo,..... l ut ln•a
r\able~rll n~all•e r: ts aea~e eh~ que l'on ptlt ITPTO
cher, ce 1<>nt de& bart>ou~aes. œuvre d'Jnupons•b:t1. 
dont la place pourrait ~tro rtstrvM dans qutlqut aslle 
d'all~n .... 

Ici comme partout, seui. :e& arr\Vl.s:es se servent de •a 
question lU\&'Wl~lque comme t.rtmp"Un. Les autre.a dema.n· 
dent a ne paa t:.re c~n!.>nda.s avec :a b~nde dea pelnlru 
m•:la:aan:a. 

Veullla CJ"Oû'e, etc. P • • Vwt. 

~. \'l) 
,~ 

Nt gàtu oaJ P'Olrt 1, 

WHISKY ••• 
... n'a/ouftz-y qut du 

Schweppes 
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XYL AMERICAN OPTICAL 
5, cbawae• d.e Louftln IP!Mle MM\oU) - T'1.: 17.03.12 
M. rue Gray Place Jourda.A> - Tfl.: suo~ 

Sur lea « Eperon• d'Or » 
IU our le Glllden Sporeo 01(, tel que l'enlendent 

1 .. aclh1•'41. 

Mon cher Pourquoi PtU1 

Le • Soir • du 18 Jwllet publie, eoua la 15dinaiure dA! 
M. te pro!es.eur F.·L. Oaruho!, de l'Unlvus!U! de Gand, 
trois colonnes de • rt!lexlona aur la bat•Ule des EperoM 
d 'Or •· Cet article finit . comme 1Ult: • La Flandre !&te 
~tlmement l'anntvenatre de Courtrai comme celui de l'un 
de. év~ement.s ~ plu. rio~ de aon hlatol.re; cette 
commémoration ...t de,enue commune • l'orumib:e de nœ 
pn>Ylnce& tlemande&, noo plua eeul~ment à la P'.andre his
torique, mals à t<>u:e la l"'.andre d'auJounl11ul. Nous croyons 
•voir mdlqué au molna une rallon d~ve qu'a nottt p&ya 
tout entier de s·y amocier puleq~ Cow\n.I en 1302 -
comme Waterloo en llU - a fté une CODdltlon ~
Utile de la formation de la ~11\qut, • 

La bat&llle de OouJ"tnLI - qut lee bl&t<>rlens célèbrent 
comme un faste. au même Utre que le coup de ma10 dea 
eoo Franchlmontols - eat une choee. Sa commémoration, 
comme une rtr..e nattonale !landrtenne, au lendemain de la 
ruerre 1914-1918 et t. l'heutt ac~le, e&t une autre chooe. 
Oette commémoration, c'eet une m&n1!eatatlon qui vaut ce 
que vt.ut l'eaprtt <!Ana lequel - prnm<>C<>ura l'ont créée. 
Quoi • oet eoprtt? 

Wallon de na1-nce et d'~ucat10<1, J'ai !ait, peu aprù 
la ~. un !lé)our de dlJ: an.• Mvera. J'ai eu l'OCCUJOO 
de constat.er l'lm~ crolaMnt.e de la commémoratlcn 
de la bal&llle des !:perooo d'Or J........., dan.a les milieux 

LE ROI 
DU 

CAOUTCHOUC 
DOMINE 

PAR 

OUALfTE - COUPS IMPECCABLE 
PRIX •AN• CONCUIUUINCI: 

CHOIX ÉNORME 1 
.... QMllAe.&.a.8, caAaAltDINU0 Dl.Nl •UlliONS. LODllNa 

Yt'ftMINT8 DS CUUt 

Je aeuJ sp~claU1te en Belgique 
eo auccu11t•ALU 

tl & BRt1XELLll8: 
!OI. Boul Adolphe Max 1e1. Ch. do Waterloo 
10, Rue Haut.e Il. Rue de P'landro 

u. CbauaMe do LoUY&ID 

l O p.c. ~ rt.tOM,.,.. "'"'"' ,..,..,., ù ostte annonce 

rrancopbcJncie ou !lam&nds que Je fréquentala et oO je 
•all un leDa nation&! belge Identique • celui de mee 
patrla'.es ~Il, Jama1a Je n'en:.enw. r.ure la lllOUI 
rèlerve au IUJet. du caractere nettement frlUloopbobe 
bel&opbobe de la manlJ'cstatlOn du 11 Juillet. Celle-<! èC6 
unanimement cons!dfnle comme une survhunœ et 
rtcrudeeeence de • !' .. prit du front ». du déf.it.J&mt et 
la Lrahbon, Le• Gulden SJ>oren Dsg t. trola conè(I~ 1111 
nalent la ville, ~tant trois notes du cyn.llmt 'ou 
l'bypoc~ attlvi.t .. , accordéeg aux cont\nimca fltc 
IN d• parti• orran11auura. Le plus sincère dN trola p 
meneut un 1 tedJI' bear • pendu t. un b6ton. «Pour oeux 
W1 :.Cteun qui ljplorent l"8 finesses de l'humour t.bJOla • 
petit owa. c'eat un beert~. et Bert)e, c·mt le! diminutif f 
ller d'Albert - feu notre Roll. J'ai m&U1tea Iola w. lonq 
ON ~ dtll~t dlf'\'ant 1116tel du Roi AJœn, 
de la O.re. dN bru'"' ta><tre le - rt lanœr <b lmlll 
aux -mb.- de la F.N C. d'expression frança!se. qul a 
IOll local au premier ttaee de œt h6tel. 

Non. le Il Jullltt, la Flandre ne fête Pll4 c lég!Umernent 
l'anniversaire de Oow1.ral; ce .lour·là, elle !&te le trlomp~ 
de la dèm~ atuvtst.e et la !&illlte de son Iéna n&tlon 
beip 

C'œt eon a!faJre. Mal&, quand M. te pro!eeoeur Gansh 
prol)06e de faire p&rtlelper le pays tout entier - don 
Wallonie comprlae - à la Journée dee Eperorui d'Or, U au 
po<;e, chez les WalloM, une aptitude a la prœtltut 
morale, qui n't:•t Pll4 dans leur caraoloère. 

VeuUln açter. et.:. 

Vandalisme unilinguiate 
A V0"-1, :"tL Spaak ! 

Mon cher Pourquoi Pa.3? 
Quiconque a vlalt.ê Furnes a remarciuf, rue du No 

cette charmant.e façade ~naissance tout en briques d 
pe.ye, petit joyau d'archttecture, construit aprM la ru< 
et desuné t. la Ban.que Na!.iOnale. 

La caractfrist1q11e de cette façade eat que t<>ui.e la 
Ue ornementale. vraiment Jolie et bien étu<llc'e, eat ta 
dan.a la brique, trav.il tria pomu:uher à la contrfe •t q 
)'on rttrou\ e tncore da.Il6 rtrtaUlS ancien.a monumtntl 
la Flancltt rra-. Les praticiens exécutant ce sonrt 
travail denennent de plus en plia rares depula le t.r10m 
du bft.oo dana la conat.ructlon. 

La porte d·ent.rtt pnnclp&le de œ blUment nt couro 
nte d'une rrande table, sur laquelle on l.faa1t daDa Ica 
ian41UN: • Banque Nationale de Be!ilquc • . lnlc11pU 
~ en relld dana la brique m~me, le t.ezte O&mand a 
de6sua. bien entendu. Et le tout formait uo enaèmble Il 
bo~n• et plein d'harmonie. 

Or. •tant de ~e la semaine dernière à Furnea. J' 
étf vt-rttablement c!Cœuré de \'Olr un ou>T1cr lnatallé 
un l!cha!auda&e et brisant à coujl6 de marteau l'tnacrlptlo 
trançalle taUlu tn rtlle/ don• 14 brique! DHormala. Il y 
déûQuUlbre complet; la S)'lnétrle de cett.e Joli• !açad• 
perdue. 

PaaU moore POUJ' la tabl• en bronze qui oe t.rouvalt 
oo~ droit de l'entrte tteXte !nmçal.a•: elle a é~é dt$étll 
de la .muraille et pourra .ans doute reprtndre M plac 
quand 1·ourai...., de tollt !'.&DUDPJite aura ceat! 

Mals peut-on concevoir qu'un Gomerntmmt prti.e 
aialn à aembable vandallome et tn, .. me m cWettan 
av«: un raffinement lmbklle. a la destn1cuon des btaut 
que 4- t.l'\lata ont rhllafes uec toute lNr teneur! 

Par quela PbUlltlns IOftlmes-nou.s ooodu!UI 
\'otrt t'.cl abonné CC%1fdoU. 

lia manu-i .. non lnseres no 1ont pu reodua.) 



MENAGERES FAITES UN ESSAI DE 
NOS CAFES TORREFIES 1 

M ENAGE SUPERIE UR, le kllo, fr. 17 
CARACOLI EXTRA • le kllo, fr. 18 
MELAN GE FIN .• • le kilo, fr. 19 
DESSERT .••••.. Le kilo, fr. 21 

A PRIX EGAL. TEU.EMENT MEIU.EUR 1 
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Sur la petite goutte 
1 l 'oUr les A. S. B . L. 

Mon cher Pourquot P<U 1, 
a dit et ré1>élA! mUle roiS que lea l<'Uia bénéficiaires 
loi dos deux lllrl'S oont leo oerclea prtvèa qut .e pre

t du litre d' • a!l30Cia.~1ons saN but lucratif • pour 
cr un comnu'lf'Ce \i'Je la 101 ftopt'l.Dle A ce auJct. U aen.n. 
e=nt dt connaitre ~ mmtant d<!S oommea •ersees 
ces a550Ct.atlonl aux œu,-rea . car. nul n1cnore qu une 

Um uns but lut'ratl! do1~ ,...,...r le béneflce =w
de iO<I exploltauon à une œune. l>Ul><lue 1<l1on l'aruc:e 

Ure Il de ta loi dn :; JuUl 19~1. parue au • Moniteur • 
~ Juin 11121 • 1 L 'llssoclaUoo sans bUt lucratif est ulle 
M se livre P<lS a des op.!rat!Olll< Indus! rtellœ ou com
lales ou qui ne c.he:c.he pas à procurer à lrS membres 
aJJl mattrWI. • 

'autro p&t1., ~· b1rre vendue habltll<'llcmtnl en Belgique 
t •nvtron e , Il est facUe de calculer que la personne 

bol': quinze c d<'nns • ~nd la méme qu~ntt!A! d'alcool 
celle Q\11 boit 40 à iS peu~ iQutles. Or, les • occa

de boire qllln%e 1 cletn1' • aonl bien plu.< frèqu<ntes 
celles OO Hlll eot a;>?OJé à !nrllrt1tw 40 à 0 •trre> de 

• Moruleur • D<l.lll Litres • pouna~-11 donc pre
,.., que l'oo boit main& d'alcool en Belclque del>UIS !e 
dé la lol qui par'.<' aon nom ? 
"" Jo Us que M Sjl&!ll< a marqu~ eon accord en ra
de ta "''"IS!on d• b 101 sur l'alcool. Il a'el\i&ge à depo. 

le projet., nua au poml par le mlnbtre dt• Ill JUS".ice, 
coura é!œ procll3lr:t.,. \"acance.s. de façon QU'Ii puisse 

dlotutk dè3 la r.·ntrée des Chamb1c11. 
"6' un p«s. Il n'e:<l paa su(füant. Le P"'mler mlnlSlre 
,,,_.,dra pnr!nitemcnt comixe en ltaant l'ordl·e du Jour 

Fid.t!ntlon l'atJOnale èe> Un~on Prof..aKlNle:les dos 
• ltùlellcrs et. Res•aurateurs de Bcliiquel ordre du 

dont Ir dcml<'r pam>gT&phe rœtt l mtdltor c En oon
œ, le burou directeur declde de IOllt.e:>!r le mou,...,_ 

l rexl6te """ proch&Uie. elttllooa communaks. si sa-
• Jan net pas ncoordl!e &\"&lit le ter l<'l>t<mbre ~ 
• 

Jona Mt»leura. 1! est rneore !.ell'llll'I dé aa111tr le peu 
reste du r~• démocrat1que. mai.. li est molrui cinq .. 

Un qua" ab~tment. 

---..-
" pottezuiper s " protestent 

Q\&'U n~ but p..i .. ~l1·r le- ch1ou.c~ "°'.ahL.;&.ire 
;i la ..... ~uon d~ ra.1 'OCJI. 

Mon dia l'<>fuQKOI p23• 
Je lcs cafotlers v.u:..ent la r""1&c>n de b lol aur l'alcooL 
btm. nous aomma d.'ac<:ord. ma\s ou n<>u.5 ne mar. 

plus c est qwwd nous 1:.....,ns que b • confédtrauon 
on&le des CafeUers, H·lteliera et Rcsuiw·at.wra de 

ue • mcnnte de c soutenir le mou\'tmtnt rtxsste aux 
mes ~lecuona rommunal~ si aausfactton ne hn est 

donnée par lt" OOU\'ernement avant le ll•r &t.•ptt"mbre 'I. 
est là •1 rous n• nous abu'l<'n.s ce q1.1 on appell• du 
tait. Mata & lmailwe t-<1D Q'•• lea s....aea, to.a la.llt 

qu'ib eont.. P"'ftrent leur c peUte 1outte • à leurs bonnel 
Vlelll,. UberU& democrallQues? 

Que certain& patrons de ca(é aoltnl re.xisteS. &lllcérement, 
noua n·y trouva~ nen a redlre, puaque nous sommes pou'• 
tlsana de la llb.>rté. Mals que ces m-1eura de ta C.N.C.H.R.. 
aouttennent un mouvement anuoonsUtuttonnel et tot.all.
lairc, uniquement pour obtenir ta vente libre de l'alcool, 
cela non' 

Nous IOllUJles abaolument r~lus, au ca. où la C.N.C.B.R. 
malntenatt IOll chanta,.e. à créer un orsanlame naUonal 
qui d~onc~ lea aftUtés dans tout le paya. D ne tau' 
paa étre bltn malin pour comprendre que nombre de 
~lacs noua JOUmndront. ao1t toua Cfl1X qui ne veulent pe.a 
d'un ~e de dJctaturel Et li rœtera asee7: d·établ1-
menta l>OU1 que nous n'ayons paa à craindre ta pépie ... 

Un groupe de • pottezutper1 • l!Wrau. 

Et la protection antiaérienne 
de nos na vires ? 

On n'en parle j.,.,,_ls: - Qui nul aider ce leclelfot 
à la reali>er 1 

Mon cher Pourquoi PIJI 1 • 
N" tro•M•Z·•oua pou ttralli• qu·au mcmenl oil la pro. 

tec:Uon anllatnenne entre résolument dans une pila.se de 
realiu.Uona 1ur le p!an tenes\re on ~re non mo;ns ~ 
lumem la queatlon sur le plan mar1ume. Pounant nul ne 
cont.eate que le dang~r ne ooit rttl et que dans le aeul 
domaine d• la defense pauive li y ait btaucoup à faire. 

Ancien na-·tiant lancé per 100t dans la protection a6o 
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Etabl. AJAX 

MONTE 
E:T 

DESCEND 
Améliorez 
votre home 

PAR 
l'Escalier
S u r prise 

AJAX 

38, ,,.. du Lombard 
BRUXELLES 

r 1enne, J'ai mentatemt•nt confronte les élément.s de me:. 
occupations pas.stea et prél<-nt..,. J·en al c<>p<lu qu·un p~ 
~ d'actlon ~t d.-•nu un<• Ul'lltnte nk~'1té. SOn&<>z 
qu'actuellement. en l"&boen..·., de conflit déclaré, d'.nof
!•nalts catiC6 .., !ont bonlbarMr dans les por1$ ou en 
pie""' mer. Pourquoi n 'aunJi-on pas vi.à·•b des ma..'ln> 
k 11\bn.e soWcl:.ude que pour loi pupulatlons 1t-menne5 ? 

Je sais en mesaa d afllrmer que les p«c-auuons à 
prendre sera;ent l!In\)les. eu~ et d'Un pr.x ~ ... ~. 
n ne peut 6tre queatlon d'a~r les bo\ument.s de com
merce. Je pense qu'U eet suptrOu de \ous en ex~r lts 
n~~ • 

Votre Journal peut. i-r sa irande diffusion. grouper le.s 
coneows lndlspensablts et r.lpandre l"tdée. Qui veut m·lllder 
dans cette croisade ? 

Veuillez 114P"éer, eto. 
G. V., Uccle. 

T akéni taquiné à son tour 
Et hommqe 1 noo oftldtrs coloniaux.. 

Mon cher Pourq@I Po• 1, 
Penne\tez 1 un officier de ~rve de l' A. M. et anc:en 
~lcler de rkerve dee T. C. de taire leo que'.qV$ oom-

ARTHRITIQUES 
pour préparer votre 

EAU ALCALIN~ OICESTIVE 
n'employez que le 

SEL VICHY-ETAT 
Sel naturel extrait des sources 

Un paquet pour I litre 

tVITEZ LES IMITATIONS 

EXIGEZ ~ 
sur chaqYt ~uet 

_____ ,._d_·~~--bl~-=---- . 

:nent.altts awvant.t en rePOnse aux • crlr!Qu.ta ~ 
de Talm11. 

Je n'ai pu \'U s"tmbarquer le Général HenneqUln. m 
rat bten connu :1-tns. il y a quelques ann< ..... bon norn 
d·othclcrs de toua tirades de notre ancienne Force 
que. Qoot d'étonnant à ce qu'ils aolent d 0

t.nrl<'lla 
nlaux et QU'llmvl<s J:ldl.> simples lleuteMnt4. Ill parvt 
nent aux 11r~d<'S d'C)f!lclers supérieurs aptù de nomb 
annt<ea de 1ervtceo rendus.. Tout le monde ne peut 
a·emb&rquer t. la Co'.onle en tant que aenér&l 1 

na aont U>U.)ours oommandant.a à l'A.M.; la 
&tt..W 1 Tak1nt !Cn<>tt-t-U <rJe l'avancement en At 
est pl115 rap)de q1ren ~i"!"Je. ~te meeur. a pour 
de rendtt t. DOS Jeunes omc:ers la e&rn!re mUlt&lre 
nJa:e P:1t1 attra7ante. Vlenc!.-.J:.-l! 1 !"eoprtt de np 
t. 1>01 avla~ militaires d·!:n i-rtooa oommla 
capttalnt's ap:i& clnQ ou su années de rra<1e d'oltk: 
alo:is qu'l!a V'\tnnen:. da.r..s ~eurs armes d'ftre- nom.mm 
tenan•.a 7 N.>n. làn& dou!e. 

D a:.urc ~l. '' certa.tna d'en~re eux sont rrau. 
mandant.a à l'A:O.f. Takllll ne c1;>1~ paa perdre de \'Ue 
n'ét.ant p!u.a cL'\M- !e mouvement et .s.urtout en rat.son 
lois \tnfuistlque.< Il ne !e\ir a pas éte PO$S>ble, lkllll 
de vutr l\:Wrder Jour avan(:<!ment à. la Co!onl•, d~ p 
•cn:cr le11rs uamens de major en Belfrque. A l'ex 
dM reprochra tonnulé• pa.r Taklru, Je co!l3t«k que ce\ 
et doit certalnemen~ pos.$éder les qua!rtœ enonctt. 
c b.ln colonl '~ • Q Jelle étroites.se dr vue ! JUKe-kin 
qua:llés ml:lt;t.l:U d·un chet à """ connaissance.a bur 
cra:lqJea OIO b.en le Ju11e-t-<>n au re.oalt.at final qui 
ce:\11 de !~lier chM1Je jour, et depuis toujotlra, notre 
anl1rquc am1k no.re. 

L'l!t&t d ' .. pr!L QJ"ll do!nance n·est !)a.\ lnb6:mt aux 
milWûrcs. C est, en sénera!, :e p:ocà de toute la ne 
nW•. des pcUta e: deo r.an4s ?>6""'- Le Jour où l'A 
nlstrat!on a croup6 pu vtrt~b:e.a quar..ien lei: fonct 
nalre•. de pre.-nt~re. de"1t:éme et tro~• O:uae, 
a~ta !Idem), ..,. mC!:aJJu; t:deml. el:e a co:nmla 
boulette. ~l.t!helL.....-mtnt, le.s mu•<>ns IOllt rftllttl •t 
raut bien I<" occu~r. D s·enswt que t<>uJoura. qud!e 
soit Ja 11:uall<111 de raml!:e, la remme du major aura 
mai&ôn p!ua ~puc1tuse êt m1eux tneub~êe QUt cel:~ 
aous-:leut.cnant, Et le$ remme.s, surtout en Atr1que, 
t<>uJours dœ femmes. 

Je ne dirai PM que t<JU.S les C)f!!ciers d°' T C. aont 
.... mat.s J'eettme qu'ils aont dans la bonne moyenne ay 
1 leur d;,p&rt &:é triée sur le volet. Q·.iant à mol, 1 1 
contact. J'Y al trouve beaucoup p;"" de aatl.lfactkm 
dans ma.nta """1menu locaux. F. D, IISJ 

La souillure des villes par les chie 
Exemple. 

Mon rher PovrqUot Poo? 
Voici une exce!'.onte propœl!Wn. raite à Htran;er, 

q·Jt pourrait !~ 1o>uml.>e à nos pouvoira pi:b::ca : la 
clé~ d·Hnteno Put>.:rque, Indusmeue et Socla:e de P 
dans sa reunlon du 20 ma.I 1938, aprél av.>lr oonst&te 
soulUuro <Il• trottoirs d"" villes par 1<:4 excrément.a 
chiens et con..•ld~ro :ea désaarément.s l'<.>e?a et 1 .. dan 
èventue'.a qui en r/lla!l•nt pour :e oontort èt la aante 
pa.saant.81 a t·mla ~e vœu .swvant : 

a 1 a:ins recourir à une mesure draconienne. comme 1 
terdlctlon dN chiens d~ les n::es : 

b 1 aa.na auimm~er la t3Xe sur lea chlena JUJQU'l c~ 
aon r.ll~mtn~ total l:tl permet:e d'equU!brer la 
nkfalt«> par I• ntUoyage d.es trottoirs, répéi. plllll 
toia par )Ollr. meaure ft.scO.:e qU: èQlll>•Ud:alt à rüe. 
la pOMWlon dtS chi.,,. 1 :a 1eU:e 0:- rlclle : 

1 li Kl"all pooolb'.e de f.C.-.. appe: i la bonne Tolo 
dta pivp:lôt&lres de chle:l.5. 1 un e&prtt de dlaclp!lne 
lfJ• le JléCesslte la 'fie en oommun. au S<'Illlm<'l\t de 
aolldarltô unitaire quJ untt le& habitant.a d'un• m 
vWt pour qu•. d 'e-•x-mml'S, 11.s •'e!f.>rcent de aut\·re 
mt!mea prat!quOI que dans certain& p&J"I Cl qui oomllt 
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DdUlre !out au bord du trottoir, pl'ta du ruJMeau. le 
qui manll,.te un besoin d'exonht.tlon. 

n y aurait lieu - après qu'un d&I 1umaant aurait 
aocord.! aux prop:16talres de chien. pour qu'une telle 

ue, ca;>:W:e de faire <l'sparaltre la touillw-e dea tro~ 
n,,_ a=i Mtab:e qa'in:o?t."&b:e, 10lt acceplée 
~ d&na DO& mœura - d'ob:lf er • tenir lea cblellS 

et de midre app:lcab!ra a:i <Upeit dea ucréme:nta 
!ena sur les trot:ol.rs. :ea r.rtlc:es 2 et • du Rqleme:nt 

t&lre de la Ville de PaN. qui lnterdl.lent de dépoeer 
lei trotlolrz, loua obJela ou matltrea su.ceptlblea ae 
• ou <*! ~tntue d'origine animale ou v~ét&le, ou 

111, qw lnl6rd:acnt d'y uriner. C. L. 

voeux du conteur kilométrique 
ebaUffrur de t.u:I •oudralt - et O<"la ne Hmble 

pu euitr• - huit be.,... et 60 tranea. 

Mou chtr l'WrQUQt Pas 1, 

pula vous ('()nflrmer qae la Journee moyenne d'un 
n "" chlllre au mu=um a ce:u1 QUI eat Indiqué 

O. B, moyenne QUI est Ja.tiement obéree par les rei<>

d• loua 11enrc~ clt.éea par lui. 
'aueuna noua rétorqueront : Pourquoi donc accepi.ez. 

de travall:cr à telle$ condillona? Et noua répon
• primo, parce que c·w. notre métier, et qu'on ne 

e IXl-S. en 1938, aUMI al&émen: cle metltt que de ch~ 
; de'.ato, pa:u qae oou.. prélerona encore l•iJler 

ranca pour douz<l h<WU de turtun que 12 tranca pour 
""l""tre heurea de cM~e. 

ll'Jbllc u.~u QJe certaines mt.llona de tu.la pous
l'outrtti..!4.?.ncc Jusqu'à envoyer leur pertonneJ en 
payé à rallon de 100 ou us rranu pour le. six 
aolt exactement le fixe du sa!alre Ce qui revient 
qne le vœu du lél!LS'.ateur se tran.a!orme en pun!-

pour oca malheureux ouvriers que eont lc.s cbau!
de taxi. 

• aura-t.-U pu, d~ la rentl'èe du Parlemen:.. un bom
de cœur et de bùn &ens qui aeira en l•veur dea J)IU1.u 

vo!3nt ? :i)' aura-t-U paa un dépu~~ qu1 d~poeera ..,, 
et ~ bùut de loi pow- :es quelque 11.000 cltoyena 
' .eu."3 et ront:1buab:ea qui peup:mt b ca"1Jorle de taxl

<W.lè lol fenùt respec:er :e t«nlli de acl'Tlee JOU.r-
r : huit heure& et Indiquerait :. iaux Dllnlmum ae 

rét.r!butlon • •o rrana 
1 qu'on ne crie paa à l'euacranon 1 L'ami G B. a 
!ait reuorttr qu·u y a deux c&lt'aorlea de cl!enta : 

PlDan.-. et lt1 "~n~reux. Ce sont actuellement .,.,.. der
qUI pcrmettem d'atteuidre une mo)enne encore ln

J.osante. Or dace, lorsque le prix aet~d de la course 
majoré d olllce. c ail compteur • . de L& ao:nme ne-ce&

l>OW' assure le &a.alre de ~ franco au cbaulleur 
Ueu de 12 ou 15 !r&nc4. <!tant e:l't'lldu que le pour: 

aera ebo:t. tous :ea cllenta acront ramcih a une 
·• et unlqllt! ca~ne. norma'.e. ho~~ :>oua uvons. 

l<a chaU!leura, quelle est la mo:reJU1e du nombre de 
par Jour. qlelle st !a mo)~nne ~ la recette qi;elle 

la moyenne d~ kllom~11e pa!'COl1rll, et noua p.'.,u,·ons, 
crawtt.~ d'erreur. certU1er que, soua ce nouveau .~ 

e: :t."S Clien!.s ~tnéreux donneront un peu molna. et .u 
n"' raplaa donneront un peu plua aprts a·~tre abs~ 

queoque temps d'uU:11er un moyen de locomotion de-

u onereux, • leur aena. 111~ qui leur manquera bien
le t.ut eat b maUvalle habitude qUl a'est le mi.eux 

r<r au cœur dl'.I oontem;:iora:na, paa vrai??? 
: a!o:s, c•:& f• an• Il """" a:se c!e ~e;er les cha.i!
:s cr.il. llY&Ilt l'àme na:ure::oment no!:.,, continueront 

arranier es c11c-n~ •. n exiate ma:.hru~n.vment '1f' 
ea excepi.ona di.n.s tou:es ca:é&l>rtes d !Ddl\'\dus• Ma;.s, 
rés!e Céntru!e, es cluU!! .. .i.n; aeront d•venua d.:.S gens 
b:es. aerv!&b'.<S envers la viMlle dame qui éprouve queJ
dlfflcul~ à 1'1ntrodu1re darLS la voiture, avrc le sympa
ue poivrot qui 11\6.,~c pour s·&....,.,'Olr doa a la route a•tr 
a:raponUn llll•i''laln avec 1• re;>rlsen:.ant de com

alllli;é de va:ts<:s. de mai:.... de cu!lua, ~ mbne 

Prêts hypothécaires 1 r et .ze rangs 
r~ , .... , IKI ln de tef'Oc ~ IAUSH •• flU 
14, ' " .._IH...wrt. lx.Un 0'4AISON FOHOU lH UIJ 
6ure~ dl 9 à 3 h;..~c:.0 .. :

1
,.SJ IOr~ d~ 9 à 11 h 

anc I• bu!or qlll lbumllie, :e la!sle polrauter doevant :. 
4'll>lt c:&ndeltln pendant qu'U d!$'.rlbue I& bonne ia.!e;te Ali 

t.enancler ou • la c seneuae. • 
Puissent - quelques phrases, trop lonrueo peu~ttt. con. 

trlbuer un klut petit peu à améllorer le 10rt des quelquee 
m1111ers de Be:&ea qui trinquent, en 14111 tempg, aur la route, 
pour la aatl8factlon de aeu qUi ne leo comprennent pu 
tou,Joura. 

' ' ' 
Autre son de doebe. 

Mon cher Povrquqf Piu~ 
Je veux bien croire tout ce que votre client O. B. noua 

raconte 1ur la profession de chaul!eur de taXl MalS car U 
1 a un mala ... 

Le chaU!leur a dee charges? Mala n•avon.&-noua pas cha
cun lea no1.re1? 

Lea oontraventlons? Qu'il oboene lea l'éilement.s. 
Lea fsr&Upiurt11 aux alls lea bo1$eo au chapeau de 

roue? Qu'U coodUlle avec prudenœ. s·u Jllie que soc """ 
troc a ton de IUi ratre payer les ~ta. qu·u l'&ttaque en 
Jw;tJ«, 

Lea détlt.1 cauats par l1YfOIDe? Qu'il reluae de charaer 
le c aaoulard • 

M&ll que O. B me dise pourquoi c'est mol cllent, qui 
dois aupporttt les con.séquenœs d'un tel état de cbœea. 

O. B ne répond paa à la qi.esuon du atatlonnement 
libre. Pourquoi? 

Quant t !'ln.aime pour les client.li, O. B. ae moque-t.-U du 
monde? 

J. Il. 

GULFLUBE 
MOTOR OIL 

MULTl·SOL PROCESSED 

I 
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RÉVEILLEZ LA BILE 
DE VOTRE FOIE -

51111 ulomel - et •ous sauterez da lit 
le malin "1onllé i bloc • 

n raut que votre foie verse, chaque Jour , au molna un 
litre de bile clans votre ln lat.ln. 

Si cette bUe arrive mal, voua ne dliérez pu voa allmenl.I, 
Us se putré!tent Voua vous oentn lourd. Voua ei:es constlp6. 
Votre orgl.Illsme s'cmpol.!onne et voua etes amer, abattu. 
Vou.. voyez tout en nolr 1 

La !axa~ aont des pi.e.uer O~ ~Ue forcée n'atteint 
pu l& cause. Se.ms la PE'I"ITl:S PILULES CARTERS pour 
le FOIE ont Je pou\"Olr d'....urtr cet alnux de bile qui voia 
remeura à neuf 

Véget&les. douca. étonn&ntea pour acuver l& bile. 
Eriç" les Pet1tea Plhdu C&rtera Toute pharmac., rr. 12 50 

Oui, il faut tout dire 
Oe lecteur dit donc ontore au " Cbemln de fer u que ... 

Mon cber Pourquoi P~7 
Dans sa le•tre parue do.na votre dernier numero, la 

S.N C.B. précise en contlrmam pw·ement et simplement 
ce qui est dit d1ns votre Information du 8. c· .. w...ure oue 
l'on a recru:..! 180 r•rd<s flamandl eontre eo ,.aJ!ons ~•. 
qu'en ces demie"' tempe. en a fa t: entrer des P:1.mands 
019 au Ier JUJ?let>, a:oro. que paa un Wa~on n·es: appolé 
en servke. Rien d'autre n'a été dlt et U eet sunp:e e• 
aur.cut contradictoire d'avanœr l'exp~n • dénué Je 
fondement >. Vos tee:~ eonelueront. 

Q'.lan: aux pli<:1& ons. ou p.u:Ot à la Justification dot>
n~ Il faut en dklu!n! que b p!u~. le mauui.s temps 
pers.stan' en Wa!lon!e n'ont pas permi.s la mise en mar
che de trains d'éW •avec l'f<T\ll<"ment d• Wallons 1, alocs 
qu'une lo:s franch.c :a tront!~rP UniU1.1tique-, un k!atant 
ao!ei.l a neocesbit.e une f.Jult dtJ iraU\$ nouveaux. avec recru· 
temen• lnten.sll de .i.un.-. 1ena llamanda pour de.sserv1r 
lco innombrables cun.-oi. de cheml1"' de rer amenant une 
foule Immense \'ers Je l!ttorl\I (voir Pl>· 3418 et 2419 d• 
votre dernier oumerol. 

Quant à la ftna:e, où l'on annonce en fénier l'entree 
de 41 Wallons comme prdes-<:Onvots sur 67, ttmarquona 
qu'U s'agit d"Un-. autre él>1tu,·e dl! nwi.s de novembre 1937 
et :à •=~ on annonç:dt '.e recrutement de 200 P'li>.macds 
eontre 100 Wallons; et si 1.,,. Wallcn.s ont eu la pr1orlte 
c·est parce qu., ;>:ua de la motué ont été dk:ares aptn 
&lors que ~ea>en: ! 8 (23 sur :!OO> de F:amand.s ont 
obtenu :e i>J1Dtl&ie vou!u 

U• Wa/10'1 modtrt. 

L' 1VR0GNER1 E 
AprOI av~1r ele un tort bu•-eur pendant 

bien dca anneea, M Wood& tut sauvé en 
ae procurant pn>\'1dent1ellement la vraie 
méthode pour SUél'lr l'ivrognerie. Le bU· 
veur qui veut couper court à sa tuneste 
babltt1de. dfioû~ de sa passion pour 
1·a1coo1, peut 1., tt.ltt tacUement sans 
pordre de temps. rt r<dev,.nt un bomme 

et Joutt de ta vte m .. eux qu'auparavant C'tat un merveU· 
leux succe.s. Le rent~e est uns danser et de oute cootl&llce 

Les buveurs gu éri s à leur Insu 
Quand quelqu'un a'ador.ne • l& wi-.1. avoc uo~ pasion 

telle qu·u ne veut pa.s a·eo d6hab1tcor u peut et.tt ruèn 
à son ll\SU. Voua pou~cr le 4'1<>0ter de l'odeur et du gOOt 
d• l'a.lcool t;ne brochure a t~ pub!J~ qui renferme le 
bonheur pour le,, mha. tpoulCI, etc 1:1e oera eo~osee 
traneo sur dema.iidt. dans unt enttloppe llUIJ strn• ext~ 
rieur. Adr.,_ Ed'< a.'"d J. WoodS, Lld. 18'1 Strand !328 F> 
Lon4rœ, WC 2. 

Ne touchez pas à l'H. 
?'it l'•n<ombre pu d un pied •u~rnu 

Mon cher POUTquOt P~?. 

Vcu.1 citez. dons votre denuer numéro. un c alexand 
cornpoM par un dea tburttéralrœ de 811410 ; 

• L< a touro. de Not~Dame torment l'H de ton nom. 
n ne voua échal'l'era PM. en relisant oe aol-411&llt 

xand.l 11 de treize 17111.b!ea qu'U ~lt. non à la p 
die réi\lllm, m&1a au ver&-llbrlsme le plua ~. 

Le poête avalt krlt. en réall~ : 
c Les tours de Nctre·Dame étalent l'H dt aon nom 
Vcu.1 me dtttz que, comme fond_ ça n'e« pu plua 

ri.na!, ni molna bounout'.A!. E\idemment. Mala c'est 
bourloll!h1tt en clou.le ayllabe.s. Ce qui. à l'tpcxr~e. a 
uœ lmllOl't&nct cap!tale. Nous avona chl!li• toat cela. 

Anon 

Des livres pour nos soldats 
Reçu l'a.<e .M de rt< ,puon du 2- Cb~ t cheva.I 

Tournai 
Rtçu •lement - pour le stDCk: 
De M. Barbillon, aept romans et trots annta < relt 

de c Mon Clllt' >. 
De M. M&rlann<, rue Ernest SOivay; de M. T., de Sa: 

Ohlaloln: de M Ellaers. rue Ste\·in da po.quel.I d'Ulua 
oe M Pontus. 28. Galene de la R•lne, un magnt!lq 

ll'l<iu•t de romans, re\'lla Ulu.s<nleS. almanru:ha, etc. 
M. Scbampelaere. de St.ocitel nou.s annonce remoi 

c Larou"8t Uluatrt > U \'Olumes1. 
A wx tous, merci pour nos troup:ers ! ----

ON NOUS f:(lRIT ENCORE 
- Ce<» auro.I: dû " ... Pre dans notre numtro du 8 J 

let - un out>!~ dont nous pnOll.> M. Vann!abtcq 
MU.S ucastr. en a retarde Jusqu'auJourd'hut la pub! 
t1on . M Vann1~. pres1dem de :a l'<"i·°" Bralne de 
Ooncentr•tlon .. ai:onne, nous prie de dire qu'I est 
d'un Ltrve<>ia et d'une Tourna1S>enne et que, al aon a 
est un peu t1.1111and, c'est qu'JI a d\l aubir une rorma 
1nw:ectu61le b!lln1ue et l'lnlluence namande. à Bru11ee. 
aon ptre. commandant au 4»• de Lime. etalt en r am 

- Voultz..vouA d<:mander au c Chemtn dt fer 1 q 
veuille bten cn1;iloyer de. sardes-convois sachant par 
un peu le français pour le ser·..-1ce de l'e.t<pre& de Col 
p&rt&nt de Bruxelle.N ~rd? n en est QUI parlent un ja 
!ncompr~htnstb:e ni rrançai$ nt allemand. Ce t.raln. 
pan dt Bru.•elles. •arrête cependant a L1'ce. a Vervlen 
en AllemAJD•. - D. W 

- A l'oc:callOll d.,. oonges ll'lYéS. l& S. N C, f', ~ 
carte d• réductlan peur ouvnu·s et emplo;b. ToUa a'm 
~)oula. et en e!tf't aur preaentat ion de l& dite cane 
.e tl#p!aça.~ d'u~ "Ille • l'autre. uec une apprk'lable 
ductlun. JI ra ut crolto que. cette ann~I. les rent rtes 
trop ro1 l8, pultque cet aventage est r~ltt à un oeul 
unique ooupc.n aller et retour Nous sommes nombreux 
etre un peu dt'<;US .. - Un congt payt, 

? ? ? 
Tlmbrol<;g1t. 

Nous &\'Oll.I ~nvoy~ utte semaine, sei.ze envtlcppes abc 
danunent so.rntes. Elles contenaient des tlmbl'ca de t 
pays et OOUlmni<-nt d"Allilf'terre et <! Amérlqur. 

une polrnff de timbres nous a étc! enrnsk par J.Ime 
A... G.and. et notre t!dele correspondant P. J Noua la 
rrmuc!om de tout cœur 

A propo& ~ no. enl'llls . nous prlons une fOls de p 
nœ wnb..~ de nous a\·cr..r lor>qu1ls clan:; 
d'adresse. o.. plaintes nou.. sont parvenues de la P8lt 
etrtalns ronespandants; 1ls pens&!tnt que nous les u 
oublcts. li n'en <St rkn. ~ leur doo&ler nous 
qu'il nouo a\'&lent donné leur edr~ dans un "8.na ou u 
boplta~ Ot, ta adr .... a datent de pii3 de deux anal Son 
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dalla les mënea •1&1>lb&emenY1 ? Nous espttoiu 
viHmrnt que non. malJ QOmmen1 le tl\'O!r ? 

nous reparle ~wt de cane. p<l91&1es Uebll. 
lrll des pcn0nne.s qui llt~t ~ l dee kbanaee? 

' ? ' 
Une Jeune mam•'1 da.na la mbere, abllldonnee par 
=ri. nous demande uno ~te \'01ture pour ""' bebe. 

m avl<:ina p:us.eurs maa elles oct e~ t.oGtes dLslrl· 
Oovrlo!l$-DOUS.. tell<' fol&. refuaer ! V. P. 

A R occupe œp\J..• doux t.n• conune employ• teebnl· 
• '~nt d'être brutalt'nltnt conat<li•. eans prea\'ls. L'a!· 
" ost 1>endante dt•vam le trtounal c1 ... Prud·hommt•a 
b cntretemll6 sa lemme ~t 11<'$ deux jt'unr$ e;c'1n• 
n lortde.oou!fr' delafl!m. car ce n·t1t pas avec sea 

~ •Wof1'·emen;., qu'il fut ;>œslbie de 1'""' ue. 
es en •ue des maun:s Jour. n taudrn1t lui tro••w 

1dtmfnt un emploi Ald~mi>table. oorT<Sponda,cte• 
lÇ 1.s-llrunand, che! du oont<nt.eux. stcr•raire gi•~ 
tyloirnphc, telles 11<>nt les !onctions Rttes•èe~ oar cl• 

certU!eal.&. n a 38 ans. 

Dame, :S2 ana. dont !() man est condamne au repos 
Plet. dtalre ae Placer comme ca~re. iérani.e. ou a J· 

emp.ol &lmllalre &l:e a !<'nu une 1eran~ pendant clnQ 
et PC"t loumlr cl ex~llentes refèrencee. R A. 

Encore un oorrcspondant qut noua 1upplle de luJ trou· 
un pœte dans la brouoee C>oniolatae J<une encore. 11 a 

ans ~ el per" d\m mfant de 5 ana, U .. t de Donne 
le. exc .ente Ml>Clltlon. bonne cullure C<'ntrak- (Jus

•:l l«Ollde d'AthénéeJ, parlant françal&. flamand. an
et ne d•mand.uit qu'à • turbtner • POUr rel?"'tl<ltt 111 
~ dana ta aociété O. S. 

Ma..iu.ainicr<bau.Ueur 1autO), trê6 IK'rteux. marit, 2 

!:ant& C$t 6aD6 P~ por sui:., de la llqutdatton de ta 
e qui 1\-:nplo;alt !:><mande emploi anaJocue ou Uvreur 

rlrelPPB. • 

G R Un O'JCi7k p.ombltc li• d• 40 ans. m.l rie et 
de !amWe. Impotent d<~ bu1t ans par Sulte d.: 

wnaUSmn rh:·un:.qurs diêfoJ mant.s, eera1t heureux d'obte-. 
• m~mc en pret, une petl~ voi~ de malade qui lul 

rmettralt de llOnJT W1 1>"11 Oepulà del année& ce mal· 
i:?'l!lllt n'a p...sque PG& quitté oon Ut Que la penonn.. 

1 •ou<lral• akler ce p:iu'"' homm• ,~Ill<' b;en nous ~ 
1aer d urtence. nous lul doant"rons IOI\ Mlres.e 

- Pour promener un malheureux )<une homme empn. 
!! dans le plàtre dopuls dea annee.. on nous demande 

e cha1lt' roulante que oes pareots sont Incapables d'ac 
k1r De la pan d'A~•nnœ et Ch.arlt~ aux malad1 
lb) 

- L. C a 64 ans et at •mu noua eJ<llCl;ef aa ms:e s1;ua. 
Trop ,leuDe pour la penaWo. on le Ju;;e trop li• peur 
embauché C'est un ancien contremaitre de cordonz:,. 

mecanlq11e, brocheur A la machine, Il nous parait apte 
rendr< •n<ore de trl'6 11:mnds servlœ-. maa la crlae uvlt 

~tte lnduotrle A dé!aut d'autre ch-. Sl nouo peu
ono lui ttou\er un pœw de •e!Ueur dl' auneill•ot. 11 
rait Un! de la m!Ure où 1" ~· l'a*nce de wut .,.. 
~ 

- Aiê de 32 """ marlt et ~re d'une flllet'f <!• 

J• •Ula atteint dtpWli plu. de deux ar~ d'une aflect1on 

DE L' INDUSTRIE 

pwmooaire trea arav~ et depuis wra en O'altenlt'nt au 5...,.... 
1«1um de Borsoumoot 

Apres ce t.emP&. '°"" comprem& que le oe IOUCb.. p;us 
rraod'cbo&e d'aucune cawe de leOOlll'$. J'ILI appna à raire 
de Jolis tapl.I, tllab à la main La vente de cet article, 
même à prix l<'ê$ réduit. eat dlfflclle 1c!; ne peumez·,ou• 
me la !acUl:..r? l~ se !ont en tout.es grandeuro et toutes 
teint.es et fonn<"I . carrés. ~1An11lea. losanges et bex4ones. 

Je puis en envo;·er à wut< por.onne qUI en fera la d~ 

maruie; une petit oomme l!Cbanl.lllon POU? la IODlllle de 
b francs. J'- e•i>trer ... J Camera. La o:e.z.e 

- E. A.. ?l an6. Ubere du ~mce militaire, ttu<I~ pri

maires du 4e dc~ré. au couran• du Oàttment. de& plall$. des 
ecr\tU?e$ de comptablllté, doit "" marier prochalne1nent e~ 
cherche un emploi 

- Un aunable ecuur 1 eut btcn m..ttre 80rl ancien vélo 
B s A. à la cllspœl•l.Oll de l'ancim oomoauant de Tilff qui 

en .solbcttait un pour son hl• Encore un t.,:ureux MercL 

- N'o~ â\.'Ut\6 t"t'ÇU A. B , 1.m Ut a.nglali &\« matelas; 
!-' o St-Oh'»laln, 10 fr .. anon)mc peur le combau.ant J. 
V B ,,.., m .. nt tardU d'un 1)<111 perdu. 48 fr, J V A., 

\hnase. P< u• J B 5 Cr: L. !!:. C .. a pan...,er entre K. N. 
e• SCh.. !OO R Occle. 5 fr ~1ercL 

L'invitation 
Scènes de tous les pays 

et de tous les jours 

I 
Un boudoir ~l~ant chez les de Machin. rue de X 
:-.tons:eur coup..• :es !eullkts d"un<! brochure: madame Ut 

un JCumal de n.ode 
Le ~alet de chambre ~•1< une lettre sur un plateau 

dargcnt 
Madamt favrt1 aooar parcouru le~ premiêro lrgne.i) -

Allo~ bon• 
1fons;eur - Qfe,t-ce "'1t et·st? 
~a.dame tine J.n\·1tatlou C'h• i I~ Chose. 
Jlonr.nr - Cncoret Mais QU ot~e que nous leur avons 

fait. A ces =aux-là pour qu'l16 nou, ccndamncnt aux 
diners forera * perpétuité? car c'est un diner, jP oanel 

.llodame - Hélas' out 

.Uon.srtur Tu feras tout c,, QUt tu voudnt.1 ,na1 mo1 

Je n'IJ·al pn~ manii'.er leur cui•me. la premièrt fotJ, elle m'& 
rendu m:ilftdl!" 

1t11w~ 

..2! ~artin·• 
·-.. ·-···-

n •• .,"'~·-'1 · 

Qdo VINS CH>.'llPAON1St$ 
( ltlnt..J. c,.,. • .,.....,., 

EN VENTE PARTOUT 

"••••.-Mr•l t 
G A TTOUT. NAMUR. T41 , m 
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Madame. - Le !a!t est que Je ne aals lX1S vil U.. prennent 
ce qu"lb nous aenent. 

llonsievr. - Doua les prisons. Je ne na po.s. Cela se !a.
bciqllè en muse. dan& lea prbons. comme les cball.S80llS de 
llalère. 

Madame. - n. eont al pinirrul 
Mon.sieur. - Plneres et atupldC'JI. Nous a'·ons de belles 

ttlt>tl<>nal Au hJt., où avoia.noua connu ces gens-là 1 
Madame. - A Evl&n, tu aall bltn. 
lll OIUleur. - A.Il I OUl, aux eaux 1 Lea voilà bien, les eaux! 

On va pour ae aoirner, et on b..lt wi taa de oonnalManoell 
dont OC oourtre ensull<I toute I& VIe. A.Ill 111 '1 &\'&lt des 
eawc pour se gu&ir dN relatlona !lchellle61... 
lia-. - 'l'Out cola e&t !on ennureux. mais on ne peut 

pu Mre grœgter. 
lllOAlfnr fa~ lll<mn.r J, - Groulul IP"Oll!erl n ne 

•"•lit pu d"!tTe crosaterl Lei Cbœe DOUi ant otren. wi 

diner detestable. noua leur en &\Otl8 tenàu un convenable : 
Je cro1s que nous étions QUlttN. Lei voilà qul -ulivent : 
&a.nt plS pour ewc 1 Je twna à moo .-omac. 

ll"<tame. - MAii. mon amJ. queue r&ll!On leur donner? 
Ill nous Invitent troll aemalnte à l'avance. Nous ne pou. 
Tons rien dire. 

Mon1ieur. - Trola &emaLnesl c·est cela; pr~médltatlon, 
SUet.-apena! Eh bien 1 ma cMre. d•\'&nt les tribunaux c'est 
Wl8 circonsteince aairrav&Jlte : on lrs condamnerait rien Qtle 
pour celai 

Mlldame. - TU diras ce que tu \'OU<lms, maLs oous ne 
pouvons pu reruser; acctpLoua, witte à nous doégager. 

lll<null!UT, - Si tu IN eN:OllniCeal . 
Le lendelll&Ul, Madame knt aux Choee : 
c Mon.s1 ... r •t Madame IU .llachln rrnierdt'tt Mon.sinr 

et .Veda,,.., Chott IU !nu vracteiuc lnntallon d laquelle 111 
lllUTont ~ tTù vif J)l41nr dt •• re"4re. • 
r. elle !ait met!re la lettre à la ~ 

It 
Ull cabinet de travail. rue de Cb&~udun chez les Choee 
Monsieur fait l<S oomp<cs. M~darne brode • 
La !emme de ch>lmbre o Pi>Ol'te IUie lettre sur un plateau 

de laque; madame ouvre l"•n,cloppe, 
MOnllettT. - Qu'e<ske que c·~7 
Madame. - Une ~pom,. sans doute pour notre diner 

d u 30 <regardant la 1lgnature1. C'rst d<"s de Machin. 
Momleur. - J"espère qu'ils rduM·nt? 
Madame. - Mol aussi; rien ne me P.'ralyse autant que 

de reœvolr ces gen&-là 1 
MOn11eur (grlneltt'U.1:). - Pourquoi les invites-tu. aus.sL? 

TU aa la ra.ge des no~velks connals.snnce.sl De ceux-là sur
tout Je me passeraJs 'o:ontien. 

Madame. - Tu saa pourquoi Je l'aJ tait. Nous comptions 
avoir les de NuJl•pan et nota n'avi<>na dans nœ relat:ons 
que lts de Machin pour aller a'ec eux. Msls dl!s lors que 
lr• de Null•J>O.rt rffus.·nL • 

.llo.uieur. - En!m, nous voilà "'ec Ira de llbchin sur les 
bru! ••• des &en& lnlupportabtes quJ ont l'alr de trouver tout 
U\AU\ .. iS: 

Madame. - Oh 1 pour cela. la !<'mm t une ~el 
.MonJ~ur. - Le mart, un ~·ur 
Madame. - Sortez,.la de J<'S to!lrltea. 
Nim.U-W-. - Et lu! do &ca chrvau:<. 
Madame. - Il se croa gt•nlllhomme. 
Monsieur - Genttlhomme! Allons donc! on ne s'appèlle 

siu c de Machin tl 
.'lladame. - Oh 1 c'est Mach ln tout court. 
Monsieur. - Parbleu! 
Madame. - ~ QUI m'agnce. ch"t qu'lls croient nous 

éblouir avec leur pan1cu101 
.Von.sieur - Je leur prou1·erat le contnùre 
.Vadame. - Ma !ol. lu auraa raison! Aprti tout. li ne tal

lait pa.s qu11s acceptent NO'.lS dcrona nous nni:er d'eux. 
rn 

Trols semaines plus UUd. 
Le salan des Chose kla:r.! brW:>mmtnt; habits no!n, 

lp&uJN b!l.DC.hes, ""1ntt• U'l(,TUs, 
Entrent M. et Mme de Madûn. 
lime Chote. - comme c'tst aimable à vouo d·etre venus! 
lime ~ Machin. - o·eat nous '1111 10mmt11 charmbr ••• 

&.B .•• 

Ou SOll', 15 Ju.ll.it . 
T""" 1 .. malh"""' do l'E\uopo nalaent de 1""1ll'OllOO 

poUuque Q.U.: e16c.hlre l'Europe et .;z\IJ a •~ JH"1>•~=" 
l"dtonc1ttmcnt du SJ&\fme mon.arch:oue. A t·exctpUcn de 
France. de- l"Ancl~trrTt .. dt la S~ r~ dt qudqua 
Dan. l'Europe • ·~ cou,·rmtt Jusqu·• 1914 pa.r dts 
cJ:ûN •• 

Chacun sait que c!,pulS Cromwell. l'Angleterre m en 
publique .• 

7 7 7 
De hl Ga~ttt dt LUge, 13 Juillet : 
LA Prlnc.Me Juliana attfndra.lt un aecond btb•. 
V&.l~nco, 10 Julllet. - C1 matin, à 8 h. •&. c1DQ avlOM 

ttonaJlttea ont bomta.rd6 la zonb du port. 
101 bom~ paur un garçon. 21 bombes pour une !Ill 

? ? ? 
De la même: 
L'ftaPe Omak·Ialtoutolt (3.9H kllom6tttll a • ·• t[leclU 

tn &i heurea U8 rnlnUtea, 1 eempna les eK&lee 
Ça. c'est un trJC d"Amtn=ns pO'.lr ne P"3 dire &4 h 

28 m.Lnutœ 
? ? ? 

De Ill Flandre Llbhale, lt twllet : 
LN u:.ublM du • b&rbouUleur • ont tt6 u.la1a 
~lat1 Orammen.s re:ua d'ouvrtr ta oone La poUc. c: 

li. tractu~r. aor•.3 QUOl la Justlce tut opt..,. 
o·llne hem llllte de l'rltort .. 

MAUX D'ESTOMAC 
et excès d 'acidité 

1Jn P<.'11 d'11c1d1te en excès et voilà l'~tomac <U'truq 
- la d!ic4ll<>n "" ditliclle et provoque les a111reura, 1 
renvola et c.11 Le 60rnnolcnoe tellement d< ... irt&bie apl'te 1 
repu. Pdlt à petit.. cet c.~Ce$ noclf d'acidi~ • •ttaque à 
m JQU<'USC •:omncale et "" son: les bnilur<S qui peu>cn 
• la lonrue. vrel><lrer le chemin à :a ra.strlt<I ou mtme 
l'ul«re 

Dt. la mo!n~ gêne dtie$til"e. protegez la muque 
11-0macal~ rn prenan: une petite ~ de llllli!lfsle Dllllll 
rée dalla un ~ deau a;>rea chaque re;>o.s. Non at'ulcm«n 
la Maenê•k llwnurée ronne 1m rev~~men: prot<-ctcur 
la muqueuae lrrl!tt de res:omt!c, mettant fin a wu• 
do;i!cur. ll'IAb ~ """trall$e l'exds d"acldl-..! qui est 
cauae du mal • 

La M'"'1!t3ie B!wlur<e qlt IOl".antan~n: et Ill fiat 
lence, les lourdeura. lea iai et toua les maux d'eot 
dtsparal.55<'nt dès la première do.;e, Demandez d~ la Main 
Sie Bl<murte auJourcl"hUl même à voir<' pharmacl~n et < 
peu de 1cm..- voua retrouverez une bonne dli<'ltlun. 

MAGNÉSIE 
BISMURÉE 

Toi.tt1 pllarmacl<1, t~ poudre et comprrmtt. Fr. 7.50 
Fr. 1 '5() vra •d formai konamUl"<. 

7 7 ? 
De Tt/l'N1 Latlnu. 11• $5: 

-rRoldoi. 
c·e1t 1• P&n (le Brabant wallo.nt qu'ha'OJte et que ~ln 

PNilPtt Ro1doc .• 
Proe~r Roldot 1'wt iouJoun .:'!orc.6 de petnd1'9 1ea 

tellN Qu'elles ti0nt .. 
C'flSt un drble d• bonhomme que Rotdot. 

Le ch:irru:U•t ~le Pr<ll>per Rold<K a donc quit~ la !) nt 
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r la pal•ttt'? Que va dire de cela Je bon pelnin Henri 
!do~? 

? t t 
U1 ~Uu eruetgne1 : 

Stan.lot, à la dt>anture d'ur. marchand de macbllles 
:e, cle piano&. d appare.ls de T . S. F. ot d• bicyclettes: 

\'orn nos magnt/1quu pianos 4 ""''"· 
n cannallAI\ déjà le pl&DO a ljU~e: 11 plaoo l main 
une va:tt!té peu n!pandue encore. ce qui noua permet 

Cie voll' un Jour le prano à pied " l• piano t. 

? ? t 
Namur, à la vitrine d'un brad•ur, aur la Orand"Place : 

Venu d'un 1toclc Important 
<h CMlott., à tour de brcu. 

quand la vente de ,·estons à tour de Jambes ? 

? ? 1 

lirez un &Donnement a !.Il LECIURI!: UNIVERSELLE 
rue de la Montagne. Bruxelles - 4:JO.OOO •olwnes en 
ure - A'oo:uie:nenta • 50 tranca par &n ou 10 !races 
mo:a - Fo.ute\1111 numerotta pour tous let tbtàues et 
n~s pour tes cmtmas avec une una1blt reducuon de 

IX - Telephon• 1113 22 Jusque 1 heurt"4 du solr. 
mandez I• catalogue de la Lecture Universelle. On 

Jume relie c llOO i:>aiet> Prix : u rranca. 

t 1 ' 
u Journlll. 4 août 11128 • 

n ~ talt drs TtcU.mee en Bulsarl• - &ei.t'Mle. 3 aoflt 
tin cnie Cl"Une •to~ce ex-trfme •'•~ abattu <lanl la IOltM: 
ta' aur Belende 

eteru•ll• 1'!rf1! a surpr!M9. 

' ? ? 
TtmJ>I, 28 octobre 1C28 : 

Rl~ubltQUP Arientlne. - Le pr61tdent dl la ~pu~llque a 
hier M. Vandl'rvtlc.te et a ottert un banquet en l"bon· 

ur dl' l'houunft d ll:tat bellt! qut ett paru le leud'!ma1n dt 
de Jantlro paur 8ao Paulo. 

En Aficnunc aussi. né<:es.sairement. 
? ? ? 

Dl! SOTTISI ER D"IL Y A DI X A'S : 

la Rtpubllquc dtmOcTOltqg•, 4 d~e 15:18 

M i.e Mo&ieur J.Ucbel es.~ un utmple de' cen• •u.smm· 
UOD du prt1 dit ta •te lt vtte~nt n1 peut-ft.re l'ob;.el 

p&aae dan.a le plua 1rand nombre de ro.~n.a. avant dt- pou· 
lr tue utlll ... U "''t certatatmenl m.anutent.lono• cl.ana dix •bon• SI on au1rn.ente de 10 p c le Nb dt re,·tfnt <1e la 
aJD--a'œu·u·• dana CH dlX m.ailoD.I. et 1eront 100 p c <faua· 
entation qui vtaeront au.r le pl1Jt df re\•lent. C1e la maln· 
œune eon mall~rw d'habtllement. 

Au molns 1 
? ? ? 

Du Matin <Parla> e d~br• 1~28 ltltrcJ : 
A MontttuU au coun d"Une dWcua10n. un pro"r~tatrt 

tut mi de tita locat&lrft 
1A rurteu tente d achever :u vtct?me â coupe dt 't&loa 

n ae:nble bien. beureusem•n• qu U n'ait pu rtus:J 
., ? , 

De hl V•• Par111<nnt, 11 d<!cembr• 

MM.. Brtano et Ch&mbPrlatn aont tepart1a pour' Oent~ lJe 
in en 10101 Pour ,·ar11r un l>f'U, Ili clkldent.. n tat \TM. <le 
&Alporter lt<a connne.t\on.a sur un autre lac, QU'Ii eott ~ 

OU OU ÜOUl'je\. 

Ou me= de Oené" . 
1 ? ? 

Du D mancht tUiulrt 18 di'a.mbrc • 

La plus &;n.nCe LlU'Ue du t.ht-.1.tre d~ Dumu c i.. o-n::e 
':!X C&uWl!&I •, c Llo Dt:.:W.Mond., • • .-te. ... : d"a!llu1ra po.t• 
c-Utt • ta ruptun de MJD uaodatlon &He l4AQ\:et 

ù'S i*rtt Kront chillts Jusque dans l•ura Ill&. 
? ? ? 

Du Journnl. 19 mal 1928 : 

C~l'Jt a.ni M •ont fl:Oulh <iepula que Ju1f'll Venu• a tcrtt aon 
lour <lu ~h.md• •n 80 Joui-a • Q111 11luatra ._ Jam&l• aon 

butas Foea rt aon l1dtle domrstlque 

Le l<:Oll>' P9&'1C do }}lU• tn plw; ~lt6, 

BLANKENBERGHE 
APPARTEMENTS DE VACANCES 

76.000 francs 
'•d..,. . ,.., 1. rue \"au 1er. hrllt·• .. ,:.1. -l8.46Aï 

Correspondance du Pion 
~- tott•pondauts •Ont anuammtnt pr1e.. lorsqu1ll M 

rtftrt"nt .a un kJ&.c d'indiquer b p..ilt' ou U a pana. 

ON REPOND 

- Pour A H. 16J - Le 1 Vtr$ c:lc 1·11wltatloo 
llU VOS 1J.ie aont K!~ntiQUèS aana c.;a Laro.l.sse, &\Ttl 1927, 
annotec por O«>r&•·• Roth. ai;« ol de l'Un.,·ersité 1repon5'!S 
fournies par J V an M .. Paturase3 •·l Mllr S. o .. Bruxelles>: 
Ecl Calmann-Le>y !896 a•ec noUC'e do fhéoph1le Qautler et 
La Rtn81&.Stin<'e du Lwre. $311.\ duLe après guerre trtponsee 
du • Thyrse • et de o J • Ed • \' t .ia •. Paris. sans dat.e, 
mals tt«n"e tr{·pcnse de Fm w r Ed c!-~ Cmqua111.enaue, 
Llbr des Ama~s t F<rroud Parla 1911 1reponse Owl 
L.I Voici et" &extt 

Mcm enJanr. ma s'Z'Vr. 
Sc>r..gt 4 la do:tcnir 
D'aller 14-bo• n~·" ~n•Nnl>lr / 
Aut.er d lcn.sir. 
A. tmtr tt mou111 
Au pa~.s q&u te Tt:':Ht:mblt J 

A B D. Jemappeti, tntl. llr.t· \:Ugulti aprh c mounr :1. 

Il «:rit 
• 'î•A\ .. °" 1 F. 0 tl857• et de la ...,., .. ue .E:. O. d8llJ d.,. 

1 ~'lturs d" Mal • Paru pour .a preu .ér. toi. dans le nu
rnuo du ltr Juin W5 de la Revu• des O M V01r Œuvn s 
comp!t;dl ai Ba ldewre Bd>llothequ. de la P"é-=<!c N RF J 

Text• ô:.&bli f't annoté par \' O Le O.n «:. qw s.1;~..a.e. 
c13.._. Il' chap;tre • Notes <! Vartameo a que I• quatn~m& 
\:era., c A.mt-r a lowr 1 est p.:..icé t".ntre ttret.11: dans l"E 0 
et dam la •"""nde E.. O' 

Sl los cop1os ront scrupuleuserm n nonos Il n y a pws 

d• v!rgul• opn'S • lols1r • dnna ''" Ed Oamler Fr sar.s 
datt•• r:t ColllN- Bruxt•lles.Londres.-Glnt-<OOY.. ,wi.ns àat1'J. 

Dana • 1..-s lfT• ·ds Ecr!va:n1 franc•H• • hlotoiJ'e ht1~rnlre 
tt l<!:.teo de Ch. M. De.. Orangea 1Xe tdJUon. Llbtalle AOO. 
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La Bonne Adresse d GAND-SUD~ 
RES:~~ DU TELEGRAPHE 
MenU& de choix à 10, 14 et 20 Pr Bu!l'et·fl'o!d et 
Ca.r~ T'L Hl.12. 8allN P' B&nquei., Réunion&, ~. 

litt, Pari6. 1928), Oil trouve un texte oembl&ble. saut en ce 
QU! oooœrne le ctJ>qw•- vera. qu'il krtt : c Aimer à mou-
11.r. • L'auteur n'ln~ pea la ~ de ecn texte. -

lfl JC 1138 et Et11. De L~ 

- Pour J. C. G. - Llttn dit: R«idre vlalt.e, taire une 
Yl&lte à que)Qu'Un. Rendre Wlt vlalte, falrt une vialtt à 
celui quJ nous ea a fait une. L'exemple dt Jean Prevœt 1 
c J • lui ttndlo Ylslte et U me dit .•• • aunlt donc un -
dit!~ttnt • il etalt d.lt : c Je )Ul ttndll un~ 'f'isltt ... . 

•Faute d'lul point Man.ln Pttd.lt son lne • est un dlcton 
d'ortrtn6 popuJalre, comme U J en a t&nt. n n·a pea 
d 'autair connu. 

- Pour P. D. V., Gand, - D faut cl.Ire r Bateliers de la 
~01'&•. 

- Pour N. D., Jemappe1. - D noua p&ralt que Je dlo
t>'.oruwre a. nùaoo contre 14» Townawena : U faut de la 
Puture. Aucun h4t.or1cn de l'lll'I, il notre connalsaanœ, n·a 
6crlt • de le PL<!ture •· D'atlleun, le mot c pasture • ~t 
en1plo}'é au fémlmn: Lattr• donne un exem))le du XIIe Sl~ 
clo : • Vint bues 1 bœuf.i ltl v~t~nl de la cumune l>&$o 
ture >. • Roi.> », p 239. •~ i:n autre du Xllle Slllcl<- : c Sa.na 
rltna retenlr. . en dît bols. • rons quo la va.me pa.stUre ' 
lllt"4 ilommt6 • c BlbL dN Ch.-, e.. 11(-rle, t. m. p. 606. De 
toute "1dence, le nom du pe!nll"e pronnalt de la même 
::u;0·,::~ œJUI de.; Dupont, Dubo'..s. OIJJlic, de la v~. m. 

OPTIQUE DE PREC ISION 

LUNETTERIE FRANCO-BELGE 
60. RUE DU l\UDI 1 
21 . RUE MARcm AU CHARBON Bruxelles 
80. RUE DE LA MONTAGNE f 

102 RUJ: DE FLANDRE 

- Pour &rem, Bru.œlle1. - i.. .. tallieusea de Belgique et 
lei couturières de Fra.nce ne confondront Jauuua la c Uclle », 
la • bride • et le c pendoir •· • Le c pçndoir », c·~ le mor· 
!>MU d'etof!e ou la chalneLlt ... rwnt à pendre un vêtement. 
La • bride • ~ fait,, avrc un morceau de 81>1e et sert, par 
~ de brt<elle à une corublnaaon. La • belle • ut 
fai te au ))Cii.nt de boutonnJére n remptare les boutonnleres 
don& certalt..,. fermetuns. On pa.111e épJ~t les Cdl>· 
iwree d8ns dea Uch.., - M A G, Haute Coi.~. 

- Pll<U' S. A. - On -t r.oovcnt sur le coml)l.e de RlCJ:lb. 
li.eu oeu.e ""101• pat.ibulalre • c Qu'on me donne ""' U&:nes 
*"'tt<& de la m:un du plua ~homme, J'y trouvenJ 
de Quoi le flllJ'e pendnl 1 SI QU•IQU'WI a d.lt cc.la pendant 
.. l'l'!llle. c'est L&ubllnlomtnt OtrUllnement ou bien encore 
J,Affoma.s. Rlcllelleu no dc5cmdfüt pas à ces détruis de J~ 
il.cier farouche et cl<- bourr.,1U 1•n QU~\t de SUl>PÜCOS. > 

Cb. : Bdouard Fournier, r L '&5»lit da.na l'H.111.olre 1, 
Dentu <&. dJ, 1>9ae 229 -L. L11. 

M. Sui Pleunctoc ajoute : c De l 'a\1s de Ch. 
c PeUt.n ljµlora.n- lustonques et lJttéraJrea • 118881, 
o. aem.ble l>U que - paroles eyn.lquE>i atent tt6 nlellem 
1>rorioootte. !:Uea aura.lent ét.é lmallnéea r pour 
une idée de la façon dont se talaait alors Ir procès de 
qu'on avait réeolu cl'avance de trouver crtmlnel.11 ». 

- Paur Placidia. - La c Blograpble Unlvrnclle •. 
bll8 par wi.e ooc:lé~ de 11ena de lettre& c Bruxellea. H 
llM3l, ae t1'0uve. au com))let, dans la blbUotho'que du .M 
Royal de l'Anr>ee. La uJJo de lecture de cette lnl'ltu 
•t CXJ•eri. à toua. 1 .. jours ouvrabl.,., de 9 b. à 12 b. 
4lt de H à 17 heuni9. Les eben:hrur5 1 IOOt fart bien 
cuetlha. - L. 

N""' rwmcrclcml rolm<Jbk 00ft#r1l<IU... ..,. oh•/ JIO'll' 
r~t1. 

- Pour c. J . V , - Vous troU\'e<elt des ml!el.KD<!mt~ 
111r le œnaJ proJrû entl'e Io RJ:Un et la Meuae dans le 
Jume de JN.n d'Ardenne, • L'Ardenne •, to~ 2 ~u 
1925, chtz Welssènbruch, rue du PlllnQOn. 49. à Bruxell 
P'llllle ·~ et '25 .• n wte environ un ltllomêtre de 
t. ciel ouvert .•• et deux kilomètres de souterTaJn, trave 
la cr& de putnge de la Meuse au Rhin. entre le »Bll 
de TavlanY et les a.rnuents àe la Cler!. • De Houftall1<'. 
tronçon de ca.nal. d&cant de 1827·1830, ••t un but d't!XC 
aion plttoreawe. dana un endroit r perdu • et pnr là t 
attzayant pour le. amateurs. Les communicatlons 1<>nt rar 
et malaiaéta. mal• le vrai touiùte ne &'<"D pl.alnl. ~. 
cette curioalt~ vaut la peine d'y aller voir. - Le Thlf'I", 

- i'l>Ur c. J, V. - V~ poumn cooa:iller : 1 • MO 
uur œti~e • du 26 Juin 1836 c Ong!.nt- du proJet, d 
eomnWre du camJ, eon but. mdicatlon d<3 tra\'1Ulll raota 
t. tain> li doit ~e ~ question de ce projet dans 
aull'e nwnéro du c Moru~ •· 2. BulJcUn du Tounnit Cl 
J!di• du 15 dict1nbrt 1931 tt du Ier Ja.nV!tr 1932 arec =t 
et pbOC<ll 1arucJ .. dt 0 p,,t1tjeanl: 3. IU\lcle de la r Na 
&-Ise • du 211 Juin 1935 avec photos. - G A .u. 

- Pour A. T. - J'a.I awvl les l.Uàicall<ID• danntts 
c On loeteur • et retrouvé, à la ~e t58 ·l• la c R 
Eocyclopkhque L..'U'Ousse •. ann~ 1896. 8Cl'ls la rubrtquo 
c La ftmme moderne 1, les lndicatlom sulvllJlCka: Mme 
vlCC>mt;-s&P de J'\>yronny, connue dan.' les lctlres llOla 
pseudon,yme de r EUnœlle •, s'est fait une d .. rm mltr 
plac .. oan. la p,...... par les chronique. qu'eU.. a donn 
au c F!gnro • au c Matin • et par c:le. nombreux ortJel 
bumorlatJQUH à la r Vle Parisienne •· On lW dolt a 
pl1161•un romani • L 'Impœ.slble • l 1886J, • L' Archld 
ch- • <11184>, qUl sont loi.Il de déparer aoa cruvre 
Cttatloni : c L'amour - comme une aubof'ie œpqnole • 
n'J trouve que ce qu·on y apporte, • • La rtllglon fait d 
lalllt .. ; l'amoW' ne fait Que des martyres. • R C. 

- Pour A tù JI. - S&ut el'Teur. c O<oiraphie tt H 
toltt des comzn~ œ1ges ccan:.oo de ~""11osl • ~ 
lien ec waut~ a kt offerte en rem... U n) a paa 
~mpa, rh~ Paul Va.n der Pene, Ubnltt, 6, nie 
TrOne, Bruxelles. - L. Lv . 

- Pour V. G. 33. - Le peintre N. Pli.ot est nd Il Dl.50 
en 1890; U a habltk Llére Ol'l il peignalt SW'l<>Ut la M• 
A. prftl<·nt et dt"PulS une d!zame d'anne..'IS dèJ"- Il r 
à COmblatn-au·l'ont où il peint la région. qu'il affect.1on11 
tou~ parUcull~rtmf'tlt. Pour rensclgm·mentA art.lltlqu 
s'adr_.r à M. Delche\'alel'le, directeur do la • VIe W 
tonne. 74. boul•vard d'A\TOY, à IJ~. - H \' 

- Pour Une ltctl"lce. - Je ne pense pea qu1l exlltc 
Bel&IQUe un rroupement d'amateun de lninlalUrts {por 
traltal. D'aU!wrl aucun nom de m!nbturist... bdit! a·e 
t. ma connat.<sa.nct. peW à la pœtêrtté; .,.ut relui 
Sauvuc• n ., eut à Bruxelltl!, entre 1910 n 1914. Je n 
pwa prl<:bcr l'anntt. une e!<JlOSit.on n!ttœ~t.IY< dt 16 
ml.nlature dani un h6ttl cradeustmtnt prft~ par les 
barom Oo!l'ontl. Il exùt• quelquos OUVl"l\l:es traitant de la 
Mlnla!ure. notamment· c LA MJ:ilatu~ l'rança1"' » (1750. 
llWl, par Htnr1 Bouchot, Pan>, Emile-Paul 1910. un 
autre ou•~ de Camille MaUclalr. tres documenté. t:altt 
au.! del mllllatutte atnsl qu'un ancien nu~ro cfo c Stu• 
dlo '" C'eà awtout au XVIIIe &llcle et dana la pttmltn 
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IUé du XIXe 1lè<:le. que la miniature lut en vogue. Les 
d'AUgu1tln. Dumont, H.all. Mm• Joquotot, Isa.bey, 

de Mlrbtl Slcard1 110nt parmi lrs plus connu•. Gault 
St-Oermaln el Plat SauvaJe, r<lul-<:I Tournaalen. pei

t es miniatures !.mlt&nt 1 ... C&mtt6. L'ouvrage de 
e Mauclalr nt lnt1tU1é; c Les mlnlaturoa du xvme 

e : Portralta de femme&», Parts, Pi.au.a. 1912 Edition 
llu:e, Ultaltte de 100 f<'ProdUCtlons. - G S 

Pour G O. V .. Gand. - Je ne p.nae po.s que vous 
uverrz lt'S 1lueo&1d<1 demandés 1c1 en BcJilque. Je ne 
na!a pu I• prtx exact de ces produits. li& ne figurent 
d&N un caU1l<>41ue d'une mal8on allemande c Scherlng

baum •, apeclAl!ate des produll.'s oraanlqu..s. Leur prix 
t être #levé. La qucauon que VOU$ tr.lltt'z l"lt aaaez dell
e et Slina nier l'influence de l'etpt'c> de levure sur 106 

Ultl obtenus. j'Ntune que le pnnclp:>I facteur est la 
t.le•e prtml~tt omployl!e; les con41tlona locales ont leur 

ance fpltment. B1~n des exemplGt cono.<rnant la 
en oont la preuve évidente : bière de Houcattde, et.c. 

vins de ~· et bon:leawc Un vin l&brlquE par des 
uns aékc'.lonnkio. l<UCTe et gluOO&ldrs ne donnera Jamais 
produit ~ au produit naturel 
rnmr voua pe.rln. ôu ltVtt de Ja<lQllemaln (tr~ bien 

tl. Je n'ooe po.s voua recommander een.ains livn·s que Je 
la et qui e<>nt ck1tlne1 a.ux amateu,.,,, n'ayant pas de 

uon.s du mkanl.,me de la rermenuitlon. En •·01c1 cepen
':. un donnant dca renseignrmenta aua exacts : Jos. 
~n. c O. Prult11ijnen en de hydromel •. Orull. De 

Vtt a Braucb~et IAntweTp<'nl • ..n flamand Remeignez. 
1 la llbl'lûrle R&mlot. Pour le pr:x cSea CIUOOCldU.. de
es prix atu Etabl<Qementa :>•rtnclr.x-Oe Coclc -

ez au Etab!!slemtnta Nerwt.x·Oe Coclt. - G. M . P. 

l'l>ur A û N . - Je crois que l• eulf<><ranur,• d'am
donntralt de U.... bons résultats fun kJ. peut su!· 

pour dEtrutn la Y~e-!tatton sur un becta.rel. Mals 
~ aun prtx - P L 

Pour A dt .'If Ant!herbe sec: iel 11emme, fr. 0.80 
kilo A ~luer chlorate de soude, 20 ''" PM litre d'eau; 

, fr 7 Sil le kilo chet '.OUS les droguiste& - Z. M 

Pour MiCro il. - Un non lnltl6 !allant le m#lange 
is6 (Chlonate de pota.st sucre et pbO&phore J'OUle) 

pttllqU& à coup .si1r a un accldffit. car le molndre 
ent peut pl'O\cq:>er une deO~tlon avec tootu les 

.t~ J>O'ii!blm: cnave• brûlurrs. lncendle. etc 
:i ne peut 1111 con.se~ avec trop d1n.s!otance de ne pa_, 
aeer diua cette voie 
•IU~rs m~rne a&nS ••la. le proeéd6 doit etre mauvais, 
la flamme eat bt'aucoup plua JauM i..-aucoup moins 
e ...., rayons phot011curs que celle du magnésium. En 
, le phoopboro en brillant, donne dea !uméea ~paisse$ 

ydrlde pllœpbw1que q\U feraient tou.sarr 
u'll M tlennt' au vieux proctc!6 maennium et ch!orat.e 

Ici la prudence s'lmpo.oe ne JamAIS bro)tr er-'"mble 
rate <"t m~falwnl, et .i un kt. d~ m~um cofl:e 

tr, U en faut trèa peu pour une ;>boto. 
e profite de tttte OCCUlon pour Neomm&nder a A de li. 
e 2•~a. le cblcrate de aoude 1 pnx en iT'OS Ir 6 $0 le q; 
me anllberbe, cooune d auu-ea et mol-m!me 1 a'ons deJa 
m1rnU1d6 dans un numérO p~ent - J J, o 

- Pour P. M B - 1 et ? : la more d'un enran1 naturel 
ut en tout tt•mpa reconna.ttre son t.~ntanl, ml·mt> &vtuit 

nal,>.,;&ne<! ma1.1 elle n·y e>L nUlltmtnt ubllll<'e, 3 Si le 
' a recônnu l'enfant. l'exercice de la pul""8nre pa:er

le ainsi qae le droit dt- sanie, lul appart •nn•nt Dar.s le 
«>ntn.lre. la more qui a tte0nnu aon entant" !><'Ut en 

la Sarde en JUSUU. I1 1 a ~'1demment la QU<.S
<2 ta.lt apri!s la quNtlco es., droit en ce qul concerne la 

de l •n!ant m&l5 lei. U ra•t flU'<•n comprenne a 
""°' - o. M. 

- Vot~ COM'Ospoodant H Z. S ni d&tre c P<Jtu1er 1 la 
l communale, pourrait oe raire lNicrlre l l"Un d .. cours de 

t admln!atraUr or&&llll<:s t. Brunll!'6. ootammtnL par 
prol't11re de Brabant. - L• ThJIT••. 

- Pour H Z S. - Une excell<:mt.~ c LOI cumrnumtle • 
t celle d• M Blddaer, fl.IlCltn S«Tttalro cu11mun.'I d'A.n· 

l.echt. SI le Jeune lecteur 1oolalt a11S51 ttudler la lot 

Mesdames, Messieurs , 

Pour vos POSTICHES 
AORBSS ! Z·VOOS 

à la Maison GILLET 
99, boui. Em. Jacqmaln, Bruxelles 

électorale qu'il &e procure le comment...ltt de M. Oelcrolx. 
nnclen dln.octeur genéral a.u minlst~1·e de l'InU!rleur. -
J-ph V, C .• La Hulpe. 

- Pour Il M 27. - n existe UM c Hbtolre de la Bel· 
eJque en Ima,;<'6 • de Ch. Se>ertn Q\l'a p:iblite !'Office de 
Publlct~ 1~el. 36. rue Neuve, Bn.l•elles Celle que Je 
pœstdr porte· 4<' Edltion. 11124 - Erem , BnaeUes. 

- Pour G. ~· . F~ - Un œn:le de Jeunes lnUUl.l~ c Ut.
t•rart • vl1 nt dt- ,.. [onner •n vue d't!dlur mnlsu~UPJ1\rn~ 
une revue lltléraitt •~ artistique. Ollttteur : l'>L Pht11ppe 
~ Ecrire : c Llttlran Oistnure 1. B P. n• I, Mons.eur 
le Rédacteur, Ganshoren. - J, B, 86. 

CHAUFFE-BAINS 
MISE AU POINT PAR L"USINE 

LE RENOVA 
91 ·95, rue Saint.Denis Foreat-Bruxelles 

- Pour c. J. v. - Je crois que la Revue du Tounng 
Club de Belgique a conss<:té, vera 193().;l2, un long article 
lustor!que •ur ce suJel !avec plans et tr..céa dlvenJ. Ren
..,1gnt<-1ws à et1te revue. - J B. 86. 

- Pour Pladclla. - n elü.St.t• tncor• dcl. collect.ionneura 
de canea Llebla; pour les trouHr, c 'est autre chose. Une 
annonce œ.ns un ,IOWnal d echange danmralt "1t:sfactlon. 
La c O.ucu ... Pnllatélique •. 3:?, n.10 dea EpUOruutrS, par 
t.xt.:m;>!e Vo)ez auai catalogue pxir·ces Cart.t'$ fprmez: nn· 
u1;:nementa à b rev\oe susmenOon.n.tr->. De plus. tl ex~te 
cl"" négociants en t.1mbre&-J>O>t• qu1 11e IOll• adJOlnt l~s 

cari•"' Ll•blS ; Je puL& •·O'u clonner d•a adresea a Bruxelles 
et à Anv.n. - J. B. 86. 

- Pour ,\for11. - La vUla royule â la Panne rait pnrue 
du ai OUPt' de maisons qui consUtu11 le noyau pnm1ur de 
la sœucm baln~alre n lut «>nstrult P.lr Bortler et les 
siens et .. trou\O 6 !'extrema~ du Iront de mer Cûte 
f'rane0c ~ aoat d'anciennes vlllaa trn rapprochée! ta 
Pamllle Ro)'1iJe occupai: celle de M \'l'rl!Chueren ; dam ••• 
autres loat:llent le:s s.nlces de la Maison Ro)11le. 

saint-Andre n es: qu'Un peut sroupe Q> TUW ur.e 
<!lz:Une au pliu. - Jec 

Pl:>ur .4 ~· D. S. - Sous ne conn:W.;ocs auc Jr e 
a~ de IOurtlen. 

- Poor li P. J67 - MUie reiireti , les demandes d'achat 
ou de Vt"Ute tont en dehors du ~a.d.re d~ cette rubriq,:.ie Il 
en va d• mfrne pour les d~'\<lUeS ltngulallques. 

- Peur ,,fàOTlll'de 1918, - Adre:aez.>ou.. au siege !ede
ral dea Crulx de F'l!u, 35, Vieux Marcht! aw< Gra:n., Br'~· 
xellrli. 
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- Pour L4 /UZ. d'i." /14t/t lecttur, - Adttssez.vous • 
l 'Y W. C. A., 46. rue Ooudtnbtrr. vOU& y ttOln-erez de char
mantes compagne&. 

- ~ur D . 8 8. - On dit lri!nc!ralement, lor9QUt les SOU· 
IJers giincent Ou crissent c QU ·111 ne 10nt PftS payés • . SI la 
ch~ est vraie, Il a'aglt de .older la note du cordonnier. 
D. B. 8 pourrait pe\l~tre c probtr •· - L. L11. 

ON DEMANDE 
- Je serais trle ttcot 1ru • nt ai ronHpondant Qui 

pourn.it me commuru~u~ •• 1. • .., pou-oies d·une jOhe melc> 
dle d·a.-an~ SOUHnt dlan~ dana le pays de L14e 
e t dont le retra!n se termine oomme sua : c Ob ! 1ai..sez..mo1 
rêver •; 2. les • filrophes de MArletU •. - L. B. 74 

- Etant bien llOI~ Je 'oudr&ls rftlcontrer une dame ou 
une Jeune IWe pour lairr e111emblr de. excursions en '~lo. 
I.e oo1r api-es 7 heuns, le lll.lnedl a~nudl et le dunanclle. 
- Fior~. 

- Un monoienr a)-ant e11couru une condamnation avec 
l!llrsls pour dêllt de droit commun pcut-U accepter un man
dat d'aclnur.lstnteur. commW..11re ou charee d'agent-comp
table dans une aocietê a.nonyme nuire QU'Une ban(jlle ? -
Geor(Jû. 

- Comme voyageur à l• commtaeion. le patron a-t-U Ir 
droit de retenir la taxr pro! caalonnelle ? Concernant les 
Jcurnl!d de OODJê PQYê. le ,.O)~ à la commission a-t-il 
droit à un dtdommagement? - E. C. M 

- Un lecteur, phol<>araphe amat~r. pourralt-ll m·lndl· 
, quer lA façon dt réa1.1'1er une staccUM i!lectr.que? - J. V. az. 

- Pourralt-on me dire ce <1U'll fllut !lllrt pour empéchei 
l es limace$ èe dttru:re les pbntes T - J. A B. 

- Un lecteur pourr&lt-11 co~l~r à une autodldacte un 
ll\'Te mè<ode pour apprtndtt à puler 11allm ? - ~ 
rnon~. 

- Quelles êtud•s raut·tl &\'Olr rattes pour se prtsenter 
au J)O$te d'archlvl•:e t. i·Etat T Ex1>te-t-1I en BelgiQue un 
ore•rusme anal<>iue à l'e Ecole d"' Chartes• en France • 
.- P. D. V., Gan<I. 

- Qu• pourralt me procurer c Lli Ballade de l'apprenti 
IOrcler •? - P. D. V., Gand. 

- Pœsesoeur par bérltRIW d"ne carabine 9 mm. li.Siie 
tirant balles et cheuotuies, doit.on la ralre 1mmatnculer? 
Peu!Aln s·en lér>ir sur un terrain privé pour llrer des 
rats et autres Wtes maltala:int•S. méme si ct$ c victimes 
•\'ent.uelle6 • aie trou\·tnt en dehora de l'enceinte. une 
n\itre par txtmple 1 Peut-On Ill tra1Uporter ? - Tire au 
F lanc. 

- J'ai a.salstê, U 1 a Quelques années. au Palais dts 
Académies, l un concours de chorales. chœurs d1lommes 
et choeurs llll.Xtes. Qutlqu'Un pc>urratt.-11 me dlr" si de tels 
concours ont encore lieu. et dana 1"a1t1rmattve à Quelle 
date 1 - Ed O. 

- QUtlqU'Un pourrait-Il me dlre QUtl produit 0 COD· 
'flelldrall <l'ajouter à la oollc prt·parée avec de la dex~lne 
pour éviter que cette COU• mo!IJ8bf ? li me &t'mble Que 
l'on m'a deJà parlé d'alun uu bten d'acide salicy11que, 
mals éventuellement. dana Quelle proportion ? - Ed . . O. 

- Quelqu'Un connai....a.nt bien la zlnC()gnl\'W't ne vou· 
cirait-Il paa me mettre a.un au courant pour rtaUser quel· 
QUes petit& travaux J)Cn<>nntl• ? - Ed O. 

- Que!QU"Un pourral\.11 me r~ J)Qr\'enlr la musque 
et les p&roles anaW- ou r~ cte la chanlon • R&
me~ my !orgotten man • ur~ du fllm c Gold dlggers • 
(Lee chercheurs dori? - Guy t•. A. 

- Qui pourrait donner W>e bonne et facile recette pour 
faire du vinaigre avec d•• vieux VIOi t•enlt$ 1 - K. Z. A. 

- Je cherche deux OUYr&ita ~pulat3 en llbr&lne · • Con· 
t"" de Vassel!er • et c Antho!or:e d,. Potus llbentns du 
XIX' sl!Jcle. Q-Je:qu·un pvurralt-U me le. J)&.lkr en lecture 
pour quelques jOura t - ur. B.-Dunuc. 

Union Minière 
du Haut-Katanga 

ASSEMBLEE ORDINAIRE DU Il JUILLl>T 1'JI 

lA pr6&1dent lit une dklaratloll oil Il eicpnme la 
faction que l1U donne la situation exotp•.lonnc!Jement f 
de la IOCleti!. En ce qui CQDCerne lA propœiUon de r 
à no\J\ eau tm-tron 100 mUlions. le présld•nt algDllle : c N 
a'-ons cru prudent de r.porter 100 mlllJons de l 
L'exerclct 1937 a ét' par11cullèrement rn1ctucux. L<s ro 
du C\Uvrt l·n 1~38. quoique satltle.isant.... aont 1en.•lbler 
Inférieurs à c~ux de l'an dernier. Il a paru â votrt> « •n 
Qu'il <M>valt, autnnt que po&;ible, s'efforcer. les cJrcon.'l.ü.n 
le pe1mettant. d'e·vtter des lnégalit~ trop !ortea du fl'tl 

ment dts Utrea. • 
Le préAldmt a)Oute qu·u a pu se rendre compte 

l'exacte valeur de l'Uru<n ~llruère. de Z<"a lnst.alla 
corrune de aon penonnel. lors d"Un \1l)"&l;t qu1l a entre 
en A!r• en avril <!l"rruer. 

li fait part à l"au<"mbl~ dts act!onnslra de la f 
qu·11 en éprouve. c L'Union :'dltûère. d.t·ll m. t. mon 
ls plu rrande enu-eprtse lndusmelle œ1ie. Le bilan 
voua <St soumis ,.ous montr-e QU'tlle "6t établi• aur do lx> 
solldN. J'ai la plus grande confiance en oon avcnll'. No 
no aommes 10Unu• qu·à WI seal alea celUI des flurt 
ttons de la s11uattor. politique et de la .. ruauon kOnomlQ 
mondlA!NI. • 

!.Al dlscu.'61on étant ouverte, en repon."' à dl\·c~ qu 
ttona. le pr<llldcnt déclare : c T~ le~ an.. l'Union Mmtè 
devra !aire d<'I> tmmob1tlllattons importanl<>s pour maint• 
convenablement see Installations Le con.'>éll tknt à ce q 
ces d~1Uea aoltnt rat~ sans augmentation de capital 
aana ~mlalon d·oblilattons. Alnst. I• con...-u. au ro.ira d'll 
rêunlon Qui a pr«Mé ra,,.•emblk aen<'rale, 8 cltct~ 
mettre en valtur !ta mines doe 1·0ues1; U y a là de> 
qu. l'on a tou.toun cons:dhées romme tmpor'.antn. 
dta pf06P"Ctlona rôcrn:es '"' ont !&1t appcu-alt"' 
plus lmport1>ntes •~ et les tnvaux de pr-tlan 
601\t pu termlllb; le "°"""il a decide d·eIJPirr une 
penae de 90 mllUoru.. • 

Au cours de la dacuss!on. le près!dtnt ll:mJe n«a 
menl, QUe le M1ntsthe des Colonies a ~ œtte !Ill:: 
t. toutes lea 1oe1t~s colon1alt.> une lettre -Jana ID.qutlle 
exprune IOll dkir QUe le. dividendes •mmt ~ au 
llU• PS>'-'lble le mtnlltére ne veut pas qu·11 y ait un~ ann 
un il'OI dl\'ldMde et. i·anntc aulvante, un trou da.ta 
budgtt ... 

QuesUonné au euJct des perspectives du mw·ché du c 
vre. lt préeldtnt a dit 

c li n)' a paa de stock en .Europe QUI 80lt lmportant, 
1" ot~aUon a é~ très to~ tn Amerlque et C'ffrt là qu 
1 a eu d~ 1" m<cv.,..te. Tout d<>pend donc de la reprùc 
a!falrtw en Amktque. Quelle va ètre 1" altuaUon eo 
r1que • la fin de l"anr.~ 7 J ·mvi.sage plu* 6'Une f 
!a,wable l'amtcUoratlon dell Sl<>CL - c·~..itre ~ 
mmutJon des M.octs -- df> cuivre. • 

f'lnalemcno:. 1·.._,,,-· à l'unanltnJté moLna 15 •"OIX. 
pro\J\ e le bllan. le compte de pronts et pertes et la 
tllion prol)Olft pU le Conseil 

~ mvtd•ndt eera )'.la)&ble à pert1r du 15 Jaillet 1938 
13' fnt.nc41 net. 

I 
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Résultats du Problème N 443 -
\O)c la wluUOu .-<acte J &l>.:>ùn Wil&!Jles-Bril· 
M. ch.els, Saù1t.J""5e; lllJ.~J11 vamcra, Al!red n'at
h• H ju1!11·L. Quelle m~re d'avoir un pet•: Lar 
Ptret., An>. Pour qu·on oachc que tu n·co pas J•I 

rphlr !ré1rut.-1I encore en t"1tendanL fra1>1>er à u11r 
R Gnm Ven1t'111, Vile salnt-Henn dt~ l\Stres, dll 
llllou, R -G ·F 0.'SChamp&, Pores:, M Juusten. Ll 

t XOWt deux c·.bt"r.e. malan to·1t.. B. Flanun~a!"' 
.1 la Belgique, J. Hut-t, Bruxelles; J.-Ch. K<.ei::1. 
•ci< , lktty et Jo, Overl.tcr. L Mardulyn, Maime.., 
'e.st la guene, &-!t-<'lle t.oUJour~ opuknte et vlergt• 
, Ill M.oularl., Ptruwel.z, l\elly Mon1quc et Léon 

nt Mme Dubois-Hohoet. lxelle>; Mn:• Depa..« • 
C G~rges <.;..'mblowc; A Mor'..sel :''"·' pour Laln· 

• Laurn et J06< 1>h Schacrbo..'<Ok, Alte.: ,., Charles en 
'3 n Mortsel ; Po•rn . CanLra.nc, Boits!or:, Comparé 11 

, Ic<ire n·est q1fone ma1A·Ue. M. Charwt J. Su1en•·. 
i'$ L. D..1.ni;rt. La BouH-rie. Mme .M Stn.elnns. 
J Patrtuche et M>!l fil.> Gut.on. Oba •·Boret; B.:m· 
il t'Otr.iu.x ou G.>lllard Cht \111; H. Froment. Lits•, 
tŒ<"'~ Bracqucgmes. Mme AnLOme, Bruscs: E. TI1t~ 

Gt'rouvllle. B1llU 32; J Cn•n-cœur. Bruxelles: Em 
Hc..~rat.al e:;• at.t.tiidu .mp.1tu•uunent a Neufchâtt·au 

fÇte d aoùl, c.; K M '" Mme Llè-ManJroy, S;ilnt· 
Mlle ~ de Lei. <t J :-iel:s. b:clle>, On4bu 

""'" Mme A, Polll53rt., Fore3t. Un bonjour d.Albert a 
t t Marg. Sa111t.-.'X'phonen. Baby n·a PB• ecnt, mal· 
lllt»t•, Aprt-.s 16 moiS d'amour je t'aunc comme uu 

r Jour. Adnlu , Od«tk atkod, L. Ncukelmanoe, Na
lme A Leœeq MAJU&e, P Mdillud. Hal; Paul eL 

.dl" Sa~nth; H .. -1t"Z frl"res, Pl.TI!Welz: Xac a d.ro1t à 
a conhance e· . " c.st dl~t'. Haul'.'n de l Urba et de 
, J P., Aina\ . L., Chaum.ne. Bou:llon; J. Bois. Ixcl· 
\Vllmotte Linkebeek: E Deltombe, Wtnt.:rslag; Une 
de :.; dt-Bel·Al>bo-.. P~rc Oourtm chez 11<>n anu FUl''t 

t H Mo.<'ti: llto!cnbeek, :;?um eL Gbwn, martrrl
r la mcre :Mtchu, Coutllct, De plus be3ux iours à 
c PlllL' U. S A Wol. Camb. , Coucou! qu SUIS·JC? Y, 
ts vi.1i.s ùbéraux, etc , Mme J Tract.s. Martaburg, 
mnt"l.l.t~rc , Scha<'rbeek; H<"nrt a trou\'é c sabots • à 
en • CoxrdeJ. V D; L. Lelubre. Ma:nvnult: Mme Ed. 

Ostetide; Walthy ou le petit Lion; A DJ!!erd. 
rpcn, t:cbec a~ LOulou :;pa; ~Imc De :l.Ict" An 
N' K!l.nkcnbt'rg, Vcmers Dt!t~•·e Ood!deel. Auder

::;ung boussole, un doit r.,..ll'r à la o<it.e, l\Ule E. Van 
·rv . Huy ; FA. Ot'll\kens. Bruxell<'s ; Une rep non s1Kn~c. 

<:xncte au n H.2 Dt! oeuve God.;deel. Audergh,·1n 

oant-mt41; 

et~ 

:s . 

Solution du Problème N 444 

CARBET 
2ECAUSS 
3 L 
4 

5 

6 
!---"""---+"-+-~+-~ 

7 

8 

9 

10 

11 

E. C Etienne de Choiseul A. N ,. Al!red Naquel 
Les t~1>0n.ses <x.tCIC6 .reron• " <bllécs dans notre numei" 

du 29 jutllel. 

1 

2 

3 

4 

5 

6 

7 

8 

9 

10 

1 l 

Problème N 445 

2 3 4 5 6 7 8 9 10 Il 

1---1~-+-~+-~l--

1---1--+-......., 

1---1~-+-~+-~+---+~-

2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 

H· ... ita&êm r l. entonc ·r ù.Ile ch~·v1lle en conatru.~ 
~nt un nanre~ 2 .~n.gue d .-.... ... 4 .. - femelle de rununan 

~· ... ~~<~ ~l~~~t' dc1~~~~\p?og,!~5 d;.1n .. 

trouve dllflS unt: Sltuauon pcmblt' quand on n'y ~t. L>~~ • 
litre donné parfotg u. l'cstont~tc, 6. ne s'entend qu'en must· 
que 101uales du bur:.n:cndant des !manccs sous Maia-

8~\ours"dé~~~À;~Jqu: ~ ~~'-:-.~~~\.1:~:S d !n"!:~~ 
~~~ir :_c~~ft~~~~ji1r%~ ~~~·~ ~ ar~-:'tmn 10. <ie-

Verlicalem.erit .· l uuuales d un nlathemauc en trança1:s 
- mlltale.:. du neveu de Colbert. con:roleur gènétul de.:. 
rmanCQ - recuetl de tradition•. 2. oeil"" de :-; ·D de Pans 
sonL céli'bres. 3 se rencontre gur :.otlS let> pom:.s du &lobe 
- mltlale& d un "-'tronome français mort en 1896. 4 cm-

g~oytltÛiep~~?~~·; ~- ~~a~;}"(~ç~,_..e<:~~m~ ---::.~~ 
7. m11xune - rivière d'Allcm~e. 8. crumc a sucre pussee 
par le mouhn. 9. &!l"t a1Lx mo~nneurb ~ llliUalee d ·uu 
compo6ltcur françaia mort tn 1919; 10. pronom - nourri· 
t.ure de&S«bée pour la COD>•l'\aaon; II un hamJN: d'ac· 
tlon ne 1 y ll\Te cuere - œmture JaponaLSe. 



vacanœs/ 
Pour votre confort pour rèlegance de votre deshabtlle 
emporte• en vacances une robe de chambre RODIN.à 
Lo robe de chambre o pois. en fine popebne soyeus• 
d Egypte. auorlle a vorre py1ama RODIN.à uendra 

~
e-u de place dans votre voltse. el!e ne c;oûte que F1 U9 _ 
e py1ama auorll r r 1 t9 - ) tn popeline U:'lle le PYJOlllO 
ronce Rusn Fr 95.- el rr 110 - la robe CISOrlle Fr lt9 -
AOOINÂ vous présen1e, d ai heurs 1ou1e une gamme 

d<I robe: de chambre el py amas parmi lesquels vous 
trouverez l'lrhcle qu1 VOU~ COnv1enJ , mau quel que 
soli celui que vous cho1suez. 11 aura le cachet. la per 
tec11on de 1ou1 les article· RODIN.à coupe ues 
e1uda6e. large cronure, 10101 garanh tacon 1mpeceable 
En venle dans lous le• ma9a .. ns ROOINA envoi 
hanco dans IOUI le pays Echanlllloru gra1u11s sui de 
monde 

~ODINA 
Pour la province : envoi d 'echanllllons gratuits sur demande 
Groa et vente par correspondance : 35. rue de l'H6pital • Bruxelles 

la. Boulevard Adolphe Malt • t . Rue de Tabora • 2. Avenue de la Choue • 25, Chaus••• de Wa 
26. Chauu .. de Louvatn • tS b, Rue Lesbrouuan • tt, Rue Haut• • 68. Chausse. de Waterloo - BiUXf 
22 R"e des Carmes - NAMUR 1 105. Meu - ANVERS 1 21. Rue des ChaMp1 - CAND 1 Plac• oiu 

...... • • .,, ............. , - 1 •., Ru.- "'• la Statu-: - MOUSCRON 


